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EKnBiiSTBÉ.  conlorttiément  à  l'Acte  du  Parlwnent  du  Canada,  en  l'année  187.^,  par    P.  1'.  Lesage,    au  Bureau  du  Ministre  de  l'Agriculture. 


PREFACE. 


De  noH  jours,  il  n'est  plus  penuiH  de  luécunnaîti'e  lu  n^oo«»ité  absolue  de  lu  Géof/nipfi!r.  Cotte  science 
prête,  en  etfet,  à  l'Hin(olri;  i\  V /itonoml"  politique,  à  VÂihninistr<(fion  civile,  etc.,  une  lùde  telle,  (ju'on  ne  ;)()urruit 
la  Bous-entendre  dans  les  programme»  d'enHeignement,  sun.^  r-Mulre  ees  Mciences  inutiles,  ou  tout  an  moins  l'ort 
incomjjlùtes.  \j  InihtHlrie  et  le  (Joininerre,  sources  de  lu  richodse  et  de  la  puissance  des  p^-uples,  récluiuenl  surtout, 
plus  que  jamais,  son  indispensable  secours. 

De  là,  la  nécessité  de  mettre  entre  les  mains  des  maîtres  et  des  élèves  ini  bon  truite  de  géographie,  et  d\v 
apporter  souvent  les  améliorations  exigées  par  les  changements  (|ui  surviennent  chaque  jour,  pour  ainsi  dire, 
dans  tous  le»  pays  du  globe. 

C'est  ce  que  nous  avons  tenté  de  faire  depui.-i  (pielques  années,  en  publiant  successivement,  d'alwinl  de 
courtes  Lfçoitu,  puis  une  MrtÎKiihihxjie,  et,  en  dernier  lieu,  un  Mmnwl  de  géograpiiie,  (pii  sont  actuellement  en 
usage  dans  nos  classes,  ainsi  (pie  dans  lui  grund  nombre  de  couvents,  de  collèges,  d'uccudémies,  et<\ 

De  tous  les  ouvrages  didactiques  élémentaires,  il  n'en  est  peut-être  pas  un  seul  (|ui  soit  jibis  (lilUcile  à 
élalM)rer  ipi'un  traité  de  géographie.  Les  eflbrts  léjù,  faits  en  ce  sens  ])ar  ((uelques-uns  de  nus  meilleurs  profes- 
si'urs,  de  même  «pjf  nos  propres  tentatives,  en  s(mt,  lu  reste,  inie  preuve  convaincante.  Lu  raison  en  es*  toute 
simple.  Un  auteur  eût-il,  en  eft'et,  parcouru  tcvitc  \  les  me. s,  isité  tous  les  continents,  mesuré  !a  liautewr  de 
toutes  les  montagnes,  lu  longueur  de  toutes  les  riviùres;  eût-il  habité  chez  tous  les  peuples,  en  eût-il  étudié 
soigneusement  les  caractères,  les  mœurs  et  b-s  coutumes, —toutes  choses  impo,ssil)les  de  fait, — (pi'il  ne  ])ourrait 
encore  s'assurer  d'êtn;  toujours  dans  le  vrai.  A  plus  forte  rnison  en  est-il  ainsi  pour  celui  qui  ))i'enil  ses  maté- 
riaux,— et  tous  les  auteurs  de  géographie  en  sont  là, — dans  des  documents  incomplets  et  trop  .souvent  incorrects. 
On  sait  d'ailleurs  avec  (pielle  négligence  ,se  recueillent  souvent  les  stutistiipies  et  se  font  parfois  les  recensements 
généraux,  dans  un  grand  nombre  de  pays. 

Nous  n'avons  donc  pas  la  prétention  de  croire  que  le  présent  ouvrage  est  parfaitement  exact  dans  tous  ses 
|)lus  ])etits  détails;  mais,  sauf  erreur,  il  nous  semble  qu'il  .se  rapproche  autant  de  la  vérité  qu'on  |)eut  l'espérer 
dans  un  ouvrage  de  ce  genre.  Il  po.ssède,  de  plus,  inie  (pialité  (pi'oii  .saura,  sans  doute,  apprécier  à  sa  ju.ste  valeur  ; 
c'est  celle  de  présenter,  outre  le  texte, — comme  tous  les  traités  ordinaires, — une  série  de  ('arien  gravées  avec  soin 
et  avec  goût,  et  un  choi.x  A'Ulmtratious  ou  vignettes  qui  ne  contribueront  pas  peu  à  développer  rintolligence  de 
l'élève,  tout  en  charmant  et  réjouissant  ses  yeux.  Les  unes  et  les  autres  .sont  une  innovation  dans  notre  pays, 
en  ce  (pii  concerne  du  moins  les  écoles  françaises  ;  elles  nous  ont  occasionné  des  dépenses  relativement  considé- 
rables ;  mais  nous  les  avons  encourues  avec  plaisir,  parce  qu'elles  tourneront,  en  définitive,  au  profit  iunnédiat  de 
l'éducation  de  lu  jeunesse. 

Lu  CoMitxxjnqihie,  lont  lt\  connai8.sance  importe  tant  aux  élèves,  occupe  une  assez  large  i)liice  dans  (-et 
ouvrage.  Nous  l'avons  simplifiée  autant  que  possible,  afin  que  les  maîtres  puissent  l'enseigner  en  q\ielques  le(,'ons 
se\ilement.  Le  .système  de  ^opcnilr,  adopté  aujourd'hui  par  tous  les  vrais  savants,  est  le  .seul  aussi  sur  U'<|uel 
nous  nous  .sommes  appuyés. 

Un  Itulej-  copieux  sera  placé  à,  la  fin  de  quelques  exemplaires  de  cet  ouvrage,  dans  la  vue  de  faciliter  le 
travail  des  maîtres  et  celui  des  élèves.  Par  ce  moyen,  les  uns  et  les  autres  pourront,  en  efl'et,  trouver  en  nu 
moment  une  foide  de  renseignements  que,  sans  cela,  ils  ne  se  procureraient  ([u' après  des  recherches  longues  et 
souvent  incertaines. 


Pour  faciliter  daviintage  lu  connaiwwvnco  do  la  g^îographic,  et  pour  on  rendre  l'étudo  encore  plux  agréable 
aux  <^lt"^voH,  nnuH  avons  pliu'^-  un  f'j-rr''!<-f  on  regard  do  olnuiuo  carte  ;  ot,  daiiH  le  but  de  Himplifu'r  la  Holution,  nouH 
avons  accompagné  do  Viiillialr  ot  do  la  flimli'  do  la  réponse  la  plupart  de  nos  ([uestions.  La  latitude  ot  la  longitude 
ap|)ro.\iuiatives,  indiquées  aux  endroits  dont  la  recherche  oftVe  (juelquo  difficulté,  éviteront  bien  des  tîltonnementH 
ot  devront  épargner  sensiblement  le  tonips  des  élèves,  ([u'on  ne  saurait  tro|)  ménager.  Ces  exercices  HU|)pléeront 
aussi  à  lu  nomonclature  du  texte,  dont  l'étude  par  cu'ur  est  toujours  si  diflicilo  et,  parfois,  si  désagréable. 

On  romaniuera  que  le  texte  de  ce  livre  CBt  en  français,  tandis  que  les  cartes  sont  exclusivement  anglaises; 
les  cartes  nnnalos  usitées  dans  les  écoles  du  ]>a_vs  étant  généralement  anglaises,  h  ])ou  d'exceptions  prés,  nous 
avons  voulu  consorvor  on  ce  point  une  uniformité  (juo  les  circonstances  ont  créée,  et  ([uo  nous  trouvons  désirable 
h  i)lusiours  titres.  Il  nous  a  paru,  en  outre,  que  notre  Géographie-Atlas  devant  ôtre  mise  entre  les  mains  d'élèves 
([ui  apprennent  lu  langue  anglaise,  l'étude  do  cotto  l>raiu'lio  deviendrait  on  nir-nio  temps  pour  eux  un  excellent 
exercice  do  traduction.  Afin  de  faciliter  le  passage  d'une  langue  à  une  autre,  nous  avons  eu  soin,  au  surplus, 
de  rendre,  entre  ])aronthôse,  les  mots  anglais  (|ui  ont  trop  de  dissemblance  avec  les  mots  fran^'ais  équivalents. 
Enfin,  divers  tabloau.v  statistiques,  |)lacés  aux  dorniére.s  pages  de  co  livre,  permettront  il  l'étudiant  de  .se  ren- 
seigner ''u  un  instant  sur  une  foule  d'objets  d'un  intérêt  incontestable. 

Parler  aux  yeux  des  élèves,  développer  leurs  facultés  intellectuelles,  et  leur  fournir  les  connaissances 
géographi(|ues  dont  ils  peuvent  avoir  l)esoin  dans  les  diverses  circonstances  de  la  vie  :  tel  a  été,  en  résumé,  le 
tri])lo  ()l)jot  (|uo  nous  avons  ou  sans  cesse  on  v\u'  dans  la  rédaction  de  cet  ouvrage.  Puissions-nous  l'avoir  atteint, 
pour  le  plus  grand  bien  de  l'instruction  publique  ! 


OBSERVATIONS  SUR  LES  EXERCICES  (M)NTENLS  DANS  CET  ATLAS. 


f. — Os  Kxpn'icps  ronili'iU  l'éUido  rk'  la  Gcograiiliic  i)lus  aisôo 
cl  plus  af,'ri'al)lc  aux  élcvos,  et  n'ont  jinint  riucouvônii'iil  ilo  Irop 
fatifîiipr  la  niiMiioirc.  Ils  pcuvoiit  tMrc  iluiincs  en  )iiy  on  jiliisirur.t 
li'ioiis,  scion  1  iiptitudo  des  élèves  ot  lo  temps  ijuils  ont  à  Icnr  dis- 
positioM. 

II. — Un  accident  géo{;raphir|uo  dont  la  recherche  présente 
quehpies  diUicultés,  est  le  plus  souvent  indiqué  par  son  initiale  et 
salinale.  Kx.  :  Montréal,  Ml.,  Richelieu,  /(».,  etc.;  et  quelquefois 
aussi  pai'  sa  longitude  et  sa  latitude  approximatives  (u). 

III.— Usage  de  l'Echelle,  bos  cartes  géographiques  sont  gé- 
néialenient  ai'conqjaguéesd'iuic  échelle  de  j/kV/m,  servant  à  trouver 
les  distances,  à  niesiuvr  la  longueur  et  la  largeiu'  des  accideiUs 
géographiques.  Pour  s'en  servir,  on  prend  avec  un  compas  ou 
sin)]ileinent  avec  \\n  niorceau  de  papier,  la  distance  demandée, 
que  l'on  porU;  sur  l'éclielle  ;  iiloi-s  ou  a  la  distance  directe  on  à 
vol  d'oiseau  ;  ou  ajoulc  ordinairement  un  cin(]uiéiue  poiu'  avoir 
la  distance  reelh". 

Cet  exercice  donne  de  la  variété  dans  les  études  et  imprime 
mieux  dans  la  mémoire  des  iHèves  les  dimensions  des  lacs,  des 
golfes,  1.1  distance  des  lieux,  etc.,  que  toute  autre  méthode. 

IV.— Questions.  Un  atitr»  moyen  de  bien  graver  les  leçons 
dans  l'esprit  des  élèves,  consisle  à  ajouter  jihisieurs  sous-(|ueslious 
à  la  question  principale.  Ainsi,  ou  ik'uI  dire  :  1.  po\u'  Un  Pays. 
1°  Ce  qu'est  vt'  Puys,  S"  Dans  quel  continent  il  est  situé.  ;)"  Ses 
liornes.  4°  Sa  capitale.  5'  Sa  situation  à  l'égard  de  telle  autre 
contrée,  (i"  Dans  quelle  latitude  et  longitude  il  est  situé.  7*  Par 
quelle  nier  il  est  baigné,  etc.  {b). 


(0)  Lu  latituilo  employée  simie  i;sl  marqiiiM!  ainsi  :  (i|;  la  latitude  et  la  lon- 
gitude ensemble  ;  (4-20)  ;  lu  luiigitudo  seule  :  (20  I.) 

[b)  Einniile  :  1°  Qu'est-ce  que  la  Puissance  du  Canada  ? — La  Puissance  rlu 
C.madu  est  une  vaste  eentn'e  île  l'Amérique  Keptentrionalo.  2»  A  ijuil  conli- 
nriil  (ippaiticiit-elle/ — Au  continent  Américain.  :)»  (Juclles  sont  les  bornes  du 
Canada? — liC  Cnnaila  est  borné  à  l'Est  par  l'Allanlique,  eto.  (No.  240,  p.  23). 
4»  Quelle  est  la  eapilale  de  la  Puissance  du  Canada  f — La  capllalo  do  la  Puis- 
sani.'e  (lu  Canaila  est  Ottawa.  t>'  Dans  quelle  direction  est-elle  silude  par  rap- 
port aux-  Elats-Vnis  f — Au  Nord.  6»  bans  quelle  lalituder  Dans  la  Iuliludi! 
Nord.  Pourquoi  ?  Parce  (|u'elle  est  située  au  Nord  île  l'équuteur.  llaus  quelle 
longitude  ?  lîaris  la  longitude  Ouest.  Comment  le  savez-vous  f  Parce  que  les 
nombres  marquant  les  degré»  sur  la  carte  se  comptent  de  droite  à  gauche,  (No.  .33, 
p.  7.)  Par  quelles  mers  csl-elle  baiynéef  Par  l'Atlantique  à  l'Est  et  jmr  le 
Pacifique  à  l'Ouest. 


2.  Une  Ile.  1°  Ce  que  c'est  qu'une  lie.  2°  Dans  quelle  mer 
elle  est  sihiée.  It"  Dans  quelle  direction  elle  est  à  l'égard  de  tel 
lieu.  •'»"  De  quel  continent  ou  d(!  ipiol  pays  elle  dépend.  5*  Sa 
distance  à  tel  aiUre  lien. 

3.  Une  Presqu'île.  1°  Ce  que  c'est  (pi'une /"jv.iii/K'i/c.  -2'  Do 
quidle  contré(>  >lle  est  t'orméo.  3"  Dans  quelle  direction  elle  est 
à  l'égard  de  -i-  pays.  4"  Par  quelles  eau.x  elle  est  entourée. 
5'"  Quel  Isthme  l'unit  à  l'autre  terre. 

4.  Un  Isthme,  t  Ce  que  c'est  qu'un  Isthme.  2*  Quelles 
terres  il  iniil.     ')"  Q\ielles  eaux  il  sépan;. 

5.  Jn  Cap.  '"  Ce  que  c'est  qu'un  Cap.  2°  Sa  situation  à 
l'ég.ird  du  pays  dont  il  déiwnd.     •)"  Dans  (juelles  eaux  il  projette. 

6.  Des  Montagnes.  -'  Dans  (juelle  direction  elh^ss'étendeiu. 
2' QueL  jiavs  elles  liaversent  OU  séparent.  3°  Où  elles  commen- 
cent e'  oi'i  elles  finissent.  4'  Ce  (jue  c'est  qa'iuie  Monlogiie.  5"  Ce 
(pie  c'est  qu'une  chaine  de  m.iiitagues. 

7  Une  Mer.  1'  Ce  que  c'est  ipiune  Mii.  2°  Quel  pays  elle 
baigne  M  Quelle  .aitre  mer  ou  haie  elle  f'oriue.  4"  Sa  largeur. 
5"  Les  principales  rivières  i[u'elle  reçoit,  etc. 

8.  Un  Golfe  ou  Baie.  1°  Ce  que  c'est  qu'un  Golfe.  2°  De 
quelle  mer  il  est  formé.  3"  Dans  quel  pays  il  est  situé.  4*  Ses 
dimensions. 

9.  Un  Lac.  1°  Ce  que  c'est  i|u'un  Lac.  2»  Dans  quel  pays  il 
est  situé.  3°  Quelles  rivières  y  débouchent  4"  Quelles  rivières 
il  alimente. 

10.  Un  Archipel.  1°  Ce  (jue  c'est  qu'un  Archipel,  i  Dans 
quelle  mer  ii  est  situé.  3°  Dans  (juclle  direction  il  esi  à  l'égard 
de  tel  lieu.    4"  Quelles  en  sont  les  principales  îles. 

11.  Un  Détroit.  1"  Ce  que  c'est  qu'un  Détroit.  2°  Quelles 
eaux  il  unit.    3°  Qiudles  terres  il  sépare.    4°  Sa  situation. 

12.  Une  Rivière.  P  Ce  que  c'est  iiu'une  liivière.  2»  Oiii  est 
sa  source,  3°  Dans  quelle  direction  elle  coule.  4*  Dans  quel  ver- 
sant elle  est  située.  5"  Quels  pays  elle  arrose.  6'  Quels  sont  ses 
principaux  affluents.    7°  Quels  villages  sont  situés  sur  ses  rives. 

Nota. — Un  trait  historique  sur  les  lieux  expliqués,  quand  il  y  a  lieu,  ferait 
un  bon  effet. 

Chaque  maître  pourra  modifier,  augmenter,  diminuer  ces  exercices  selon  qu'il 
lo  jugera  à  propos  et  que  le  requerront  la  disposition  et  la  capacité  do  ses  élèves, 
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DÉFINITIONS  GÉNÉRALES. 


1. — Qu'f.it-ri'  qxic  la  Ocnfiraphi''  ?— La  Géographie  l'sl  la  sriom-p 
ijui  nous  l'ait  cuiiiiaitiT  la  sitr/'aci'  (k  lu  hri-r  cl  1rs  prtiiilc.i  i\\[\  l'iia- 
liitciU. 

Cclto  srioncn  so  iliviso  en  Irnis  jiarlii's:  1°  lu  ('n'ngnipliii' .W«(/ii'»i«/i(;i((',  ipii 
Irnitii  lie  la  Ibriiio  ilo  la  tnn-n  l'I  clo  si?s  rappcirts  avi'o  les  autiv's  inirps  tvlostos  ; 
i'  la  TiLMigrapliio  l'li\jii(iur,  qui  irailiuli'  la  coiill'îuraliun  Un  la  terre  ot  desoaiix, 
ainsi  ipii)  (lu  clinial  et  îles  |iroilniii(ins  naturelles;  >  lu  Géograplilo  Po/i'/içl/c, 
qui  la  considbro  par  rapport  à  ses  lialiilanls. 


CIIAIMTI!!:    1. 
GÉOGRAPHIE  MATHÉMATIQUE. 

Skctiun    1.— notions  I'UKUMINAIUKS.  (a) 

1.—QurlU'  est  la  forme  dr  In  trrrr  ,'— T,a  Terre  t'st  do  foriiip  sphé- 
roidale,  cV;il-à-(lii-o  rondt',  mais  tin  p'ii  aplatio  vers  deux  poiuls 
((l)l)c)sc''s  (11'  sa  surface,  lesiiuels  so  nominoul  piJlt.'s. 

;î. — Cinnhii'it  la  irnr  a-l-dle  ilc  iiioiivonienls  ? — La  terre  a  deux 
mouvements  iirineipaux  :  l'iin  de  rotolion  et  l'autre  de  transla- 
tion. 

4. — (Jn'ist-n  que  le  mouvement  de  rotation  ?  {b\. — Le  mouvement 
de  rotation  est  celui  que  la  terre  fait  sur  clle-minne  on  2i  heures  : 
c'est  le  jour.  Ce  mouvement  s'opère  d'Oixidoiit  on  Orient  (V.  No. 
15),  et  produit  la  succession  des  jours  et  des  nuits. 

(a)  A  cimquo  définition  qui  en  est  suscepliblo,  il  convient  do  donner  un 
exemple  sur  la  carte. 
il))  Ilntntion  veut  dire  action  de  tourner. 


.",. — Qu'est-re  que  le  mnurrmrnt  de  Iranslalioli  ?  («). — Le  mouve- 
ment de  translation  est  celui  que  la  terre  fait  autour  du  soleil, 
l'ii  ;)(').")  jours  et  1111  ipiart  à  i«ni  prés:  c'est  l'année  solaire.  Ce 
inouveineiit  produit  les  (|uatre  .maisons  de  l'aunée, 

(). — De  qiiDi  se  s(  rl-<in  imiir  représenter  la  terre  ? — Pour  représenter 
la  terre  on  se  sert  de'  Oliibes  et  de  Cartes  iji'o(/rai>hiques. 

7. — Qu'ist-ce  que  le  Glolie  terrestrt!  artificiel  ? — Le  Globe  terres- 
tre artificiel  est  une  lionle  sur  laipielle  sont  dessinées  les  dilfé- 
iTiili'n  pai'lies  (11!  la  terre 

8. — Qu'est-ce  qu'une  Carie  ? — Une  Carte  est  un  plan  représen- 
tant toute  la  surface  d(>  la  terre  ou  seuleiiicnl  l'\iui'  de  ses  parties. 

',). — (Jii'est-re  que  la  carte  appelée  Mappemonde '?-L;i  Mappe- 
monde est  une  carte  qui  représenle  la  terre,  coupée  en  deux  ji.ir- 
lies  égales  qu'on  nomme  Hémisphères  i'')  :  l'un  ajipelé  oriental 
el  raulre  occidental. 

Kl. — Qu'appelte-l-on  (Partes  générales <■/  Caries  particulières? — On 
aiipelle  Cartes  générales  «'elles qui  re]iléseuti'Èil  une  élcMilne  coii- 
sidéralile  de  la  terre,  couiine  l'.Vmériqin'  ;  cl.  Cartes  particulières, 
celles  qui  représentent  un  pays  pec.  étendu  connue  un  coiiit(';. 

II. — Comnieitt  s'appelle  une  colleclioil  de  cartes  en  forme  de  vo- 
lume ? — Une  collection  de  cartes  en  forme  de  volume  s'appelle 
Atlas. 

12. — Comment  peut-on  rfe'/crmiiifr /a  position  des  différents  points 
de  la  surface  de  ta  terre  ? — On  détermiiu!  la  position  des  différents 
iieuv  sur  le  glolx;  et  sur  les  cartes,  au  moyeu  des  Points  car- 
dinaux et  des  Cercles. 


(a)  Translation  veut  dire  action  de  passer  d'un  lieu  à  un  autre. 
(fc)  Hémisphère  vi^ut  iliro  demi-sphere. 


\ 

•^ 


f 


\'.\.—{nirl.<i  sont  lis  l'oinlH  i-ariliimiix ? — !.»•»  Points  cardinaux 
sont  lo  Nunl  on  Srpienirion  («),  l'Aj*,  irranl  oa  Uiitul;  lu  Suit  ou 
J/k/i,  VOufsl,  Cmichanl  ou  Occiileiil. 

W.—QH'iilipillr-ion  H'orii'iilcr ?— S'orienter,  c'i'st  rcnonnattro In 
diriTlion  di'  l'Oficut  l'I  di'»  anlrcs  l'oints  caiduiaux. 

ir>. — (Jr(r  fiiuiil  /V/i(r //OKI' s'oiiciitcr? — Pour  n'orienter,  il  faut 
se  placer  li'  côlr  ilroit  ' ers  li>  licuilu  soleil  levaul  (suiiiioséconim)  ; 
nlorM  oii  a  l'Est  à  sa  <lroili<  ;  l'Ouest  A  Ha  gnuuho  ;  le  Nord  pn 
face,  cl  le  Sud  derrière  soi.  {h) 

It).  —('nminiiil  iinmmr-t-nn les  l'oints  inleriuédiaircii? — lies  Points 
intermédiaires  ou  collatéraux  soni  :  \'  U'  NonlKsi,  eulre  N' 
Nord  el  l'KsI  ;  ■.'•  le  SiidKst.  entre  le  Sud  et  l'Kst  ;  il-  le  Suil-Oiirsl, 
entre  le  Sud  et  l'Ouest,  l'I  l"  le  Niinl-Owsl.  t  nire  le  Nord  et  l'Ouest. 

17. — (lu  sanl  iiliinslis  (juatre  l'oint» cardinaux  ri  lis  ([luitre  l'oints 
intermédiaires  sur  1rs  raiies  grniiraiihiipiesf — Sur  les  cartes  ^éogra- 
l)hi(|ues,  le  Nord  est  en  liant  ;  1(>  Sud  en  lias  ;  l'Kst  \  droite  ;  l'Ouest 
à  gauche.  Les  quatre  points  intermédiaires  corresiioiulcnt,  à  jh-u 
près,  au.\  i|uatie  ''oins  de  la  carte,  (c) 

Qiianil  ils  iH'  siiiit  pu»  |iIiil'>''s  ilatis  rottn  po^jlion,  tu  Nord  ost  généralemont 
iiiitiqui'  |iar  luii'  tlèctio. 

Skction  II.— CKRCLKS. 

Pour  fixer  facileinont  les  dillérentes  parties  (|ui  composont  la 
surface  de  la  terre,  on  a  imaginé  différents  Ci'irlrs,  dont  les  uns 
sont  appelé»  Gninds  Ceirlrs,  parce  qu'il»  ont  le  mémo  centre  que  la 
terre  ;  ol  les  antres,  Pelils  ùnrles,  i)arco  que  leur  centre  est  diffé- 
rent de  celui  de  la  terre. 

Fil).  1. 


CEnci.Es  KT  Zones. 


m.  Ttiiriznn  rnlionnol. 

Iii.  Ildi'ixiin  spiisihto. 

AB.  Kc|iiiit.Mii-. 

N.  l'ol.i  Nont. 

S.  l'ùli'Suit. 

AX.  Axii  (11'  In  liirrn. 

MI).,  l/r.  Mcriilipiis. 

TH.  Tmiiiiiin'  (lu  Cnnwr. 

TIC.  Tni|pii|iio  itii  CiiiirionriKi. 


C.V.  Orctli's  fiotairfle. 

l'Ij.    I'(IIT)|IIM''S. 

AI'.,  l'I'.  l.iilitiKiPS. 

.Ml...  1,1..  LuiiKituitos, 

C  Ziuiii  'l'ciri'liti'. 

H.  Ziini'  li'in|«ii'p  Si'|i|i'nlrionato. 

1).  Zdiii'  l('ni|H'iv.>  M>''riiliniiali>. 

A.  Znrii'  (il.ii'iali'  Si'|i|iMilri(iiinli', 

K.  ZiiiH'  (.'Inriiili'  Mi'i'icliimiili'. 


|H. — l'diniiiiiif  .<.''  (liri.trnl  Itms  1rs  Cercles  de  la  S|plière'/ — Tous  les 
Cercles  de  la  Sphère  se  divisent  en  iîtjd  parties  égales,  .appelées 
ili'ijrrs  ;  le  de^i'é  se  divise  en  60  miiiiilrs  :  la  minute  en  (iO 
srroiiih's,  etc. 

O's  cli'Bi'i's  siiiiliqneiil  par  ili's  signes  particuliers:  ainsi. '21°  t.V  î.') ",  se 
lispnl  î'i  ili'j-Ti'S,  1')  iiiiriuti's,  Vi  scpomtos. 

lit. — {hiris  sniii  1rs  (Iraiids  Cercles'/ — Les  Grands  Cercles  sont 
Vllorizon,  le  Mrriilirn.  et  VEiinnlriir. 

211. — (Jii'rsl-rr  ipir  /'Horizon? — L'Horizon  est  un  grand  cercle 
(|ui  [lartage  la  Sphère  en  deu.\  parties  égale»,  l'une  supérieiu'e  et 
l'aitlre  inférieure. 

On  nppolli'  horizon  sensible  le  cercle  (|ui  Ijorne  notre  vue  et  qui  semble 
réunir  te  ciel  et  la  terre.    Chaque  |ioinl  du  globe  ii  son  horizon. 

•21. — QiCrsl-ce  que  /'KqnatiMir? — L'Equateur  est  un  grand  cercle 
dont  tous  les  points  sont  à  égalt;  distance  des  [pôles;  il  jiartage  la 
terre  en  deux  parties  égale  :  l'une  au  Nord,  appelée  Hémis- 
phère boréal,  l'autre  au  Sud,  apjjelée  Hémisphère  austral. 


ur,  Se\}lrnlrion,  à  cause  des  sept  éUiiles  qu'on  y  obsei'\u  la  nuit. 
//,  On  iH'ul  encore  s'orienter  en  se  tournant  vers  l'tieiire  du  midi  :  alors  on 
a  le  Sud  dcvanl   soi,  lo  Nord  derrière,  l'Kst  à  gauche  et  l'Ouest  à  droite. 


(r)  Voyez  la  rtjse  des  veids  sui' 


arte  oosmographique  à  la  lin  du  volunn'. 
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AMERIQUE  SEPTENTRIONALE. 


IMIKMIKIt  KXKKCICB. 

Btata,  (01)».  N».  I.)  Uunlln  l'Ut  lu  |iliiH  Ki'iiiiiln  unnln'u  du  Niinl  du  l'Aiiii'- 
rii|ii"  SoplKnlrinniili'T  /'.  ilii  ('.— yindl»  niiiln'ii  iml  In  pliiH  A  rK«tf  IiI.—-Im 

pliii  A  roui'HlT  .lu  — giii'lli'  «niiidii  di\i»liiii  put  un iln' ?  fc'-T— Au  Hiid  f 

■Wfi.-yui'l  pii)»  c'iil  «Il  Hiid  du  Mi'«li|»i't  <<-('.— Miiriti-i'i  l)«li/c!  (IHj— guid 
Htiit  i'»l  au  Noril  di  r  Kliil»-l'iii«?  /'.  (',— Miuilri'/  l't  rioniuii><  lu  <«|Mlu|ii  <li'  lu 

l'ui^HUii lu  (,iiiiuda7    (lii.—lw.   KliilH-l'nliiT     Hii.-I)u    Mi'xii|uc'r    *o.— 

yu'lli'  rnl  lu  |iiinii|Hili'  vdli'du  (luulimuluT  lla.~U"  llonduruHt  ,S'.-.S'.— I)i' 
Ciislu  IliiuT  S-J—(J\ii'\\i'  rt''p\ildii|Ui' i'»t  Imvi'rm^c  pur  h  TinpicpinduCaricnr  f 
,Wr..-l'«i- If  lll>  luliludi^  Sur,lr  Ai.-r.-l'ur  \.<  W-t  ïn  .  .Vu— l'ur  lu  .'.()•?  I>. 
(',— lluiiH  ipii'lli'  iiiiw  cul  lu  Cuiiuilu  1"  -lluiiH  ipiidli"  diicMliuu  la  nier  il'Iludwm 
iiHl-idlc  ili'  Mciiiln'ul  T-Alu»ku  T— li'  (Inifiilund  T— TiTriMinuM- 1— Cuhu  T—  lu 
Mf\i(pii'î— «Juillci  cuntniii  l'sl  uu  N.  do  Muiiituliu  T  N-().—\  l'K.  do»  mnntu- 
Kiii's  lldilii'Uw'H  cl  d"  Muullcd)U  ?  r'd.— Au  H.?  A'-J'.— yuidli'S  cmiln'ii!»  iinnl 
liunii^i!»  pur  II)  l'aclllipiiit  Ca..  K-l'..  Me-,  /I.-6'.— l'ur  rAll«ulit|U()f  Lr.,  Nil . 
If.-S..  B.-V. 

tlKlJXll^:MË  RXKItClCK. 

Iles.  lOlm.  No.  3.)  Quidl»  llo  y  a-l-ll  duuB  la  Iml"  d'Iludsnn?  Sn—\  l'Kdt 
ihi  (iniriiluinl  î  A/.  -Dan»  W  Ki.lInSt.-I.aiin'iil?  Te..  C-ll ,  l'.-K..  Al.—.\\i  Niird- 
l'M  du  lu  l''|ciridi'7  //i.— yiU'lli'S  sont  li  s  Inun  plus  (îraiidcs  lli'»  di'S  Aiililli'sî 
('«.,  m.,  •/((.— yuilli's  dc'ux  Kniiidi'»  lli's  Hiiut  (i  l'Ouest  dr  lu  Cidiinilili)  Anglaisi'  î 
ij.f.,  IV. — Mimlri'/ l'I  mimiiii'/ rili'  (ni  nliiiida  (;lirislii]]|M' Ccilmiili  ('M|.  .S.-.S. 

Presqu'ilea.  lOlis.  Nu. '.'.)  yiudli)  prcsipriln  i-sl  au  Nmd-Oui'st  d»  l'Aun- 
nipif  ?  .l(/.--A  I  Kst  clii  la  l'iiissain'n  du  Canuila?  A'-*,'.— Au  Sud  îles  Ktals- 
iJuis  ,'  f((.— A  KJUL'Sldu  Mmlc|Ui)?  Cn. — yiiid  isUiiiiu  unit  les  deux  Am'Ti(|Ui's7 
/'il.  (!l.| 

Oapa.  (Olis.  iNii.  ■>■]  Montrez  le  eap  l'arewell. — l.e  eap  llnro.— Le  rnp 
Saille-  -l.e  lup  llalleras.— ynel  nip  est  an  Sud  de  la  Fliiriile?  .SV.— An  Sud 

de  lu  liasse  Calildinie  ?  .S'.-/..- Dans  ipiellu  zone  estdnliu? — 'rerieneuvii  7 — 

Me|le\ille7 — Duiis  i|nelle  iliri'i'tiiiii  lie  giu'IiiM'  est  l'Ile  SiMitliuinpt(m7 — In  i-up 
llretiin? — lluili? — Vunounvor? — guidles  pruwiu'lles  smit  iluiis  lu  mer  du 
Mexii|ueir  fil.,  ïn. — Quid  cap  80  trouve  A  ro.  d'Alaska  7  P.-W. — au  N.  ?  flic. 

TllOISIÈMK  F.XKIICICK. 

MontaffneB.  lOlis.  Nu.  (1.)  Montrez  les  monts  AHeKlianj  s. — Cascades. — Los 
MonluKiies  lliiclieuses. — Sierra  Nevudu. — Sierru  Mndre  (ij). — Montrez  le» 
munis  Sl.-Klie. — llrown. — lliinker. — l'Venimil. — l'opiiculepetl. 

Oolfes  OU  Baies.   lOlw.  Nu.  H.|  gni'lle  «lunde  liuie  se  trouve  dans  le 

.Vuld  de  lu  l'Hissai In  (■.uiiudu7  //«.— ynel  >!ulle  e.4  A  IKst?  .S.-/..— Au  Sud 

lies  Kluls-Uiiis?  il/».  — Montrez  lu  Unie  de  Hulliii.  — De  llootliiu  (7II|.  —  IJe 
Chi'sapeako  lilS).  — l)i.'  l-'undy.  — James.  —  De  (:aili|«Vlie.  —  llondui-as.  —  De 
Darieii, — De  l'nnaïuu. — De  Oalil'iirnie. 

Laos,  (f)lis.  .\u.  y  I  Ijuels  sont  los  ipiuhe  ^^anlls  lues  i|ui  l'onneiit  une 
purtii)  des  limili'S  entre  les  Kluls-lJnia  et  le  Canada  7  Si:,  lin.,  Ei\,  (In. — 
Dans  ipielle  rivière  se  ili'rliarj{eut-ils7  .S'.-/.. — Montrez  les  lues  de  lu  (irunde- 
Onrs. — Des  Kscluves  — d'.MIi.ih.-isku  — ^Vinllip•■^  .  —  Munilidia.  —  (îrand  Lue 
Suie  i:i'.i), — Nicurugua  (lli. — Mieliii^uu. 

QIUATIIIÈMEEXEIICICK. 

Détroits.  lOlis.  No,  II)  Quel  Jélrnit  sa'pnie  l'Amérlipiu  de  l'Asie?  /)(/. — 
i.iuel  iléiiiiii  unit  lu  nier  d'Ilndson  ù  rAlluiilii|ni'7  Un. — Montrez  les  détroits 
■  !.■  I,iiiirii..t.'i'  ,71.— De  Kloride.— D'Yneulan. 

Rivières,  lOlis.  No.  \'ï.\  (Juel  lleuvo  se  di'chartie  dans  lu  mer  (ilneiule? 
.Wi'— gnelle  rivière  Iruverse  Alasku'?  Kk. — yuel  lli'iive  iln  Cuiiudu  est  situé 
dans  II  versant  do  r.\tlunlii|ue?  .S'.-/..— Quelles  deux  (,'rundi'S  rivières  se 
ili'iliiir(.'ent  duns  lu  mer  du  Mexi(|ue  7  ,1/('.,  /(.-IL-Déerivez  les  rivières  Suskut- 
iliewan. — Missouri. — Arkansas. —  Colorado. —  Colomliia. —  Kriizer. — (Juidli'  est 
lu  lurgeur  du  In  mer  iriliidson  7  — De  lu  mer  du  Me\if|iie'' — Quelle  est  lu 
distunce  entre  ces  deux  mors?  — Quel  oi'éuu  est  uu  Sud  du  liroiinland  ?  Ae. — 
Quelle  liai»  est  ft  rOilost  1  ///(.—Quel  e.ip  est  uu  Sud  7  ht. 

CINQLIÈMK  liXKUCICE. 
Quel  niiui  donno-t-nn  an  systèmo  de  montagnes  qui  s'Mnndent  de  la  mer 
Ctlaeiule  i>  l'istliino  de  l>unanin7  Us..  S.-M — Dans  quelle  direction  s'éli.ndenl- 
ellus7— Quels  imys  Iruverseiil-el|es7  l'-C.  F..-I.,  Mo.,  /I.-A'.— (Quelles  inorilu- 
(îiies  sont  près  do  In  ciMe  de  r.-\llaiiliiiue7  .1;/. — l'rès  du  l'acillque?  Ce.,  Cl.— 
Sur  quelles  euiix  |)asserait  un  vaisseau  |i(iur  aller  iln  lue  Ontario  à  lu  mer 
d'Ilndson  7 — -De  New-York  à  lu  Nouvelli>-OrléuTis7 — Do  Sau-Frunciscoà  Costa- 
Ilif-a7 — Sur  qnollea  eaux  passerait  un  vaisseau  pour  aller  do  Panama  ù  Van- 
couver 7 

Quelles  sont  les  deux  riviiires  quo  dos  voyageurs  traverseraient  |iour  uller 

lu  lar,  des  Esclaves  au   fort  York  sur   la  Imio  d'Huilson7    CI.,   Nn. — Dans 

|uolle»  zones  pnsserait  une  personne  pour  aller  do  Cuba  ù  l'Islande  .' — Dans 

ouo.le  ^one  est  la  plus  grande  partie  de  l'AmiTiquo  Septentrionale  7 — Quelle 

I    cipvn'e  est  entièrninent  dans  lazine  Torrido?  A.-C. — Quels  forts  sont  situés 

I    au:-  la  nifî,-  ^'ilnUsonï  Cl.,  H.— Sur  !a  bnio  Jauies7  Ay.,  .We.— Sur  le  lac  ili's 

I    l'!8claves7  lie. — Quelle  rivière  unit  le  lac  des  Esclaves  avec  celui  d'Atlia- 

liBska7  Se. — Quelles  rivières  se  jettent  dans  le  Mo  Winnipeg7  Sn.,  Rd. 


•2i. — Qu'enl-ir  qw  I' \\i'  ilii  la  li«n'i'? — l/Axe  ilo  lu  It'l'l't'  i'i»l  lllUi 
IIkiii*  iiiiiiKiiii'iii'*'  iiiitiiiir  di'  lii|ii<)lU!  lu  Icrrt'  fuit  hihi  iiiiiiivi!- 
iiii'iit  ili-  roliiliiiii. 

•>;j. — (/ii'r.i/  ce  que  Ira  IN'ili'H? — Li'M  PôleB  wint  li>Hili>ll.\  l'Xti'i'llliti'» 
il(i  l'axo  (le  la  liiri'c.  Il  y  a  dtdi.x  /'li/c.i  .■  1(^  l'ôlc  N.  iiii  .I/c/k/kc,  l't 
In  l'i'ilu  H.  un  Antarctique. 

'i\. — Qu'est-ce  que  le  Mi'i'iiUfli  î— Le  Méridien  l'Kt  lin  uraml  n'irli; 
i|iil  liasse  par  ii-x  iiôics  ri  i|iii  jiai'IaKi'  la  li'iii'  l'H  «li'ii.x  lliinisiilini s: 
l'un  vers  l'Oiii'iil,  aii|irli'  llémisiiheir  niinilitl;  l'aulii-  vi'is  l'Oni- 
(Icnt,  a|ipi'li'  Hiiiiiaiihiie  niriilenliil. 

•2't. — l'oiirquiii  iiiJiielli-l-im  re  ciivte  Mériilicii  ? — On  apiii'lli'  ic 
(•(•l'cli-  Méridien  pani'  iinc,  t|iiaiiil  li-  soleil  y  est  jiurvemi,  il  l'sl 
liiiili  polir  tous  les  lieux  i|Ui  y  sont  sitiléH. 

■:i\.—(.)iùililiilli-iiiii  Premier  .Méridien  '!  l.e  Premier  Méri- 
dien est  MU  niériilieii  rlioisi  par  les  );éOKl'aphes,  suivant  les  ilille- 
reiits  pays.  Kii  AiiKleterre,  on  prend  celui  ipii  passe  partiieeu- 
wich  ;  aux  Klals-lJni»,  relui  do  Wasliiiif/ton  ;  en  France,  celui  de 
Paris. 

•21. — Ouiii  siiiit  les  Petits  Oercles?— Les  Petite  OercleB  sont  : 
les  Triipique.^,  les  Ciirtin  l'nliiiirs  et  les  l'nnilletis. 

28. — Qu'esl-ir  que  les  Tropiijues  ?— Les  Tropiques  («)  sont  deii.v 
petits  cercles  paralléU's  à  l'équateiir.  et  ipii  eti  sont  éloignés  de 
i'A"  28'  ;  l'un  vers  le  N.,  a|ipelé  Tropique  du  Cancer,  et  l'autre 
vers  le  S.,  appelé  Tropique  du  Capricorne. 

2'.).— (>i«'(i/)/»7/' -^lm  (;ercle>  polaires  ?-  Les  Cercles  polaires 
sont  deti.x  petits  i  ercles  pa.'ailèles  i\  réiptateur,  ii  2:i"  28'  luiiiiites 
des  pôles,  doul  ils  ireiit  leur  nom  ;  l'un  vers  le  N.,  apjielé  Cercle 
polaire  arctique  ;  l'.iutri!  ver»  li!  K.,  appelé  Cercle  polaire  an- 
tarctique. 

;ti). — (>ir(i/)/)(7/c-/-oii  l'arnllèles  ? — Les  Parallèles  sont  des  [leiiis 
cercles  tracés  dans  le  même  sens  ipie  l'éiiuatenr.  Ils  servent  à 
déterminer  les  degrés  de  latituile,  cuiniuc  les  méridiens  servent  à 
déterminer  les  degrés  do  longitude. 

Skction  m.— latitude  KT  LONOITUnK. 

1)1. — Qu'iijiiirlli-l-iin  Latitude  '?— On  appelle  Latitude  la  dis- 
tance eu  ili'|.'iés  suit  sepleiltriiinale,  soit  liléridioiliile.  d'un  lieu 
i|uelconi|U  à  réi|ii,ili'ui  iLa  latil.,,!;-  d'un  lieu  est  éjtale  à  l'éléva- 
tion du  pôle  au-dessus  lie  l'iiorizolll.  [h) 

1(2. — Ciiiiiiiuiit  sr  ciiiiiiilnil  les  I)e(.'rés  de  Latitude'/ — Les  Deg^rés 
de  Latitude  se  ciunptent  sur  le  méridien,  à  partir  de  réi|u,iteur. 
On  eu  compte  lit)  vers  lu  N.  et  Slt)  vers  le  S. 

La  latitude  est  ordiiiaireinenl  marquée  ù  droite  et  A  guui.lie  sur  les  cartes 
géogi'npliiip:;'s.     Les  pays  situés  sous  l'eiiuateiir  n'ont  pus  de  latilude. 

33.— ro/)i»i'/i/  /iciil-iiii  rtinimilrr  sur  une  nirle  que  In  liililinle  est  N. 
ou  S.? — On  comiail  nue  la  Latitude  est  N.  ipiaiiil  les  degrés  auj;- 
nientent  iMi  montant,  et  S.  i|iiand  ils  au^inentenl  en  liesieiidaiil. 

3i. — (>l/'»/)/)/7/(■-^()/l  Longitude  ?-!)n  aiipelle  Longitude  c  'a 
distance  eu  degrés  du  méridien  d'nii  lieu  au  pieiiiiei-  inéiiilieii. 

3."). — Coiinnnil  iicul-ini  riiiinnilre  sur  une  rnrle  que  In  liiiniiliiili-  est 
K.  nu  O.'f — On  connait  ipie  la  liini/Huile  est  L.  i|uan<l  les  ile;.'iés 
augmentent  eu  allant  à  r/niiVc,  et  O.  iinand  ils  augnieuleiil  en  allant 
i\  ijaurhe. 

On  en  compte  180  vers  l'K.,  et  180  vers  l'O 

30. — Quelle  est  lu  tlisliinre  îles  ilei/rcs  île  liililmlef — La  ilistiince  des 
degrés  de  tntiluile  est  à  pini  près  partout  de  G',)J-  milles. 

37. — Quelle  esl  In  distanci'  îles  ilei/rvs  île  liiiii/ihnle .' — Sons  l'éipi.i- 
teur,  cette  ilislanre  esl  de  0!).^  milles,  mais  ils  vont  eu  diiiiiiiuaut 
à  mesure  qu'ils  s'en  éloignent.  A  'ti"  ils  n'en  mit  que  les  trois 
quarts  ;  à  (iO"  la  moitié,  etc.  ;  au  pôle,  il  n'y  a  [las  de  longitude  [il). 


[n]  Tropique  signifie  aelion  fie  tourner  :  en  efTet,  quand  le  soleil,  dans  sn 
l'évolution  annuelle,  n  atteint  un  tro|ii(pie,  il  semble  retourner  vers  léqunteur. 

ift)  Pour  les  peuples  qui  sont  sons  l'equatenr,  le  pote  est  dans  leur  horizon  ; 
pour  ceux  qui  siuit  A  la  lalitude  4.>  :iir,  comme  A  Montivul,  le  pôle  est  élevé 
de  45'_30'  au  dessus  du  l'horizon,  etc. 

(c)  On  nppolle  cette  distance  Longitude  (longueur)  parce  qu'uncienuement 
an  croynit  la  Terre  beaucoup  plus  étendue  de  l'E.  A  l'O.  que  du  N  an  S.  On 
appelle  l'outre  distance  Lalitude  (largeur)  pour  ia  raison  contraire. 

(d)  Voir  lu  table  des  distances  ù  In  lin  du  volume. 
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Section  IV.— /ONKS. 

.W. — (Ju'apprllr-l-nii  /ducs  '.' — On  :iii]irlli'  Zones,  ili'^*  ilivisimis 
1111  li;mili's  faites  sur  li'  i,'li)l)i'  li'rri'slri'  |iMr  li's  lrci|iiiiiit's  l'I  1rs  riT- 
rlcs  pnlairps. 

;i'.i.— r«mWrn  ij  ii-i-il  ik  Zonos  '/ — Il  y  a  Cinq  Zones  :  la  Zone 
torride,  «'iilri!  li-s  deux  iioiiiinics;  doux  Zones  tempérées, 
l'iilri.  i|iiii|iii.  lrii|Mi[iii'  l'I  II'  ci'ri'lr  (lolairo  ri)n-i'siiniiilanl  ;  rl  ileii.v 
Zones  glaciales,  l'illmiraiil  les  pùlfs  l'I  ririmisrrili'S  |)ai'  li's 
(Ti'i'li's  iiiilairi's. 

iii.— y»'/  rsi  II' clinuii  I  If  1(1 '/Ami'  luniilo  .'— La  Zone  ton  lie 
psI  siijcll'"  à  dos  clialcm's  cxccssivos  ot  i\  des  lniii|«'ti's  qui  rcnvcr- 
si'iit  iout  sur  l"iir  passapi'.     Tnrridn  vont  diro  bri'ilinite. 

11. — l'oniiiinil  (Hxlhiijue-l-on  IfS  Zoni's  t('iiiiH''ri''i's '?  La  Zoiii'  tiMii- 
péri'i'  ilu  N.  l'stilili'  Si iilnilviiiiiiilf  :  ri'lli'  ilii  S..  Ui-riilinnnli: 

Li's  Zoiii's  f;lai'iali's  piirli'iil  la  iniMiic  iliMiiiiniiialimi, 

'r'.  I)r  f/iiil  ('.limai  Jiniil-Dii  xinis  nx  /.unis  ^ — Sous  rt's  Zones  Ip 
Climat  l'sl  jilus  ti'iuiii'ri',  plus  doux  l'I  plus  salulirc  ipin  dans  h's 
autres  p;irli('s  di-  li  Terre.  (leiH'udaiii,  les  exlréniilés  parlieipeul 
plus  ou  moins  des  Zones  (|u'elles  avoisinent 

W. — Qufl  fst  II'  t'.linial  des  Zones  ^rlaii.iles'? — Sous  les  Zones  il 
rèf-'lie  un  hiver  per|iélui't  :  le  froid  y  est  exeessif. 


GÉOGRAPHIE  DESCRIPTIVE 

CoMPnENANr  i.A  (liiiiMiAi'Mii:  Piivsiyri-:  ki' i..\  (Ikoiuiaphie  Politique. 

i'i. — Déânition.  On  aiiiielle  lU'mimphii'  ili'srriiiliri',  la  partie  le 
la  (ii'o>.'i'apliie  i|iii  n  pour  liul  do  déeriro,  nou-seulement  la  posi- 
tion et  la  inulitîiiration  des  dilTén  'l'.s  iiays,  mais  eni  oie  la  popii 
lalion,  les  ]irodiiils,  le  iliniat  de  cliacnn  d'eux,  en  iui  mol,- toutes 
les  pnrIiculuritéH  (jui  ne  |M'uvent  être  représentées  s\ir  les  cartes. 


CIIAPITHI';  IL 

GÉOGRAPHIE  PHYSIQUE. 

Section   L— DIVISIONS  (IKNLU.VLKS   DU   GLOBE 
l'LltHKSI'UK. 

'i.">. — Pour  i'aiililei'  l'élude  de  la  (iéoKraphit!  physi(iue,  ou  divise 
et  sulidivisi'  de  ilitl'éieiiles  manières  la  surface  de  la  Terre. 

'lO. — L.i  première  dirisioii  esl  relie  i(ni  la  [lartage  on  partie 
soliilrs  et  lii/iiiili  X,  i|ui  sont  la  Irrri'  et  Vfiiii. 

'i7 — La  seconde  la  pariatie  en  dou.x  [lariies  M|ipelees  Hémis- 
phères, I  un  iirieiilal  et  rautl'o  oceidental. 

iH. — L.'i  troisième  la  parLi^^e  eu  trois  [larlies,  qui  sont  les  rnitti- 
iienls,  et  l.i  quatrième,  eu  iiui|  mandes  divisions,  iiu'on  appelle 
les  rimi  juirhrs  du  uiiiiide. 

i!), — Les  Subdivisions  eoureiuei.l  [larliculiérenienl  la  Gi'o- 
nriipliii'  jinUlii/iir.  Kilos  [larlagent  rhaetnie  dos  cin(|  parties  du 
monde  en  Eliils  ;  les  Liais  eu  iiran'iKr.s.  ntnili's,  ih'iiurlnnriils.i'fi'. 

."iti-Los  trois  Continents  sont:  lAncien  Continent,  qui 
renferme  Iruis  ^iraudes  divisions;  l'Iùi'-npi-,  VA.iii-  el  Wifrii/iir  ;  il 
est  eouleuu  dans  riiéuiispliére  orieulal. 

.'il. — Le  Nou'veau  Continent  mi  r.\uiérique,  qui  forme  la 
qualrièuie  parlie  du  inonde,  esl  leuferme  dans  l'héinisplli're  nrri- 
(leiiliil. 

,")-2.— Le  Continent  Austral  ou  Océanie,  qui  eoin|irond  l'.l».',- 
Irnlii'  avec  les  ilis  nomlireuses  du  (iranil  Océan,  forme  la  ein- 
qiiiènie  iiiulie  du  uiouile  ;  il  esl  picsqu'entièrement  daus  l'iiéinis- 
plieie  oriental. 

y.\. — Ij'.inuriiitif  el  une  parlie  de  VOri'nnir  sont  eoinprises  daus 
rHémisphèi."e  occidental. 

.Vi. — L'Eiiropr,  IVIs/V,  VAph/uc  el  la  plus  grande  parlie  do  l'Océa- 
nie  sont  eoinprises  dan»  IHémisphère  oriental. 
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Skction  II.  -divisions  NATURELLES  DE  LA  TERRE. 

.■).'>. — Que  pfut-on  it'dbnnl  cunsidérer  sur  te  Globe  trrrislrc  I — On 
jitMit  considérai'  sur  1<!  OIoIhî  doux  grandes  parties  :  les  parties 
solides  et  les  parties  liquides,  (|iii  sont  la  Terre  et  l'Eaii.  La  Terre 
ii'oC('U]K?  <[u'environ  le  (juarl  de  la  surface  du  Glolie  terrestre. 

."ifi. — Queh  noms  iirenneiU  /es  ili/lércntcs  ixirlics  île  Terre? — Les 
ilitïï'reutes  iwirties  dis  Terre  se  nomment  eonlinenls,  iles,  pres(/u'iU's, 
isthmes,  caps,  côles,  mnntannes,  volcans,  ete. 

oc.  Fir..  2.  on. 


DIVISIONS  GENERALES  IIU  lil.OIIE. 


L«  blanc  désigne  l'eau. 
1,1'  noir  di'signr'  In  terre. 
()().  H.Hiiii»plif're,Oçci(lental. 
OK.  Iloniisplièrc  Oriental. 
K.  Kiiropi'. 
AS,  Asie. 


NA.  Ainériqiii'  du  Nord. 

S.\.  .Xmmqiii'  du  Sud. 

W.  AIVii|ui', 

AK.  Australii\ 

OP.  Oc(>aii  l'nciliqun. 

OA.  Oci'uii  Alliiutique. 


01.  Oeéan  Iiidien. 

T)?. — (Ju'esl-cc  qu'un  Continent? — l'u  Continent  est  une  grande 
étendue  de  t<>rre  non  interromp\n\  par  des  mers. 

58. — Qu'est-ce  qu'une  Ile  ? — Une  Ile  est  mie  étendiw  de  tt^re 
entièrement  entourée  d'eau,  et  moins  grande  qu'un  continent. 

59. — Qu'est-ce  qu'un  Archii)el  ? — C'est  un  endroit  de  la  mer  oii 
se  trouvent  réunies  un  grand  noinlire  d'Iles. 

60. — Qu'est-ce  qu'une  Presfiu'ile  ou  Péninsule  1  («) — Une  Pres- 
qu'île est  une  étendue  de  terre  que  les  eaux  n'entourent  pas 
entièrement. 

61. — Qu'est-ce  qu'un  Isthme? — Un  Isthme  est  une  langue  de 
terre  f[ui  nuit  une  prescju'lle  à  une  autre  terre. 

62. — Qu'est-ce  qu'un  Cap  ? — Un  Oap  ou  Pointe  ■"<l  une  langue 
de  terre  élevée  (jui  s'avance  dans  la  mer. 

63. — Qu'est-ce  qu'une  Côte  ? — Une  Oôte  est  le  rivage  de  la  mer  ; 
s'il  est  escarpe,  il  prend  le  nom  de  Falaise  ;  s'il  est  plat,  on  l'ajv 
pellt!  Grève.  Les  Côtes  basst}s  et  sablonneuses  se  noninient 
Dunes. 

64. — Qu'est-ce  qu'une  Montagne  ?— Une  Montagne  est  une  mas- 
se de  terre  l't  de  rochers  qui  s'élèv»;  au-dessus  dt;  la  surface  du 
Globe. 

Si  plusieurs  Montagnes  se  suivent  à  peu  près  dans  la  mèn»! 
di.e(;tiou,  sans  êtit;  séparées  par  des  Plaines,  elles  forment  une 
Ohaine  de  Montagnes. 

65. — Qu'esi-cr  qu'un  Volcan  ? — Un  Volcan  est  un  gouffre,  situé 
le  plus  souvent  sur  le  haut  d'une  montagne,  et  ijui,  de  temps  en 
temps,  lauci!  du  feu  et  des  matières  embrasées.  L'ouverture  jiar 
où  sortent  les  Laves  uuatières  fonduesl  s'appelle  Cratère. 

M>.— Qu'est-ce  qu'une  Plaine? — Une  Plaine  est  un  grand  esiiace 
de  terrain  d'égal  niveau  ou  légèrement  ondulé. 

6". — Qu'est-ce  qu'un  Plateau  ? — Un  Plateau  est  un»!  Plaine 
élevée. 

Rrt. — Qu'est-ce  ifu'une  Vallée  ? — Une  Vallée  est  une  Plaine 
étroit(!  et  encaissée  entre  deux  collines  ;  elle  est  ordinairenient 
parcourue  pjir  un  cours  d'eau. 

SK.rrioN  liï.-D'VISIONS  NATURELLES  DES  EAUX. 

ll'.l. — Quel  nom  donne-l-on  à  celle  grande  étendue  d'i'au  qui  courre 
lu  jilus  qriinile  parlie  île  noire  qlohe  / — La  nriinile  ilenilue  il'enu  qui 
l'ouvre  la  jilus  grande  partie  de  notre  Glolie  s'apjM'lle  Mer  ou 
Océan. 


1(1)  Péninsule  dérive  du  dmu  mots  latins,  fine,  presque,  et  ii 
d'où  vient  aussi  le  mot  insulaire,  habitant  d'une  \\n. 


nsula,  une  ile. 


10.— Quel  phéno)ni'ne  extraordinaire  présente  la  mer  / — La  mer 
présente  le  phénomène' du  déplacement  périodique  de  ses  eaux 
deux  fois  |iar  joui'.  Ce  mouvemenl,  subordonné  en  grande  partie 
à  celui  de  la  lune,  est  ilù  à  l'attraction  combinée  de  cet  astre  et  du 
soleil  sur  la  mer.  Ou  apiH'lli,'  ci;  mouvement  Flux  ou  Reflux, 
selon  que  les  eaux  montent  ou  baissent. 

Fia  3. 


A.  Archipel. 

H.  Hoiiii'S. 

C.  Cup. 

II.  IViinil. 

K.  KiiilHiiifliui' 

r.  Vllllir. 

i;.  linll'i',  liai.'. 


Accidents  Géogiuphiques. 

II.   Chaîne  do  montagnes.  O.  Océan,  Mer. 


,  Kiiliiiiir 


Ile. 
J.    Plaine. 
K.    (ianal. 
L.     I,iic. 
M.    Mont,  Pic. 
N.  Ville. 


Prr.squ'lle 

y.  Cniuiiiii'. 

H.  Hivièri'. 

S.    Source. 

T.  Utiuno  . 

CF.  Chemin  ili^  Kcr. 


~i\. — Combien  ;/  d-l-il  :1e  sortes  de  Mers  ? — Il  y  a  deux  sortes  de 
Mers  :  les  Mers  extérieures,  qui  entourent  les  continents,  et  les 
Mors  intérieures,  qui  enlruiit  dans  les  terres. 

72. — Oimbien  y  a-l-il  <lc  Mers  Extérieures  et  quelles  sont-elles  /— 
Il  y  a  cinq  Mers  Extérieures  :  l'Océan  Pacifique,  l'Océan  At- 
lantique, l'Océan  Glacial  Arctique,  l'Océan  Glacial  Antarctique  et 
l'Océan  Indien. 

73. — Quelles  sont  les  principales  Mors  Intérieures'/ — 1°  En  Améri- 
que ;  les  mers  de  Ballin  et  d'Hudson,  au  N  ;  la  mer  du  Mexique 
et  celle  des  Antiles  {Curibhean  Seii\,  au  N.  de  l'Amériiiue  Mério- 
nale.  2°  En  Europe  :  la  mer  Blanche  et  celle  de  Kara,  au  N.;  la 
mer  Caspienne,  au  S.-E.;  la  mer  d'Azof,  la  mer  Noire,  [Black  Sea), 
la  mer  Egée  ou  Archipel,  la  Méditerranée  et  la  mer  Adriatique  au 
S.  ;  la  mer  d'Irlande,  la  mer  du  Nord  et  la  mer  Baltique,  à  l'O. 
3"  En  Asie  :  les  iiiei-s  de  Kamtchatka,  d'Okliotsk,  du  .lapon,  la 
mer  .Jaune  et  celliî  de  la  Chine,  à  l'E  ;  la  mer  Rouge  et  celle 
d'Aral,  à  l'ouest. 

7i. — Q\iels  noms  doune-t-on  aux  différentes  jiarties  de  la  mer  et  des 
ea  V,  par  rapport  aux  terres  quelles  baignent  ? — On  appelle  ces dillé- 
rentes  parties  des  eaux.  Bassins,  Versants,  Golfes,  Détroits,  Lacs, 
Rades,  Ecueils  oti  Réi  ifs.  Courants,  Rivières,  etc. 

15.— Qu'est-ce  qu'un  Bassin  ?— Un  Bassin  est  rensemble  des 
terres  qui  versent  leurs  eaux  dans  une  mer  ou  dans  une  rivière. 

76. — Qu'est-ce  qu'un  Vei-sant  ? — Un  Versant  est  une  partie  d'un 
Bassin,  Ex  ;  Li!  côté  Nord  et  le  côté  Sud  du  St-Laurent  sont  deux 
rersants  du  bassin  de  ce  fleuve. 

77. — Qu'appelte-t-on  Golfe  oit  Haie  ?— On  appelle  Gtolfe  ou  Baie 
une  partie  de  la  mer  s'avançanl  dans  les  terres  ;  une  baie  peu 
étendue  s'apjielle  .inse. 

IK— Qu'est-ce  qu'un  Détroit? — Un  Détroit  est  un  bras  denier 
qui  a  [leu  de  largeur  et  qui  mut  deux  mers  ;  on  l'apiielle  quelque- 
fois Phare,  Pas  ou  Canal. 

l'ît.— Qu'est-ce  qu'un  Lac?— Un  Lac  est  une  grande  étendue 
d'eau  au  milieu  des  terres  ;  s'il  avait  peu  d'étendue,  ce  serait'un 
Etang. 

80. — Qu'est-ce  qu'une  Rade? — Une  Rade  est  une  étendue  d'eau 
avancée  dans  les  terres,  et  où  les  vaisseaux  peu\  'ut  se  mettre  à 
l'abri  de  certains  vents. 

81. — Qu'est-ce  qu'un  Ecueil? — Un  Ecueil  ou  Récif  est  un  rochei 
à  tleur  d'eau,  contre  lequel  les  vaisseaux  vont  quelquefois  se  lui 
ser. 

H'i.~Qu'rst-re' qu'un  Cmiviun'! — Un  Courant  est  un  endroit  de 
la  mer  où  l'eau  court  ra|iideinent  d'un  certain  côté,  comme  si 
c'était  une  rivière. 
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h;!. — Qii'fsi-ri'  i/u'uiic  Riviùrn  ? — \J\w  Rivière  l'st  un  asseiiiblago 
tl'i'au  (|iii  iiaicoiirl  iino  corlaino  ôteiuliit'  de  pays.  Uiio  rivière 
coiisidéraMo  iiui  conservo  son  nom  juwiu'à  la  mer,  se  nomme 
Fleuve. 

84. — Qii'eiitend-oii  par  la  So\nro  et  /'Knibonriiuro  d'uite  rivière  ? — 
La  Source  d'une  rivière  (>sl  l'endroil  on  elle  cnmmeiu'e  à  couler  ; 
son  Embouchure  l'st  l'endroit  on  (die  se-  jette  dans  la  mer  ou 
dans  ww  autre  rivière.  Dans  ce  dernier  cas,  on  l'apptdle  Oon- 
âueut,  et  celte  rivière  s'a[iii(dle  Affluent  on  Iriiiul.iire  de  l'elie 
où  elle  se  jette. 

85. — Qii'mlniil-on  par  la  Rive  droit(^  rt  la.  Uive  franche  iranr 
rivière  ? — La  Rive  droite  d'\nie  riviève  est  le  côté  (jui  est  à  droite 
d'inie  personne  (|ui  la  descend  en  balean,  ayant  le  visafje  tcnu'in'; 
vers  son  enilionclnne  ;  la  Rive  gauche  est  le  côté  opjjosé. 

M>.—Qa'rsi-cc  '/k'k/ic  Caiaracii'  ?— l  lu-  Cataracte  on  Cascade 
es!  nn  saut  (jne  l'ont  les  eaux  l'U  IninlianI  duin'  haniciir  ;issez 
considérabh!  ;  on  l'appelle  aussi  Chute.  On  l'apindle  Rapide 
ipiaud  le  lit  de  la  rivii're  est  incliné  ou  i|ue  le  coin-s  en  est  brisé 
par  des  rodiers. 

87. — Ou'cst-ce  iiu'iin  Canal  ? — Un  Canal  est  une  espèce  do  fossé, 
large  et  profond,  dans  lequel  on  fait  entrer  les  eau.x  d'une  rivière, 
jionr  transporter  les  marcbandises  avec  plus  de  facilité. 

88. — Qu'csi-ce  i/u'un  'l'orrcul  '. — Lu  Torrent  est  lui  courant  d'eau 
rapide  occasionné  par  les  pluies  ou  la  foute  des  neiges,  et  qui  ne 
dure  ({ue  peu  de  temps. 

CHAPITRK  in. 
GÉOGRAPHIE  POLITIQUE 


AMERIQUE  MERIDIONALE. 


La  Géographie  Politique  s'occniie  des  peuples  et  des  institu- 
tions buniaines  en  général,  tels  que  :  élats,  iinuvernemeiils,  villes, 
jiruiluils,  iiuluslrie,  rrliijiun.  \a) 

Section  I.— RACES  HUMAINES. 

Tous  Ips  lioinmi's  ont  iuconleslablomont  la  momo  urigiiio  ;  ctf]wn(lniit,  on 
iiMiiiin|Ui'  ciiU'i.'  eux  ilt's  iliiréroiieiw  nolubles,  (jui  Ibiit  qiK!  l'on  pai'tugo  oi'di- 
nairiMuiMil  li^  (.'l'nn^  hiiinuin  on  cini[  ruées  distinctes  :  I"  la  l'uei^  bhmchc  on 
cHuiaaimnr  :  '1°  la  lace  jaune  ou  mongole;  'i- Va  va'-f  tuirrèe  o\\  uméricaine  ; 
•i"  la  racu  olivcilre  ou  malaise;  i'  la  race  noire  ou  éthiopienne. 


1.  nianclif!  ou  ('.aneasienne,     2.  .launo  ou  Mon»?olc.     ^,  Cuivn^e  ou  Américnini'. 
■i.  niivAlro  ou  Malaise.     5.  Noire  on  Etliiopienne. 

(a)  La  Géographie  polilique  [jropremnnt  dite  no  traite  quo  du  gourernement 
fiel  Elalu  ;  mais,  par  extension,  et  |uiur  plus  de  siniplieilé,  on  renferme  aussi 
dans  relto  partie  le»  notions  relativi's  h  la  religion,  à  l'induslrie,  an  eonnneree. 
aux  races  huniaiiK^s.  etc.,  ipii  feraient  l'ohjel  d'une  Grngraphic  sociale,  indus- 
trielle, eommerrialc,  elc  En  n^sunié,  la  Géoyruphie  politigMe  s'(jccui>e  de  tout 
co  dont  In  Géographie  niatlii'imaUçiilo  et  pliysique  ne  peut  traiter. 


PREMIER  EXEnCICE. 

Btata.  (01)S.  No  l.|  Montrez  les  villes  suivantes  et  décrivez  les  Etats  dont 
elles  sont  les  capitales:  Caracas,  Bogota  (.■>!,  Georgetown  (7),  l'aramarilio  (G), 
(layenne,  Quito  (0|,  Lima,  Chucpiisaea  on  Sucre  (10),  lli(i-(le-,Ianeiro,  Monte-V''leo, 
Santiago  (.'11),  Assoniplinn  (■">),  Duenos-Avres. — Dans  ipielli^  zone  est  l'Amé- 
riipie  MiTidiunale  V  Ij'  riivsil  'I  Iji  (îonredération  Ai'geulino  '! 

Quels  pays  sont  traversins  par  l'Eiiuateur  Er.,  Ca.,  Dl.—Vm  le  Tropique  du 
Capricorne  ■;  Ci.,  C.-A.,  /';/.,  ///. — Quelles  conirées  sont  sons  le  5»  laliluile  Nord  ? 
Ca.,  Va.,  6'(i.— Sous  li'  .'iO-  latitude  Sud  ?  O'.,  C.-.'l.,  «/.— Sons  li' 00'  longitude 
Ouest?  Va.,  lia.,  1)1..  lia..  C.-A.,  la:  — Quels  pays  sont  sous  la  mémo  longilLdo 
que  la  Holivie'/  Va.,  III.,  l}ifA:,  l'a. — Quelles  conlr>'es  sont  liornées  par  In  mer 
desCaniilies?  Ca.,  fo.— l'ar  l'Atlautiqui^'/  In.,  Ga.,  Jll.,  Vy.,  Cn.-A.,  Pa.— Par 
le  l'acillcpio'?  Ta.,  Er.,  Pu.,  lia..  Ci. — Qui'lli^  cnntréo  no  louche  pas  la  mer? 
/'//.-  Quel  est  l'état  li' plus  étendu  ?  111. — Les  deux  moins  étendus?  Py,,  Vij., — 
Quel  est  l'état  qui  a  li.'  plus  d(^  cotes  'I  III. — Celui  (pii  ei\  a  le  moins,  à  oart  le 
Paraguay  ?  Ba. 

DEUXIÈME   KXEUCKT. 

Iles.  (Obs.  No.  2.)  Quellns  lies  y  a-l-il  nu  Nord  de  Venezuela  ?  P.-.U.  {L-As.) 
Quelle  lie  est  à  l'endiouclnire  de  l'Amazone?  Js.  ou  Mo. — A  l'Kst  de  la  l'ata- 
gonie  '!  F(l. — Au  Sud  '!  T.  (le  /'".—Quel  lie  sur  les  cètes  du  Chili  ?  U>i. — Quels  sont 
h'S  arc^hipels  ?i  l'Otiest  du  Chili,  dans  l'Océan  ?  .S.  F.r..  J.-F.,  Ce.,  Cs.,  M.  de  I). 

OapB.  (Olis.  No,  .'i.)  Qui'ls  sont  les  principaux  caps. sur  la  cùto  Est,  au  Sud 
lie  l'Equateur  '?  ,S'.-/i.,  Ilo..  .S'.- 7'.,  Fo..  S-.V.,  .S.-/1.,  Cs.,  T.-P.,  Ito.,  Vs.,  .S'.-fl.— Quel 
est  le  cap  le  plus  an  Nord  de  l'Amériquo  Méridionale?  Gs. — Le  |)lus  à  l'Est? 
S.-fl.— Le  plus  nu  Sud?  lin. — le  plus  à  l'Oieït"  Bo.— Quelle  est  la  distance 
entre  le  cap  Blanco  el  le  cap  Si.  Itocn  .' — Queli  caps  forment  les  quatre  extri'- 
mités  do  l'Amérique  du  Su<l  ?  Gs..  .S.-/).,  lin.,  Bo. — Montrez  la  hahia  do  Blancà  ? 
(10). — Quelle  ville  est  située  sur  la  bnio  do  tous  les  Saints?  lia.  ou  S.-S. — Les 
di'ux  villes  situées  à  l'einbouchure  de  la  Plata?  ,1/.-!'.,  D.-A. 

Montagnes.  (Obs.  No.  C.)  Quelle  est  la  principalû  clialno  de  Montagnes? 
jj. — Quelles  montagnes  sont  dans  le  Bivsil  ?  Brésiliennes. — Montrez  Sierra  do 
Vrio. — Les  Monts  Geraës  ('28). — Quelles  montagnes  se  trouvent  vers  le  milieu 
(le  la  Bolivie?  Sn.— Entre  le  Brésil  el  la  Guinoo?  TV.— Entre  lo  Venezuela  et 
lo  Bn'sil  ?  Pa. — Nommez  les  principaux  pics  situés  dans  la  n'pnbliquo  de  l'E- 
cpinteur.  Pa.,  Ce.,  Aa.,  Ci-,  Co. — Dans  t|uels  états  se  trouvent  Sorata  (10)? — 
Aconcnguu  (3"2)  ? 

TROISIÈME  EXERCICE. 

Mers.  (Obs.  No.  7.)  Quelle  mer  borne  l'Amérique  Méridionale  au  Nord? 
('«.— A  l'ICst?  .le— A  l'Ouest?  Pc. 

Bi'irières.  Quel  est  le  jjIus  grand  lleuve  de  l'Amérique  Méridionale?  j^e^ — 
Quels  sont  les  <leux  principaux  allluents  de  sa  rive  gauche?  Ja.,  No. — Les  cinq 
principaux  de  sa  rive  droite?  L'e.,  Ps.,  .Ma.,  Ts.,  Xu. — Quel  grand  (leuvc  arroso 
le  Venezuela  ?  Oo.  —  Quelle  brandie  de  l'Amazone  unit  co  flouvo  avec 
rOrénoqne?  JVo.— Quel  est  le  principal  affluent  de  l'Amazone  su|p('rieur?  L'e. — 
(,)ui>llc  partie  du  Bii'sil  esl  arrowv'  par  le  Saii-Fruncisco  ? — Quelles  sont  les  deux 
rivières  i|ni  forment  les  limites  O.  et  E.  du  Paraguay?  Pi/.,  Pn. — Les  deux  qui 
lonnent  la  Rio  de!  la  Plata  ?  Pa.,  L'y. — Décrivez  la  Mnileira,  la  Magdeleino. — 
Le  Snn-Franciseo  — Le  Paraguay. — Le  Para. 

Q-oIfes,  Baies.  (<lbs.  No.  8.)  Nommez  et  montrez  les  trois  principaux  golfes 
au  Nord.  I)n.,  Va.,  Pa. — Montrez  1,-,  baie  do  tous  les  Saints  (12).— De  St.  Ma- 
il,lus. De  St.  CiiHirges. — Montrez  celles  qui  sont  situéos  sur  la  alto  de  l'Ouest  ? 

Pu..  Co..  Gl.,  Ce,  Ps.  (48.) 

Laos.  lObs.  No.  0.)  Quel  lac  est  au  Nord-Ouest  de  Venezuela  ?  Mo. — Entn 
le  Pérou  el  Bolivia  ?  Ta.  Dans  le  Sud-<)uest  do  Bolivia  ?  Ta.—Ui  '.rois  princi- 
paux do  la  Confédération  Argenline  (  Ps  ,  So.,  Ho. 

QUATRIÈME   EXERCICE. 

Dans  quelle  varlie  de  l'Amériqu"  Méridlonnlo  so  trouvent  les  Andes? — Où 
sont  les  Monts  Gérai?  (l'î-fiO) — Où  sont  les  montagnes  Bn''siliennes  (47-1)? — 
On  est  lo  détroit  de  Magellan'? — Quelle  est  la  plus  grande  coniréo  do  l'Amo- 
rirpie  Mcniiionale?  Bl. — La  plus  petite?  [!y  (.12). — Quelles  montagnes  Iraver- 
scul  la  Colombie  el  dans  quelle  direction  i  As. — Quelles  rivières  coulenl  du 
Sud  au  Nord  dans  la  Colombie?  .Me.,  Ca. — Quelle  est  la  capitale  do  la  Guynna 
.anglaise?  fin. — De  la  Guyam^  Hollandaise?  Po. — Erançaise?  Ce. — Décrivez  lo 
district  des  Diamants  ou  Minas  (18). 

Dans  quelles  eaux  et  dans  i|ui!llo  direction  passerait  un  vaisseau  |)Our  aller 
de  Guayaipiil  à  Valparaisn? — De  Buenos-Ayres  k  Rio-de-,Ianeiro? — Quelle direo 
lion  suivrait-on,  en  ligne  droite,  [mur  aller  de  Caracas  A  Monti''-Vidéo  ? — Quelles 
grandes  rivières  faudrait-il  traverser?  Oo.,  R.-fi.,  An  ,  Ma.,Pa.,  Vy. — Quels  pays 
traverserait-on  ?  Va.,  Bl,  Ba  ,  Cn.-A.,  %.— Sous  quelle  lalitudo  est  Venezuela  1 
Ponn|uoi?— Bolivia?  etc.— Quelles  contnJos  arrose  lo  Parana?  til.,  Py.,  C.-A.— 
L'Amazone? 
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89. — Queh  snnl  1rs  caraclhcs  qui  ilistiiujutnt  la  Raco  blanche  ? — 
La  Race  blanche  'i  li'  ii'im  hlanr,  la  facp  ovalo,  los  rhovcux 
longs  cl  iIdiix  ;  cllf  ((iiiiiirciul  Irs  Kiiroprciis,  les  Arabes,  les  Pei- 
sans,  les  Iiidous,  li's  l'!|.'yipli(Mi>.  la  jibiiiait  des  liabilaiits  de  la 
Harbaric,  et  ceux  di.'  rAiiK-riiiiii'  d'ori},'iiic  iniruiiccnni'. 

90. — Qu'est-ce  ijui  ilistimjue  la  îiaœ  jauno  ? — L;i  Race  jaune  •'> 
11?  loiiil  jaiiiic,  la  facn  ((uadraiif.'iilairi',  les  clii'vi'iix  raidcs  cl  iioiis, 
le  liez  ajilali  cl  les  iioiumcUcs  des  joues  s;iillaiiles  ;  tels  sont:  les 
Mongols,  les  (Illinois,  les  Manichoiix,  les 'riiilicl.iins,  les  lialiilanls 
de  rilldo-Oliiiic  cl  i[iicli|iics  aiilres  pi'lils  |icii|iles  <isialii|iics. 

91. — Que  (lilix-niiis  sur  In  llace  oliviUre  ? — La  Race  olivâtre 
ne  dillere  di'  la  lilanclie  (|iie  ]iai-  un  tciiil  plus  fonci' cl  une  bouche 
plus  grande;  à  celle  race  appai'licnneiil  les  liabilaiils  de  la  ]ires- 
(|ii'ile  de  Malacc.i,  la  [iliis  giaiidi'  |)arliede  ceux  do  l'Ocùanie,  et  les 
Malgaclies  on  liabilaiils  de  Madagascar 

02. — Qu'esl-ce  qui  distingue  /«Race  cuivrée  ? — La  Race  cuivrée 
a  le  teint  rouge  cuivré  et  li;  nez  camus  ;  elle  ne  coiniircnd  (juc  les 
peniiles  indigènes  de  l'Aniériiiue,  dont  le  nombre  diminue  tous 
les  jours.     On  les  aiipelle  coninmnémeiil  Inilicus. 

flU. — Queh  sont  les  curnclires  (lisliiwlifs  île  la  Race  noire  ? — La 
Race  noire  a  le  leinl  noir,  les  cbeven.x  crépus  et  laineux  ;  lels 
sont  :  les  nègres  de  l'Abyssinie,  du  Soudan,  de  la  Sénégambie,  d(! 
la  Guinée,  et  presfjue  tous  les  peuples  de  l'Afrique  centrale  et 
méridionale. 

Section  IL— LANGUES. 

9-4. — )■  a-t-il  im  grand  nombre  de  Langues  ? — On  compte  environ 
80  Langues  originales;  mais  les  dialectes  (o)  qui  en  proviennent 
no  montenl  pas  à  iiioins  de  3639;  on  eu  compte  environ  lfi20 
en  Amérique  ;  567  on  Europe  ;  1176  en  Asie  et  en  Océanie,  et  276 
en  Afrique  [b). 

95. — Qu'appelle-i-on  Langue  mère  ? — On  appelle  Langue  mère 
celle  qui  est  la  source  de  plusieurs  autres  ;  Langues  sœurs, 
celles  qui  ont  la  même  anti(iuité  et  la  même  origine. 

96. — Quapi>etle-i-(m  Langue  vivante  et  I.,angue  morte  ? — On 
appelle  Langue  vivante  <:elle  qui  se  parle  encore;  Langue 
morte,  celle  qui  ne  subsiste  plus  que  dans  les  livres 

97 — Quelles  sont  les  lanifues  les  plus  répandues  aujourd'hui  ? — La 
Langue  chinoise  est  parlée  par  un  plus  grand  nombre  ;  la 
Langue  anglaise  est  la  plus  réiiandnc  ;  elle  est  parlée  dans 
tontes  les  parties  du  monde  ;  la  Langue  française  est  plus 
parlée  en  Europe  ;  c'est  la  langue  diplomatique. 

Section  III.— RELIGION. 

Tous  les  peuples  sentent  le  besoin  de  rendre  un  culte  à  l'Etre  Suprême  ; 
mais  malheureusement  tous  no  lui  rendent  pas  celui  qu'il  demande.  Au  enm' 
mencement,  Dieu  gru\  a  sa  loi  dans  le  cœur  du  premier  honiine  :  c'était  la 
loi  naturelle,  qui  subsista  comme  règle  unicpio  jusqu'à  Moise  et  qui  flit  rem- 
placée par  lii  loi  écrite  ,  h  celle-ci  succéda  la  loi  de  grâce,  qui  nous  a  i''té  apportée 
liar  Jésus-Clirist,  ot  sous  laquolb  vivent  tou.-s  Ico  vrais  clir(''tiens,  enfants  de 
l'Eglise  Catholique. 

Toutes  les  religions  ])Ouvent  fitre  classées  sous  quatre  chefs,  savoir  :  le  Ju- 
ddismr,  le  ChrisCtanisme,  lo  Mahométisme.  et  lo  Paganisme. 

98. — Qu'esl-ce.  que  le  Judaïsme  ? — Le  Judaïsme  est  la  religion 
des  Juifs  ou  Israélites  ;  elle  fut  donnée  de  Dieu  à  son  peuple  par 
le  ministère  do  Mo'ise,  I6S1  ans  avant  l'ère  chrétienne  ;  ce  fut  la 
vraie  religion  jusqu'à  Jésus-Christ. 

99  — Qu'est-ce  que  le  Christianisme  ? — Le  Christianisme  est  la 
religion  qui  reconnaît  Jésus-Christ  pour  son  fondateur.  Il  so  di- 
vise en  trois  branches  principales  :  T  L'Eglise  catholique  ou  ro- 
maine ;  2"  l'Eglise  orientale  ou  grecque  ;  U°  l'Eglise  protestante  on 
évangélique. 

1 00.— (>»'cs?-f^  que  /'Eglise  Catholique  ou  Romaine  ?— L'Eglise 
Catholique,  la  soulo  véritable,  est  celle  qui  reconnaît  le  Paix> 
]ionr  son  chef.  On  n'y  compte  point  de  divisions  ou  sectes,  parce 
que  la  vérité  est  indivisible. 


(a)  On  appello  Dialectes  les  diverses  manières  de  prononcer  ou  d'écrire  une 
langue. 
(6)  Quelques-uns  en  mettent  beaucoup  plus. 
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SI.  l'irir 
Coran.  i|ui  sert  iIp  loi 


loi. — ()hV.«/.cc  que  /'Eglisi! 
Oiii'iilali'  nu  (;i'ÉM'(|ui'?  — L'E- 
glise Orientale  csi  (-fllo 
i|iM  s'est  si'purtV,  du  Pap<>, 
III  l()iï<;  nu  y  latlaclii-  lotis 
les  s(liisinati(iii('s  aiinéiiiiMis, 
syriens,  ai)yssiniens  et,  antres. 

\&:.—Qu:'sl-fr  i/if  /K-lisî 
l'rDtestanli'  mi.  V.\^inL'r\u\iw'l 
— l.'Egliao  Protestante  es i 
celle  ((ni  s'est  l'oniiee  du 
tenilisde  Lnlliei  et,  (le  fl.ilvill, 
ses  pi'Hiripanx  Iniidaleniv  ; 
elle  SI-  sillidivise  en  une  niul- 
lilllde  de  Si'Cles.  (liilli,  lespviii- 
lipales  sont  .  les  .Nlélluxlisles, 
les  Presbytériens,  les  .\n;.'li- 
rans,  les  Anabai»listes,  etc 

103  —Oll'i'sl-rr   (III''   !,■   M.l- 

honiétisnie  ? — l,e  Mahomé- 
tisme  est  uni'  ielij.i(in  l'ou- 
dee  au  seiiliènie  sièeli'  par  le 
prétendu  piopln'ti,'  aralie  Ma- 
lloni(>t.  tVesl  un  composé 
nionstniini.x  de  do}.'nies  et  de 
pratic|nes  empruntés  à  di- 
verses a\itres  religions  et  renform(^8  dans  l( 
aux  Musulmans. 

104. — (>i/'('.s7-rr  7»^  ((' Paf.'anisme  ? — l,e  Paganisiûe  ou  Idolâ- 
trie consiste  à  rendre  aux  créatures  l'hoinmaiii'  souver.uu  qui 
n'est  Jù  ([u'à  Dieu 

Section  IV.— CIVILISATION. 

On  jn'iit  oiHNirft  diviser  ii's  lialiitaiils  <li'  la  Ti'i'ri'  *'\\  ipiaU'i'  tlitrtTfntus 
Tinsses,  suivant  If  ilegn';  du  uivili.sutiun  iii'i  ils  sonl  iiarveinis.  savoir:  I"  lus 
Sauvages,  'i'  los  llarharcs,  3"  les  De'tti-Civilhrs,  'f  les  Civilisi'x. 

105. — Qu'appelte-t-on  Sauvages? — Par  Sauvages  uu  entend 
oiilinairement  des  peuples  (jui  vivent  eriants.  sans  lois  lixes.  sans 
gouvernemeiU  régulier,  et  dont  tout  le  siiin  se  Itorne  a\ix  besoins 
du  nn)nienl. 

lOG. — Qu'tnlntil-on  ptir  Barbari's  ? — Les  Barbares  sont  des 
peuples  geuéralenienl  cruels,  inliiunains,  ne  cultivant  ni  littéra- 
ture, ni  arts,  ni  sciences. 

107. — Oii''''iilt'ii(te:-vous  pur  PcupU's  mi-civilisés? — Les  Peuples 
mi-civilisés  ont  quelques  connaissances  di,'  l'af-M-iculture,  des 
sciences  cl  des  arts;  mais  ils  sont  très-jaloux  des  étrangers  et 
traitent  leurs  leiiimes  coiuine  des  esclaves. 

lOS. — Qu'ni-rr  qu'un  pfHjilf  (avilisé? — Un  Peuple  nivilisè  est 
un  peupbî  poli,  lionnète,  de  inonu's  douces,  sociables,  (pii  cultive 
los  lettres,  les  arts  et  les  siùeiices  avec  une  grande  perfeclioil,  ainsi 
que  l'agriculture  et  le  commerce. 

Section  V.-DU  GOUVKRNKMKNT. 

loi).  Qu'iipprllr-l-on  Peiipli'  ou  Nation  ?— Ou  appelle  Peuple  ou 
Nation  un  ensemble  d'iKjmmes  ayant  oiiiiuaireiuent  la  même 
origine  lusloriiiue,  la  mémo  langue,  les  mêmes  us.'iges,  etc. 

110.— '()ij'f,s<-M  (^u'uH  Etat?— Un  Etat  est  une  division  territo- 
riale politique  dont  tous  les  habitants  sont  soumis  à  un  inèmo 
gouvernement. 

1 1 1.  — ('i<'(')i/^)i'/('5-i)o»,5  par  Jm  Bornes  des  Etals? — Les  Bornes 
des  Etats  sont  Ibs  lignes  qui  les  séparent  les  uns  des  autres. 
Elles  sonl  ililes  po  ilujucs,  loreiiirelles  sont  établies  par  accord 
entre  les  hommes;  el  phi/siques,  lorequ'elles  coïncident  avec  les 
limites  naturelles,  te'les  que  :  niiM-s,  cours  d'eau,  (Me. 

\\'2.—(smbir'i  disliniuc-t-on  de  formes  de  gouvernements? — On 
distingue  ciu(|  Formes  de  Gouvernements  :  1»  le  iluiunchii/uc, 
i"  le  Itrpuhticnin  nùmocralique ,  3"  le  llépublicain  ArislocruliquCj  \»  le 
fVodai,  ."i"  le  Fédéral 

113. — Qu'i'xi-M  qu'un  Gouvernement  Monarchique?  Vw  Gou- 
vernement Monarchique  est  celui  dont  le  pouvoir  i>sl  i;oiiflé  à 


un  .seul  hoiuinn,  sous  le  titre 
d'empereur,  de  roi,  de  diic,i!tc 
il  est  dit  iibsiilu  on  dcspo- 
lif/ue,  ijuand  le  souverain  n'a 
d'aulre  loi  (|ne  sa  v(donté  ;  il 
est  riuisliluliiiiiiii I,  i|uand  le 
gouvernement  es',  basé  sur 
une  charte;  el  ri'piéxcnliilif, 
ipiand  les  dilléreiits  ordres 
(le  l'Etal  se  tout  représeiilei 
p,(r  leins  députes  dans  les 
chaïubies  (pie  réunit    le  son- 

M'I'.'lill. 

I  I '(. —  (Ju'inl-rr    qu'uni-  Ile- 

|iubli(pie?  —  Une  Républi- 
que est  \\n  Elal  oil  le  peuple 
se  gouverne  lui-même,  s(jit 
imiiK-dialemeiit,  soit  par  ses 
délr'i.>iiés. 

Il,">.  —  (Juiiuil  l'sl-rf  qu'une 
lléiiuhliqur  rsl  I)émocr.'ili(|ue 
(i\i  .\iistO('ralii|ne? — Une  Hé- 
pnbliipie  est  Démocratique 
(inaild  le  |iouv(iir  est  exercé 
par  h^s  repiTsenlants  de  tout 
le  p(Miple;  elb'  est  Aristo- 
cratique (inand  le  pouvoir  est  entre  les  mains  des  iiriiici]iaux  de 
la  nation. 

11(1. — Qu'esire  qu'un  fiiiuvrrnemenl  Féodal  ri  vu  qnuvernemenl 
l'édéral  ?— Un  Gouvernement  est  Féodal  (piand  la  imissance 
est  partag(''e entre  plusieurs  seigiieiiis  i[ui  l'exercent  indépendam- 
ment l'un  de  l'aulHî;  il  est  Fédéral,  lorscjne  plusieurs  Etats, 
indépendants  les  uns  des  autresiinant  à  leurs  intérêts iiarticuliers, 
s'unissent  [loiir  leurs  iiilérêls  coniinuns  et  se  soumettent  à  un  goii- 
veriiemont  dit  l'"i''déral  (u). 


lloll, 


CHAPITllE  IV. 

GÉOGRAPHIE    GÉNÉRALE    DE 
L'AMÉRIQUE. 

Section  I.— GÉOGRAPHIE  PHYSIQUE. 

1 1 7.— Situation  et  étendue.     \: Amérique,  apiudée  aussi  le 

Nonvean-M le.  est  située  entre  les  deux  Océans  glacials  et  les 

0(('aus  Atlaiiti(ine,  à  l'Est,  et  Pacili(iiie,  à  l'Ouest.  Ce  conlinent 
a  iilns  de  O.OOO  milles  de  .ongneur;  et  environ  3,-21)0  milles  dans 
sa  plus  grande  larginir.  D.iiis  son  milieu,  l'Amérique  na  pas  pins 
de  33  milles  ;  c'est  ce  qu'on  appidie  l'isthme  de  Panama.  Super, 
hcie,  l'i.iO'J,!'.)!  milles  carres,  on  73  fois  C(dle  de  la  nrovince  de 
Québec.  Popul.it ion  130,0(10,000  d'bab.  Population  relative,  9  (/'). 

Ilrt.— L'.\.iiiéri(iue  est  reinari|uable  par  ses  vastes  c(')tes,  l'éten 
due  et  le  nombre  de  ses  lacs,   la  longueur  et  la  largeur  de  ses 
rivières,  la  grandeur  iniposaute  de  ses  montagnes;  tout,  dans  ce 
pays,  est  dessiné  dans  de  vastes  proportions.    On  ne  peut  donner 
i|ue  des  conjectures  sur  ses  premiers  babilaiits. 

1 10.— Parties  de  terre.  1.  Iles  :  dans  Vikéun  llnréul,  rar(diip(d 
de  la  Mer  iiidaire,  îles  glacées,  stériles,  apparteiianl  au  Can.ida  ; 
les  îles  du  Groenland  el  Vlslamle,  aux  Danoi.s.  Dans  la  Mer  d'IIiid- 
soii  :  Smlliumplon,  au  Canada.  Dans  l'Atlantiiiue  du  Nord  :  l'ih^ 
de  Terreneuve  et  les  Berniuihs  l32l,  aux  Anglais.  Entre  les  deux 
Aniéri(iues  :  les  AntUles,  que  l'on  divise  ordinairement  en  quatre 
groupes  : 

120.-1°  Les  Lucayia  (27)  ou  Bahania,  aux  Anglais;  2"  les  gran- 
des Antilles,  savoir  :  Cuba  ei  l'orlo-llico  aux  Espagnols  ;  la  JamaSqu  , 

(«1  Fédéral  vient  d'un  mot  latin  qui  V(nit  diru  lien,  union. 
{h)  On  npiielte  finpulalinn  rrlalwe.  le  rf'Sultnt  do  la  division  do  In  poputal 
totale  par  la  supiîrOcio;  ce  qui  donne  lo  nombr(î  d'hnljilants  par  milln  cnir 


13 


a  Agttv^'. 
h  Yucra. 
c  Arrow-rool. 
rf  Acacia. 


Lmip. 

Ilisciii. 
;?.  It.Mi.inl. 
1.1.  Hii'uf  nmsnué. 
U.  Clifvul. 

15.  C.hi'vnMiil, 

16.  ()i'i(i;nnl  ilii  Caiindu. 

17.  Sai'ipuc-soiiris. 

18.  Ecui'oiiil-volaiit. 
28.  Baloint?. 

c  Mai-rnimicr. 
f  Sii|iiiis. 

!l  Si',|unin  ftignntea. 
i^i  l'iii  lilanc. 


H).  Kcni'Hiil  noir. 

20.  PdiT-Kpic  ilu  Canada. 

21.  Cnii'auil-volant. 

22.  Aitrl.'i-nyiil. 
2,1.  HilKjuàlungiicsorallos. 
21.  Faucon. 

2.Ï.  Morso  ou  vaclio  marine. 
20.  l'hoiinc  ou  Loup-marin. 
27.  Ours  hlanc. 

Pin  noir. 
_/  Maf^nolicr. 
k  CcilcJuniiT. 
/  Talia.'. 


UKli' 


[H'iiilanlf 
':;  lu  curie 


;  ;î.  li's  Vclilrs  Aniiltfs, 
lie  l'A)nrriiiiif  Cniliuili]. 


I.illl 


t>  Piu'ilii|iu' ;  Les  ili's  t7i(i(7o»c,   IVoicoiiro',  etc.,  au 
es  (lu  l'riiicr  ilr  Gtillfs,  Silka,  Cliicnijos,  Kodiac,  etc., 


aux  Anglais,  ol  Jtiiiii 
AutilU'S)  ou  Caraibis. 

121. -Dans 
C-anada  ;  les 
aux  Elats-Unis. 

l'2?. — Aui(''riiiM(^  Méridionale.  Dans  r.\llantic|uo  :  VWp  Marnjo, 
Marais  du  Deila  de  IWnia/.one  ;  les  îles  Mulviiiiirx  (Kalklandi  et  les 
îles  do  la  Tcm-dc-Fiu.  iJuns  le  I^acilii|ne  :  l(>s  aieliipels  de  Mnilrv 
de  Dios,  de  McUiwiUtn,  d  '  Cliniios.  de  Chilor  ;  les  iles  de  rrniniidcz 
et  de  Giillipuijiis.  i()-',llii. 

123. — 2.  Presqu'îles,  I-e  Ldlmidor,  la  NuiivclU'.tJcûsse,  la  Flo- 
ride, le  ïiicdUiii.  la  Yiiih'r.Oili/ornie,  et  Mcishu  :  tontes  dans  l'Ainé- 
ri(|ue  du  Nord, — l/Isthme  de  Tilniiinlrpcc  et  celui  de  l'uiiama 
détenniuaut  1  Auu'rii[ue  (IiMilrale, 

12'i. — 3.  Caps.  Les  [riueipaux  caps  sont;  le  (Niji  F<ur\i ell,  ;in 
S.  du  Gi'ot'iiland  ;  le  cap  Cliarlis,  à  VK.  du  Laluailoi- ;  le  cap  SaUr, 
an  S.  de  la  Nonvelle-Kcosse  ;  le  cap  Tanelm  on  Sable,  an  S.  de  la 
Floride,  le  cap  Culochr^  au  N.dn  Yncatan  ;  le  cap  Griiiias  a  Deos  dans 
rAniériijno  Centrale,  à  11'.'  ;  le  cap  .S.  Luciis,  au  S  de  la  Californie, 
le  cap  de  Meiulocinn,  à  l'O  d<!  la  Californie  ;  le  cap  OccidenUil  ou  du 
Prince  de  Galles,  en  face  du  caji  Oriental  asiatique, — Dans  l'Ann'"- 
ri(]ue  Méridonalc  :  les  caps  .SV-yfoc/i,  Frio,  Corrienles,  à  IK.  ;  le  cap 
Iliirn.  au  S.  du  continent,  et  le  eap  Hkmco,  à  l'(Juest. 

125.— 4.  Montagnes.  Les  inincipales  sont:  1°  les  .■{tli'oliiiiiijs. 
à  ri'',  des  Etats-Unis  ;  2"  les  Cnrditlièrcs,  la  plus  longue  chaîne  de 
montagnes  du  Globe,  côtoyant  le  Grand  Océan,  d(>puis  le  cap 
Occidental  jusqu'au  cap  Horn  ;  ;t*  les  Monts  l'ariine.  dans  la 
Guyane  ;  4°  les  montagnes  du  llrésH  ;  h°  les  nioulagnes  des  Anlillrs. 

12(). — Hydrographie.— L  Mers.  Les  trois  Océann  qui  bai- 
gnent les  côtes  d'Amérique,  y  forment  7  mers  particulières  : 
1°  VOcéan  lioréal  forme  la  nier  Polaire  et  la  mer  de  Baflin  :  2'  l'O- 
céan Atlantique  forme  la  mer  on  baie  d'iludson,  celle  dn  Merique 
et  celle  des  Antilles  ou  des  Caraïbes  :  3*  le  Grand  Océan  forme  la  mer 
Vermeille  ou  golfe  de  Californie. 


127.— 2.  Golfes,  et  Baies.  Dans  l'Atlauli(]ne,  le  golfe  St-Lan- 
rent  ;  les  baies  ih'  Fiiiidi/ (Vi)  et  de  r/lc.«((/)''"/iT  |3«)  :  les  golfes  de 
Campi'che  et  de  Honduras;  enfin,  b^s  golfes  ou  estuaires  de  r.l/?i((- 
zône  et  dn  la  Pluiu.  dans  l'Aniériciue  du  Sud. 

128.— 3,  Détroits.  1°  au  N.,  le  détroit  de  Behrino  ;  2"  b's  nom- 
breux r/c/rofV  .s  qui  relient  la  mer  Polaii'e  à  rAllanti(iue  ;  3- les 
détroits  de  Floride  et  de  Yuculan  (i\);  't"  an  S.,  les  détroits  de 
.Mufielluii  et  de  l.emaire. 

12!).— 4.  Lacs.  I"  les  graiids  lacs  du  Canada,  les  plus  beaux  du 
monde,  savoir:  les  lacs  .Supérieur,  Huron,  Erié,  Ontario,  ol  Michi;ian, 
dans  les  Etats-Unis.  Ces  lacs  sont  surtout  remanjuables  par  les 
violentes  tempêtes  qui  s'y  élèvent,  la  limpidité  de  leurs  eaux,  et 
l'abondance  îles  poissons  qu'ils  contiennent  idi  ;  2"  les  noud)renx 
lacs  di'  la  iilaine  du  Nord-Ouest,  eulre  antres  :  les  lacs  de  la  Grande 
Ourse  (Greal  Hean,  de  VFsc.lave.  Wnniper/  (."131,  etc.  ;  3°  le  lac  .V((/vi- 
eu'ibo  dans  le  Venezuela,  le  lac  Titicara,  dans  le  Pérou. 

130.— 5.  Cours  d'eau.  Dans  l'Amérique  du  N.,  on  remarque 
!•  dans  le  rrrsani  de  l'ikéan  Glacial:  le  .IMc/.y;?:(c,  2,(>00  milles, 
(jui  reçoit  les  eaux  de  plusienis  grands  lacs;  2°  dans  le  veisant  de 
ta  mer  lludson  :  le,  Nelson,  i\xà  reçoit  les  eaux  de  la  riv    Saskat- 

(a)  Le  lac  Supérieur  est  la  plus  firamli'  nappo  d'eau  douco,  sur  le  (;lol)e  ;  ses 
noies  pont  rocheuses  et  escar|»''0s,  au  N,  ;  au  Sud,  elles  sont  généralement  liasses 
et  salilonnenscs  ;  ses  environs  renferment  les  ]tlns  riclies  mines  de  enivre  le 
pins  jun-  du  momie. 

Les  eûtes  du  lac  Miehigan  sont  généralement  bas.ses:  il  n'a  d'iles  que  celles 
qui  sont  situées  11  son  extrémilé  N.-Iîst.     Les  Tiovres  Iremlilautes  y  S'hissent, 

Le  lac  lluron  est  reman|ualile  jiar  fn  forme  invgulière,  par  le  grand  noniljre 
d'Iles  (pi'il  renferme  (plus  do  3000)  ;  mais,  surtout,  par  la  lim|iidilé  excoption- 
iiolle  de  ses  ean.v  ;  ses  liords  sont  peu  profonds  comparativement  an  ivnlre, 
qui  l'est  considéralitement  ;  la  côte  oITro  de  très-bons  iiorts. 

Le  lac  Erié  est  le  moins  profond  des  grands  lacs  ;  la  navigation  y  est  inter- 
rompue par  la  glace,  penilant  l'hiver. 

Le  lac  Ontario  [jossède  plusieurs  bons  |)orl3,  mis  en  rapport  avec  les  |)rinci- 
pah'S  villes  du  Canada  et  <les  Klals-l!nia  au  moyen  île  iranaux  et  de  uheuiiiis 
de  fer. 
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chewan  par  lo  Inc  Winniprij  : 
>  dans  11)  versaul  ie  l'Ai- 
liuiiiiiue  (lu  Ndi'd  :  lo  .S7- 
iMurent,  2,-.'(IO  milles,  (lui 
it'roil  le»  eaux  (les  pr;iù 
lacs;  4>  dans  lo  lu-rsciiil  d 
la  mer  ilii  Mixii/uc  ;  lo  Mis- 
si.ss//i/)j  ot  son  princiiial  af- 
nuiMil  lo  Missouri,  \,'.\^'2m., 
dans  les  Ivtals-l'iiis;  lo  llio- 
(•nuii/r  à  la  fiiinlioi'o  du 
Mo\i(|\io  ;  ">•  dans  lo  vrr- 
Sdiit  (lit  Piirifi<iur  :  1  Ciilif 
ratUi,  (jni  st!  dochar^;;,  dans 
lo  golfo  de  Californie;  cl 
le  Coinmhiii,  an  N.-K.  dos 
Etals-i:nis. 

!;tl. — Dans  rAniorIqne 
du  Sud  :  dans  lo  m-- 
saut  (If  rAtlanliqur  :  VOn- 
iwque  (jui  arrose  le  Vono- 
znéla;  r.4m(iiom',  4,000  niilU's,  le  iilu;  beau  fenvo  du  monde  jiar 
la  longueur  do  son  cours,  l'étonduo,  la  ricliosso  do  son  liassin.  ol 
le  volume  do  ses  eaux,  et  lo  San  fraiii-isni.  (jni  arrosent  lo  Brésil  ; 
le  Hio  lie  la  Plala  (rivière  d'argent),  forint'  jiar  lo  l'arana  ol  lo  l>a. 
raguay,  sa  longueur  égale  celle  du  Mississippi,  alla  Néijra  dans  la 
Gonfodératiou  Argentine. 

I.Ti.— Régions  physiques.  1.  Les  régions  hautes  convri'iit  li-s  2/."i 
ilu  i-ciiiliiiciil  ain''riciiin.  Ce  siiiil  il'iilionl  tes  idiitiV'cs  (ir'i'idi'iitalcs  i''cli(.'l()iiii"i's 
sur  li's  CdiililliiTMs,  ilcpui»  l'Alaska  ,jiis([u'à  la  l'alttpniiii'  ;  1'  l'KsI  ilii  Canada  .•! 
dos  Etals-Unis;  3°  Ip  CentrH  pt  le  Sud  du  Hivsil  ;    l"  jps  lies  des  AnlUlcs, 

Los  Plateaux  los  plus  ronianiuables  sont:  i-olui  ilu  luo  Tilii-ac-a,  l'.MlIlll 
pieds  il'altiludo,  assis  sur  le  plaloaii  |»TUVion.  li.lKHI  piods  ;  colui  do  Q\i\Ui,  ll.ddfl 
pieds  ;  celui  de  Mexieo,  7,(H«»  pieds,  sunnnnlanl  le  ^-rand  plateau  du  Mexiquo, 
ol  quelques  «utros. 

1.1.1. — 2.  Les  régions  basses  eeniprenniMil  six  plaines  inunensos,  situées 
dans  les  parties  orientales  :  !•  la  jilaiiie  /wmi/cou  rétiiou  îles  lacs:  eos  lacs,  très- 
nombreux,  communiquent  entre  r>ux  par  un  ivseau  confus  de  rivières ,  2"  lu 
plaine  du  Mississippi  renrormanl.à  l'Kst,  de  lielles  fonVs,  ot  il  l'Ouest,  des  ,in- 
xanes  oti  prairies  couvertes  de  hautes  horlios  ;  .1»  la  plaine  lillnrale  de  l'Atlan- 
tique ot  de  la  mer  du  Mexicpie,  généralement  man'capouse  c|  bordée  di'  lagunes  ; 
4"  lu  plaine  de  l'Orénoque  :  là  se  trouvent  les  llanos  {lianos),  déserts  salilonnoiix 
pendant  la  saison  sèche,  que  les  jiluies  transforment  en  lacs  profonds,  puis  en 
fertiles  prairies  appelées  n\ers  d  herbes  ;  .V  la  plaine  de  f  Amazone,  la  plus  belle 
et  la  plus  riche  en  végétation  qui  existe,  couverte  des  pli. s  vastes  forêts  du 
monde,  appelées  Seiras  et  Basques  ;  fi"  la  plaine  argentine  et  patai/nnienne,  rii- 
ractérisée  par  les  Pampas,  vastes  steppes  ou  déserts  herbes.  Au  Nord,  dans  le 
bassin  de  la  Plala,  au  pied  des  Andes,  se  trouvent  do  nombreux  lacs  sales  ;  et. 
au  Sud.  les  déserts  ariiles  et  salés  île  la  Patagonic. 

tl-i. — Climat.  Li' climat  de  l'Amérique  est  très-varié,  mais  généralement 
t/ioi'ns  c/i(ii/(/ que  celui  des  parties  de  l'Europe  et  de  l'Afrique  situées  sous  les 
mêmes  latitudes.  Ce  qui  est  du;  t»  au  prolongement  du  continent  américain 
plus  au  Nord  et  au  .Sud  quo  l'ancien  continent  ;  2°  à  l'existence  des  mers  tropi- 
cales ;  1"  à  la  pn-sence  des  montagnes  neigeuses  d'où  .sortent  de  grands  fleuves  ; 
4"  à  l'ouverture  des  plaines  aux  vents  humides  de  l'Est  ot  aux  vents  froids  du  nord. 

1.15.— 1.  Réglons  froides,  glacées  et  stériles;  I"  Alaska,  le  Groen- 
land et  tout  le  Niird  de  l'Amérique,  au-dessus  du  fiO"  latitude  ;  2»  le  Sud  de  la 
Patagonie  et  les  lies  voisines;  .1-  les  sommets  neigeux  des  Cordillières. 

13fi.— 2.  Régions  tempérées.  I"  La  Puissance  du  Canada  ;  2»  les  pto- 
leaux  des  Cordillières  ilans  le  Mexique,  la  Colombie,  le  Pérou,  etc.  ;  3»  ]f}i  plaines 
de  la  Plala,  du  Mississippi.  Pic  ,  situées  dons  les  zoni^s  tempi''rées. 

137.— 3.  Régions  chaudes.  I"  les  plaines  humides  et  Irts-fertiles  do 
l'Amaziine.  de  roivnmpie;  2»  les  vallées  du  Hp''sil;  3"  les  ciites  sèches,  arides 
et  étoulTantes  du  Cranil  Océan  intertropical. 

138. — Produits  naturels.  L'.\mérique  se  distingue  par  ses  grandes 
richesses  \t'gt''|;ilcs  cl  minérales. 

139. — 1.  Minéraux.  L'or,  en  Californie,  dans  la  Colombie  Anglaise  et  ail- 
leurs ;  l'urgent,  dans  le  Mexique,  le  Pérou,  la  Confédéral i./.;  Argentine,  etc.  ;  le 
diamant,  l'émeraude.  au  Bivsil,  etc.  ;  le  fer,  l'j  plomb,  lu  houille  et  lo  pétrola,  !'.\\x 
Etals-t'nis.  au  Oanaihi,  etc. 

110— 2.  Végétaux.  Les  t'i^j^jauj;  sont  très-variés.  Parmi  les  arbres  des 
forêts,  on  cite  dans  le  Nord  :  le  pin,  le  sapin,  le  cèdre,  li!  chêne,  lo  frêne,  l'épi- 
notto,  l'orme,  le  Moyer  tendre  et  le  noyer  noir,  très-renommé  pour  l'ébénis- 
terie  ;  dans  le  Midi,  on  trouve  le  cotonnier,  le  caeaoyiT,  le  caféier,  l'indi- 
gotier,   et    l'agave,  remarquable    ]ioiir     sa    croissance    prompte  et    ses  nom- 
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breux  usages  ;  lo  manioc,  lo  ba- 
nanii'r,  l'igname,  et  do  »u|>erbes 
palmiers,  elc,  I«e  bnis  do  (^ani- 
pêeh  et  aulri'  bois  à  teinture  et 
-OH  arbres  à  quinquina,  etc.  i^,'; 
|>alati',  le  tabac,  lo  mats,  sont 
originaire»  do  1  .Vmériqiie. 

1 1 1  .—3.  Animaux,  Les  ani- 

tuitii.f  l'i'nprt's.'i  r.\iiicrifpie  sont  ; 
l'iiiirs  gris  et  l'niirs  brun,  uiii- 
tnitiix  lrè>-ll)rlset  très-fcroces,  le 
buffle  ibiiiïalii  iiil  bison),  lebieuf 
iuUM|ué, l'orignal,  le  renne,  b'ca- 
rib'iu,  leclievnuil,  la  chèvre  des 
montagnes  rncheuses,  le  castor, 
etc.  Les  principaux  reptiles, 
sont  ;  le  serpent  à  soimettes,  le 
boa  et  le  eaimnii.  Il  y  a  un  grainl 
nombre  d'oiseaux,  dont  les  plus 
remarquables  s  ut  ;  lo  condor 
des  Andes,  ditréreutes  sortes 
d'aigles,  le  dindon  sauvage,  lo 
geai  bleu,  l'niseaii  moipteur,  le 
colibri,  l'oiseau  mouche,  etc. 


Section  II.— (lÉOdRAPHIK  P':LITI0UK. 


1 12.— Historique.  Persuadé  que  la  terro  (  si  ro  .d  ,  .  t  qu'en  faisant  voile 
vers  rtjiiest,  il  découvrirait  de  nouvelles  contrt'os,  -il  «tt;inilrai-  aux  eûtes  orien- 
tales de  l'Asio,  Colomb  lit  voile  de  Palos  (37),  port  il'Espagn.,  >  n  li!)2.  Après 
mille  dilTlcultés  qui  faillirent  amener  sa  perte,  dans  I .  voyage  ni'iii  ,  il  découvrit, 
le  10  octobre.  San  Salvador  ou  Cuaiialiani  (21),  une  des  Iles  Lu  •ay>.s,  et  ensuite 
le  continent.  Mais  ce  fut  Amérinii  Vespueri,  ami  et  protégé  de  C  lomb,  qui  eut 
l'hoiineur  de  lui  donner  son  nom.'  l'niir  Colomb,  il  eut  la  r('com|H,'nsa  des  gens 
de  bien  .  la  persécution  de  ses  envieux. 

I  i:i.— Ethnographie,  un  1,  Races.  IMus  des  dcu.'c  tiers  des 
.\méricains  sont  dos ///((//es-,  originaires  d'Kurope;  les  antres  sont 
roiines.  indigiMios  (iiidioiis),  dos  nogros,  originaires  d'Afrique,  ou 
ih'ti  ini'lis.  résultant  du  mélange  dos  races  procédoiiles 

2.  Langues.  I-a  langue  anglaise  domino  dans  l'Ainériqne  du 
Nord  ;  les  languos  es/miiunlc  ot  jwriufiaise  dans  l'Amérimie  du  Sud  ; 
lo  français  est  parlé  daiis  lo  Canada,  lo  Sud  des  Etats-Unis  et  dans 
qitoliinos-uuos  dos  ilos  Liicayos. 

Los  Iriltus  sauvages  ont  consorvé  chacune  leur  idiome. 

3.  ReUgion.  Los  Américains  sont  généralomont  chrétiens  :  le 
Protostantismo  domine  dans  les  Ktals-Unis  du  Nord,  ot  lo  Catholi- 
cisme, partout  aillours  Qiiel(|ues  indiens  et  (lueliiues  nègres  sont 
encore  païens. 

1.44. — Gou'vemements,  Cirilisaiion.  L(!s  gouvernements  sont 
génoralomoiil  républicains;  la  civilisation,  les  sciences,  les  aris 
et  les  industries  y  sont  très  prospères,  surtout  dans  rAméri(]ue  du 
Nord. 

Los  indigènes  ne  forment  plus  d'état  policé  ;  cen.x  qui  n'ont  pas 
adopté  la  civilisation  vivent  en  tribus  errantes;  leur  nombre 
décroit  ciiaqno  jour. 

145. — Divisions  poUtiques.  Les  don.v  grandes  rci/ions  ou  di- 
visions de  l'Amérique  so  partagent  eu  plus  do  qualro-vingt  Etats, 
formés  pour  la  plupart  d'anciennes  colonies  espagnoles,  portu- 
gaises, anglaises  et  franijaises.  Ces  Etals,  généralement  confé- 
dérés, se  peuvent  réunir  en  dix-sept  contrées. 

TABLEAU  DES  CONTRÉES  DE  L'AMÉRIQUE. 

AMEllIQUE  SEPTENTIIIONALE, 


CoNTntEs. 

f;.M'ITAI.ES. 

L*T.  N. 

Long.  0. 

1.  Groenland. 

Julianaslianb. 

fiO»  42' 

46"  1' 

4 

_^ 

2.  Puissance  du  Canada. 

Ottawa. 

45    28 

75  40 

19 

3.  Etals-Unis. 

Washington. 

38      0 

76  40 

15 

— 

4.  .Mexique. 

Mexico. 

19    32 

«9  30 

'M 

^ 

5.  .[mérique  Centrale 

V.  pr.  r.uatimala. 

14    1.'-. 

91     0 

t 

C 

2. 

6.  Antilles. 

V.  pr.  La  Havane. 

23    10 

82  12 

i 

AMÉHIQUE  MftnimONALB. 

2. 
m' 

1.  Ciuiianes. 

2.  Hr'esil. 

V.  pr.  Georgetown. 

8»   O'N. 

58-   0' 

I 

^ 

Hio-de-Ianeiro. 

22  53  S. 

42  43 

14 

? 

3.  Yènézuéla. 

Caracas. 

10  30  N. 

67    0 

0 

\.  Colombie. 

Bogota. 

4  35  N. 

7A  13 

n 

5.  Equaletir, 

6.  Pérou. 

Quito. 

0  13  S. 

77  50 

1 

Lima, 

12    2  S. 

78  55 

3 

1.  Bolivie. 

Chuquisaca. 
Rantiago. 

Ifl  10  S. 

63  3U 

2 

« 

8.  Chili. 

33  30  S. 

71     0 

t. 

c 

1).  Ton/".  Argentine. 

Buéiios-Ayres, 

32  55  S. 

60  30 

4: 

a- 

II).  Paraguay, 

Assomption. 
Montevideo. 

26     0  S. 

57  40 

^ 

1 1.  Vruguay. 

34  54  S. 

:,G  13 

(a)  Ethnographie  signille  description  des  peuples. 
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II',  11'  i;u- 
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CUIIlloi' 

sorli'a 
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Ole. 

lllt  voili' 

es  orii'ii- 

Apri'S 

couvrit, 

l'iisuitn 

r(iii  l'Ut 

ll'S  gl'llS 

ors  di>s 

es  sout 

ue,  ou 

que  du 
u  Sud  ; 

}l  daiiN 
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'S  aris 

|uc  du 
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ou  di- 

Eluls, 

[lOl'IU- 
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'7* 

i 
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9. 
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15 
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9- 
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ciL\p[Tru':  vr, 
GÉOGRAPHIE  GÉNÉRALE  DE  L'EUROPE 

SmnioN  I.— GHOGHAPIIIK  l'IlYSlgUK. 

1  iO— Situation.  I/Kiimiii-  fsl  l.i  plus  pclitp  des  li-nis  praudos 
divisions  (11'  1  .Viiiii'u  (loiiliiu'iil  ci  des  cimi  parties  du  monde. 
Elle  si'inlili;  u'rlii'  iiu'imi'  pi-rsiin'ilt'  dr  lAsic.  Kllc  est  siliu'c  culro 
lo  ;î(')"  l't  11'  17°  di'  lalihiile  Nonl,  le  10"  di>  Idii.hIIihU' Oiu'st,  (tic 
C.")«  de  liin.uiliidi'  Ksi.  I,iiiii.'iii'iii-,  J.ôOO  iiiillt's;  largeur,  '2,100; 
supeifinr,  3.7(l."),',)lt8  uiillrs  canï's,  à  pi'u  |iri's  dix-iiriif  fois  l'clli?  de 
la  proviiuc  ili>  QnOhw.—Poinila/iun,  370,3.jS,0(lll  liali.— Po/),  irl.  10(1. 

1 47.— L'I'airopi!  (>st,  des  grandes  divisions  du  la  li-iri',  la  plus 
pcuplt'o  iiiopDrlionnidk'incnt.  Ses  liabitaiils  sont  dcsri'iidanls  de 
Japlu'l,  Iniisit'ino  fils  di'  Xiii'.  Kilo  se  fail  surloiit  l'i'iiiaïqiii'i'  pai' 
sa  civilisalion,  son  coiniiionjo,  suii  indiislrio  cl  la  doucciii' de  son 
climat. 

I'i8.— Parties  de  terre.  1.  Iles,  'a's  lies  ou  groupes  d' îles  les 
plus  remaniuabies  di>  l'Kniopo  sont:  I- dans  rOcéan  Glarial:  le 
Spilsbenj,  la  Nourclk-'/.embh  et  l.o/l'orlen  ;  2'  dans  la  BaUi(|iio,  les 
iloadVUflJK/,  de  Ihif/o,  A'Ocsel,  à'Ulund  et  de  Gotlund  (?7),,  •■',  les  îles 
danoises  (ô,"))  ;  3"  dans  la  Méditerranée;  les  îles  Diilrarcs,  la 
Cnrsf,  la  Snrdaignc,  la  Sicile,  M(dle,  les  iles  Icnieniies.  Cniidie  el  celles 
de  l'Archipel;  'i-  dans  l'Atlantique  :  ies  iles  llriluniii(Htes,  les //c- 
brules  et  le.s  SheUninl. 

i'»9. — 2.  Presqu'îles-  Kes  principales,  parini  les  nombreuses 
presqu'îles  de  l'Europe,  son»  ;  la  Lnponie,  la  Scaiidiiuivie,  le  JiillniuL 
VEspagne  et  le  Porlwjal,  \  Italie,  la  Morée  ['M>)  et  la  Crimée. 

150—3.  Isthmes.  On  ne  compte  qu  tieux  istlurcs,  remarqua- 
bles par  leur  peu  de  largeur:  celui  de  Pt'nkop,  qui  unit  la  Crimée 
a  la  Russie,  et  cehu  de  Corinthe,  A  l'entrée  do  la  Morée. 

161 — 4  Oaps.  Les  principaux  caps  sont:  le  cap  ï\rorf/ (71),  le 
cap  Claire  le  cap  Finistère  Si-  Vincent  de  Gota  (36),  Passaro  et  Malapan, 
et  Lmaeifioes  au  S  de  la  Norwége. 


1- 

Lièvre. 

10.  Olo. 

19.  Cerf. 

'i. 

Ili'iiaril. 

1 1    CiM-lion. 

20.  I)iiii(|ui'lin. 

.1. 

ll'li>MIII. 

\:.  Miiiitnii 

21.  Cliaiiiiiis. 

1 

I,ii|iii]. 

l:t.  Hiiuc. 

il.  Iloiiiiiril. 

•1. 

Ti'iriiT  iinglais. 

li.  Illl'lll'. 

23.  Kcri'v  issp. 

(i. 

.Millni. 

I"i.  Aniii!. 

2t.  Miilliia(pic8. 

1. 

l'dllI'V. 

10.  Loup. 

25.  Oiabo. 

'.1. 

CIm'MiI. 
Cyf-'iio. 

17.  S(iii|.'lipi-. 
IS.  Ourse  liruii. 

20.  Luiigoustln. 

(I 

Vigiio 

rf  CluUaignicr. 

a  Pin  do  Corse. 
h  Cyprès. 
1  Clii^mi. 

/( 

l'iMiplior. 

e  Siiulo. 

(; 

l'-rfiio. 

f  Suiilii  (l'Ecosse. 

152. — 5.  Montagnes.  Les  groupes  ou  chaînes  de  monfapnes 
les  plus  remai(|ualili's  de  l'Kurope  sont  :  I*  VOimil,  qui  sépare 
l'Europe  de  l'Asie,  (lie  Cuuease;  entre  la  mer  Noire  -,'1  la  1  lor 
CaspieniK!,  2»  les  U(dl!(ins  {'li),  eu  Tnninie  ;  3"  les  r((/7)r(//i('.f,  ini 
Autridu!  (21  /.)  ;  i  les  .Hpes,  le  massif  le  jilus  considérable,  situées 
(•n  Suisse,  on  Atitriche,  en  Italie  el  en  Kraiice  ,  5"  le;)  Apennins,  en 
Italie  ;  6°  les  Pyrénées,  entre  l'Espagne  et  l;i  France  ,  V  les  monts 
dWiirrrrjne  (45)  et  les  Cévennes  [ii],  en  France;  8"  les  Scandinaves, 
entre  la  Norwége  et  la  Suède. 

153. — 6.  Plaines.  Kes  pl.iines  bassi-s  les  plus  étendues  sont 
celles  de  la  llussie',  de  l'Alleiiiagne  septentrionale,  de  la  lloiiyiie, 
de  la  Uoum.iiiie,  tie  la  l.iiiiibardie,  de  la  France  occidentale,  etc. 

154.— Hydrographie.  1.  Mers.  An  N  de  l'Europe  est  la  JAir 
t;/«cm/c,  el  à  rOuest,  VMlanlii/ac.  Les  me  l'a  formées  par  l'Océan 
(ilaiial  sont  :  la  mer  lllanclie  et  la  mer  de  Kara  i72i.  L'Allanliquo 
l'oiiue  cinq  mers  ;  h  la  mer  liallii/tie:  2-  la  mer  du  A''w/v/,  3- la 
Manche  il';iig.  Clian.)  .■    4"  la  mer  d'i/7ii/i(/<' ,    et  5  \[\  Méililerranée 

L(t  Méditerranée  l'orme  trois  mers  iirincipales  1»  la  mer  Noire, 
et  quelques  autres  moindres  2°  la  mer  de  iWrchipel  ;  3"  la  mer 
Adriatiijue  ou  golfe  di^  Venise.  La  mer  Caspienne  est  la  seule  mer  en 
Europe- qui  n'ait  aucune  ("ommunicatiou  avec  l'Océan, 

155. — 2  Golfes  Les  priuripaiu- ;/()//(<•  de  rKunipi' sont  •  dans 
la  Halli(]ii('.  les  golfes  de  Ih.lhnic,  de  Vlnlandi ,  de  /î/i/o  ;  dans  la 
mer  du  Nord,  le  Calli'ijal,  et  le  Skaner-Uuck  i.>8i ,  d:iiis  l'Allantique, 
le  golfe  de  Gascogne  ou  baie  do  Dijsrage ,  dans  la  Mi'dilerraiiée,  les 
golfes  du  /./i))i,  de  Gènes,  de  Tarenle  (40)  et  do  Lépanle  (38) 

150. — 3.  Détroits.  Les  Détroits  de  Wuigalz  {10);  la  Grand  Belt 
et  L  Peli'  Bill,  on  Danemark,  le  Pas-de-Calais,  (Straîtof  Dover)  le 
Canal  St.  Geonjes  et  le  Canal  du  Nord;  dans  la  Méditerranée,  les 
détroits  de  Yénikalé  (45),  do  fiodZ/dCio  (41),  lïOtranle  (4(1),  de  Gi- 
braltar (35),  et  le  phare  de  Messine  (,i7)  ;  le  Bosphore  et  les  Darda- 
nelles entre  l'Archipel  et  la  mer  Noire. 

157. — 4.  Les  Lacs  les  plus  remarquables  sont:  en  Rilssio,  le 
lac  Onega  et  le  lac  Ladoga,  le  pins  grand  de  l'Europe,  6,190  m.  c. 
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ni.  r.,  ('t  li'H  nQiiiluTii.x  IncH  (l(<  In  Kiiilaiult'  ;  cii  Siit'-ilt-,  lt<H  Iiich 
Wi'iier,  ttrl'lrr.vi  Mi'hir  (.M))';  uiiKu'it*»',  le»  Iiu'h  dn  lirnh'e  (\'>\  ri  de 
l'oiifliiiirr. 

1,'iH.    5.  Oours  d'eau.  I"  Mims  le  vci-xanl  rie  rOcrf'-aii  (llacini  ; 

VOiiiiiii,  la  Ihiiiiii  l'I  la  l'ilrliDin  qui  airosnil  la  HiisHic  ;  •?•  ilans 
la  mer  t".as[iii'iint'  :  VOiirnl,  l'iilrc  riMiruiii'  ri  l'Asie  ;  cl  le  t'.iA/ii, 
'.'.illO  m.,  lie  jilus  Ihiik  lleiive  de  rKui()|i('),  en  llnssir  ;  H"  dans 
la  inei'  Noire  :  le  Dniiiilic,  |,7.')0  m.,  i|ul  [larconrl  r.MleinaKiie, 
r.Vuliiilieel  laTnii|iiie  d'l')Mi'o|M>  ;  le  llnii/irr  et  le  Ihiii  en  llnusie  ; 
V  dans  la  MédilejTailée  :  le  lthi'mi\  en  l'"raiiee  ;  \'Khri\  en  Kspanne  : 
.V  dans  rAllanlii|iie  :  la  .SV/iic,  la  Loin'  el  la  (iiiiiiiili\  en  l''riniee  ;  li' 
Ditiiro,  II"  Tiifif.  la  (IikiiHhiki  el  le  (iiKitlidiiiiivir.  l'W  Kspanne;  11" 
dans  le  bassin  île  la  mer  du  Nord  :  VHIhf  el  le  HV.scc  ;  en  Allema),'Me  ; 
le  Itliiii,  Hllll  m..  \i\  M(iisi\  (itlll  m.,  l'I  VHsniiii  :  la  Taniisr,  en 
.\nt,'lelerre  ;  7"  dans  le  versant  de  la  l<altii|ue.  la  Itiiinii  Onesl,  le 
Sirmiii.  la  Visliilf  el  VOilfr  ih\). 

ri!i.— RéBlons  physiques.  1.  ><•■»    réglona    hautes    <'«iii|ni'iiiii'iil 

plus  ilii  i|iMii  ili'  lu  Miiliii'i'  ili'  IKiiriii I  niiii|"'s>'iil  lu  piirlii'  Sml-Diimt  n» 

Haute-Burope.  Lis  |ilatriiiix  lis  plus  rrninr  ihhIiIms  smil  :  Ir  plalraii  ii'ii- 
Iral  ili'  rKs|iiiciii',  ci'hil  ili'  In  lliilii^iin-,  l'ic.  I,i'  (iiiilnliiliniis  ili'  lu  nriinili'  [ilaiiii' 
ili'  Kiissii'  liiriiH'iit  iti'iiN  /ôiH*s  <|i-  )ilati'nu\  ln>s-v.isli>s,  intiis  )H'it  si'iisilih's. 

mil. — 3.  I.i's  régions  basses,  i|i>i  riiiMpn'iiiii'iit  |iivs  ih's  imis  ijiuirlH  iln 
rKiinp|K'.  siiiil  :  l"s  nnuiili's  plaini's  ili'  la  llussii'.  ilr  la  Ipiissr  Sni'ili'.  cli'  la 
l'i>lii);ii>',  il<'  lu  Il'ilianilr.  >'h  i:>'s  |ia\s  lias  liiniii'iil  l'iiscinMi'  l'iiiiiiii'iisi- 
pliilii  il''  la''BlMse-Burope  dU'Mord-B8t,'.<|i1i>'i''li'iiiljli'K  l'yivnirs  aux 
niinils  (liiniU. 

Ifil. — Climats.  I.'l')uriipi'  siiiii'i'  ilaiis  ain'  /l'iin'  iiinyi'iiin',  juiiil  il'un 
climat  p'iii'r.ili'ini'iil  IfinjU'n''.  lii-pt'inlanl,  nti  |H'iit  y  illslin^tii'r  ili's  nylons 
ri'lativi'iui'Mt  /'niith-s.  Initiit'i'n't  et  rfidUflfx. 

If!'2.— 1.  I.c's  RéKlons  froides  smil  li's  criiilii'i's  ilu  N.-K.,  la  Siiiiilii  et  lu 
Ittissii'  M'pli'iilriiiiiaji'.  la  hi'il.'  saisiai  n'y  ilni-i'  pas  pins  <l<'  trois  mois. 

Ifl.'l. — 2.  l'i's  Régions  tempérées  sont  li>s  loniri'i's  ili'  rilmst.  soninisi-s 
aux  vents  tiiali's  it  liuiniili's  cli  l'.Vtlantiipo' :  l''ianii'.  Ili'l(.'ii|iii'.  Ili's  Urilan- 
nii|in's.  l'tr.  ;  i-clli'jï  ilii  rcnti t  les  plati'iinx  ili's  runtn'i's  du  Snil. 

Hit. — 3.  I'''s  Régions  chaudes  sont  li's  plaiiirs  >'t  li's  \all>''i's  ilos  coii- 
tn'i's  mi'riilionali's  :  KspD^ni',  I''ranci'  inoriilionali',  llalii'.  olf.  Os  l'ontit'cs, 
pins  ni|iproeliri's  ilc  rKi|nati'iir.  sont  alii'iti'os  par  li's  nionlaf^nos  coiitri' les 
vi'iils  IVoiils  lin  Noril,  i>t  roçoivi'iit  rintliii'ni't'  ilos  vi'iits  rliainls  iinais  parfois 
malsains)  ilo  l'AIrlipn'  :  li'uv  rllmat  ost  K<'n>'rali'uii'nl  ilonx  l'I  a^n'-alilo. 

Ui."i. — Productions  naturelles.  I.'l'hiropo  l'sl  la  moins  l'avorisi'o  ilrs 
cinif  parties  iln  nioinli'  m  piuilni  lions  natiin'llns  ;  srs  i>s|»'i'i  s  animnii's  sont 
conninini'S  avi'r  ni'lli's  ili'  l'Asio  si'pli'nirionali'  ;  li's  ci'ii'alos,  li's  lomimos. 
Ii'sarliri's  frniliiTs  sont  ori)fiiiair<'s  ili"  l'i^trantîi'r,  siirlont  ili'  l'Asio.  I)i'|»'n- 
ilant,  l'Ili'  l'st  riihi'  l'n  niiiHTaiix  iililos. 

Hifi. — 1.  Minéraux.  I.a  hnuitte  ot  lo  fir  sont  exploités  snrlunt  on  Aii|.'li'- 
ti'rn'.  on  .Mloniadin',  on  Sni'do.  on  I''nini'o,  on  liol^'iiino,  olo.  ;  lo  imc.  on 
l'russo  l'I  on  llol^'iipio.  li.  mmurr  ol  VurijrnI.  on  l'ispat-'no;  l'nc,  on  Hiissio  ot 
on  .Vntriolio  :  l'*  nmrhrf  on  Italio.  olo. 

Up7. — 2.  Végétaux.  I.'I'^iropo  pont  so  ilivi^or  on  i|ualio  znnrs  m//iV«/c.«. 
))usi'>i's  sur  li's  |)rjiii'ipali's  i-ulluros  aliniontairos  on  inilusti-i>-llos. 

I"  Idi  zniif  ilii  sriijle.  ilo  l'orgo  ot  ilo  l'aMiino,  oonipp'nant  la  Siiî'ilo,  la  N'or- 
wi'gp  ot  la  Itussio  soptoiitrionalo: 

1'  1.11  ziiiif  ilii  liiimnil,  ilo  la  palato,  ilii  lin.  ilu  olianvro,  oto.,  l'onnoo  dos 
Ilos  I)rilanui<|uos.  do  la  l)ol(;iipii'.  dos  l'ay^-Has.  du  Dauomaik,  do  l'.MIoma- 
(.'iio  soptonirioualo.  ilo  la  llussio  loiitralo  ot  du  .Nord  ilo  la  Kranoo  ; 

.1"  Iji  ;»»<'(/('/((  i'i'i/w,  du  maïs,  lin  honldon.du  laliao.  l'ormoo  do  la  l'"rancp, 
l'.\lli'nia(:no,  la  lloii).'rio,  la  Hussio  moridionalo  ; 

I*  I.a  zntif  lie  iDlin'iT,  do  l'oraiii/or.  du  ll(.'nior,  du  riz.  du  nnïrior.  otc, 
fornioo  dos  ro|.'ions  liai^'iioos  par  la  Moditorranoo. 

Los  rorôls  sont  oarai'tt'risôos  par  lo  honloau.  lo  pin  ot  lo  sapin,  dans  lo  Nord  ;  jiar 
lo  olu^no  ol  lo  lii^lro  dans  lo  ooiilro  ot  par  lo  oliiilait-Miior  ot  lo  noyor,  dans  lo  Sud. 

UIS.— 3.  Animaux.  I.'nurs  Idano  dos  mors  polairos,  l'oins  lirun  dos 
.VIpos.  lo  Idairoan.  la  louiiio,  lo  loup,  lo  ronanl,  lo  olinl.  la  niannolto,  ot 
l'oourouil  :  lo  liovro  ot  lo  lapin  ii|ui  sont  dos  nioillours  j;iliiors)  ;  lo  oorf,  lo  san- 
(.'liiT,  l'olan  ot  lo  ri'inio  dos  I.a|Hins.  Los  oiseaux  rapaeos.  les  passorean.x,  et 
Uraud  iiiiiuliro  de  oliantours.  Parmi  les  animaux  marine,  on  |ieut  oiler  les 
phoqnos.  les  dauphins,  la  hnleino  ol  le  oaelialol  ;  li's  lorlnos,  lo  iiipiin,  lo 
hareng,  la  niorno,  les  luiltros,  les  i^|vnigi.'s,  oie. 

Si.:(:tion  II.— (II'XHÎHAI'IIIK  l'OLITIQDP:. 

Ili'.l. — Historique.  L'anoionno  Kuro|H>  a  eroupi  loii|;toin|>s  dans  l'igno- 
ranoo,  et  .-e  n'est  ipio  jintee  à  ses  relations  n\ei'  l'KjrypIe  et  aveo  l'Asie,  que 
latiK'co  est  sortie  la  proniiore.  do  eet  oint  sanva(;e  où  élaionl  tous  les  peuples 

ouro|»'ons.     C'est    do  la.  Croie  que  l'Kuro|H'  iloit,  do  s nilo  luain,  tout  m 

qu'ollo  a  appris.  Les  Crées  s'établirent  on  loulo  sur  toute  l'ilalio,  il'ui'i  naquit 
une  uonvolli'  pnisslinee,  oolli'  des  Itiiniaius  qui  s  olondit  liientùt  sur  prosi|uo 
tout  lo  moiiilo  connu.    1,'ompiro  romain,  apri's  un  grand  nombre  do  révolutions. 
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|niiil>ii  "l  il'Miil  lu  in'i'M'  ili'n  |»'ii|ili'»  i|iii  l'iivnliiri'iit  rK>t  il"  I  Kiiiu|»'.  I.x 
ri<llKi'»>  <'l>n'lii'nii"  Kvall  (i^wlri^  clf  l'Anli'  cltii»  li'«  l'IiiU  dit  rKiirii|ii<.  I.i- 
iMn|i<'r<'<irn  iliiii'iil  iIiivi'Imik  l'Iir^tii'im,  l'I  lluini'.  >|ul  «viilt  l'ii'  In  til'Ka  du  l-iii 
i'iii|>li'i',  ili'viiil  rnlill  il»  lit  ri'llitl'in  l't  lii  |i<ii>iii>iii<iiiii  ili>i>  |>n|tt'<<.  C'i-hI  iiii  mo>i  rr- 
Anv  i|iii>  %>'  ^^rnl^r<'nl  nu  w  l'niinollil'Ti'lit  Im  ilivi'ixi'K  iiuiliiii'  lni'nijui  ('(iiii|kik<'iiI 
luijimnl'liiii  rKiiiii|K', 

1711.    Ethnographie.  l.rM  iioiiiiliiiiniis  i'iiri)|ii^i<init>H  fi|i|iiniii'ii 
ni'iit  A  lu  l'Hi'c  liliiiirhr  :  ri'[H'iiiliinl,  nii  ili'iiii  iiiilliuii  irimlividiiN 
Hnilt  iti>  nico  jiiuiir  IIII  lii'Mili'. 

IjI'h  IriiiH  |ii'iiiri|Kili'K  raiiiilli'H  i'iiriipt'>i<niirH  hoïiI  . 

!■  La  iMiiiilli'  iiiiiiiiiiii',  i\\i\  l'iiiiiin'i'iiil  li'H  (■iTinainK,  Init  Scaiiili- 
niivcs,  li'H  .\n^lllin  i-l  Ii'k  KroHwii». 

•i'  l«i  l'aiiiilli'  liiiiiii',  roiiiiin-Miinl  It'H  Ki'inii.'itU.  Ich  KH|in){i><>l>*<  ^''* 
PiirliiKaiH  l'I  li's  Italii'iis. 

:t"  Ln  liiiiiilli'  sliirr,  i|ui  roiii|iri'Mil  Ii'h  Uiimhi'm,  |i>h  I'uIiiiuiIh,  Ii'h 
lliilii"'!!!!"'*,  li'H  Srrlii's,  li's  lliilKarcs,  l'Ir. 

171. — Rehgion.  Ij'x  KiiroiKTiis  iirol'cHm'iil  (,''''"'i'"l<''iii'"t  ''' 
ChriulKiiiixiiii'  ;  li>  CalliiiliriKiiii'  iloiiiiiii>  iiii  S.-l).,  Ii>  l'nili'Hlaiiliitiiii', 
au  N.  (t.,  rt  l'Ktjlisi'  nn'cqur,  à  l'KsI.  Ou  riuiipli'  i'i'|M'iiilanti|ui>l(|ui-!« 
iiiilliiiiis  ili'  .liiilH,  ili'  MalioiiirlaiiH  ri  i|iii'li|ui's  paiiMin. 

I7'.'.  Qouvemement,  ririlisiiliini.  I,i>h  nmivi'riii'iiii'llls  cuio- 
]i('('nH  sont  ffi'iii'ralriiii'ili  i:imsliliiliiniiirls  l't  M'|ifr'w'iilalir»,  i'xri'|ili' 
cil  HiiHsii'  t't  l'ii  'runiiiic.  Ou  i'oui|il)>  t(l  uuiuaii'liii'K  l'i  :il)  rt'iiulili- 
i|nrH.  Li<Huatiuaii.iMil'0{i''iiiiui-itiiul|Hii'li'!  la  riviliHaliou,  li'HKiiiiMiri's, 
riuiluKliii',  II'  riiunnrrri',  l'Ir.,  au  plus  lianl  di'tjri'  ili'  ili'vi'li)p|M'- 
uirul  :  li'ur  piiiwsanri'  uiali'rii'llt'i'l  li'iMiiiMiii'Uic  uioiali'  s'clcuili'ul 
sur  II"  uiuuiU'  fiiliiT. 

I7;t.~ Divisions  générales  <l''  IKuiuih'.  I/Kuiopi'  si-  divisr 
polilii|uruii'lU  l'U  7ll  Aiii/.v  siiiii'fiiiins  :  mais  iK'anriiup  ilrulrc  (>u.\, 
Ki'nt''ral('in<'ill,  |»'U  ritusidi'ialilft»,  soiil  riMiiiis  dans  la  rnii/i'ili'ralioii 
Suissr  cl  l'i'Uipiic  IV'di'ial  d'.\llcnia);uc,  de  siiili'  que  l'on  |HMit  ne 
cousidcrci' cil  Kurii|iiM|iU!  \1  puissancis  iinpoilanlcs. 

17».— T.\BI,KAl!  DKS  17  l»l)I8S.\NCK8  KUHOl'KKNNKS. 


EXEROIOES  SUR  L'AFRIQUE. 
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CH.vpiTRi':  vu. 
GÉOGRAPHIE  GÉNÉRALE  DE  L'ASIE. 

Sbctioî*  I.— «iK()(;H.\l'HII':  l'HYSlgilK. 

I7(i. — Situation.  L'.Vsic,  la  plus  cicnduc  des  cimi  parties  du 

uinudc,  est  coinpiise  entre  le  1"  et  le  78°  lat,  .N'onl,  le  ili"  Inu^'.  Kst, 

■  et  le  no  lont,'.  Ouest.   Sa  iouf,'ueiir,  de  l'Ouest  à  l'Kst,  est  de  (;,()(l(l 

milles,  et  s,i  lar>,'eur,  du  Nord  au  Sud,  de  ."),i(UI  milles  : — Sii/infin')', 

1."..I9(>,()II(I  m.  c.—l'oiniliiihii.  810,329.1)1111     liai).— /V  irl.,  :,\. 

177. — ('.elt«  vastB  coiUi'tiH,  i'cuiari|ual)!e  pur  ses  iiiunimses  plaines 
cl  868  hautes  iii')iitagiii<s,  l'est  encore  [ilus  pour  avoir  éli>  le  lier- 
l'cau  du  ^'iMire  liumain  et  de  l.i  religion  elirétienne  :  elle  a  été 
peuplée  |Kir  les  deseeudants  de  Seul,  liiiué  des  enfants  de  .Noé. 

178.— Parties  de  terre.  1.  Iles.  Les  principales  lies  ou  (.n'ou- 
pcs  d'Iles  sDitl,  1"  dans  l'Océan  (îlacial  :  la  NiHtrellf'/.cmhlr  et  les 
lies  do  la  Nmtvrllr-S)  brrir,  appartenant  à  la  Russie  ;  2»  ilaiis  l'Océan 
Pacifique  :  les  îles  Kuriles  (48)  et  l'île  Saijalirniie  ou  Tnrraka'i,  au.\ 
Russes; — l'ari'îhipid  Japonais,  dont  les  principales  îles  sont:  Jesso, 
ffiphon,  Siknk,  l'I  Kinu-sioa  ;  Ips  Iles  UoH-kiou  ;  les  lies  Hatimii  et 


i'HKIMIKII  KXKIIDICK. 

Btata.    lOtm.  Nil,   l.|   Kii  > ilin'ii  il><  |>»rlli'!i  |»'iii-iiii   ilMsir  r.\lrli|ii>' ? 

— Idrrivi"»  Irn  |«ijii  milviinlii  l'I  iiniiiini'<  li'iirK  rii|iiliili'ii  :  Miirm',  Mn.  ;  —\' M- 
«■'■rin,  ;<.i. ,— Tuiil»,  Ti.  ;  — Trl|Nili,  7Ï  ,  —  IKiiypIi',  <'». ,— 1«  Niiliif,  Km  ,— 
l'Aliynninli',  (l'c.  ; — /aiiMiii'Imr,  /»•.  , — Mn/uiiilinpii',  Sir  ; — Hiiriilii,  .Vu  , — Nn- 
lill,  Pi/.;  la  CalKTii',  A'/hi/  HiV/i'imii  /iii/;i,— Ijilniil"  ilii  Cni;  T-T.  ;— (IJcii- 
Klli'ln,  lia.  ,— AllKola,  .S'.-W.  ,— Cniitin,  .S -.V  ,  — l,iiaii((M,  I.11  )  .— (lliiliiimt'V,  An  . 
— l'.Vi'liaiilii',  Tf  I  .■ — l.ilii'i'iii,  Mil.; — lit  Hi'ni'Kaiiiliii'.  Firi'  Diini — flliiiiilmnn. 
Su.: — lliiiiinn,  .S'».;  —  llnrii'iM  ll!l|.  A'h  , — Iti'wluiriiii,  .Vil  ,  —  Kiii-Kniir,  l'r  — 
(,lii<'l  iiiiMi  >liiiiiir-lHMi  à  la  |ilic<  Kniiiili'  iIUIkIiiii  iIii  .Nmit  iIm  l'AIVIipii'l'  .S'ii  mi  )i  - 
Il — Oiiiiiini'iit  Miiiiiiiir-lHiii  (l'Un  |iiiiUi'  ili'  I  AlViipi"  i|Mi  m'i»!  |iiih  l'iiinrii  l'iiMi'ri'- 

iili'iil  i'X|iliin'i'ï  W/i(«;iiV' — Nim /  Ii'h  iliiu  ipii  liiniH'iil  lu  Uni  liarin.  Mo.,  ,■(.», 

Ta,,  Ti — Di'iu  iim  wuil  iniii|iri»  iliiii'<  lu  (iiiiii""  K<'|ili'nli'lniiii|i'.  /)«  .  .lu.,  ('«.. 
/.«— !»aii«  lalIniiii'i'Mi'riiliiiriali'  Wi/  ,  .li  — l,)iii'l|i'«  smil  li'ii  |iiiiii;i|>«liiiii|ivllilonii 
ilil  SiaiiluN  ?  11,1.,  II».,  Ilii  ,  m  ,  ll-F 

llKl'XlftMK  KXKKCICK. 

Ilea.  lOliii.  Nn.  't.,  giii'ls  1.1M1I  II'»  Ii'iiIh  |iriiii|H'H  irilc»  an  NnriMIiii'Hl  il»  l'A- 
l'iii|Mi'y  ,1.»,.  Mn.,  l'fi. — NiiiiiiiM'/  i|iialn'  Ih's  i-iuiii's  ilaiin  I»  Knlli'  il»  (iiiiiu'i' 
A'.-/',  /'.1.,  .V-/'..  .1(1 —Vint  Kiiiiiil  iiiilii|"l  »«1 .1  IKst  il»  rAlriiin»?  A'//iiii/ii>h. — 
yiM'Ili's  »ri  Hint  II'»  |ii'lni-i|iali'!*  Il»»  mi  (inniin'i  '  Mr..  Sr.,  .\r.,  l'r.,  T»  — yiii'll»» 
lli'H^iiinl  il  I'HkI  >Ii'  MailiHdiKMiii'r'.l/j  .'/lu. — «>tii<llii  II»  »»(  ft  I'KhI  ilii  lap  liiiur-'. 
iliil'ni  /  .S(i.— Miiiilr»/  rili'  il»  r.V«i-»nsiiiii.— I  11»  Sli'-lli'li'ui». 

Oapa.  intM.  Nil.  h.)  l^ii'I  iii|>  »i.|  à  l'nstrciiiil»  Niinl  il»  l'An-iipi»?  lin. — 
giu'l  »st  ii'liii  i|iil  l'st  1»  plus  A  rKht?  (ri.— I.»  plus  »u  Hiiilr  .f».— Iji  plus  11 
r(lu»st?  Vil — NiHuiii»/  l»K  pi'iiii'i|iaux  »ap!<  (.llifs  sur  la  n'il»  K»!  IH  ,  Ihi , 
l'a..  A'.-/,.— Sur  la  1  iil»  (  )ii»sl  l'ii  paiiaiit  du  .Niird  1  Si,  Nn.,  Ilr.,  Ilo  ,  ML.  l'i/., 
l'a.,  T.-l'.,  I  .■('.,  h'a.,  1.3. ,  .Un  .  .V»  ,  l'o..  d'.-//— Nniniu»/  1»»  d»ii\  l'iip»  silu»s 
r<'s|H'i'tiv»ni»iil  au  Nind  »t  au  Sud  d»  Madiigamar   Ar.,  .S -M. 

TIIOISI^MK  KXKItClCK. 

Montagnes,  illh».  .N».  li.i  Viu'IIi'k  ui»nla(iu»s  Irav^ryini  la  llarliari»? 
.i«.— yu»l  pi.'  »»l  au  Sud  d»  la  vill»  d»  Mur»»?  Mn  1 1 1.KHl  pi»il>ii.— Munir»? 
I»»  iniintaKiU's  Hli'U»»  II.. — yui'll»  rlnilli»  s'ili'iid  d»  /,uu(iiii'liar  à  I  Aliyssiniey 
Mia.  (le  In  l.nnr. — yii"ll»s  luuntUKni's  siinl  \  l'diu'sl  d»  Snfula  /  /,«. — A  I'KhI  dr 
la  r.uiii»»  MiridiiMial»  /  .Vu. — An  Nmil  d»  la  iluiii»»  Si'pliulrinnal»  /  AV/. — yiii'ls 
pies  i'»uiai'i|nalil>'s  siuil  dans  I»n  i>ii>nla|,'ni'sil»  lu  Lun»  ?  A'ii .  Au. — (Ju»ls  nmnts 
8»nl  à  l'Est  d»  la  r.iiln»»  R»plnntrliinal»?  .(«.,  Cn. 

Mers.  (01)«.  Nil.  7.)(,>n«l  Ocnan  liorii»  l'Arrii|uo  au  Snil-VM  1 — ,\  l'Oiicsl  r— 
yui'll»  iiiiT  »Rt  nu  Nnrd  1 — .\u  Nnrd-Esl  1 

Otolfes  l'I  Baies.  lOlis.  Nn.  K.)  yn»l  ({iill»  »st  un  Nnrd  di'Ti'i|"ili  ?— A  IKsI 
dn  l'Aliyssini»/  An. — An  Sud  il»  la  tiuin»»  Si'pti'nliinnuli'  ?— yn»ll»  liai»  l'sl  iiii 
Suit  do  Sol'nl»  y— ^lnl'lll'^  liad's  siml  liirnu'»»  par  1»  nnlf»  d»  liuiiii'»/  Un.,  lia. 

Qt'ATHlfcMH  EXKIiriCi;. 

Laos.  (Olis.  Nn.  !l.)  Qni'l  la»  »»l  dans  Tunis  ?  Ali.—I)wh  |ii»s  s»  trnnvnnt 
dan»  1»  Snudan  f  />».,  Til. — Kn  Klliiiipi»  nu  Afriqu»  wnli-ul»  ?  .U.,  Vit.,  TU.,  Hu. 
—Dans  to  HuiI-KhI  il-  l'Afrlquot  Na. 

Détroits.  iOlis.  Nn.  Il.i  '}ii»l 'l''lr  il  »»l  siln»  HU  Nnrd  il»  Mann;  f  (h:~.\ 
l'Est  d»  lAliNssini»?  //.-.tf.— (,)ii»l  laniil  »!.!  ù  l'Oni'sl  d»  MiiilaKasiar  ?  .Vf. 

Rivières,  mlis.  N».  I.'j  ijui'll.  (Çiand»  rivi»i»  l'^i  ilitns  1»  v»isanl  d»  In 
Mi'dili'inin»»  ?    .V/.— ginls  smil  li     d 'iix  prini'i,.anx  alllmuts  dn  Nil'    ll.-Ad. 

Il.-Ak. — yni'll»  grand»  iivi»i»  s»  j  tl»  dans  I»  launl  d»  Mi>xaniliiipn>'f  //. 

Niiiiun»^  Irni»  l'iviî'i'i's  i|ui  lniv;rs»nl  lu  Oniu»»  Miridiiinali'  (H  ,  Co,  l'a. 
Mnolli'  piand»  ri\  ii'r»  il»liipuili»  dans  I»  t(iill'»  d»  (iuiri»»  I  Sr. — ynnll»  rivii'n' 
isl  an  Sud  d»  Hi'nKu»la  (l'.'J.vi/  Sr  -■^Ini'll»  rivii'r»  liiirni!  la  Cidunii.  Un  difi 
.m  Niiid  I  Or. — yni'll»?  ii\ii'ri'»  cuulcnt  dans  I»  La»  I''iliad  I   ïii.,  .Si. 

ClNyUlÈMli  EXEIICIOK. 

yui'l  (fraiid  il»BiTt  ofi»U|i»  nn»  Knind»  imrli»  du  Nord  d»  rATrirpi»?  .Sa.  nn 
/i'.-/*.— Vui'llii'sl  la  liiub'ui'ui  l't  la  l.nvi'niilu(inÈni|-l)«'si'i-t  /--.Niunin»/^  i|u»l(|u»»- 
nni's  il»  si's  "usis. — yn»ld»si'il  »sl  an  Nord  d»  la  Cnlnni»  dn  (lap? — Qu»lliv 
parties  du  l'Al'rirpi»  .sniit  lrav»rs»»s  |mi'  rEi|ual»nr  ?  Il  M.,  A.-Sa.,  \'-!Su..  /.r. 
yni'll»s  parti»s  il»  l'.MViipiB  Kiml  Iravi'i-s»»»  par  I»  'rrnpiipm  du  (;un»»r?  1I...II.. 
Sa. — l'ar  c»lni  lin  Capriinrn»?  AV  ,  7'/..  .S'n  ,  .W».— Ilans  ipi»ll»  «un»  »s|  la  [plus 
(!rniid»  iHirii»  d»  IWIilipi»  ?— I.a  îlarbari» '/— Dans  (|ui'll»  lonKilnil»  s»  Imuvi' 
l'AfrliiM»  y—  l'nuripuii ? — Qnell»  »»!  lailislanceenlr»  l»siaps  V»rt  etfinardafui  f 
— Entrr.  lo  cap  Uon  a  1  »lui  des  Aiguilli'S  iAKulliasi  V— Dnnsipi»lli.s  »uux  passe- 
rait un  vaisseau  pour  aller  d'Al»xanilri»  »n  Egypte,  à  Alper  »l  d»  là  aux 
Canaries  ? — Du  Cap  Uonne-Es|iér«nc»  au  Caji  Vert  '! — IK'  l'Ilo  Maurice  à  Home  1 
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n  Lis jii|i(iiiai 
h  Gin-si'ii(.'- 

('    IlcisvllUN. 

(/  l'in  l'i  \is. 
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S   Illlillnri  l-fis, 
!l  Oiirsd.-IiiT 

10  \V..uil)jt. 

11  An.' Miuvat-'i'. 
IJ  liiiMir  t,Tii(.'niinl. 
i;i   Liiiip. 

1 1   Ki'ii(.Miin 
/■  (;(ii',.(icr. 
(/   l':illllii'l'. 
h  lif.'iiic'r  (!'• 
(•  CmIi-i'. 

'   CIliMIX  pallllr 


ITi  Oniilliiii'iiique. 

Il'i    l'i.nMpir. 

17  n.inuMl. 

|K    Ours  IIKIl'all. 

I!l  Klcjiliiint  imi-Ji 
'.Ml  I>io]i  lijiiilii 

li  Pin  11!  8ib(''rii!. 
/  Ai'hir  routri'r.'. 
m  Ci'drc?  ili'  liiliiiii. 
(I  t:\|iivs. 


rorninsi'^  aux  Cliiiiois  ;  :i"  (l,in;i  l'Ocran  Iiidii'ii  :  l'ili-  de  Vnjlnn  : 
li's  ik's  .Vdlilivis  cl  1,'s  l.iunirdU'rs:  les  ili's  AinldDimi  ri  Mirohm:  Crs 
ik's  sont  gônoralcnieiil  aux  Anglais  ;  'i"  dans  la  Mi-ditorranéc  :  1rs 
lli'S  de  lHinihx  l'I  di'  Chiiiirr.  aiiparlciiaiit  iircsqur  loiiti's  anx  Turcs. 

171). — 2.  Presqu'îles.  Ou  ri'iiiar(|ur  i  f-'iainlcs  iin>s(|irili's  cl  ',\ 
[dus  jielilcs;  I"  à  l'KsI,  le  Kiiiiilrhi(il;ii  cl  la  Cori'e;  i"  VAiintiilir. 
au  Sud,  A  Vliiilu-Cliiiir,  a  hujucllc  si'  ratlaclic  la  ])ros(in'ilc  ilc 
Mdliicca,  et  le  Main,  (partioS.  de  l'Hiiidonstani  ;  It"  à  l'CJiiost  r.l;'(/6(V 
ou  .\sic  .Mi'iciirc. 

IHO. — 3.  l'Cy  Isthmes  snnt  ;  ci'liii  de  Kiuic.  entre  riudo-Chiue. 
et  Miiiac'  .-i,  ei  celui  de  .Suc:,  entre  l'Asie  cl  r,\ri'ii|ue. 

181. — 4.  Caps.  I..e  cai»  Si'verD-ViisloIrhiiii ,  >\\r  r()ccau  (ila- 
cial  ;  le  cap  Oriental,  sous  li!  cercle  Polaire,  à  ['V.  de  la  Sibérie  ,  le 
cap  Ciinihoiliii,  au  S.  de  lu  (liieluuclmie  ;  le  cap  lloiiinniii.  au  S. 
di'Malacca;  le  cap  roi/Kic/ii,  auS.de  I  llindoiislau  ;  le  cap  Ras- 
el  liai,  au  S.  de  lAïahi  . 

\H-1  — 4.  Monta-gnes.  l'Cs  numlauiies  iiiusgénéralenieulcilées 
sdiil  :  !(  s  uiouls  Tiiiiru.i  el  Ariiriil,  dans  la  'rui-i|Uie  dAsio; — le 
Cinini.tf  el  VOiinil,  (|ui  séliareiil  i'.Vsie  de  rKunipc  ; — le  pelil  el  le 
fji'aud  Midi,  l'Uire  la  Chine  et  la  Siliéiie;  Vljiiiinliii/d,  ien!eiuiaut  le 
luoilt  ICveiesl,  •,".1,0110  |).  (le  ()lus  liaut  polill  du  liiiiDel,  au  N  du 
riluidouslan.  el  li'  Kliidfidii,  dans  le  N.  K    de  l.i  (lliine. 

Ih:î. — 5.  Plaines.  Les  plus  étendues  sunt  ;  la  grande  plaine  de 
la  Siliéne.  la  plaine  de  la  (^liiue  miiMil.ile,  celles  du  (lange,  de 
l'iiidiis  el  de  1  Kupliiali».  elc. 

ISi.  Hydrographie.  1.  Mers.  I/.^sie  est  haignéi'jiai'  'i  wyaiis, 
iini  l'ornient  sur  ses  ciiies  li  .t/c).v  paruculu.'res  :  1"  l'Dcéan  Gla- 
cial forme  la  mer  de  Kara;  2"  le  Grand  Océan  l'orme  les  nn.'i's  de 
Kdinlrhiilh',  iVOklwtsIi.  An  Japon,  la  mer  Jnunc,  la  mer  lllfui'  et  la  mer 
d?  la  C/ii'/c  ;  :i"r()<'éaii  IiuIkmi  forme  les  mers  o'i  golfes  du  Dengnlr 
i]'- iVOman  (mer  d'Arabie)  (!t  la  mer  Howir;  4'  .'Océan  .\llanlnjue 
.iirmH  les  mcu's  ifédilurranee,  colles  de  VAicUipti,  de  Marmatu,  et  la 
iiiei'  Notre  ;  ()"  la  mer  Caspienne  est  isolée  ;  puisqu'ei  o  n  est  pis  nnn 


ou  cloil  la   cousiil 


l'rer  comme   uu  lac,  le 


dépendance  de  l'Océan, 
plus  grand  (|ui  existe. 

I.'t.i.— 2.  Golfes  ou  Baies.  I  '  Dans  l'Océan  (ilacial,  les  golfes 
ou  estuaires  d'(//</.  d(>  Yrnisi'i  de  Klidlnniisld  el  d'AnabdisIci  ;  2"  dans 
le  Grand  Oci-an,  le  golfe  .lm((/(V,  forme  par  U  mer  ICamtcliatka  , 
le^■olfe  Prnjinsli,  formé  par  la  mer  Okhotsk  ;  le  golfe  de  Tarlaru; 
lorme  par  la  mer  du  .laiion  el  cidui  de  l'i'km  on  l'irliHic,  par  la 
mer  .laïuu';  le  golfe  de  Tonliin  el  celui  de  Sinni,  par  la  merde  la 
Chine;  >  dans  l'Océan  Indien;  le  golfe  du  llrn<idlr,  ipu  l'orme 
lui-même  le  golfe  do  Mnilaban  an  S.  du  Hirman  et  ie  gcdfe  Mdnnn,; 
au  S.  de  I  lludonslan  ;  le  golfe  l'crsii/w  et  celui  d'Oman  formés 
p;u'  la  uii'i'  .\i'abi([ue. 

IHll.— 3.  Détroits  I'  Dans  le  (irand  Océan,  les  deir.its  di- 
/(.'/in/i;/,  de  ïdi-tnrir  i.M)l,  de  l.n  /Vroi/.sr.  entre  le  Japon  el  le  Saglia- 
lien  ;  ctmx  de  Corér  et  d(>  Furnioxf  ;  i'  dans  l'Oiéan  Iildieii,  les  dé- 
troits do  .l/d/dcra,  entre  Malacca  el  Sumatra,  et  celui  de  lidh-il- 
Manili'h  entre  la  mer  Uoiige  et  le  golf(MlM'/c/i  ;  3  dans  les  dépen 
dancesde  l'Atlantii|ue.  les  Ddnidnellv.it'l  li>  limplion,  entie  la  Mé- 
dilcrranée,  la  mer  -'e  Maiinoia  et  la  mer  Noue 

|H7— 4.  Lacs.  Li'S  principaux  lacs  sont  :  d'abord  le  l-ir  fdxpim 
(mer  Caspienne),  et  le  lac  Aini,  tous  deux  d'eau  salée,  Ij  'lclidiii/in\ 
nnikdsh  et  le  Hd)hnl,  dans  la  Sibérie  ;  ce  dernier  est  le  plus  grand  lac 
d'eau  dniice  dans  liuil  l'ancien  continent. 

|«H.— 5  Cours  d'eau.  On  remaniue:  '."  dans  le  versant  de 
l'Océan  Boréal  :  VObi,  2,500  m.  VYvnissn,  2,300  m.,  el  la  hhid.  arro- 
sant la  Sibérie. 

2"  Dans  le  versant  du  Grand  Océan  ;  l'Amour,  ou  Sdghaliru  dont 
la  branidie  supérienri!  sépare  la  Sibérie  de  ki  Chine;  le  Meuve 
Jaune  |lloang-liol  ;  le  Fleuve  Bleu  (Kiaiig,  c'est-à  dire,  V^  fleure  [nr 
excellencei  le  pins  long  de  l'.Vsie,  3,0(J0  m,  qui  se  jette  dans  la 
mer  Jaune  ;  et  le  Tnjre  (Houg-Kiang),  tmis  (juatre  arrosant  l'ein 
pire  Chinois;  le  Cuinhodia  ou  .IKo/iyet  le  A/c'/kihi  dans  l'Indo-ClLUo 

3"  Dans  le  versant  do  l'Océan  Indien  :  le  Sahoen  et  Vlrrawaddn, 
dans  1  Inde-  Chine  ;  le  Brahmapoutre,  arrosant  le  Thibet  et  .e  Ben 
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gale;  Ii'  diiiiiie,  l,()()0  m.,  Vliidux,  1,700  m.  rM  le  ^'oi/o roi/,  dans 
I'llin(U)iisUiii  ;  oiillii,  dans  la  Tiiw^uic  d'Asie,  V Kuphi-ale  cl  li;  Tigre, 
iini,  ajiri's  leur  l'éiiiiioii,  s(!  jelleiil  dans  le  Kolfe  Pemqne. 

4"  li'Ouml,  à  la  liniile  de  rKuroiH',  il  se  jetli;  dans  la 
nier  Caspienne;  VAmoii^  et  le  Sir  nu  Si-lwii,  qui  se  jellent  dans 
le  lac  Aial;  le  Tariiii,  (|ni  forme  le  lac  liOj),  dans  lOuesl  de  la 
Chine;  Yllt'lmond,  tbruiant  It!  lac  Zerali,  dans  rAr},'lianislan  (Itl. 
et  le  Jourdain,  ^\\\i  se  jetl(!  dans  la  niiir  Morte,  on  hu;  Asphallite,  à 
l'Kst  de  la  Médilerranée. 

IK!). — Réglons  physiques.  1.  l-i's  ii'ginns  liiml<'s  coiivri^nl  les  deux  cin- 
i|iiii'in('s  (lu  ccinliiirrit  usiiilii|ui'  ;  li's  oonln'cs  l<'s  plus  moiilaijiii'KSfs  siml  ci'llcs 
ili'  l'cMiiiin^  Cliiniiis.  ilr  lu  Tun|uii',  l'tc.  Les  plali'tnix  li'S  jilus  r™iurc|ual)li's 
siiul  :  li>  haut  |>lati'Mii  du  Tliilx't  "t  ili>  lit  ('lihu'  l'i'iilral»;  \i:  vusti:  plali'im  il» 
la  Tartarii'  l'I  ilr  la  M(ini,'iilii'  ;— li's  plali^anx  iW  rArmi'iiio  (38-i5),  de  l'Arulili-, 
(11!  la  PfTsi',  lin  Itckan,  l'Ic 

l!l().— 2.  I.'s  régions  basses  wml:  I"  la  gramlo  plaiiic  de  la  SiIhtIi' l'i 
du 'l'uikcslaii,  la  plus   va>|i'   ilu    (:Ii.Im>  ;    'i'   la    pliiiui'   de   la   ('.liiiio   orii'iilalii 

iilrll(is  du  IIiMivi'  liliii  i-t  du  lli'iivi'  .Iiu );  >  Wf  largi's  vallcrs  l't  les  di'llas 

di>  rindii-OliiiH':  i»  II'»  plaiiii's  l'I  Irs  didlas  du  (iaiixi'.  di^  i'Iiidus  "l  di' l'Ku- 
plinili'. 

11)1. — 3.  Déserts.  I"  l'i'  siait  :  li>  ^rniiid  désert  de  (Inlti.  iiu  lu  i  lati'aii 
ci'iilnil:    11'   ili'si'it   de    Viiiiir,   à    l'Ksl  di^  riinlus;  l'cux    lu  'l'urke-lan,  delà 

l'ei>e.  de  la  Syrii'  ei  di'  r.Xraliie  ;  '2"  des  steppes  iuiuienses  p,  ranl  la  ;!iis 

(.■raiide  pai'lie  du  Tiu'keslau  l't  île  la  .Siliei-ii',  :i' de  vasies  marais,  unnuiiés 
liiiiiidrus,  s'eleudaut  dans  les  bassins  inlerienrs  de  l'Olii,  de  rV"ulssi  i  l'I  d" 
la  l.éiia.  el  se  Iraiislnriuant  l'IiiviT  eu  iiuinenses  eliiiinpsde  }.'|aeee{  de  iiei^'e. 

KI'J— Climat.      I.e  elinial  de  l'Asie  esl  tri's-rarir.     Oii  peut  citer  eiunnie  ■ 

1.  Réglons  froides,  stériles  et  iinpnipres  à  la  lulluie,  la  jilus  gmiiili! 
partie  de  la  SiluTie  el  les  liauts  |ilaleiMix  de  l'Asi iitrale. 

2.  Réglons  tempérées,  inepres  à  la  eniture-  les  plaines  et  les  vallées 
de  la  Chine,  du  .l,-i|  en  el  île  |,i  'l'uripiie. 

3.  Régions  oliaudes  et  humides ,  nlhant  nue  vé^'étalinnexli-aiinliiiaiie 
et  lej  plus  (.'raiides  espèees  iraniinaux,  dans  les  plaines  el  les  deltas  des 
deiiv  Indes.    I.es  Indes  sent  snninises  à  des  \ents  \iii|eii|s,  appek's  iiinnsfuins. 

4.  Régions  chaudes  et  séohes  là  cause  de  leurs  déserts  iirepivs  et  du 
viiisinagn  de  l'AIrlipiei  ,  l'Arahie,  la  l'erse  .insipi'à  rinilus,  et  le  Turkestau  ; 
ces  ri''^ions  Irès-ferliles  dans  les  xallt'es  arrest'es,  ,'rodiiisenl  siirteul  des 
rrnils  délieieux. 

Itlll.— Productions  naturelles.  L'Asie  se  disliiiKne  par  la  plus  (.'ramle 
variété  de  proilueliiins. 

101.— 1,  Minéraux.  I.'ur.  le  platine,  le  ter.  eu  Sil»'rie,  eie.i.  leilianmnt. 
les  pierres  preeienses  (Siliérie  et  Indesi  ;   la  liimille  ((Ihiiie  el  Ïudii-Ohini".  ete. 

l'J.'i. — 2.  'Végétaux.  Lu  culéier  leu  Aiuliixi,  le  ri/,,  la  i  auiiK  ii  sucre,  le 
lunrier,  le  li);iiier,  le  enliiniiier,  les  paliniiTs.  les  lianiliiius.  eic,  ".eaucoup  de 
|éj.'nniis  el  d'arlires  liuillers  cullivés  eu  Kiiriipi!  et  en  .\inerique  viennent 
d'Asie. 

l'.H).— 3.  Animaux.  Les  (fildions.  nu  singes  aux  Imie  1,|-,ls  (liides)  ,  le 
liiiii.  In  panthère  là  l'Ouest  de  l'Indnsi  ;  le  tigre-roynl  1  Indes  el  Chine i  ;  réiépliani, 
le  rhinocérn»  (îles  parties  hninides  et  chaudesi.  le  eheval,  l'àne,  le  yaek,  le 
eliaiiieuu  et  le  drimiailaire  (des  |ilul('aiix  secs);  l'élan  et  le  renne  de  Siliérie  ; 
le  ehevriitulu-uiusi:  du  Tlnliel ,  le  paon,  le  faisan,  h'S  H'iTiiipiels  des  Indes  ; 
le  si'r|ieiit  python,  lo  gaviul  du  tJnnge  ;  le  verwi-soliv  en  Chine,  etc. 

Skction  Tl.-CKOtlHAIMIIK   POLlTIQrK. 

I '.17.— Historique,  l.e  nom  d'Asie  rut  d'alidril  diaine  i'i  eeite  helle  |ires- 
ipi'lle  haigiiéi:  par  la  .Mer  Nuire,  l'Arehipel  et  la  Méditerranée,  el  ipii  se  |niut 
à  l'Alriiiue  par  la  Syrie.  Par  eelle  siliialiiin.  elli.  Ijnil  rKunipe  ,'i  l'.M'riipiP.  el 
tenait  le  milieu  entre  l'une  et  l'autre,  tant  par  sa  |Hisiliiin  ipie  par  sa  nature. 
Sun  l'Iimat  est  egiilement  exempt  des  Iriiids  de  la  preinièrii  et  des  ehalenrs  de  la 

s nile.     Ce  niiin  s'étendit  ensuite  ."i  tiiiil   le  grand  ciinlinent,  (|ui  un  ftit  liieu 

eiiiinu  ((n'apivs  la  deemiverli'  des  Indes  dans  le  XVe  sièele,  e|  dmii  Irs  liiiriies. 
au  N.-K.,  n'ont  été  lixees  ipie  par  les  llusses.  sous  Pierre-le-Crand 

l.'.Vsie,  louime  il  a  déjà  été  dit  ei-devant,  a  été  le  lii'reean  du  genre  linniain 
et  des  trois  ]iruieipales  religions  i|ui  se  parlageni  le  monde  le  .Inda'iMnn,  le 
elirisllanisme  et  le  mahoinétlsme.  ITosl  de  l'Asie  i|ne  sortirent  les  hnnuiios  ijui 
re|ieupii'reul  la  terre  npivs  l«  déluge:  c'est  là  aussi  ipie  les  seienees  et  les 
arts  onl  été  inventés,  et  d'où  ils  si' sont  ii'pandus  dans  les  aiilres  parties  du 
glidie.  C'est  dans  l'.Vsie  ipie  les  plus  grands  et  les  plus  aneieiis  empires,  dont 
I  liislulre  fasse  menliou.  ont  pris  naissaiiee  :  eelui  des  .i.s.iijn'nis,  le  plus  an- 
ei.'u  de  tous;  celui  des  l'mes.  si  fameux  sous  Cyriis  ;  eehii  des  Mhlis,  con- 
ipiis,  ainsi  i|ui'  le  pivcédeiil,  par  Mcxumlre.  Les  déniemliremeuls  de  re  der- 
nier empire   forniereiit  plusieurs  puissanles  monarehles,  ipii  de\  im I  la  proie 

des  Itonuiiiia.  lesipids  lurent  dé|i<niillés  à  leur  tour  |iar  les  .inihes  ou  Sarrii- 
.?i«,f.  Une  partie  des  liahitants  de  l'Asie  est  anjouiiriiui  eonrhée  sous  le  .joug 
du  pins  dur  ili>s|iolisine  ;  les  aulre-  vivent  errants,  sans  chefs  et  sans  coile  de 
lois. 

t!W. -Ethnographie.  1.  Races.  Les  deux  Ijeis  des  Asiatiques 
soiitde  \tiw  jauni-  à  l'Ksl,  dans  rKnipi"e  Chinois,  le  Japon,  laSihé- 


l'i,;  ; — lus  ;iulres  sont  de  cace  hriiiir,  :iti  Sud-KsI,  dans  les  Indes ,  et  de 
race  hliinrlir  à  l'thtesl,  dans  l'.Vsie  moyenne  cl  l'Asie  occideiiilale. 

2.  Langues,  t'ii  iiaile,  eu  -'Vsie,  une  initiiili''  de  lanf,'ues; 
l'aralie  inodeine,  le  turc,  riiindoiislan,  le  chinois,  le  japon;. is,  etc.; 
on  y  cultive  aussi  plnsieiirs  langues  mortes  :  le  /.end,  le  sansciii 
et  l'aialie  aticleu. 

3.  Religion,  Il  y  a  plusieuissorles  de  ielif,'ions,  diiiil  lis  ju'iil- 
ciiialessonl  :  Ir  ItinKldliisinr,  qui  diiiiiiue  à  l'Kst  ;  le  Hriiliiiiisnir^  au 
Sud-Ksi,  el  le  Miili'iim  lisini\  à  l't  )iii'sl.  (  )ti  ne  coniple  fjiii'fi'  qui'  Irois 
à  qtiali-e  niillinus  du  clirelieus.     11   y  a  tut  ;,'t'auil  iiiiiitlifi'  dr  Juifx. 


5»î#*^ 


% 


1   ttn»MIIKS    IIkcions. 

I  Asiii  Sipleiil. 

— nrirniak. 

j  — nià'id 

i 

1 

■  — mnyrnm. 

— oiriilrnlnlf. 


CONTHKKS. 
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Siain. 
Calcutta. 
K.'lal. 
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Iloukani. 
Téhéran. 
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EsriiKK  n'cN  Tkmi'ii:  Pa'îkx. 

I  190. — GoU'Vemement.  f'irilisatinii  Les  (lonvecnemeuls,  en 
.\sio,  sont  nénéf.ili'ineiil  iiutiinrrhii/Hrs  el  disjtiitiiiui\i. — Les  (Ihiiiois, 
les.Taponais,  les  llindousontnne  civilisation  propre,  li-ès-aiieienne, 
mais  slaliounaiie  ; — r.\sie  occidenlale,  le  heice.iii  de  la  civilisaliou 
l'iil'Opéeniie  el  du  Cliiisli;iitistiie.  est  loiiiliée  dans  une  ciimpIMe 
léi'adence  par  la   loniinalii'ii  du  Malioiuelisme. 

■,'011. — Divisions  politiques.  L'.\sie  se  divise  eu  iiii  f,'ianil 
iioinbfe  d'l\liils,  ilmit  les  nus  smil  Ifés-cousidéfaliles,  taudis  que 
boiiiiconp  d'aultes  sont  peu  impoilanls,  et  n'ont  que  des  limiUis 

'  ineerlaines     C'est  pimrqtioi  on  divise  ordinaireiiient  r.\sie  en  II 

I  contrée»,  gronjMVs  eu  riin/  urnndrs  r-iiinim. 

i  201— TAHLKAi;  DKS  CONTHKKS  I)K  LASIK. 
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CHAPITRK  MU. 

GÉOGRAPHIE  GÉNÉRALE  DE  L'AFRIQUii. 

■    SixTioN  I.— (iÉoiinAiMiii-:  PiiYsiym;. 

202,— Situation.  l.'.\fii(|iii'.  la  troisicMiic  grando  division  de 
rAnricii  CiMiliiH'iil.  rsl  cimiiFrisi'  ciilri'  ie  :!7  20'  lat.  N.  l'I  li'  Hi»  50' 
i.-it.S\id;  le  17»  :iO'  Idii^:.  On,  st  cl  le  .M  12'  l'.n,;.'  Est,  Sa  longneur. 
(lu  Nord  an  Sud,  csl  di'  5,000  milles,  et  sa  largeur,  de  l'Ouest  à 
TEst,  de  4,500  milles —.Su/wr/îe/.-,  11,000,000  di.'  milles  carrés.— 
Population,  1  -(0,000,000  d'hall.— Po;j.  rfl  '  U. 

20:!. — Celle  ii.'ulie  du  monde  fui  iieniilée  [iar(;iiam,  second  fils 
de  Noé.  Elle  est  n'iuanjualile  parses  unnienscs  deseris,  par  la  cha- 
lenr  excessive  d(^  son  Ldiniatelpar  la  couleur  iu)ire  d'une  grande 
partie  de  ses  habitants,  dont  la  plupart  snut  encore  dans  l'état  de 
barbarie. 

204.— Parties  de  terre.  1.  Iles.  I'  t>aus  l'.Vilaniiiiue,  les  îles 
des  Açores  (iOi,  dr  MaiHm  et  du  l'iip  Vn-I.  aux  Portugais;  les 
Can  .ries,  a\ix  l'^spaguols  ;  les  îles  de  la  cote  de  Guiné(!,  anssi  aux 
Européens,  les  iles  de  V.lscinsion  el  de  Sli-I[('liiii\  aux  Anglais. 

2"  Dans  l'Océiui  luduMi  ia  grande  île  de  .(/'('/'((/((.«'((r.  indépen- 
'dant(';  les  îles  côiiéres  d(î  '^ai'iruebar,  entre  autres  /.iiiizihiir,  an 
sultan  de  Zanzibar  ainsi  que  l'île  Sorotora  (12)  ;  les  Seichrllti,  aux 
Anglais  ;  les  Comuirs,  dont  Miiyolte,  aux  Français. 

205, — 2,  Presqu'île  Isthme.  L'Afrique  ne  foriiu!  aneune 
grande  jire5(iu"ile,  mais  elle  a  nn  isthme  rem/ininable,  celui  de 
Suez  (78  milles  de  large),  qui  est  actuellenu;nt  traversé  par  nn 
canal  navigable.         , 

206. — 3.  Caps.  Les  j)lus  ieman]uables  sont;  le  cap  Won,  au 
Nord;  le  c.ip  (i'iiu;v/«/'u/,  à  l'Est;  le  caj)  des /(///k/Wcs  et  le  cap  de 
liiinne-Espérancr,  an  8nd  ;  eiiliu  les  <;aps  Vert,  Blanc  et  tiajador,  à 
rOuHSt. 


I!l.  AntilopjiiMinou. 
'■iO.  iihinncérns. 
i\.  Iklilruussa. 
'.'2.  l'Imoocèro. 
■.M.  (Irneorlilo. 


207.— 4.  Montagnes-  "n  I"'"!  disliuguer  eu  Afriqne  quatre 
•ysli-mes  de  nioiOii^ui'-  : 

1"'  l.e  .iijslime  de  l'.l//'(,s,  qui  comprend  les  nu)ntagnes  du  Maroc, 
de  l'Algérie  et  de  la  Tunisie.  Ou  v  rattache,  à  l'Est,  les  collines  ro- 
cheuses duTripoli  et  du  Saliara  central, et  le  plateau  du  HarcaiDl) 

2"  I;e  système  ite  la  llaule-Afriijuc  l'ornianl  uu  inuuense  plateau 
([ui  iirésenle.  le  long  des  fûtes  maritimes,  de  nombreux  y)ou;)M  de 
montagnes  On  remarque  les  monts  Ethiopiens,  en  Abyssinii-  ; 
les  Kdhnes  de  la  eliaiiir  lilni't">\  '■'■  ^^  ^^  diaiiir  arahii/ae,  qni  for- 
ment 1,1  v.-iUée  du  Nil;  an  S.-E.,  les  mcnis  de  la  Unir;  h  l'O.,  les 
nujutagnes  de  la  Ouiiii'r  et  du  Sciiaan,  jusqu'an  Niger. 
.  3'.  Le  si/slime  des  monts  Knngs,  à  l'O.  du  Niger,  comprenant  li>s 
montagnes  de  la  Sénéi/antie,  de  la  Guinée,  Septentrionale  et  du 
Soudan  Occidental,  aux  sourow.*  du  Niger, 

■'i°  Le  sj/slime  de  Madagascar,,  comprenant  les  montagnes  de  l'ili^ 
de  ce  nom  et  cil  s  des  îles  voisin'^îs. 

20H.— Hydrographie.  1.  Jiers.  L'Afrique  est  baignée  par 
deux  océans,  (|ui  formenl  trui'  mtrs  particulières.  Les  côtes  afri- 
caines sont  très-pen  d éco.ipécs. 

1-  L'Or('a/i  Indien  baigne  les  côtes  oriuntales  et  forme,  au  Nord- 
Ouest,  la  nier  Roufie. 

2"  L'Océan  Allanli(iiie  liaiguo  les  côtes  occidentales  et  forme,  au 
Nord,  la  nu-r  Méditerranée,  et  an  S.  E.,  la  mer  ou  golfe  de  Guinée. 

200—2  Golfes  I"  d.ius  la  Médit;  rraïu'e,  les  golfes  do  Cabcs  et  de 
Sydre  ou  ^yrte ,  2-  au  N  d(!  la  mer  Roug(;,  le  golfe  de  Suez,  et 
au  Sud,  le  golfe  d'Aden;  3*  dans  la  mer  do  Guinée,  les  baies  do 
Diafra  et  do  Bénin 

2 1 0.— 3 ,  Détroits  Les  détroits  de  Gibraltar,  de  Bab-d-Mandeb  et 
le  canal  de  Mo:ambi(jue. 

211— 4.  Lacs.  Les  principaux  lacs  sont:  le  lac  Tchad,  dans  le 
Soudau  ;  dans  la  Haute-Afrique,  les  lacs  très-considérables,  ré- 
cemment découv  ris,  entre  autres,  cimix  apptdés  Albcrt-Nianza  et 
Victoria-Nianza,  situés  sous  l'équaleur  et  traversés  par  le  Nil  Bla.ic  ; 
plus  au  oud,  se  trouvent  le  lac  langanika,  et  au  S.-E,  le  lac  Nyassa. 
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212.— 6.  Cours  d'Eau.  On  rt'inaniuc,  1°  Dans  le  versant  ili' 
la  Méditerranée  :  le  Nil,  4,000  ni ,  traversant  la  Hante-Afrique,  le 
Soudan,  l'Abyssinie,  la  Niibio  et  l'Kgypte  ;  2"  d.'uis  li-  versant  de 
l'Océan  Indien,  le  Zrtmôfic,  qui  traverse  le  Mozambique;  ^*  dans 
le  versant  do  l'Atlantiquo  :  VOramjr,  faisant  les  limites  Nord  d  la 
Colonie  du  Cap  ;  le  Congo,  lùn»  la  Guinée  Inférieure,  et  le  Sénégal, 
entre  le  Soudan  et  la  S6iiJ,'?aml)ie  ;  lo  Niger,  .^,000  ni ,  contournant 
les  monls  Kongs  dans  lu  Soudan  et  la  Guinée  supérieure. 

21.').— Réglons  Physiques.  1.  Los  réglons  hautes  occupent  plr.s  di^s 

deux  liiM's  (II' r.\liic|iii' ;  les  |i(ii'lii'S  li's  plus  indnlmiiii'iisi'S  suiit  celles  (lu  linnt 
S\\,  (II)  l'Abyssinie,  ili>  la  Hiirlwrie,  etc.  I.i^  vlalrait  (le  Itt  IIiuile-Afrique  esl 
l'un  (les  plus  vusles  du  (ïlolie  ;  celui  dn  l'Abyssinie  est  li'ès-(Jl(îvi'' 

2li. — 2.— I.es  réglons  basses  «j.i,:  !•  hi's  plaines  ou  plnlenux  bas  du 
Salinrn,  du  bas  Sinuliiii  .■!  .le  lu  Sirie(;ambi«  •  2"  les  riiles  liasses  do  la  Uiirliarie, 
des  d(!ux  Guimpes  et  de  l'Aniiine  orienlale  ;  ,3»  les  dellus  du  Nil  et  du  Niger. 

21.'). — 3.  Déserts.  I.'.\fi'ii|ue  esl  Iniversee,  au  Nunl.  par  In  (.'niude  30;if  des 
(/('.!(')■(.!  de  l'.Xniieii-OeiUirienl,  .l'etendanl  de  lAllanli(]ue  aux  nientaL-ues  de  la 
Mnulcliourie.  ('i.'i/i — IJ.V.)  Oe.s  déseris  piei'reiix  et  arides,  eeuvi.'rls  d'un  sable 
lin.  inouviinl.  In"'s-salé  et  rempli  de  débris  de  ciHpiillafres,  semblent  (''Ire  daii- 
ciens  fonds  de  mers,  mis  à  sec  par  le  sduli'veineril  ilii  sol  eu  par  1  evaperalion 

I.e  Sahara  ou  Hiaml-lléseii  est  une  immense  plaine  enduli'i},  eu  pl.ileau  peu 
élev(',  cduvraul  nm^  superllcie  plus  ^ramb^  cpie  la  nmitié  de  celle  de  l'Kunipe. 
Il  esl  liabiti'  diins  le,^  asis  qui  sotd  des  terrains  rendus  l'ertiles  par  l.i  présence 
de  sources  permanentes.    Au  Sud,  m\  remaripie  le  d('sert  de  Kaluhanj. 

2iri. — 4.  Marais.  On  p„ut  cnusidirej' ceunue  parties  man'Cageuses  :  1°  les 
/«Ci /<»ij»<rai/r.ï  de  l'imerienr  :  V  U's  lagunes  >\\w  renlerment  les  cflte.s  basses 
des  Ciuini'es  et  de  l'AIrlipio  orientale, 

217. — Climat.  r/Arrii|ue  présente  en  gi'Mii'ral  h  elimal  le  jilii.s  liriVanl  du 
(llobe.  Ce  (|ni  est  (h'i  ;  l-à  la  silualien  th'  C(!  continent  eu  grande  piu'lie  dans 
la  /ono  torride  ;  2"  à  la  pivs(>nce  de  grands  d(!'s(Tls  ;  3"  au  dijl'iuit  de  gi  Iles  et 
de  mers  inli'rieurs  ;  i"  à  l'insullisanco  des  montagnes  mdgousos  (,'t,  par  suite,  de 
cours  d'eau  et  de  lacs  permanents. 

1.  Réglons  tempérées.  Ce  snul  ;  1"  le  versant  Nord  d''  l'.MIas;  2«les 
cotes  du  Cap  et  de  la  CalnTie.  abrit('es  par  des  montagnes  contre  les  vents 
chauds  do  rintériour;  >  les  plateaux  ('UnV's  de  l'Aby.ssinie  et  de  la  Barbarie. 

2.  Régions  chaudes  et  humides,  ordinairement  IK's-malsaines.  mais 
trés-rej-iiii's  :  1"  les  cùles  de  la  Séni't.','iinbie,  des  llninees  et  du  lilloral  indien: 
2"  les  ]iailies  basses  de  lAlricpo'  ceniralc. 

3.  Régions  chaudes  et  sèches.  I/Arri(pie  septonlrionale,  lo  Sahara, 
la  Harbarie,  l'Egypte  et  la  Nubie. 

2IS. — flcDiarf/nc.  Les  contr(''es  interlropicoh^s,  en  .\rriquo  comme  ailleiu's, 
l'Ut  lUie  saisnn  sèelie  et  lUie  saison  i>liiiiense.  Les  ]iluies,  qui  ai'compagnent 
toujours  l(!  soleil,  arrivent  an  Nord  de  T'^qualeur,  de  .(nin  en  Se|)tenibre,  o'est-('i- 
ilire,  pendant  notre  (''l('',  et  nu  Sud,  de  llecembre  en  Mars.  De  ces  pluies  torren- 
lielles,  qui  durent  plusiem-s  mois,  ivsullent  les  délmrdemenls  du  Nil,  du  Niger, 
dn  (lange,  etc.,  et  par  suite  la  t!f:\iid''  fniililv  des  parties  iuondi'cs. 

2li). — Productions  naturelles.  L'Alrique  se  distinguo  surttut  jwr  la 
puissance  dn  règne  animid. 

220. — 1.  Ses  minéraux  sont  peu  e.\ploit(''s  ;  on  cite  la  poudre  d'or,  le  1er, 
L  s(^i  et  ie  nutron  (carbonate  de  sonde)  des  déserts. 

221. — 2.  'Végétaux.  Ou  cite  ri'nornw  baoba,  les  palmiers:  dattier,  coco- 
licr.     Ou  cullive  le  cal'cirr,  le  cotonnier,  lo  séné,  le  sorgho,  [<:  niu'is,  etc. 

222. — 3.  Animaux.  Les  grands  singes:  le  chimpanzé,  le  gorille,  surtout 
enCuinee;  les  gio'nons,  dans  les  forêts,  etc. — le  lion,  la  panlh(''re,  l'hyène,  se 
triaivent  portent  ;  l'éléphant,  le  rliinnc(''ros,  rhippopolnme,  dans  les  parti(îs  Ini- 
niides  ; — lo  zèbre,  le  dromadaire,  la  girafe,  la  )i,uzc\\s,  se  trouvent  sur  les  pla- 
teaux secs;  lo  l)Ulll(!  "t  beaucoup  d'es|ièces  d'antihjpes,  dans  les  plaines  et  les 
plateaux;  l'autruche,  nans  les  (lé:-.erts, — le  crocodilj  des  llenves  ; — h;  criquet 
\(iyageur,  csiioco  do  grande  sauterelle,  se  l'encontrc  partout  ; — la  fourmi  blanche, 
lo  scorpion,  très-communs,  etc. 

Section  II.— GÉOGRAPHIK   POLITIQUE. 

221) — Historique.  L'Afrique  est  la  moins  cunnuiî  des  cinij  parties  du 
mcjude.  Les  Iloujains  et  les  Gi'ecs  n'avaient  ix'nétré  que  dans  lo  Nord.  On 
prél('iid  que  les  {^héinciens  en  liront  le  tour,  mais  rien  n'est  moins  prouvi?.  Au 
XVo  siècle,  les  Portugais  tirent  connaître  tiailes  les  eûtes  de  l'Afriiiue  et  ouvri- 
rent lo  chemin  des  Indes  par  1  cnp  do  nonne-Esp('rance,  Les  Anglais,  par  des 
excursions  récentes  &  l'intérieur,  uni  jeté  quelques  lumières  sur  ces  vastes  con- 
trées inaccessibles  jusqu'alors. 


"^.'i. — Races.  Les  deux  tiers  des  Africains  sont  des  noirs  ou 
«(•(/;•«,  dans  l'.Xfriiiue  centrale  et  uM'ildioiiale  ;  les  antres  sont 
bruns,  an  reiiire,  et  des  hliincs,  au  Nord. 

225. — Religions.  Les  noirs  et  les  bruns  sont  g(''ut''raloment 
païens; — les  lilancs  sont  »nfi/iom('(n/)s.  Les  r/in'/i'cH.iî,  ([ui  sont  peu 
noinhreii.x  (>n  Afri(iiie,  se  trouvent  eu  Kgypte,  en  Abyssiiiie  et 
dans  les  possessions  i  uropéennes. 

•-'■îr).— Gouvernement,  ririlisaiion.  Kn  .\fri([iie,  les  gnuverne- 
nienls  sont  iiarloiil  despotiques  r[  cruels.  Les  hliincs  ont  une  civi- 
lisation analogue  à  Cl  Uo  d.''s  M.ili  luiétans  asiatiques.  Les  bruns 
et  surtout  les  nègres,  sont  barbares  et  ignorants:  ils  s(!  font  une 
gueriï!  presque  contiimclk-,  vendant  ou  iniinolant  leurs  prison- 
niers 

227. —Divisions  politiques.  L'.\rii(pie  renferme  une  foule 
iVrials.  la  plupart  peu  imporlants,  sans  bornes  polili([iies  détermi- 
nées et  d'iiiK;  existence  souvent  épliéiu('re.  On  peut  les  réunir  en 
21  conlrces 
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22S.— TAULKAl    DES  CONTUIiKS  DK  L'AFRIQUE. 


Co.VTIlKKS. 


1  Saluirii 

2|.l/urac , 

"  Alfjcrie 

'l'unisie 

Tripoli  

'';/;/;''<-■    

A'uhie.  

Ahgssinie 

Soinaulis 

Zanguelmr  

Mozainhiiiue 

Sofala 

Cafrérie  

Colonie  du  Cap  .. 

Ilolleidolie 

La  llassc-liuinée.. 
La  llaule-Cuinée- 

Sènéijamhie 

Soudan 

Ethiopie  

Madagascar  


l'iu.NC.  Vn.i.i;s, 

Long,  et  Lui.  m 
Fez 

,-VlKor 

I  l'unis 

"l'ripoli 

Caire 

Khartoum...  .  .  . 

tîonilnr   

ioHff.  et  Lut  m. 

l/.anzibur  .    

Mozambique  .... 

Sofala 

Lonij  et  ImI.  m. 

Cape  Town 

Long,  et  Lai.  m. 

Tananarivc 


L  Mcrria;. 
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I 

30 

50 
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.12  40  E. 
17  32  E. 
'(.■^i  0  E. 
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iO  40  E. 
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:o  0  E. 
i.s  26  E. 

7  0  E. 
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0 
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0 

0 

E. 

13 

0 

0. 

10 

0 

E. 

25 

0 

E. 

47     55    E. 
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1.  Grand  Kan^oupou.    1.  Knngournii  rumolld.    J,  Wuinliiit.     l.  MoiUim. 
!•.  Mèiiuri'.     Ml    l'iTioqiie'      M.  Faisan.     \i.  Oiseau  du  Paradis. 

CHAPITRK  IX. 
GÉOGRAPHIE  GÉNÉRALE  DE  L'OCÉANIE. 

Skction  L— GÉOGRAPHIK  PHYSIQUK 

229. — Définition.  I.'Océaniei'sl  la  ciiKinii'ini- partie  iln  momlf. 
Elle  ne,  coiniiost'  d'un  iii'lit  coiitiiuMit  ir.li(s//'u/(>l  ol  d'une  iimltitiuli.' 
d'îles  et  (rarchipels  répandus  spécialement  dans  le  Grand  Océan 

2;in.— Bornes  .  à  r<')iii>st,  r.Vsii>  et  rOcéan-Tndieii  :  à  l'KsI,  l'A- 
niéri(ino.  Au  Sud.  l'Océanie  s'étend  dans  l'Océan  austral  et  couvre 
ainsi  la  uinitié  île  la  surface  du  ^lidii'. — Sii/irifiric  des  terres  oiin- 
nnes,  4.ri86,8t)0ui  c.jdnut  li.l  2(1,(100  ni.  r.  puur  le  continent. — Papn- 
Ihtion  abscdui».  112,275, OOO     liali. — Pop.rel.  7 

231. — Di'Tision  générale.  L'Océanie  se  partage  on  irais  gran- 
des divisions:  I"  la  Malnisif  un  grand  archiiiel  indien,  27.(1(1(1,(1(10 
d'haliitants  :  2-  la  l'ulijncsit;  1,000,000  d'Iialùlauts  ;  ;i"  VAitsIralie  on 
le  Continent  Australien,  2,0(10,000  d'iialiitauls,  d'autres  y  ajoutent 
comme  quatrième  partie  les  Terns  aiislrales,  terres  glacées  lît  inha- 
bitées. 

232.— Parties  de  terre.  1.  Iles.  La  iUilaisie  on  îles  des 
Malais  comiirend  les  iles  de  la  Sonile  (Sumatra,  Java,  Tiuiiii',  etc.) 
les  iles  /'/i////v"''i''v,  li's  .I/o/» 7 lies  (0-127  K.j,  l'ile  Crlihes,  et  l'ile  liitrm'o. 

La  l'oli/iii'sic  liles  nouilireuses)  se  sidwlivise  eu  ti'ois  parties  . 

1  Les  ijnindcs  iirs  (Polyiu''Bie  du  S.-(~) ),  l'apun  {a)  ou  Nouvelle 
Guinée,  la  NonvcUc-lIrrlniiiir.  lesiles.S'»/i)»«f)(i,  h'f.  Ndiirrlli-sllrhriiles, 
la  Nouvi'lle-I'dlàlonie,  les  iles  Fidji,  la  Nourellc-'/Jlunde  et  la  Tnsmanif. 

2*  Les  peliles  ilfs  (Micronésie  ou  Polynésie  du  Nord),  couipro- 
uant  les  Marinnnes  on  l.iidronc  {\'ï),\vs  Cnrotini's  ilO)  et  r.l/r/i//)/7 
cintrai  (0-17")i 

3°  La  l'iilijni'.'iic  propre  ou  de  l'KsI,  comprenant  les  iles  Hanil- 
irirh,  les  Mnniitisrs  (10)  ou  Mandoiia,  les  iles  lla.i.irs  ou  Piminloii, 
les  îles  de  la  Sncu'lc.  celles  de  Cook,  ccdles  des  Anus,  etc. 

233. — 2.  Caps.  Le  Continent  australien  présent»?  le  cap  York, 
au  Nord  ;  le  cap  Hoire,  an  S.-E.  ;  le  ("ip  Nalaralisli',  au  S.-O.,  et  le  cap 
North  Wesi,  à  l'Ouest. 

{a)  I.CS  plus  ijranden  Iles  du  glolm  sont  :  lu  Kouvelli-Guinée.  liornèo.  l'I  Mu- 
dnijaxrnr  (plus  ^'r.iudfs  qmi  la  prov.  do  QuidxH');  Sumatra,  Niphim,  (Irande- 
Itrrtafjne,  tuba,  Jara,  cti'.  I.i's  plus  ipantles  prrxiiH'iles  sont:  l'.IrnWe.  Ii; 
Intiraditr.  le  Ihhan.  Vlndo-t'hine,  Y  Alaska,  lu  .Scandinavie,  VEfjmgne  •■!  li- 
l'ii-Ingal,  V Italie,  rlr.. 


;..  Ivanjîiinriiu  hc..:.    o.  OniitlioHiyiupii .     /    Clial  sanvas-'r     S.  UniL'nn  Mitant 
13.  Aulrucho  auslraliiMinc      li    Aplcii'i      l"i   i)y(.'ni!  noir.     t(i.  Knm 

234. — 3.  Montagnes.  Vnt\  eliaiiie  de  nuinlagues  longe  le  côté 
S.-E.  du  contiueul.  sons  les  noms  di'  Mmitnipics  lllmcs  et  d'Aljiis 
australiennes,  7,>")(I0  ji  f.es  iles  Malaises,  la  Nouvelle-lluinéo  et 
les  iles  Sandwicli  on!  des  iiioiitagues  de  12  à  l.''),0(IO  pii'ds  d'alti- 
tude. 

23.").— Hydrographie.  1  Mers.  LOceanie  dépend  de  trois 
Océans  .  le  lirmid  On'un,  XDrénn  Indien,  l'Océan  arctique  ou 
australien  ' 

23(i. — 2.  Golfes.  .'/Australie  présente,  au  Nord,  le  golfe  de  l;i 
Carpentarie  ;  au  SikI,  le  golfe  Spencer  Hhi  large  goll>  Australien. 

237. — 3.  Détroits.  Les  détroits  de  la  .Sf»»/»',  entre  Sumatra  et 
Java  ;  de  .Marassin  ,  entre  boriléoeKIélèbes,  de  Torrés.  entre  l':ipua 
t't  l'Australie  ,  de  Cook,  entre  les  deu.\  principiiles  iles  de  l.i  Nou- 
velle-Zélande, etc 

23H. — 4.  Rivières.  Le  .Uurmij  et  son  afllueiil  le  Darlimi,  au  S.- 
K.  de  l'Australie.  Les  autres  cours  d'eau  J.i  continent  sont  peu 
connus.  Les  iles  Malaises  Eout  bien  arrosées 

2111. — Réglons  physiques.  1  1.  Australio  est  gouerali'ULi'Ul  mia\liiijne\ise 
on  nionluiMiso  soi  les  cih"  ,  ruais  1  iult'rifur  parait  t^(n'  lia'uii'  df  vast*'s /)/«- 
teaux  peu  plev"  et  de  déierts  aruli's. 

2.  Les  grandes  Iles  de  la  Malaisii',  de  lu  l'iiiynt'sh,'  itu  S.-()..  ainsi  rine  les 
ili'S  Fidji,  Taiti,  Marquisi's  et  Sanilwieli,  soiil  di-s  iles  liaiiles,  c'i'slH'i-din' 
nionlagneuses,  et  pour  la  ptupar'l  tVnriffiae  i-nlranitiae 

3.  La  multitude  dos  |i('tili's  lli's  do  l'Ocunie  sont  di's  i7e.ç  fcrtj.v(',t,  sans  mon- 
tagnes et  iV origine  PnUjpiaire  («) 

2iO — Olimat.  Iléyinns  Innpérées  :  los  cùles  clu  S.-IC.  do  t'.Vnsiralie,  lu  Tus- 
manie  et  la  Nouvi'lli'-Zi'lundi',  Impiolle  pri'senlo  des  nei(,'os  pei-|»''tuo|le9. 

i.  Région  chaude,  et  'èclie  ■  liulériein-  du  conluu'nt  Los  uraudos  Iles  ma- 
laises jouissent  du  climat  chaud  et  humide  dos  Imlos 

3  Les  lies  basses  polynésiennes  doi.i'ut  'lUX  vapours  de  ta  mer  un  c/ùiki/ 
marin,  humide,  doux,  Irès-lieureux,  ot  où  rèjjne  un  printemps  per|«'tuel. 

211. — Productions  naturelles,  I.  I/.\uotraliE  possôde  de  l'or,  exploité 
on  aliondaïue;  .lu  for,  do  li  lio\nlli!  et  .luites  Him(rai/,f  ulilos  ,  ses  t'f'jt'/auj; 
et  ses  animaux:  no  sont  remarquables  quo  par  b'urs  f'orini's  singulières  :  on 
cite  le  grand  kangourou,  dont  la  l'emello  porte  sos  pelils  sous  son  vontro  ;  1« 

(n)  On  sait  quo  les  Polypes  sont  d«  trè.s-petils  animaux  marins  qui  se  créent 
di-  petites  loges  de  natiuo  calcaire,  ti'ii  quo  les  (oraux,  los  madrépores,  etc. 
Os  loges,  agrégées  en  nombre  Incalculable,  forment  îles  bancs  i>lus  ou 
moins  étendus,  fixés  au  fond  do  la  mer  et  qui  s'élôvent  liientôt  à  fleur  d'eau  : 
ce  sont  alors  des  récifs  du  corail  très-dangeri"ux  piuir  la  navigation.  Pur  l'effet 
il'un  soulèvement  sons-marin,  îles  l)anis  si-mblables  apparaissent  au-<lessU8 
de  l'eau,  se  rouvrent  |i  'u  l'i  pou  do  limon,  do  salilo,  ol  enllii  do  végéhition  :  ce 
sont  des  lies  habitées  ou  habitables. 
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woiiiliut,  i's|ii'i;n  il'""!''.  l'"i"i"i"'''!'"l"'' ""'"""'''"''"''''''"''"""'''; '''''''''''"'■'  i       -'l'I- — Races.     Ij^s  OcPiinicns  sont   de  r;u'i>   hruiir,  à   l'cxcci»- 


ru|il'''i'ix,  "isciiii  (|iii  Mltc'iiil  jii»i|ir."i  six  picils  ili'  liaiilcnr  et  csl  siiiis  aili'>  ;  11' 
inc'iiui'i!  un  (iiscuii  "i  lyro,  c'ic,  ...r     ■ 

Q.  I,a  Mnlaisil' a  Umln»  li's  rii'lirsMs  naliin'lli's  ili's  Tiidi's  iisi,ilii|iiMs  ;  olto 
iiossi'dn  <'ii  |iro|ini  1»  mnsr'adi  i',  li'  }!irolliiT  l'ti'.,  i^'i'st  iiii^si  là  i\^^^l'v^  In  plus 
grand"  cspi'co  du  siiiKi's:  l'OraiiK-Outanj.'. 

3.  Li'S  |ii'tili'9  lli-'S  di"  la  l'ulymsir  luil  piMi  .rmiiriiaiiv  l'I  di'  iniiuTaiix.  mais 
une  l)i?lli'  V('(?i'tatioii. 

Skction  IL— {ir.oc.n M'iiii';  ihjijtfquk. 

242.— Les  divisions  politiques  ili'  rOi'i'.inii-  lu'iivi'iit  s'clulilii- 
(l'apri's  li's /"i.s-.\v',s-.s'/"ji.s  ilrs  I';m'inir'{'iw,  vi  Ir  [HMi  il'impoi'taïK^o  des 
l'ints  (les  iiuligènes. 


lion  (l'un  million  de  A'mVs  dans  l'.Vuslralic  et  dans  les  ilcs  v(ii- 
sinrs.  On  y  coniliti'  di'jà  au  niuius  dcuv  uiilliitus  dr  Itliiiirs  oiii'O- 
l«'i'ns. 

•2i'i.— Religion,  gouvernement.  I-cs  JAi/(/i.vsonlniahoin('!lans, 
lionilliisd's.  clc.  ;  ils  jciuisscul  il  iiiic  l'ivilisalidu  asialii[n(';  leurs 
l'Ials  SdUl  noniluviix  et  dcs|i(ilii|ues.  Les  l'nli/nrsinis  sont  iulelli- 
f.'enls  :  ils  l'onnent  souvent  de  iiclilcs  nionairhies.  Eu  Australie  et 
aux  ilrs  voisines,  tes  Noirs  \iveut  i.'r'Ui'i'alenient  à  l'i'lal  sauvage, 
sans  aucune  inslituliou  iicililiipic  L'  (Uni  dinuisnii'  y  fait  des  pro- 
grès, surtout  parmi  ie9.Polyuosien!>. 


Enmuoss  uh  (Jii.nhc— \  ts  m.  la  Citadelle. 


ClIAPITUE  X. 

PUISSANCE  DU  CANADA. 


Section  L— GKOGRAPIIIK  PlIYH.I(,tLK. 

x'if). — Situation  et  étendue.  La  l'idssanec  du  Cau.ida  est 
située  euli-i'  les  i".'"  l'I  7i"  lit.  N.,  et  les  T)?"  et  !  il"  Ioul'.  O.  ;  elle' 
eonijn-eiul  (le  tcrriliiiie  il'AlasUa  cxerplei,  tout  L'  Nord  de  l'Anié- 
riiiue  septeuU'iiuiale  depuis  les  l'ilals-l'uis  jusqu'à  rOeéau  Glacial, 
et  depuis  rAtlaiili([ne  jnsiju'au  l'aciliipn'.  S;;  l(iiii.'U('ur  dr  11'..  A 
l'O.  est  d'environ  H,,')!)!)  milles  et  sa  lar;-,'i'ur  du  N.  .-m  S.  de  l,7lii). 
—Snperllcie,  environ  3,4")G,38:!  milles  carri;'»,  dont  environ  I  'il),(itHj 
milles  sont  couverts  d'eau.— /'o/nfM/ie/»  i,8;!:!,0i5  hali.  (1891). 

iid. — Bornes.  La  Puissanci?  est  liornéf  au  Nord  [lar  rOc(''an 
Glacial  et  plusieurs  détroits;  au  N.-K.  par  la  mer  di- lîalTin  et  le 
détroit  de  Davis  ;  à  l'E.,  par  l'Allanli(]ue  et  les  Etats-Unis;  an  S., 
par  les  Etals-Unis  ;  à  l'O.,  par  le  PaciliqiU!,  et  au  N.-G.,  [lar  la 
pres([u'il(^  d'.Maska. 

■J-iT — Divisions.  La  Puissance  du  Canada  cuiupreud  si-pt  l'ru- 
r//i«'.s  (,'t  M/1  Trrrituirc.  Les  se[)t  [irovinees  sont:  Qu('bec,  Ontario, 
la  Nouvelle-Ecosse,  le  Nouveau-Hrunswick,  l'île  du  Prince- 
Edouard,  Manitoba  et  la  Colond)ie.  Le  Territoire  appeU)  Terri- 
toire du  Nord-Onest  renferme  tonte  la  coutr(''o  du  Nord  do  la 
'Puissance. 

248. — Parties  de  terre.  1.  Iles,  l-es  principales  îles  do  la 
Puissance  sont,  dans  le  golfe  St.-Laurenl:  Terreniïuve  (no  faisant 


pas  encore  parlie  de  la  Puissance),  Gap-Prelon,  Prince-Edouard, 
les  îles  di'  la  .Madeleine  et  .\ulicosli  ;  dans  le  IleuveSl-Lauri'ut ,  l'île 
d'Orléans  près  de  Queliec,  l'ilc^  de  Montréal  et  l'ih^  de  Jésus  ;  l'île 
.Mauilonlin,  dans  le  lac  llurou,  el  Vanccinver,  au  S.-O,  de  la  C.o- 
loml)ie,  dans  h;  Pa('ilii|iu\ 

2.  Presqu'îles.  Les  principales  presqu'îles  sont  :  celli^s  de  la 
Nninclle-E.cossi-,  de  (ias[ié,  du  Labradiu',  à  l'E.  Ao  la  Puissance,  id. 
ci'Uedu  Priiu'e-lùlouard,  formée  par  la  liaie  de  Quinte. 

3.  Les  priui'ipaux  caps  sont:  les  caps  Hridou,  Gauso  el  Salili', 
d.ans  la  Nouvelle- Ecosse  ;  ceux  de  Gaspé,  des  Rosiers  et  de  la  Ma- 
deleine dans  la  Gasiiésit;;  le  cap  Tourmenle,  à  St-.Ioachini. 

4.  Montagnes.  Les  Laurentides  et  les  Allé;jhanys,  dans  les 
[irovinees  de  Québec,  Ontario,  etc.  ;  les  Montagnes  Piocheuses, 
entre  la  Colombie  et  le  Nord-Ouest,  elc. 

•2 'i'.). —Hydrographie.  1.  Mers.  L'.Vtlanti([ui<,  le  Pacifique, 
et  l'Océan  (ilacial  ;  les  mers  iuli'rienres  di;  lialliu  et  il'IIndson. 

2.  Le  golfe  St-Lanreut,  celui  de  Géorgie,  à  l'O,  d(!  la  Colom. 
bii;  ;  la  baie  d'Unf,'ava,  au  N.-O,  du  Labrador,  (;idliî  d(>. James,  an  S, 
do  la  nu)v  d'IIndson;  celle  do  Fiuidy,  entre  la  Nouvelle-Ecosse 
i^t  le  Nouve.iii-PrunswicU,  el  la  b.iie  des  Clialeurs,  au  \'.-E,  di^ 
celte  dernière  province. 

3.  Les  principaux  détroits  sont  C(dui  d'IIndson,  au  N.  de 
la  terre  de  Ilupert,  et  plusieurs  autres  dans  les  tiM'res  arctiques  ; 
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celui 

Canso,  ontriî  la  Nouvnllo-Ecosse  ot  le  Cap-Broton. 

4.  Lacs.  Il  y  a  un  IW'S  grand  iKiiuhri'  de  lacs  dans  le  Canada  ; 
les  iiriiici|iaM\  sont  :  li^  lac  St-Jcaii.  dans  le  Sa;.'ucnay  ;  les  lacs 
Ontario,  Kiic.  Union  cl  Sujicricnr,  ilans  la  iii'o\  incc  d'Ontario; 
les  lai's  dPsHi)is,  Manitolia,  WinnijM's,  Wallaston,  do  la  Uiclio, 
Athabaska,  lo  urand  lac  des  Ksdavp»  et  celui  do  la  (Iraude-Ours.', 
dans  le  territoire  du  Nord-Ouest  ;  ces  six  derniers  forment  une 
ligne  de  parlaf^e  entre  les  contrées  désolées  et  arides,  et  les  par- 
ties l'erliles  cl  pins  lemiiérées  du  Nord-Ouest. 

5.  Cours  d'eau.  I-es  principales  rivii-iTs  sont  :  le  St-La\irent, 
dans  la  Province  de  ynéhec  ;  le  Nelson  et  sou  alllnent  la  Saskiitche- 
wan,  et  la  Clinri;liill,  dans  le  bassin  de  la  mer  lludson  ;  le  Mac- 
keuzie,  dans  le  versant  do  la  mer  (ilaciale,  et  lo  Fraser,  (jui  arrose 
la  Colombie  et  si?  jette  dans  le  Pac,iii(|ue. 

~M. — Régions  physiques.  I.u  l'nissiiiic'i'  ilii  Ciinmla,  l'iaiilpxlrt'momciil 
\a>U\  itiiit  [i.auin'lli'ini'iu  jin'seiili'r  un:  livs-gramlo  vurii'ti'diins  su  surface. 
t)»iis  la  Nuiivi^llc-Eiiissi',  iiiie  clialne  ilo  liaiilours  irili'i'rompni's  ot  un  sol  Ircs- 
paiivn-,  n'^uiicnl  à  l'iiiliTiPur,  à  un:  dislanccMte  l.'i  à 'iO  milles  ili-  l'.MIaiiliiiue 
.Vu  Nuril  (lu  bassin  des  Mines,  on  trouve  h.  cliuin  itcs  Celjeqniils,  (pii  s  jinilnnge 
|iisq<ie  von  I<  détroit  dp  Cnnso  ;  qnelqHPs-tins  rtr>  ses  sommets  nlteipnent  iim 
altitude  lie  1. 100  pieds.  Celte  cliuin  ,  ccjuverle  jusqu'à  sein  souuiiet,  d'"paisses 
fiir^l»  d'un  tn>»-l>eaii  tniis  est  très-pr  pr  .  I<.  ullnre.  Entre  ces  di^ix  chaînes 
est  uni'  vallée  lar^te  et  fertile  embrassant  la  N'onvelle-Ecuss')  dans  liiute  sa  liin- 
gneur.  Depuis  les  Ciiliequids  uisqu'à  la  Province  île  yuéliec.  se  (naïve  un  im- 
mense plalenn  de  terres  l'erliles,  couvrant  presque  inut  le  Nonveaii-Hriiiiswiik 
et  une  partie  de  la  Niiuvelle-Ecosse. 

Le  pays  entre  L  Oiilfe  Sl-LBitrent  et   les  Montajines  Hochenses  iilfre  une  | 
surface  de  lerrisses  super|iiisées  en  uiiipliilliéàlre,  ce  i|ue  preiivent  les  rivières 
dont    la  navi}.'atiiiii  est  interrompue  par  des  ehules  il'une  liniileur  quelquefois 
Ircs-coiisider.ilili'. 

2.'il. — Sur  i-liacnne  des  deux  rives  de  l'estuaire  du  Sl-I.anrenl.  existe  une 
eliaine  de  nioiita)jnes  peu  coiisidéralile.  Celle  du  Sud,  apiielée  MimliiKiies 
.Notre-Dame,  est  une  liraiiclie  îles  .Mleffliaiiys  ;  elle  l'omineiice  dans  la  Oas- 
|iesie.  près  du  caji  Husier,  l  joint  celle  qui  traverse  les  Klals-L'nis  jus- 
qu'i'i  la  Virginie;  elle  suil  eu  partie  le  Sl-Iiaureiil,  de '20  à  iO  m.  de  distance, 
et  passe  au  Sud  du  lac  (lliainplain.  Le  iHiiiit  eiilmiimnl  de  ces  oliaines  se  trouve 
aux  inouïs  Shicksliin-k  dans  la  (;asi»'sie,  1,0110  pi. 

2.'>î. — La  cliaine  du  Nord,  apiielée  Laiireiilides,  eoinineuee  à  la  cote  du 
Ijlhrador,  suil  le  fleuve  Jusqu'au  cap  Tourmenle.  m'i  elle  preiiil  une  direcliiin 
ouest,  |iiiis  traverse  la  livière  des  Oulaiiuais  el  se  dirige  au  Sud  jusqu'aux 
Mille-Iles,  à  KinKSloii  ;  de  lîl,  elle  pit;ne  la  lniie  lieort.'ienne.  loni;e  les  lacs 
Iluroii  et  Su|i<'rieur  el  se  rend  à  l'Océnn  (ilacial,  après  un  cours  de  ;i,,")00,  m. 
côtoyant  le,,  firands  lacs  du  territoire  du  .Nord-Ouesl,  qu'elle  laissi'  à  son  occi- 
dent, t.'es  luonlagnes  \aiient  de  'jno  à  '2,100  jiieds  d'altitude.  Le  point  culmi- 
nant se  irouvi!  au  lac  SniK'rieur.  Elles  forment  la  liiiue  de  partage  enire  le  ver- 
sant du  Sl-Lniirent  el  celui  de  In  baie  d'IIiulson  ;  les  inonla({ne<i  lileues,  an 
Sud  de  la  baie  Georjçienne,  ont  une  altitude  moyenne  de  1,900  pieds  au-dessus 
ilu  lac  Ilui'on. 

?iV1.^ — Lu  conti-ée  entre  le  lac  Su|ii'rii'ur  et  les  Montagnes  Rocheuses  est 
entrecoupt'e  de  cliaines  de  inontajrnes  et  de  vallées  immenses  et  très-fertiles, 
api>elées  prairies.  Les  Montagnes  Rocheuses,  les  plus  considérables  do  la 
Puissance,  séparent  In  Oilombic  du  Nord-Ouest,  ,1  s'élenden',  d'Alaska  à  la 
Californh!  ;  les  pics  llooker  et  Browii,  dont  iiersoime  n'a  oncoro.  touché  le 
sommet,  s'élèvent  à  une  altitude  de  1,'in  10,000  pieds.  Dans  l'Est  do  la  Colombie, 
on  trouve  les  Montagnes  Scikirk.  In  chaîne  dOr  et  le  plus  grand  plateau  central  ;  à 
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rOiiol,  lu  t-lhiliic  (h's  Curtt'tKi*'^,  (|ni  M«]  i|)-|tahS4'  |>as  7,<*>(MI  |ii<<i|h  fl'ultiliid)-.  i,*' 
li'rril"ii'i'  lin  .\niiMtiii>i,  aux  l'iivlrmis  il.'  la  liaii'iriliiilxiMi.  .'il  |h'ii  cnrinM,  hIiifI 
i|iii'  II'  Nmil. 

VA — 1.1'  ollmat  miih'  mIiim  la  laliliuli'i'i  la  iHivilmn  .1.'-  lu'iix  :  iiiaii*  iiailinil. 
i'\i'i'|ili.  ilaii>  la  OiiliMiiliii',  riiivcT  l'st  liiii)(  l'I  w'vi'iv.  i|iiiiu|iii'  a»si'/  a^n'alilr,  cl 
l't'li' |uissal>li'Mi 'iil  l'Iiaiiil  :  l'i'ix'iiilniil  W*  ^raiiili's  rliali'iir»  l'I  Ii'k  timiiilK  IVoIiIk 
cliipi'iil  rari'iiii'iit  plus  il.'  ili'iix  à  Inàs  |imr«  ili'  siiili'.  I.1'  riiiiint  l'xt  );i''ii<>rnloiiU'iit 
|illis  li'jii|H'i'i'  ilaiis  li's  in'iiviiiri'H  iiiiii'iliiiii's  .|iii'  ilaii!.  li's  |iai'lii'K  l'niilliii'Iitiili'S. 
I.a  |iri>viiiri'  la  |ilii!<  Ihiiili'  l'sl  Maiiilnlia,  l't  la  plus  li'in|ii'ii'i',  la  Onliiiiiliin  :  ilaiis 
riiiM'  l'I  ilaiih   r-inlri',   ta   ni'i^'i'   l'^t   |ihi'<   l'ari'  iiiim  ilaiis  I.'h  iiuIi-i's  lu-uNincfs. 

yiu'l ■'•1  la  [iniv  inii'  la  plus  m'i^i'iiM'  ;  Il  \  liuiiln'  Irnis  à  .|iialn'  plnls  ili'  iii'Iki', 

siii'liail  ilaiis  II'  N'iii'il.  Dans  l'KsI  l't  roui'sl  ili'  la  Dnliaiiliii'.  I'IiIm'i'  i'sI  l'iuirt  l'I 
assi'/  iliiiix,  l'iMiipai'alivi'ini'iit  aux  iiilrcs  prii\iiii'i's  l'I  à  sa  lalilmli'  ;  iiiaisilaits 
riiili'Mi'iir.  siiiliail  ilaiis  In  Non!,  Ii'  iiii'i'iiin'  y  K''l''. 

Dans  Innli'  la  l'nissani'i'.  lu  rliniat  l'sl  li'i's-salnlii'i',  l'xi'i'pU'  sur  h's  Imnls  ili's 
(rraiuls  lai's.  m'i  li's  Ili'MTs  si'  liuit  siaivul  si'Mlij-.  Il  y  a  jm'U  di'  |iay»,  s'il  y  l'n 
H.  lin  l'un  viiii'  autant  il'i'xi'iniilos  il"  |iai(.'i'\ lli'. 

Skction  il— <iKO(iHAI'llIl';  l'OLITIQUK. 

'2."i.'i. — Historique.  Ciilains  ,iiili'nps  ilisml  i|ni'  li'  Cariaila  lui  ili'craivi'il 
|uir  l*'s  vi'inlii'Ms  .liiiri  l'I  S'iiaslii'ii  Oalinl,  ili''S  l'an  1 1!I7.  Kn  I.kII,  l'Yaiirnls 
I",  roi  ili'  Ki'an.'i',  l'iiMija  .Iaci|ni's  (lapliiT.  navijrali'nr  l'ianniis,  piair  l'ii 
pn'nili'c  |Kissi'ssliin  ;  mais  m  ni'  l'nt  ipi'i'ri  HidH  ipio  l.'s  {''janniis  liiiiili'i'i'nl 
(^ni'hi'r.  l't  l'n  llivnt  inu'  nilnnii'  ini|Kiiianl''.  Ils  sunlinn'nt  ili'  liait'ni's  «niTrcs 
rnntn'  li's  Iniipinis  l't  rniiln'  h's  Antilais.  ilalilis  à  Ni'w-Ynrk  l'I  ilans  ri'Iti' 
pai-lir  ili's  Ktals-lnis  ipi'nn  npp..||i'  la  .NnnM'llr-Aii|.'li'tiTr<'.  Dans  rrs  riau- 
liats,  ils  uc'i'iiniplii'i'nt  ili's  l'ails  il'arim's  ipii  ru'  li' l'i'ili'nt  l'ii  lii'n  à  ceux  îles 
(li'iV's  l't  ili's  Mianains.  b's  Anglais  lli.'iii  la  innipn'l.' iln  Caiiaila  l'n  I7I!0,  ri 
ili'pnis,  ils  ont  l'Irniln  li'urs  iHisscssions  il.ins  liinP'  lu  iniilii'  si'ptnntriiinali'  ili' 
l'Anii'i'iipii' 

Apn's  a\iiir.  ili'pnis  n'  li'nips,  siilii  plusii'iirs  loniu's  ili'  i^onv.'i'iii'ijii'ut.  nrn' 

l'onsliUilion  maivll.'.  à  la  lias   nionai'i'liiipii' l't  li'ili'ralo.   l'nl  inau).'in I.'  pii'- 

Miii'È'  .Inilli't  INIiT.  pal-  lai(ni'lli'  li's  l'niriiiir.s.  ipii  i'ian|"isi.nt  anjoni'irinii  la 
l'nissanL-c  ilu  Canaila,  siail  unii's  pour  h's  iriti'n'ls  (.'l'ni'ranx,  mI  «opan'i's 
IKinr  li's  inti'nHs  loranx. 

■^Vi —Population,  (à-  vaste  pltys  est  lit'iipir'  lie  plus  de  •}, 8(1(1,1  M  II) 
li.'ihil.'iuls.  I,.'i  |ii>|>ul<iliiHi  s'ari'i'iiit  r.'i|>iileiiieMl,  tant  [i.'ir  riiniiii- 
^'l'Mliiiil  il.'tiis  l.'i  |iroviiii'e  iV<  tiil.ii'iii  i|iie  |i.'ii'  la  |ii'ii|>a>;Mliiiii  tiiii  joiii's 
l'i'Dissaiite  lies  ('.Miinilieiis-I''i'.'ini  .'lis.  il.iiis  la  |ii'ii\  inee  i|e  (^iiéliei- 
sillioilt  ;  ees  (leriliei-s.  i|lii  n'i't.-iieiil  c|iie  7.">.(i(l(i  en  17(1(1.  i'iiiii|ileiil 
anjoin'd'lim  iirès  iriiii  iiiillinii  et  ileiiii  Ils  si?  Iioiiveiit  ilaiis 
toutes  les  |ii'ovMices  ;  011  en  iiiiiiiite  l'in  iriiii  un  iiiilliiiii  ilans 
les  Kt.ils-Ciiis 

257— Ethnographie.  1.  Dans  la  inoviine  (le  (.tiiéhee,  la 
majonto  de  la  |iiipiilatii)ii  est  eaiia(lieiuie-ffaiii;alse  ;  ailloiifs 
l'élément  aiiglnis  doiiiiiio  ,  an  Manitiiha  il  y  a  heaiieoin)  de 
métis. 

2.  I.a  langue  fr.'ineaiso  est  parlée  par  les  Canadii'us-traiieais 
dans  la  prm  iiiie  de  (Jiiéliee,  et  la  l;iii),'ue  anglaise  pailoiil.iil  leurs. 

3.  Religions.  Dans  la  Conlédéiatioii,  ilii'y  a  poiiitdu  icligioii 
d'étal:  toutes  sont  également  permises.  Les  sociétés  feligienses 
se  divisent  comme  suit  : 

Ciitlioliijues 

Mûtllnillstcs 

Presbytorieua 

Anglicans 

BiiptistL's 

Lutliérioiis 

CcuRrégatioimlUtes 

o.",H.  — GoU'Vemement.  Le  ijaurmirnirnl  est  fi'ili'riil  rdiisliliilidii- 
iii'l  :  il  a  le  iimlri'ili'  et  la  ilifeclioil  des  inlétèls  géneiaux  des  l'i-ii- 
viiiees  confédérées.  I-e  Parlemi'iit  l'édéralse  compose:  l-ihi  (luii- 
vivniur-Ciiiiii-dl,  noininé  par  la  (;oiirnime  ;  il  goiivenie  l.i  Puis- 
sance par  1111  Ciinxiil  jirirr  de  Ll  Meinlil'es  ii'spoiisaliles  aux  Ohaiii- 
lires,  comme  en  .Knglelerie  ;  i"  d'une  C.lianihie  liante  appelée 
Si'niil,  et  il"  d'une  Cluinilire  li.'isse  appelée  ('liniiihiv  ilis  cDiintiuiirs. 

Le  Sénat,  est  comiiosé  de  M\  nienilires  iKiinmés  à  vie  par  le  (lon- 
vernemeiit  anglais.  La  (".liamhre  des  Communes  est  composée 
aujoiird'iini  de  -215  inemlirt!S,-élns  pi»r  le  p<Miplo  lotis  les  cinq  ans. 
sur  nue  jiase  proportionnelle.  L.t  province  de  Qnépec,  ipii  est  cette 
liase,  doit  toujours  avoir  (>.">  meinlires,  et  les  antres,  au  pior.it.'i  de 
leur  population  compurée  avec  celle  de  yiiéhec. 


,9nn,4U5 

Disciples 

12,703 

S47,-(ii9 

Bittliren  {frères) 

11,03(1 

755,llia 

AilviHlistcs 

tl,3f)3 

644,luii 

(Quakers 

4,(i38 

30:l,744 

Autres  sectes 

()t,»»8 

«3,1)79 

l'iiyen» 

^Ii,7ii9 

28,  ISS 

Profcssiou  religieuse  iiicminuc 

iiii,708 
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Sfiu.    Industrie.    I.»  l'uii- 

uiii'u  itii  CmiiixIii  lit,  ii|iréi«   lei 

Ktiil»  l'iii»,  !■'    l'iij»  11'   lilu»  in- 

itiMlrii'l  pt   li<    |>liis    |iro<luctcur 

>lu  Nuuvi'uu-Miiiiili-.    I.i'a  iiriiici- 

|uiux   nrtii'li'H    iriiiiliiiitrii'    noiit, 

PII  ininiiln'  IIkii''>  IVxiiloitiitioii 

ili'»  l'orilH,  l'ii({iiiliUiii'i'  i-l  Véh- 

Vllgp      (Irii      llllilllfliu       (loilIf.itU 

HUi'»  i    11'»    i>éclitrits,    11'»    iilu» 

Ill'lK'K  Pt  11»  lilU»    IHliillIrtivpd  (lu   l^^^ 

iiioiiilp  piilii'i,  i»'>'ii|K'iit   plu»  (la 

.11,0110    rilinsi'iillX    l't    ilo     ll'i,OOU 

]ti*i')ipiirs  f't  fiiiii'iiiHHritt  iiiix  bP' 

wiiiiii  ili'    inH    iiluiliH   >lo   !iOO,OOU 

JK'l'niillIli'H. 

TulH    li-H    allII'i'M    iil'tirlpH     dp 

ViiuluMtrip  HP   ili!\'<-lo])|ipiit  iivpp 

mpiilitt^  ;  nous  i'IIpi-omn  :  lp«t  fou* 

ilpiip»  PII   fpF  et   l'ii  puivrp,  le» 

linutsprip»,   l'îoutpricH,    vprrpripii, 

lirinuplpripH,    1»  cnuli'llprip,   1p« 

Im'oiiiotivPH  Pt    IfH  iiijii'hiîii'f)  de 

toutPH  scirtp»  ;    li'K  iiiiiiinrui'turps 

de  dni|i,  dp  IIiiiipIIp,  iIi'  |i.i|jic'r,  di^ 

cordoniiiTip,  dp   saviiii,  dp   idiiiii. 

dpllp»,  d'iilluiiiplttps  ;  IpHHciprips, 

le»   inouliiiH   li    fiiriiip,  ptp.  ;    1p» 

iiiuuIpIph,  li'H  cuir»,  1p»  olijpts  dp 
iimrlirp,  la  4uiii<  aillprip,  les  iuH- 
truuiPiits  d'Agriculturp,  ptp.  Ou 
doit  aussi  citiT  1p  polrcilp  it  |p  taliap  ;    Ip  ]irpinipr  n  doniiii,  eu  1891,  plu»  do  28,. 

000,0(10  dp  gillon»,  Pt  Ip  «i ud  piiviroii  3,oipo,Ooo  dp  livrp». 

200, — Commerce.  I.p  (rtniiiiprcp  dp  lu  l'uiswiupp  up  Ip  cèdp  pu  optivité  h 
pplui  d'aiiiuii  autre  i«iy«,  Pt  ]iriud  p|iai|iip  jour  dis  appruimipiMPUts  poiiHidonddp»  ; 
eu  1800,  il  était  dp  jilii.ooo.oiio  ;  eu  l.sil",  lors  dp  l'iiuiUKuratinu  dp  la  Puisauupp, 
de  |»4,7l)0,.SIiO,  Pt  PII  18)11,  il  a  uttpiut  le  iiioutaiit  dp  $218.384,000,  dont 
♦  ll!i,l»(!7,00U  iriiiiimitalioii,  ci  |i)»,417,OOOd'rxi)ortiitioii.  I.u  idus  graiidp  imrtip  iIp 
HOU  pommi^rpp  sp  fait  av.  p  r.\iiglptprrp  pt  Ip.i  Klats-I'iiis  ;  Ip  reste  uvpp  les  Indes 
Oiipiitale»,  lu  Kianrp  et  i|ui'I(|uph  autrps  Etat»  puioiiopii.<. 

2111.  Sp»  Importations  de  l'élraiiKer  cciusistpiit  surtout  pu  tissu.n  de 
coton,  lainages  et  diversp.s  iiiureliaiidiws  de  nioile.  Aussi  eu  livrps,  iiistruiaeuts 
dp  iiliysit|up,  dp  intisi<|UP  l't  d'astroiiouiip,  orfèvrprie,  bijouterie,  uiurcliaiidises 
iIp  lii.TP,  HoieriPH,  p|ia|ipllerip,  vins,  liiiupurs,  fruits  secs,  éliicprics,  teinturps, 
liarfuineries,  cordagps,  voiles  et  autres  ngrès,  etc. 

282.— .Se»  ex|>ortatioiis  consisteut  principuleuient  en  liois  de  ponstructiou, 
niadripra,  iilanelu»,  douve»,  etp.,  pour  |24,O0O,O0O,  productions  dps  luiiips^ 
$.'1,800,000,  de  l'agriculture,  113,331,000  ;  des  animaux  doniestiiiues  pt  leurs 
produits,  $28,000,000  ;  des  ipécherii'S,  $9,715,000  ;  de»  biteuux  upufs,  du  pétrolp, 
de  la  potasse,  de  la  perlaaie,  des  pelleteries,  etc. 


La  (AriitDUAi.r.  np.  MontiiCai.. 


2113.— Votes  de  oommu- 

niofltlon.  l.i'S  voles  dp  ooin* 
iiillliii'ulinli  Milll  :  li'S  eolirn  d'eau, 
Ipi  laes,  Ips    PlIlialIX,  les    clleuiilis 

de  fpr  (riliVrwilfil  pt  lit  uuviga- 
tioii  niuritiiue. 


201. -Rivières  et  canaux, 

I.''     Iliajestllpnv     lleuvi'      8t-I,au. 

lent,     rendu    aiijnurd'liui     iiavi- 

g.iMe  jllsiiu'il  la  lele    du    lae    Hu- 

péiieiii',  par  le  moyen  dp  71 
milles  canallsis,  foitiip  uii  cours 
di'  2,38  1  milles;  la  uavigaliou 
dp  Monliéal  à  Kiiigntoii  pur  dt' 
liina  pst  dp  2lil  millps,  dont  134 

canalisés.  —  Celli.  du  llielielieu 
Pt  du  lac  Cliamplaill  iIp  81  Ul., 
dont  3i  canalisés,  'l'ous  pp» 
cours  d'i-uu,  joints   i\    dp   nom- 

brell.V     eliemius     (le      fiT,    ollil  Ut 

d'inimeiises  fiieililés  aux  éeliaii- 
^es  avei'  les  autre»  pays,  l.ea 
eliemins  de  fer  ont  aujourd'hui 
|18!l3)  un  diivelop|W'Uiellt  d'envi, 
roi!  l.'^OoO  mille»,  l.e  premier  fut 
ouvert  PU  lS3,'i,  entre  l.aprairio 
et  St'.Ipan  Dorplipstpr  ;  sa  lou. 
glleur  est  lie  10  milles.  Les  trois 
principaux  aujourd'hui  en  opération  sont  :  rie  /'«.i^/iic  caiiac/icii,  tloiit  la  ligne 
prineipalp,  (pii  va  de  Halifax  à  Vancouver,  dans  la  lolomlde  Dritanni.iup,  est  lou- 
gup  ilp  3,800  miles  ;  avec  se»  eml'muclieniPiits,  il  a  une  longueur  totalp  dp  6,580 
milps  ;  2' Ip  ffmn,/- Tronc  loi,;.;  il    708    mille»;  avec  ses  Piiilirancliemeiits,  3,140 

milles;  3"  r/n(crfufoHi«;,   075  mille»;    avec   se»  limmdipmeiit»,  1,150  milles. 

l'Iusieurs  nouveaux  eliPiuin»  dp  fpr  sont  pu  voip  dp  construction, 

205,— NavlRatlon.-  l.e  Canada  possédp  (ISlH)  7,015  vaisseaux,  jaugeant 
euseniMe  1,00.5,500  tonneaux,  Quatre  pays  seulenicut  possèdent  des  vaisseaux 
marchand»  dont  le  tonnage  total  est  plu»  élevé  (pie  p(dui  du  Canada:  la  nraiido 
liretagiiP  (7,978,500  tonneaux»,  les  Etut»-lJui»  (4,884,700  ton.),  la  .Suède- 
Nor«ëge  (2,118,000  ton,»,  rAllpiuagne  (1,3'20,000).  Mais,  iiroimrtionnelleinent  II 
sa  population,  le  Camula  possède  plu»  de  tonnage  ipraucun  autre  contrée  ilii  iiiomle, 
288,— l,e  mouvement  de  lu  navigation  en  1891  a  été  de  43,78.'<,800  tonneaux, 
employés  dan»  lu  nuvigation  du  commerce  de  la  PuiHsuuce  ;  17,038  vaisseaux 
de  l'étranger  sont  entré»  dan»  se»  port»,  dont  les  principoux  »ont  :  Québec, 
Moutréid,  Toronto,  St-Jean,  N,-B.,  Halifax,  K.-E. 

267.— Oorrespondanoe.  En  187'2,  le  service  des  po»tps  a  trunsmi»  118,- 
275,000  lettre».  Celui  des  Télégraphe»  4,i00,000  dépêches  ;  ou  compte  31,000 
de  ligue»  télégTaphi(iue8. 


CHAPITKK  XI. 

PROVINCE  DE  QUÉBEC. 


Section  I.— GÉOORAPHIE  PHYSIQUE. 

■208. — Situation  et  étendue.  1^  La  Provinci'  de  Québec  est 
coiiipiisc  ciiln!  les  i.j"  et  rri"  lut  N.,  les  .')7°  et  79°  'M)'  loiiR  O.  Sa 
jiliis  giaiide  l(iiigueiir,dii  iau 'réiiiiscaniingiie  à  l'anse  an  Blaiie- 
Salilon,  uû  l.\  est  d'environ  1.000  milles,  et  du  iiiènii!  lac  au  cap 
(iaspé,  de  700  milles  ;  sa  laii,'eur  est  de  l!00  milles. — Siiperlicic, 
■.'■JH.'.IOO  m.  c. — l'ojiiildtioii.  V.n  IHIiJ,  celle  Province  avait  nue  ]io- 
piilalioii  de  1 .  1 1 1  ,.")ti()  h.;  an  recensement  de  IH7I,  elle  en  coinii- 
tait  l,l<)l,(100et  l,i8S,5m>,  à  celni  de  l«!»l.— Pop.  rel.  (i. 

2()9.— La  Province  de  Qnéhec  est  liornéi!  an  N.  par  les  rivières 
Kast  Main  et  des  Esiinimau.v  (Hamiltoni  et  le  ,")2''  lat  N.  ;  an 
N.-K.,  par  le  l.,alirador  ;  à  i'K.  par  le  goll'e  St-Iiaiireiit;  an  S.  et 
an  S.-K.,  par  les  Kl.ilsjjjiitiel  le  Nonvean-Hinnswick  :  à  l'O.,  pur 
1,1  province  d'OiilaVio. 

■270.— Parties  de  terre.  1.  Hes.  Dans  le  golfe  Sl-Lanreni: 
les  lies  de  la  Madeleine;  l'ile  Anticosli,  longne  de  l'iO  milles snr 
•2H,  largi'iir  moyenne  ;  snperlirie,  iJ,(>()0  m.  c;  les  Sept  Iles  ((10  l.\ 
Dans  le  fleuve  :  l'Ile  an.x  Condres  et  l'ilo  aux  Grues,  formant 
cliacniie  nue  paroisse;  la  Grosse  île  on  île  de  la  Quarantaine,  et 
un  j,rand  nombre  d'antres  plus  petites;  l'Ile  d'Orléans,  îrt's-fertile. 


comprenant  si.\  paroisses,  de  20  milles  do  long  sur  0,  dans  sa 
plnsgrand((  largeur  ;  elle  est  remaniuable  par  ses  beaux  iioiiils 
de  vue,  sou  fromage  ralllné,  etc.;  les  îles  du  Padset  de  St-Igiiace, 
formant  nue  paroisse,  et  beaucoup  d'autres  dans  le  lac  St-Pierre  ; 
les  îles  de  Boncherville  ;  l'Ile  de  Montréal,  d'une  très  grande 
fertilité,  conipicnanl  neuf  paroisses,  outre  la  ville,  longueur  ;i'2 
milles,  largeur  environ  10  milles  ;  l'ile  Ste-IIélèiie,  place  forti- 
liée,  devant  la  ville  de  Montréal  ;  l'ile  .lésiis,  séparée  de  celle  de 
Montréal  par  la  rivière  des  Prairies,  longue  de  23  milles  et  large 
de  0,  formant  cimi  paroisses;  l'Ile  Bizard  et  l'île  Perrot,  formant 
chacune  une  pai'oisse  ;  ces  i[natre  dernières  sont  situées  an 
confluent  de  l'Ontaonais  et  du  St-Iiauront.  On  remurquo  encore 
l'île  aux  Noix  dans  le  Riclielien.  bupielle  sert  de  fort  avancé 
vers  le  lac  Cli.im|ilain  ;  les  îles  Sl-Panl,  du  Héron  et  d'Orval,  en 
haut  (le  Montréal;  l'ile  desSoMirs,  à  remliouchure  de  la  rivière 
CliAteaugtiay.  Dans  l'Oiilaonais,  les  îles  des  Ghals,  du  Calumet 
et  des  Allumettes.  On  doit  aussi  noter  l'Ile  du  Rocher  Percé, 
très  escarpée  tout  autour,  snr  la  côte  de  Gaspé,  vis-à-vis  le 
village  Percé  ;  elle  a  288  pieds  de  haut  et  '.tOO  de  longueur,  et  est 
percée  dt-  trois  arches  formées  par- la  nature  ;  celle  du  milieu 
permet  à  un  petit  vaisseau  d'y  passer  à  pleines  voiles. 


OiiK  m-:  Mo.NTÉiKM.. 


2.  Presqu'îles.  A  l'i'iiiboucliun' Un  Sl-I.iiuieiil  :  lu  (iu8ii('-sii', 
l(.nii('i'  |i:ii  le  llfiivi',  II'  finlfi'  Sl-I,aiir('iitfl  lu  liiiic  des  Clialt'iirs  ; 
l;i  iiicsipi'ili'  Maiilcti)iia(;aii,  ripniii'c  par  la  i-iviric  du  iin'iiii'  nom 
ri  par  ifllc  aux  Oiilanlrs,  ilims  le  lias  du  lli'iivi-,  sur  la  cùlt'  Niird  ; 
cclli'  di'  Naiidiciiil.  à  la  jnintloii  di'  l'Oiilaoïiais  id  du  Sl-Laiiiciil. 

3.  Caps  iiiL  Pointes.  I-i's  pointes  Ksi  et  (husl.  anx  dcnx  l'Xlro- 
niilcs  de  l'Ile  d'Anlicosli.  Les  caps  de  la  Macieleine,  des  Hosicrs, 
di'  (iaspé  et  d'I^spuir,  et  les  pointes  Henonnnée  l/Wmci,  Sl-I'ierre, 
Maipieicaii,  dans  la  (lasjiésie.  lui  remontant  le  fleuve  snr  la 
rive  ^janilu",  les  pointes  Carillon,  île  Monis,  des  Outardes,  des 
Vaches,  et  les  caps  St-Nieolas,  (îolnmhier,  'ronrnienle.  Diamant  el 
et  Houge  ;  sur  la  rive  droite,  les  pointes  an  l'ère,  di'  St-Huch  el  de 
Lévis 

4.  Montagnes.  Outre  les  monla^iies  dont  nous  avons  parlé 
jdus  liant  iNos.  •2.">1  et  »'5"^l,  il  eu  existe  plusieurs  autres  isolées, 
parmi  lestpielles  on  admire  celle  de  Hidieil,  de  l;'IMI  pieds  d'alti- 
tuile,  au  liaid  de  la(jnelle  est  un  petit  lac,  el  d'où  l'on  jouit  d'une 
jolie  vue  à  soixante  lienes  à  la  ronde;  le  ulouI ( )rl'i)rd,  prés  du  lac; 
du  même  nom,  d;ms  le  comté  de  Shi-rliroolie,  4,5110  iiieds  d'alti- 
tude; c'est  la  plus  liante  nnjiilagne  de  la  Province  de  Qnéliec  ; 
dans  le  condé  de  llnntinf,'don,  la  iuonla|.nie  IIi'nnniuKrord,  llllll 
pieds  d'altiluile,  an  haut  di'  laipielle  est  mu  cavité  il'envirou  KHI 
pieds  de  profondeur  sur  HIIO  de  largeur;  au  l'ond  de  cette  cavité 
est  >nie  rivièi'c  dont  l'eau  iiarait  noii'e,  vui'  du  liaid  du  |irécipice. 
Les  antres  sont  cidie  de  Montréal,  au  pied  de  laipiidle  la  ville  est 
liiUie,  el  les  montagnes  de  Hougemont  et  de  Ste-Thércse. 

"271.— Hydrographie.  1.  Mer  et  Golfe.  H  n'y  a  de  nnr 
dans  celle  I>:ovini'e,  nue  le  goll'e  St-Lauri'ul. 

2.  Baies.  Les  haies  de  la  rive  gancdie  du  llenve  sont  :  les 
haies  des  Homards  (.")tJi,  Anglaise,  anx  Outardes,  Laval,  Mille 
Vaches,  la  grande  et  la  petite  Malbaie,  St-l'anl  ;  sur  la  rive  droite, 
comniençanl  juir  la  haie  des  Chaleurs  an  Sud  de  la  (iaspésie,  vien- 
nent celles  d('  Malhaie,  de  (iaspé,  Inquelle  forme  un  joli  port  ;  St(!- 
,\nnr.  II;:  Verte,  etc. 

3.  Lacs.  Il  y  a  dans  la  Province  de  (Québec,  nii  grand  nondire 
de  lacs,  snrlout  dans  la  i  arlie  du  Nord.  Les  principaux  sont,  dans 
la  (iaspésie:  les  lacs  Matapédiac,  Métis;  dans  le  comté  de  Témis- 
conata,  les  l;ics  Aigle,  Témisconata  et  Long  ;  les  lacs  William,  Si- 
François,  Aylmer,  Méganlic  et  Magog,  dans  les  comtés  de  l'Kst  ; 


llriiiiipinu,  MiMiiphremagog.  liiniiic.  il  la  haie  .Mi^-sisipioi,  riiliv 
1rs  rivières  h-l'iançois  el  Hiidielieii.  Au  Nord  du  llnivr,  1rs  lacs 
de  la  région  du  Sagnenay,  doiil  le  principal  est  le  lac  Sl-.lean,  i|iii 

a  plus  de  lllO  milles  de  lour,  et  reçoit,  an  fond  d' large  vallée, 

les  eaux  de  |ilusieurs  rivières;  ceux  ipu  sont  tiihiilaires  des 
rivièi-esSI-Manrice,  du  Lièvre  et  (latineaii  ;  le  lac'i'émiHcaiiiingiie, 
Iravi'i-sé  par  l'Oiitaonais,  el  un  grand  nondire  d'autres,  dans  le 
vi'i-saiit  de  cette  rivière.  Il  y  a  encore  les  lacs  SiPirrrr,  drs 
Driix-Montaglirs,  St-Lmiis  et  Sl-I'raiiçois,  foriurs  |iar  Ir  llruvr  Si 
Luiii  lit. 

4.  Cours  d'eau.     La   Province  de  (Jnéb si  arrosée  par  le 

grand  llenve  Si-Laurent  id  ses  nombreux  trihnl.-iirrs,  dont  les  prin- 
cipaux sont:  les  rivières  Ontaonais,  Sl-.Maiirice,  Sagnenay,  Chani- 
bly,  St-I'rançiiis  et  Chaudière. 

'îTi.—l.  St-Laurent.     <■'■  lli'uvc  i'*l  nii  .lis  plus  I,.mii.\  iIii  m |i'.  ii(iii|>iir 

sa  Innuui'ur,  mais  |  ne-  la  unisse  I  l.i  liniiUr  dr  ses  ciiix,  d  le  iiri'inicr,  imv  lis 
l'ncilili's  ipril  cpiri'c  iiiix  K'niiiili'SiKuidaliiiiis.  l'iir  Iciiinyciiilcsi-iiiiiiiix  cnnslriiils 
|«iiir  l'ii  parer  les  clmli's,  il  eut  reiiih:  na\it.'al>le  jnsipià  revliV^niiié  Ouest  du 
lai;  .Sii|«'i'ieiir  ;  sa  lai'i-'eiir  vnri..  c  iisiili  ruMeineui ,  ilevaiil  .Mmilnal,  il  est  de 

deux  milles  ;  à  yiieliee,  di.   IHiO  Vi  r(,'es  seule it,   m.iis  au-dessdiis  d Ile 

ville  jusipi'aii  Sanueiiay,  il  sclartiil  île  Imil  à  i|iiinzi  milles,  et  à  .siiii  emliiiii- 
cdiiire,  il  n'a  pas  mniiis  ik  suivant,  et  dix  milles  I,a  marée  se  l'ail  sentir  jns- 
iin'aiix  Tpiis-Ilivières,  (]nalri'-\  iiif;l-dix  niill  s  an-dessus  de  yni'liee.  Ilepins  la 
lin  de  dei'einlii-e  jusipii!  vers  le  milieu  (['..vril,  il  se  c(invi-e  de  places  assez 
épaisses  iHiiir  |«irler  les  vniliires  li's  pliiL.  pesant  :s  ;  ses  eaux,  Irc's-agréaldes  à 
liiiire,  renreriuent  nui  (jrande  atiiinilam'e  di,  piiissnnsexeellents  :  sniinious,i'l'  r- 
Heiiiis,  |Miissiins  lilau.s,  lirneliets,  ah.s.  s,  annnilles,  petites  miirues,  ele.,  e|( . 
Sun  ciiurs,  de  la  télé  du  lac  Sii|»Tieur  à  siiii  emliciueluire,  est  ili'  '2','on  milles, 
mais  du  lue  Oularici,  il  n'est  ipie  de  7M)  inilli's.  Apri's  la  elmte  île  Niattara,  les 
plus  im|Hirlauls  rapides  siiiit  ceux  des  Cèdres  et  dcLucliiii...  I,e  lue  Onlarici, 
d'iiù  il  déliiini'lie.  est  r|e\é  di'  Î.10  pieds  au-<lessiis  de  la  liante  man'c. 

27:i.— 2.  Outaouals.  «/'tle  rivière,  durit  le  ikiiii  sinnilie  ^'ra/ii/»'  /(iiioy, 
ITCiut  su  suuree  vers  le  IN»  M  lut.  et  le 80°  Uinj;,  Ou  si,  [raverse  h  lac  'reinisea- 
miii(.'ue  et  va  se  jeter  dans  le  fleuve  Si-Laurent  pri's  de  Mentirai,  après  un  ecinrs 
d'envinin  700  milles.  Le  laissin  di  cette  rivière  est  très-lerlile  el  liieii  Imisi., 
mais  eiieore  |ieu  |HMiplé.  Des  rapides  Iri'ipients  t  plusieurs  einiles  en  iiiter- 
rompejil  la  iiavi(;atiipii  ;  ccpendanl,  pur  li.  mnyi»i  de  (piel(|nes  canaux,  des 
\a)M'urs  le  rementenl  près  de  300  milles.  Sa  plus  lielli  eliiile  est  celle  des 
Cliaudières,  diiiit  nue  partie  des  eaux  iilunpiiit  dans  iiii  Kimirre,  sans  ipi'en  ail 
pu  savoir  jusipi  à  ee  jeiir  ee  qu'i'lli'S  devienneui,  |,e  Ijmjr  Saiilt,  à  ."i.'i  milles 
de  Montmil,  rnppelle  le  Iuniu  fait  d'armes  cpi'eul  ii  siiuleinr,  i-untri;  huit  cents 
Iroipiois,  le  jeuiii!  ciinmiuiidaiil  lliillard  des  Ormeaux,  uceiimpUKii;  de  sei/.f> 
jeunes  et  liraves  colons,  rt  dont  lu  vali.'ur  sunva  lu   l'olonie  nuissaute.     b's 
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|irliicl|Hinx  iiIHiii'IiIii  iln  l'(hiliimiiil>  M>nl,  Mir   l<l  rIVK  gnui'\i«:   In  rlvi'-m  ilii 

Niiril,  lu  H\i<'r>'  Kinixi',  lii  |h>(IIi<  Niltloii,  h'n  rlvl'>i'«i>  du  Mi>vii<  cl  il»  lliilliii'ini. 
ilniit  |i"<  Milli'i'H  miiit  hi<i>.riTtil<'ii,  rii'lii'îi  »ii  IhiId,  i>t  i'Ii  |irHt(ri'i>  il»  iiiIiiiiikiiIiuii 
OllrK  ili' lu  iIm>  ilriiil»  miiit  ;  Inn  rivWiroii  Nullnri,  Klili'Hii.  Mu'liuviioku,  Itniiin'- 
dluTi',  l'il''wiiwli'.  Miilldwaii,  l'ii'. 

ni  —8.  La  8t-Maurloe,  <|iil  «i>  |<'lli<  ilniin  l»  Hi-I.iiiin'iil  |ii'  <  i|i'«  'rniln- 
IlivK'rr»,  «l'ii-  nii  i  l'iii  -  irciiv  inui  MIMI  iiillb'».  ii  "H  Hiniri'"  |iii>«  il'iini'  riillliin 
liiiiiiiil  |uirlii'  ili'i  liaiili'iiri  ipii  w'|iiii'i>iil  l<<  vitkiiiiI  iIii  Sl-I.imri'iil  ili>  ri'ltil  ili' 
l.i  Imii'  illlihliuiii  Si'»  linrilH  Miiil  iti'iii'iali'ini'iit  iIkvi'h,  i>ii  i|ui'li|iii'ia  l'iiili'nili 
ili'  Vllll  II  IIIIHI  {lii'ih,  l't  riiiui'i'lK  ili<  J'iIIh  i'(  iiiii.|i'kIiii'||«  i;riiii|»'«  iriii'liri'x.  Hiili 
cipiii»  i'«l  |«ii«i'nii' i|i'  lii'lli'H  Utiiii'h  i'I  ili'  \illiiKi'«  iiiii>niiiil'>,  ipil  |ii'ii|<ri'i>Ki'iil 
iivnr  mil'  Kniiiili'  ra|ililili',  l't  ii'la  ili'iuih  vliiiil  uiih  l'iiviniii.  IIi'k  lirainli'n 
l'ili'H,  Hiliii'i'K  \  :i:i  iiiIIIk»  iIi'A  'rriili>-1<i\ii'i'i'x,  Il  ni  iiavl^alili'  l'Hir  I<'h  linli'iiiix 
il  \H|i<'iii'  Jii*i|ii'i\  In  Cliiili' ili' lu 'riii|iii'.  i'ii\ii'iiii  711  iiillli'a.  A  iH'iil'  iiiilli'K  ili' 
wiii  l'niliiiiii'liiiii',  III'  Iriiiivi'iil  li'K  liii'iji'»  iIk  S(-Maiirlri',  inil  mil  ii'him'  iIi'  Diiii'- 
liiiiiiiiT  ili'i'iii"  i|iii'li|i|i'  li'iii|i»  Si's  |iriih'l|iaiix  allliK'iilK  à  l'O.  hiuiI  :  Ii'k  i'IvIi'I'k» 
llililxin  il  Maltawiii  ;  !\  I'KhI.  Ii'H  rivii'ii'i  H'i^lniiiiaiH  l't  Cnirlii',  l'Ir. 

'^.'i.  -  4,  Le  Saffuenajr,  a|i|>"li'  {lai- 1»*  miiimii^i'k  l'hiiniiliini.  i|i.  fliinill'' 
l'HHJ'  iimlniiilt  s.  i-l  un  il'~  |>i'iii<'i|uiii\  liiluilaiii'H  ilti  Sl-I,aiiri'iil  ;  i-a  liiii)(iii'iii', 
i|i'|aiis  II' la»  Sl-.li'aii,  i|iril  IraM'rw.  l'ul  il»  loil  niill»«  :  Il  |ii'»ni|  »a  Miur»i'|iri'it 
ili'i  Imiilinr»  i|iil  !<i'pv»iil  il»  lluii»  il»  parlai»  »iili»  I»  8|-I,ani»iil  »!  la  liiiir 
iriliiiUiiii.  1.»  Hatfiii'iiay  "st  r»mari|iialil»  pai'  si'h  »»i''ii»s  lni|n>iiant»i>  »!  l'illii- 
ri'wiiii'K  :  à  l'iiviriiii  10  iiillli'x  aii-il''>M>iii  il»  ClniiMitiiiii  »»  li'iniv»  ini»  l>ali'ii|>|»'li''i' 
liai  lin!  Kiilr»  l'i'll»  liai»  »l  khii  i'IiiImiiiIiiii'»  Il  |iii''»»iil»  I»  lali|»aii  I»  |>liiii 
iiiaKiiifli|ii»  i|iriiii  |iiii'-Hi' vnir .  ki'h  r^i'H.  vai'iaiil  il» 'illll  à  L'ilUl  iiii'ilsil»  laiiiti'iir, 
siiiiit  iiiiii-si'iili'iiii'iit  |i»i'|ii'iiill»iilalri'«,  iiiai'«  '<iii'|iliiinl>»i'M  à  l'iilisi'iir»  »l  iiriiruiiil» 
rivIiTO  i|ir»lli's  di'iiilili'iit  i'iinli'in|il»i'  aii-il»«siiiis  il'i'll»'*  ;  la  |irurii;ii|i'iir  il» 
»»»  faux,  aussi  iii»i'M'ill»UH»  i|U»  s»»  rivi'ii,  \ ari»  il»  .'i()0  il  KIIMI  |ii»il«,  tant  sur 
n»s  Imii'iIs  i|ii'mii  iiiilii'ii  ;  i\  «mi  »niliiiu»lim'».  ou  n'a  pu  IriniviT  1»  l'imil  av»»  un» 
.sninl»  il»  :i,iHKI  pii'ilH,  Il  l'Hl  iiavigalil»  Jusiin'i'i  In  biii»  (li'K  lin  !  lia  !  imur  l»ii 
plus  i^rauils  vaissi'nux.  L»  liassiii  il»  ri'tl»  l'ivii'i'»  t'At  »n  plian»  l'iiliiuisaliiiti  ; 
il  a  ili'jà  uni'  piipiilaliim  il»  pins  il»  '.'ii.lHiil  hali. 

■27(1.— 6.  1.1'  Ohambly  "m  Rlohelieu,  aulrornlii  rivière  des  IriK/uois, 
iliiiil  lo  eiiuis  »sl  ir»inii'iMi  MU  iiiilii's,  l'sl  lun l|.'alili' pour  il»»  Ki'i'li'H''*  ''•  il''» 
lianpii's  à  va|H'Ui',  ilopuis  »im  iinliiuiiliuf».  ii  Siai'l,  jiixipi'au  liassiii  il»  Clinui- 
lily.  t J  iiillli'S.     I.II  s\ipi'rli»  i-aiial  il»  Clianilily,  liiu^  il»  \l  luilli'S.  liairiiil  cnsuil» 

un»  ('imuuuuii'alion  l'ai'il»  .|usqu'aii  la»  Clianiplaiii,  soiii il»  l'i'll»  i'i\ii'r»  :  »» 

ipii  riirni»  un»piii'li»  iui|K>i'lant  <  il»  la  iiavi^'iilinii  l'uli'»  la  riviî'i'»  lliiilsnu  »!  I» 
Sl-I,auri'nl.  La  vall»»  il»  »i>  l'iiurs  il'i'au  liuni»  la  plus  riuli»  »!  la  plus  liTlil» 
s»i  limi  ilii  pays.  Kll»  pissi'il»  il»  (.'raiiils  |HiuMiii's,ir»au.  pmpn's  à  \  l'Ialilir-  nu 
liiiii  uiiuilii'''  il»  iuauurai'(nr''s. 

'^7. — 6.  Le  8t-Françols  a  il»ux  siiui'»»s  priu»ipal»s  :  1»  la»  Si-Kraui.-iiis, 
silH»  l'Uli»  lis  inuil's  il»  M»^!aiili»  »l  il»  Ciiinpliiii.  I'I  1»  Mi'uiiiluvuianin;,  siii'  la 
Iniutii'r»  ilu  ViTinmil .  n'il»  i'ivii'i'»»sl  lai'K»,  mais  li'm'iinil  imuilii'»ili'  rapiil»»  l'ii 
i'»nili'nl  la  niivi|,'alinij  pii'squ»  ini|H'ssllil»:  i'll»s»Ji'ltn  ilanx  I»  Kl-l,auront  pur 
I»  la»  Sl-rii'ii».  apii's  un  murs  iri'uviriiu  liKi  luilli's. 

7.  La  OhaucUëre,  il"Ul  la  lai^i'ui'  vaii»  il»  iOU  II  fiOO  v»i'(f»s.  n  sa  siiuii'» 
ilaiis  11' la»  .M''t;'iuli»,  vi'i's  la  liniitii'i'»  ilu  Main»,  ilans  1»  ('iiml»  il»  Ciimplim: 
»ll»  s».|»lli' ilans  1»  Sl-I.aïu'i'nl,  apn's  un  ixiurs  il'i'nvii'iin  IIH  niill»s  Ci'll» 
rl\ii'r»  l'sl  ri'inai'ipialil»  |iar  I»  uniiiil  niaulu»  il'ili's  pilliii'('si|u»s  iliiiit  snn  nairs 
l'sl  pars»uii'',  »l  par  la  l'Iiul»  ipi'i'll»  liiruio  ii  7  niill»s  il»  yui'lii'»  ;  si's  oaux.  en 
lnniliiint  iruii»  hauli'ur  il»  IIMI  pii'ils,  nul  »n'nsi'  au  lias  il»  la  ihui»  il»s  l'nvil»» 
qui  ri'ssi'iiilili'iil  à  ili's  l'Iiauilii'ri'S  il'uù,  ilil-nu.  Ini  vii'iil  sun  iiinn.  Si's  liiinls 
siinl  liants,  i's»ai'|ii's  »!  l'iiuvi'j'ls  il»  vi'rilun's. 

■.'7S. — 8.  I.»»  .Tuli'i's  l'ivii'ii's  luiiins  iinpoi'laiiti's  snni,  an  Nonl,  »n  n'uiimlnul 
1»  lli'uv»  .  Ii'siivii'ii's  Miiisii'i'l  lli'tsiauiili'S.  ri'Uiiuuui'i's  par  li'iir  |M''»li»an  sanumn 
l'I  1»  l»r  iua;.'ui'liipii',  qui  s»  Irnuv  o  »n  aliiiuilaii»»  à  li'urs  l'nilmui'liuri's  :  Malliai», 
lin  (iiiull'r».  Sli'-Ann»  il»  ll»anpii',  Miinliniir»ii»y.  l'i'IMir»  par  sa  ilint»  il»  '!M 
pii'ils  ;  ila»qn»s-(;arli»r.  iinuiuparalil»  parla  l>»ant»  »l  la  inaKiiilli'i'Ui'i,'  ili.'  s»» 
s»»ni's,  l'I  qui  a  iH»  la  l»rr»ur  •'!  sunvi'ut  1.^  liuuln'au  il»s  viiyai.'i'urs  :  Halisoan, 
lin  I.i'Up,  Miiskiniinj;»  »l  l'Assnuipliuii  Au  Suil,  li's  rivii'i'i's  Matau»,  M»lis, 
Du  Suil,  Klilii'inin.  Hi'naïu'iiur,  Yniuaska  »!  Cliilli'anjinay,  nii'muralil»  par  la 
^i»tllir»  qir  mil)  Canailii'ns,  siins  I»  i'iiiiuuauil»in»ut  iln  Ciiliiin  I  il»  SalaluTry, 
y  ri'uipiirl»r»iil,  I  '  '.'(i  iicinlir»  l'<lll.  sur  nu»  arni'»  ain»rli'aiuo  il»  7.(111(1  liounui's, 

'.'711—  Bëgions  Physiques.  I  I.a  prnvin»»  il»  (,)u»lii'»  s»  fait  surluul  r»- 
marqni'r  pur  un  u^p»»!  ^'f.iniliMs»  l'i  i'xlr»in»in»ul  pitlori'sqn».  Sa  surl'ao».  un 
|»'U  iniinlaf.'u»us»,  »sl  Iri's-vari»». 

I,»  Sml  ilu  Sl-I,aui»nl  f'irm»  nu»  lii'll»  plain»,  à  p»n  |iri''s  parliml  lulliv»», 
l'Xi'i'pl»  la  n'h'iiui  la  plus  uiiinta^'n»ns»,  »l  pnurtant  tri''s-l'i'rtil>',  il»  la  liasiH'si». 
qui  est  cucor»  »u  parti»  iiaiviTl»  il»  Imi».  Le  systi'in»  ili's  Alléiihuniis  mi  .\pa- 
loi.li»'  nriKin»  ilnu»  i'»lt»  ri'gion.  L»s  »i'iti's  il»  l'KsI  l't  iln  S.-K.  l'nrninnl  pln- 
fu'Uis  |iiirls  iri's-i'iiuunoili's  ;  î*  In  ri'fjiiiii  l'oiiipris»  »ntr»  la  (ias|ii'sii'  »l  la  rivi»- 
ro  t;iMiuili»r»  ri'iifi'rui»  ili)  lii'll»s  |ilain»s  lii»n  »nltiv»»s,  nn'îli'i's  il»  liauJ»nrs  »l 
rj»  vnlii'i's  ilo  bi'lli's  ti'rii's  i»ral)l»s,  |iars»mé»s  d»  lacs  il;  tout»s  granik'urs.  La 
conlr»i3  à  1  Est  il»  la  (;imnili»rn  ost  charmant»  ;  au  Sml.  »ll»  est  ilivcrsill»»  |iar 
(les  totimnx  »l  il»s  niiiutagn»s  il'nn»  nss»z  prauil»  l'Icvalion  et  nrrns»»  par  il» 
rollos  rivii'ri'R  ')"  l»  Nonl  iln  n»uve,  nn-(l»ssus  du  Sngui'nay.  a  nu  asp»ct  sau- 
vage ev  ariil»,  1»  SOI,  qui  s'oIîîvo  prnduolliimout  «n  npprocliaul  il»s  limites  du 
Nord,  091  arros»  pni  lieancnup  do  rivi»r»s  »l  parsemé  de  lacs  nonilirenx  ;  ■!•  In 
vuuf^e  Un  Sagnonay,   on  y  comprenant    le  liassin  dn   lac  St-J»an,  se  divise   on 
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(li'ux  ri'"gioiis  bi™  Irniicliéos  La  iironiihrf,  qui  s'i'lfnil  iliiiis  romlxiucliiirc  t\'' 
l'ollc  rivim'  h  la  Imic  ili's  Ha  !  Ha  !  m'  ivrirornu'  qw  ili's  iiiniitagiii's  ;  h  pi'ini^ 
Vdit-on  ni  et  là,  dans  ili-s  niisi's  et  di's  [x^lils  liassiiis  ili'  rivii'P's,  n.ii'l(|ii('s  mor- 
ceaux (lo  ti'rri'  nniblc.  1m  si'comli',  nu  ronlrnirf.  ipii  l'Hibriinsn  co  ((u'i  ".  iK'- 
sigiin  sdiis  li'S  noms  iIp  moyi'n  cl  ili'  liant  Satini'nay,  ih'  la  liaii'  ili's  lia  !  lia  ! 
aux  liniili's  si'pti'ntrionali's  du  lar  Sl-,livin,  nirn'  pn-siiiH' )iai-i(Hit  d'inmicnsi-s 
l'Ii'iidni's  (II'  terres,  liaii/nées  |iar  nn  firaiid  leinilire  île  rivières  et  de  lacs,  et  Irès- 
propres  à  la  cnlliire  ;  vlli!  jnnit,  en  nuire,  sur  tuul  je  V(iisina|,'e  du  lae  SI-,Ii'an, 
iTun  climat  aussi  uvaiita|;'ux  que  celui  des  cnvireiis  de  Muntréal  ;  '<"  an  S.O. 
de  cette  vallée  pleine  d'avenir,  se  trouve  celle  du  St-MaïU'ice,  ipii  ni'  Ini  cède  rien 
en  importance,  Oelto  dernière,  depuis  Inntilemps  ci'lèlire  )iar  s»s  luines  de 
Ter  et  ses  bois  ma^Miili<|ues,  iM)ssèdo  des  terres  snpi-rbes,  qu'arrosent  de  nom- 
breuses rivières.  Son  climat  est  à  ,  eu  près  celui  de  (^luél.ec  :  G"  la  \all<'e  de 
l'Ontaonnis  lin  diffère  guère  des  deux  piécé.ienles  i|ue  par  sa  profondenr.  qui 
est  iilus  considérable:  même  aspect  varié,  piltoresqne,  mémo  sol.  ]ilul''il  lé|,'er 
qu'art-'ileux,  se  prêtant  bien  à  l'af;ricullure.  surtout  la  région  moyenne.  Ses 
bois  rivalisent  avec  ci'iix  du  St  Maurice  et  du  Sa^jnenay  el  sont  l'objet  d'un 
connneriMi  important.  La  partie  qui  borde  la  rivière  est.  à  plur-ieurs  milles  de 
distance,    rocheuse,  rude  et   aride.     Sou  climat  parait  être  plus  clément  que 

celui  lies  v.';.MOIIS  ili'Ji'l   IjOninii'CS. 

•2S(l.— Productions.  1.  Minéraux.  I.a  province  île  ge  bec  oirre  do 
grandes  ressources  pour  ciMle  classe  de  produits  ;  l'or  se  trouve  ilans  la  \'alléft 
de  la  Chaudière  ;  le  cuivre,   dans  les  cantons  de  l'Kst  et  sm  tout  à  .^clon.     Le 

l'er.  il'uue  qnalilé  sci|i<''rieure.  abonde  sur  la  rivière  Sl-Manrii I  à  Sl-I'rbaiu  ; 

le  l'er  magneiiqne  se  trouve  en  grande  i|uantité  sur  la  rive  Nnnl  du  Sl-I,anrent 
et  surtout  aux  eniboucbu'es  des  rivières  Ri'tsiamites  et  Moisie.  I, 'argent,  le 
plomb,  le  zinc,  le  piatine  se  rencontrent  en  divers  endroits,  l.'ili,'  d'.^nlicosti, 
regardée  jusqil'aujiinririlui  comme  tout  à  l'ait  stérile,  rerd'ernie  des  tourbières 
consiilerables  et  d'une  excelleiUe  qualit''-. 

2.  Végétaux.  I.e  sol  est  généralement  fertile  et  piopreà  lonles  les  cul- 
tures des  |iays  seplentrioiiaux  :  le  blé  s'y  P'colle  jusque  dans  la  pai'lie  N -0. 
de  la  Province,  bes  autres  cén'iali.'s  et  les  légumes  viennent  parlent.  I.e  labuc 
el  même  la  vigne  sont  cultivés  avec  assez  de  succès,  surtout  dans  l'Iist.  Les 
melons,  les  courges,  les  concombres  se  voient  dans  la  plupart  des  jardins. 
Les  arbustes  à  baies,  tels  rjne  bluels  (nirellftsi.  fraises,  l'ramboises,  mûres,  etc., 
ri'mplissenl  les  bois  cl  les  savanes,  l'armi  les  arbres  fruiliers,  les  plus  coni- 
inuns  sont  :  les  pommiers,  les  pruniei's.  les  cerisiers,  les  noyers  et  les  poiiàers, 
dans  le  district  de  Mmilreal  ;  les  acacias  viennent  très-bien  i\  Montréal,  mais 
l'on  plus  bas  que  ce  dislricl. 

Nos  forêts  son!  remplies  d'érables  dont  le  sucre  est  très^'stimé,  de  noyers 
noirs  el  de  noyers  lendres,  Irès-propres  à  l'idiinislerie  ;  d'orm'S,  de  chênes,  de 
frênes,  de  merisiers,  île  sapins  et  autres  arbres. 


Sii:iii:iiiK  D'Kn.vnLts. 

3.  Animaux.  Il  y  a  jieu  d'animaux  nuisibles  dans  ceUe  l'roviine.  l'armi 
les  aniiiiaux  domestiques,  les  clie\-aux  sont  fort  recherchés  :  la  race  bovine  et 
la  race  piiniiie  soni  bien  améliorées  ;  les  moulons  doinienl  une  laine  abiindaiite 
el  bonne:  les  cliiens  l't  les  chats  sont  excellents,  bruyants  ei  Itvs-varies  Les 
animaux  sauvages  sont  :  les  ours,  dont  h'  plus  dangereux  esl  l'ours  noir:  les 
renarils,  l's  orignaux  l't  les  chevreuils  ;  le  chat  sauvage,  le  loup  et  les  caribous 
sont  rares:  on  trouve  encore  la  loutre,  la  martre,  le  vison,  le  sillleux,  le  rat- 
musqué,  le  putois  Ibête-puaiile)  le  lièvre,  le  rat,  l'écMireuil,  et  surtout  le  castor, 
qui  billit  sa  digue  cl  sa  cabane  au  milieu  des  eaux,  et  qui  fait  partie  de^j 
armoiries  du  Canada. 

l'armi  les  oiseaux,  on  reniarqui'  le  faucon,  les  cygnes,  les  grues,  les  outardes, 
les  oie»,  les  canards,  l'e|NTvier,  la  corneille,  rélourueau.  la  lonrlre,  la  iierdrix, 
le  récollet,  le  cliardoiineret.  le  rossigni'l,  l'oiseau-mouclio,  etc.,  aiixqiielit  il  faut 
ajouter  le  moineau,  ipii  a  été  importé  ù  Québec  et  qui  spinble  s'y  bien  aecli- 
mater. 
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Skction  II.-(JK0GU.\I'FHK  POLITIQUK. 
281, — Historique.    I/liisloin'  ilc  lu  l'roviiui;  ili'  yuébi'c  étant  n^ci'ssairiv 
iiii'iit  liée  à  celli'  de  la  l'uiswiiicu  du  Cuiiuda,  nous  n'iivoyons  le  Icclour  ù  lu 
notice  liisloriii»'"  di'  lu  |)U|,'e  '.'5. 

58i.— Ethnographie.  1.  Races,  l'ius  d'iiii  niillioii  d'iialii- 
laiils  sûiil  Caiia(lii'iis-l''r,iiii;ais;  lusaulres  sont  Anglais,  Irlandais, 
Ecossais,  ouli'('n,OflOIndions,  rosti;  des  anciens  indigènes  de  ce 
pays. 

2.  Langue,  l-a  laiif;\i('  IVançaise  esl  ;iaili'i'  |iai'  les  Ganadiens- 
Trainais  :  les  auli'es  luiilenl  l'anglais. 

3.  ReUgion.  l>es  iireniiers  colons  ctanl  cniineiiniient  calhiili- 
(]nes,   ne  se  conleiilèi-enl  [las  (rini[ilaiilcr  leur  religion  dans  la 

colonie     (|M'ils     fondi'-  

reni,  ils  l'iii-enl  même 
soin  (|ii'aiicune  aulre 
n'y  fnt  admise.  .Tns- 
(|ii'à  la  cession  du  Ca- 
nada aux  Anglais,  la 
l'eligion  Catlioli(|ue  In! 
donc  la  seule  iiraliiiuée 
dans  le  pays,  mais  de- 
jinis  loi'S,  lonles  les  re- 
ligions des  vainiiuems 
y  fui-eut  [irolégées;  aii- 
joinclliui.  iionrlanl,  la 


Religion  Callioli(|ne  esl 
encore  la  dominanle  ; 
c'est  celle  de  la  géné- 
ralité des  (lanadiens- 
Français  et  tle  pins  l'es 
trois  ijuaiis  de  la  popu- 
latioii.    Le  reste,  à  l'i'x- 


I.'UMVKUMili    I 

ception  de  i|nelc]nes  Jnil's,  aiipartieiit  au  c\dle  protestant. 

■.'8;i. —  La  province  de  (^uéliec  conipri'ud  dix  dioccsi'S,  un 
vicaii:  I  aposloli(|ue  et  une  prélecture  aposlolii|U(!  groupés  en 
trois  iiruciiwes  rrch'.siustiiiiies,  dont  les  métropoles  sont  :  ynélioo, 
Montréal  et  Ottawa.  Une  partie  de  la  province  d'Oltawa  est 
dans  Untario. 

•2M'(.— Education.  Les  élahlisseinents  d'éducation  d<'  la  Pro- 
vince peuvent  être  classés  coilime  suit  : 

l"  Les  i((iit'(7'.s(7cs  l^aval,  à  Quéliec  ;  Laval  et  .Mcdill,  à  Mont- 
réal ;  Bishop,  à  Lemio.willu  ; 

2"  Lesséminaires  :  presque  eha(|ue  diocèse  a  le  sien  ; 

3°  Les  colli'ijes  dnssiijucs  de  Srtiut-Sui|)ict!  et  des  .lésiiites,  à 
Montréal  ;  ceux  de  Rigand,  de  Saint-Laurent  ((irès  Montréali,  de 
Terreboinie,  do  l'Assomption,  de  Joliotte,  d(;  Sainte-.Marie  de 
Monnoir,  de  Saint-Hyacinthe, de  Sherhiooke,  des  Trois-Rivières, 
de  Nicolet,  de  Québec,  de  Lévis,  de  Sainte-Anne  de  la  l'ocalière, 
de  Chicoutimi  et  de  Rimoiiski  ;  le  collège  .Morriu,  à  (Juébec, 
celui  de  Saint-Fran(;ois  et  ([iiatre  autri!s  collèges  protestants  ; 

4"  Les  t('o/<'s  )iocm«/iç.v  pour  les  instituteurs  laïques;  ce  sont 
celles  de  Laval,  à  Québec  ;  de  Jacques-Cartier  et  de  McUill  à 
Montréal  ; 

5^  Les  l'foks  commerciales  et  primnires  supérieures,  dites 
académies,  au  nombre  de  104(1890); 

6"  Les  autres  écoles  primaires,  au  nombre  de  plus  de  5,000; 

7*  Des  écoles  spéciales  diverses 

285.  Plusiec.res  ordres  religieux  d'hommes  et  de  femmes  se 
vouent  à  renseignement  dans  la  l'rovince,  parmi  lesquels  on 
peut  citer  ceux  des  RR.  PP.  Jésuites,  des  Clercs  de  Saint-Viateur, 
de  Sainte-Croix;  les  Instituts  des  Frères  des  Kcoles  chrétiiMines, 
des  Frères  du  Sacré-Cœur,  des  Frères  Maristes,  des  Frères  de 
l'Instruction  chrétienne  et  des  Frères  de  la  Charité  ;  les  RR. 
Uames  Ursiilines,  de  la  Congrégation  de  Notre-Dame,  du  Sacre- 
Cœur,  des  Saints  Nomsde  Jésus  et  de  Marie,  de  la  Présentation, 
de  Sainte-Anne,  etc. 

•2Hfl. — Gouvernement.  La  Province  de  Québec  a  son  Parle- 
ment l.oriit,  (uganisé  sur  le  modèle  du  (iouveriiemenl  Fédéral.     Il 


se  cr)iiipf)se  irun  Lientenant-tiouvernenr  (Canadieii-Fran(.'ais), 
nommé  par  h"  (îouveinemenl  Fédéral  et  assisté  d'un  Conseil  Exé- 
cutif composé  de  7  membres,  responsable  aux  (^.liainbres  ;  d'un 
Conseil  Législatil'  de  il  membres  nominés  à  vie  et  représentant 
chacune  des  grandes  divisions  territoriales;  eullii,  d'une  Assem- 
blée Législative  élue  par  les  comtés  et  par  les  villes  tous  les 
quatre  ans.  Ci'  Parlement  s'occupe  des  affaires  particulières  de  la 
Province,  di-s  lois  civib's,  de  rédiicatiou,  de  l'agriculturi',  de  l'iii- 
diistrii',  des  arts,  etc. 

287. — Le  Drpiirlemeiit  de  la  .liislire  conipri'iiil  :  1"  une  l'uur  ilii 
liane  lie  lit  Urine  DU  il'nppel,  composée  d'un  Juge  eu  (lliefet  de  4 
Juge-,  Puisue-    elle  entend  et  dei  ide  toutes  oauses  dont  il  y  a 

aiqKd  des  autres  Cours 
infi'rienres;  2"  une  ('uav 
Sit/nTieure,  comiiosée 
d'un  Juge  en  (Iliel'et  de 
21  Juges  Piiisnés  ;  (die 
di'cide  eu  première  ins- 
tance, do  tontes  les  cau- 
ses civiles  qui  ne  sont 
])asdii  ressort  de  la  Cour 
de  Circuit  on  de  la 
Cour  d'.Vniir.iule  ;  It" 
les  Cours  ilr  Cirriiil  :  elli's 
])reiinent  coiinaissauce 
di'  toutes  les  causes 
dans  les(|uelles  la  soiu- 
mi!  n'excède  [las  $201)  ; 
4"  la  Cour  des  Commis- 
saires é^iblie  pour  le  re- 
couvrement des  petites 
dettes  et  pour  des  caii- 


QiKiiKr 


s!?s  d'objets  de  peu  de  valeur.  Ontro  ces  an'orités  il  y  a  dans 
chaque  ville  et  dans  clia(|ue  paroisse  ou  village  un  conseil  muni- 
cipal élu  iiar  le  peiipb'  et  iirésidé  par  le  maire. 

288.— Divisions.  La  Province  de  Québec  se  divise  civilement 
en  20  grands  districts  ,judici;iires,  ayant  Cour  Ciimiui'lle,  Cour 
Supérieure  et  Cour  de  Circuil.  avec  l'accoinpagnement  obligé 
d'un  palais  de  Justice  et  d'une  prison.  Klle  st>  divise  en  (il  comtés 
ruraux  pour  fins  électorales.  Ces  (il  comtés  (mvoient  chacun  un 
représentant  aux  Cnininunes  Fédérales  et  \m  aulre  à  l'.Vssemblée 
Législative  d<;  la  Provimc,  excepté  les  C(Ulltés  de  Drumiuond  et 
d'ArlliabasKa,  i|ui  ii'oul  (|u'unseul  représentant  aux  Communes; 
il  en  esl  de  nièiiie  des  comtés  de  Ricliemoud  et  de  Wolfe,  du 
Saguenay  (.'t  de  (;iiii'outimi  ;  ces  derniers  n'en  ont  (|u'un 
aussi  à  la  Législature  locab."  ;  mais  la  ville  des  Trois-Rivières 
en  eiivoK»  un  à  chaque  Parlement,  et  les  cités  de  (,)nébec  et  de 
Montréal  en  envoient  plusieurs,  ce  qui  donne  le  nombre  de  (ij 
membres  (|iie  la  Province  de  (Jii(d)ec,  doit  envoyer  aux  Comniii- 
iies  fédér.'iles,  et  de  7IÎ  dépulés  i)onr  la  Législal,ure  locale 

2R!).— Topographie.  Québec,  li.'i.Onn  !inh.,  apvH  Monlivnl  la  .Mté  lu  plus 
pdpuliMise  de  lu  l'uissani'e,  cette  villi' IV. I  roiidée  |uii' ('.liuiuplnin,  eu  UiOS  ;  elle 
n  dciiiné  son  noui  ù  la  Province  dont  elle  est  lu  cupilule,  Kll<'  est  billie  ù  l'ex- 
liiMUilé  d'un  plateau  élevé  de  .3.10  p.  .lu.clessns  du  niveau  du  llenve,  el  upjndé 
Cup  Diuniuul.  un  continent  de  lu  l'ivièfe  Sl-Cliarles  et  du  Sl-I,auii'nt,  Elle  esl 
IKirlatiée  en  haute  et  basse-ville.  Iji  hanle-villi'  nc('upe  lu  [inrlie  lu  plus  élevée 
du  pronioloire  où  étnit  le  villntço  indien  Slatlaenna,  Kntonrée  d'une  nature 
;  aniie  et  niujestueuse,  lu  ville  de  Québec  olFii'  l'as|iect  le  plus  (.'rnndioso  ;  lo 
St-ljaurent.  |)rolond,  mpide,  coule  ù  ses  pieds,  serré  entre  ilnux  rives  do 
rocln'rs  uliru|)tes  et  liantes  de  plusieurs  ci'utuines  de  |)ieds.  La  citadelle  qui 
la  couronne,  et  ses  remparts  en  Tout  la  plus  forte  place  de  l'Amérique.  De  se= 
terrasses,  les  vues  de  la  bassoville,  des  rivières,  de  l'ile  d'Orléans,  etc.,  soiU 
les  iilus  belles  et  les  plus  pittoresques  du  continent.  Tcuit  pri'S,  à  l'Ouest,  sont 
les  mémorables  cliamiis  de  )>atail!c  îles  plaines  d'Abraliam  et  de  Sie-Koye,  Le 
grand  linssin,  qui  lui  sert  do  rade,  est  couvert  de  vtiisseaux  île  toutes  grandeurs 
iwndaut  toute  lu  belle  saison  ;  tout  autour  règne  une  nature  Hère  de  majesté, 
et  une  ceinture  de  paroisses  aux  maisons  blanche»  ;  et  coiniiie  cadre  à  ces 
bi'untés  nulundles,  on  aperçoit,  au  Nonl,  les  Lnurenlides  accidentées,  le  cap 
Tourmente,  dan»  le  lointain,  à  l'Kst,  et  les  liantes  campagnes  semées  de  col- 
lines, du  coté  dn  Sud. 

La  ville,  («U'  idle-mftme,  n'est  pas  Jolie;  elle  se  contente  de  sa  nature  et 
semble  mépriser  les  beautés  qu'ajoute  l'art.  Ses  édillcosles  plus  renmrquahles 
.sont  la  Basilique,  l'Eglise  anglicane,  l'Universiti'-Laval,  lu  Douane,  l'HApItJil 


31 


ili>  1(1  Mnrlni!,  l'ArclinviV;li(', 
rK|{lisn  l't  11!  riilivcilt  iliM 
&iMirs  ilo  lit  (;lmrilc'',  i|ii('l- 
qili's  tiani|Ui"s  et  iii.iRiisiiis 
(11"  la  Dassi'-Villi'  ;  les  mu- 
mimi'iils  ili'  Wcille  el  ilc 
Miiiiloalni  ut  celui  de  Sli'- 
Kiiye.  Dans  la  Bussi'-Vilie 
se  trum-o  lu  saiioliiaiii'  v  - 
iién'  il"  Nolre-naiiie-iles- 
Vietnires. 

21)11— Montréal,  21«,flr.O 
lialjilaiils.  iiiilrelnis  Ville- 
Marie,  la  llliHpi|iii|e  ilu  ranii- 
merce  de  In  l'iiissaiiei\  l'un 
liée  011  llii'2  piii'  M.  de  Mai- 
sniiiieiive.  au  |>iiMl  du  Meiil- 
lleyal,  d'iil'l  lui  vient  son 
nnm  aeluel,  esl  la  pins 
graiiilc,  la  plus  rielm,  la 
plus  conunereanle,  la  plus 
peuplée  et  la  pins  belle  ville 
de  l'Aniériipie  An^-'laisi'. 
Elle  rivalise  en  iiiipnrlunee 

a\ei.'  les  premières  villes  des  Elals-L'nis,  et  en  lieaulé,  avec  lus  villes 
euro|H'cnnes.  On  peut  lui  donner  à  juste  lilre  le  nom  du  ei(é  monumeiilale 
lie  '.a  Puissance.  I.es  élulilisseinenls  de  Monlivul  sont  aussi  lieaiix  et 
aussi  iioinlireux  i|ue  cciix  d'aucune  ville  des  Klals-rnis.  Un  Irès-granil 
nombre  do  niaisens  particnliores  rosseniblent  à  des  palais.  Tout  contribue 
à  sa  proBiHTili'  :  sa  situation  esl  rai-e  ;  elle  est  le  point  coiiviTgenl 
lie  la  navigation  Iransatlaidique,  dos  grands  lacs,  de  rOnlaouais  et  du 
lac  Cliamplain.  Des  clieniins  do  l'or  la  reliv'nt  avec  toutes  les  villes  di'  la 
Puissance.  Sa  inimlagne,  son  grand  lleuvo  ot  les  eampagnes  si  belles  i|ui 
l'environnent,  contribuent  à  sa  magnillcence.  La  pln|iail  des  édillces,  les  quais, 
l'entrt'o  du  canal  Lacliine,  et  aussi  les  maisons  dos  particuliers,  sont  eu  pierre 
taillée,  tirt'e  des  superbes  carrières  de  la  Montagne. 

Los  principaux  édilices  jaiblics  sont,  en  premier  lieu  :  la  Cathédrale  catlio- 
liquo,  maintenant  en  construction,  et  qui  sera  une  imitation  de  IKglise  St- 
Piorre  do  Homo  ;  Notre-Dame,  avec  ses  deux  niagniliques  tours  qui  coinman- 
ilent  toute  la  ville,  et  du  liant  desquelles  on  jouit  du  plus  beau  panorama.  Ces 
tours  renferniont  II  cloelies,  dont  l'nno,  le  bounioii,  pèse  i:ij  tonnoanx. 
Viennent  ensuite  St-Palriee,  lo  (iésu,  St-.lacqnos,  Sl-Pierre,  Notre-Dame  do 
Lourdes  ot  Honsecours,  la  plus  ancienne  église  de  la  ville  et  lien  de  |K'lorinago, 
la  calliédralo  anglicane,  la  Trinité  ot  un  grand  nombre  d'autres  églises 
protestantes.  Les  principaux  niouumonts  civils  sont  :  le  Palais  de  Justice, 
rilôtel-<le-Villo,  le  bureau  de  Poste,  lo  mandié  Honsecours,  la  Prison,  lo  pont 
Victoria  (a),  conslrnit  en  for  cl  do  deux  milles  do  longueur ,  les  édifices  élevés 
on  faveur  de  l'éducation  ot  |Hiur  dos  œuvres  de  charité  sont  :  les  splendiiles 
bâtisses  do  St-Sulpice,  an  pieil  de  la  montagne,  iHuir  l'usage  d'un  Séminaire 
et  d'un  Collège;  c'est  la  plus  ancienne  maison  d'éducation  do  Monti-oal ,  le 
i-ollégc  dos  Jésuites,  l'Université  McGill,  lo  couvent  des  Sii'nrs  de  la  Con- 
gn-gation,  l'Académie  catholique,  qui  est  un  vrai  palais  situé  dans  une  des 
plus  belles  places  de  la  ville  ;  lo  couvent  d'Ilochelaga  ;  l'Inslitulicn  des 
Kri'res  dos  Kcolos  ChnHionnos,  biïlio  et  (.'nlrotenuo  aux  frais  du  Simiinairo  St- 
Sulpico,  l'Hotel-Dieu,  l'IIùpitaUJénéral,  les  Asiles  de  la  Providence,  du  Bon- 
Pasteur,  etc.,  tous  (le  vastes  et  magnillques  établissements. 

Les  banques  les  plus  remarquables  sont  •  les  banques  do  Montréal,  de 
Jacques-Cartier,  de  lu  Cité  et  autres,  qui  embellissent  1.  Place  d'Armes; 
celles  do  Molson,  do  l'Amérique  Britannique  du  Nord,  des  Marchands,  etc., 
ornant  la  rue  SI-Jac(|Uos.  Il  y  a  aussi  un  grand  mnubre  do  jolis  Hotels.  Parmi  les 
places  iiubliqnos,  on  remarque;  la  place  d'Armes  et  son  carré  Maisonneuvo. 
la  place  Jacques-Cartier,  le  Chum|Mli>-Mars,  les  carn's  Vigor,  Victoria,  etc.  ;  les 
niagniliques  quais,  sans  rivaux  dans  tonte  l'.Vinérique,  fréquentés  par  une  foule 
de  navires,  nommément:  les  splondides  bateaux  à  vapeur  de  la  Conipagnio  du 
Hiiholieu,  les  vapeurs  océaniques  de  Montn'al  et  grand  nombre  d'autres  ,  lo 
i-eservoir  do  l'Aqueduc,  le  Parc,  ot  les  Avenues  du  Mont-Itoyal  ;  les  cimetières 
catholique  et  protestant,  sur  lo  penchant  ouest  de  la  Monlagno.  Plusieurs 
rues  i)i>urruioiil  rivaliser  avec  colles  des  |)lus  bidies  villi's  do  l'Knrope,  par  la 
^loauto  et  la  richesse  de  leurs  magasins. 

Î91. — Trois-RlvlèreB,  ^,'>()0  habitants,  au  confluent  du  Sl-Maurico,  qui 
se  jette  à  cet  endroit  dans  h'  SI. -Laurent  par  trois  eniboui  hures,  circonstance 
([ui  a  valu  à  la  ville  lo  nom  qu'elle  |«)rto.  Celte  ville  est  plus  ancienne  que 
Moutn-al  ot  conserve  de  beaux  souvenirs  liistoriqnes  dans  la  colonisation  du 
Canada.    Sa   imsilion,   peu   avantageuse  |inur  le  commerce,  fait  qu'elle  aiig- 

\3]  Ce  chef-à'iiMivre,  de  rormo  tubuittii-r*,  a  U,îo-i  pieds  dr  iwii^iieur  ,  m-s  tu-cnes, 
au  noa'ire  de  '21,  onl  cliaeniiL'  2M  pieds  d'ouverlure  ;  celle  du  milieu,  qui  est 
élevée  de  50  pieds  nu-dessus  de  la  rivière,  a  .'1:10  pieds  do  large.  Ce  jwnt  a 
cortlé  $7,000,(100.  Conuneiu:é  eu  18.51,  les  chars  passèrent  dessus  pour  la  pre- 
mière fois  lo  li)  Dt'cembre  IS.'iO. 


mente  moins  rapiilemoiit  que 
les  aulros  villes,  mais   elle 
liaralt  enfin  entrer  dans   la 
Voie  du   progrès  que  sa  |ki- 
>ilion  lui  avait    rel'usi'^  Jus- 
qu'aujourd'hui.     Klle     est 
bien   .située,   an   pied   d'un 
jidi     coteau    qui    lui    former 
une  liante  ville  et  des  ter- 
rasser, ugivnblos.    Elle  |ios- 
sèd»  •:iio  belle  calliédralo, 
un  l'V'ininaire  et  un  colli''go 
pour  hs  éludes  classiqiK^s  ; 
un     ouM'ul  dos  Dames  L'i- 
iilines,  lequel  renfernn.'  un 
In'ipital  :  une  école  des  Erè- 
ri's  des  Ecole.-,  (:hn''tioiiues  ; 
INI  palais  de  Jiistice  et  une 
i>oii  ;  puis  de  vasies  mou- 
^  et   une  l'onderie  consi- 
i.ible  |KJur  1'   1er  de  St- 
Mauriee.     Elle    lait    par    le 
Sl-Mauriie  un  grand   eimi- 
meree  do  bois,  et  n'allend 
que  le  chemin  de  l'er  du  Nord  cl  celui  des   Piles,   |Kmr  devenir  nue  cité  iuipor- 
tanle  ;   ses  campagnes  sont  basses  et  sujettes  aux  inondations,  mais  riches  et 
fertiles 

'i'.)i. — Lévls,  7,0(111  liabilaiits,  en  face  de  (Jnébee  et  sa  rivale  :  elle  grandit 
très-vile  depuis  qu'elle  possède  les  terminus  du  (Irund-Tronc  et  du  Kénébec  ; 
son  commerce  ot  ses  chantiers  considi'Tablos  lui  donnent  déjà  lo  quatrième 
rang,  comme  villes  commerciale  do  la  Pro\inco.  Elle  a  son  collège,  ses  cou- 
vents, ses  églises  et  un  enceinte  de  l'orlilicalions  sur  ses  hauteurs,  qui  on  l'ont 
une  place  militaire  presque  égale  à  colle  de  (Québec 

2!K1.— Sorel,  6,C:i(>  liabilanls,  an  conllue'nt  du  Richelieu  et  du  St-Laurent, 
est  siluéo  sur  une  hauteur,  cl  se  dislingue  par  ses  alentours,  sou  vieux 
fort  et  ses  chantiers,  où  se  conslrnisoiit  la  plupart  do  nos  bateaux  à  vapeurs  ot 
on  ils  passent  l'hiver.  Il  s'y  fait  un  grand  commerce  par  la  navigation  sur  le  Si- 
Laurent  et  vers  le  lai'  Cliamplain;  elle  |)Ossodo  un  collège,  un  couvent,  un 
hôpital.  Ole 

201.— HuU, 11, 0(10  habdaiits,  ville  très-pros|ièro  et  pleine  d'avenir,  située  au 
coulluent  de  l,i  llivièro  Calineau,  viss'i-vis  la  ville  d'Ottawa,  à  laquelle  ell»  est 
unie  par  un  |H)nt  suspendu  un  peu  an-ilessus  de  ta  chute  ta  Chaudière.  KIte 
|iossèilo  dos  pouvoirs  d'eau  comme  on  en  trouve  peu,  utilises  par  des  scieries,  des 
maniilaclnres  de  haches,  d'uUuinetlos,  de  seaux  et  autres  ustensiles  en  bois, 
etc.,  ot  dos  moulins  à  (tardes.  On  a  construit  à  cet  endroit  une  glissoire  fiour 
faciliter  lo  passage  dos  cages  (radeaux)  et  les  empêcher  d»  se  briser  sur  les 
rochers  de  la  cascade. 

29.'i. — Sherbrooke,  10,100  liabilanls,  belle  petite  ville,  moitié  anglaise, 
moitié  française,  agn-ablomout  située  sur  le  St-Franeois,  et  traversée  par  le 
Grand-Tronc;  elle  fait  \ui  bon  coiumerce,  jiossèdo  nu  couvent,  des  manufac- 
tures de  laine,  de  llanello,  île  coton,  do  seaux,  do  haches;  des  scieries,  des 
brasseries,  elc     Cette  ville  vient  d'être  érigée  en  évéché. 

29<).  —  St-Hyaointhe,  7.000  h.ibilanls  sur  la  rivière  Vamasica,  jolie 
l>etite  ville,  traversi'e  par  le  (îrand-Trouc.  Sa  situation  est  charmante  et  son 
commerce  actif.  Elle  possède  dos  manufactures  de  laine,  d'ustensiles  on 
bois,  de  cordonnerie,  de  dentelle,  etc.  Elle  a  un  évùque  catliolique.  un  lii'au 
collège  classique,  elc. 

207. — Bt-Jean  Dorohester,  4,800  habitants,  sur  la  rive  gaucho  du  lli- 
chelieu.  yiiatre  chemins  de  fer  y  passent  journellomonl.  St-,Iean  possède 
une  banque,  des  mannfaclures.  dos  moulins  à  farine,  des  briqiieries,  dos  bras- 
series, un  aqueduc,  une  magnifique  église,  deux  couvents,  une  salle  d'asile,  un 
asile  d'aliénés,  etc.  Il  se  fait  un  commerce  considérable  de  bois,  de  grains,  et 
d'autres  produits  agricoles.    Sl-Athanase  est  uni  h  la  ville  par  un  pont  en  bois. 

20*1. — Joliette,  :i.000  habitants,  sur  la  rivière  de  rAssonqUion.  Un  chemin 
de  fer,  il'S  plus  anciens  du  pays,  unit  cotte  petite  ville  au  ,joli  village  do  La- 
noraie,  situé  sur  lo  fienvo,  où  un  vapeur  de  la  compagnie  lliclielieu  vient  réguliè- 
rement aborder.  Klle  possède  un  collège,  un  couvent,  une  fonderie,  etc. 
Elle  fuit  le  eonunerce  avec  les  campagnes  du  Nord  ot  progresse  rapi- 
dement. 

■i'Mh — Lonerueull,  '^700  habitants,  sur  !a  rive  droite  du  St-Laurcnt, 
à  trois  milles  du  Monlival,  eoiilieiil  une  belle  église  cnlholrque,  un  collège  com- 
mercial, un  couvent,  etc.  ;  coll.-  ville  sert  do  résidence  d'été  ii  plusieurs  bour- 

<ri.,iitt  i\t»  Mnnl!t'>i)l 

.')00.— 'Valleyfleld  ou  Ste-Oéoile,  5,500  habitants  :  ville  dorissante,  assi.su 
à  la  tète  du  canal  de  Beauharnuis  ;  l'ili'  |ioss<^de  de  grands  pouvoirs  d'eau  ; 
un  moulin  a  impior,  une  fabrique  ■{••  tissus  de  tain"  et  phisieurs  moulins  à 
farine.    Kll«  eat  le  •lège  d'un  àrvibà. 
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301,— Laohine,  '<,8o(l  huliitoiits,  mIIc  située  sur  In  8t-L»urriil,  k  9  milles 
ouest  de  Mniiiitiiil  ;  ille  ist  nliéi'  li  ultc  cleniièie  ville  pur  lu  cniiiil  I.ncliine  el 
deux  {'heiiiiiis  de  ter  ;  des  tniiiiH  s'y  rendent  plusieurs  fois  |mr  jour.  C'est  lu  rési- 
denee  d'été  de  lieiiueoup  d'haliitiints  île  Montréal.  Elle  |Hiss6ile  un  couvent,  une 
très  belle  enlise,  ete.  In  pont  permet  iiu.\  Iruiiis  do  tniver^r  le  Meuve  à  cet  endroit. 
Le  eiiiml  l.iieliine  sert  iiu.x  liateuux  à  vapeur  du  llaut-l'iiiiaihi  et  autres  piuir  pani 
les  rapides  du  saut  St- Louis. 

.'Ifr.'.— Montmagny.  "ii  8t-Thomas,  l.il'HI  liaiMlants.  inpilulu  du  eomtc 
du  niènie  iiiiMi.  '■>!  >\\\i<'  MU'  la  ii\e  dripile  clii  .S|-I,iiiu'<'iit.  nu  l'oidlui'iil  do  lii 
rivièi'o  du  Sud  ;  i''esl  une  slalinu  liii  (iniiiil-Ti'oiic.  (^elle  villo  eonlionl,  oiitro  la 
uiaisuii  ilo  Justin',  iiiio  l>c'l|i'  i''t;liso  ealliidir|iii',  un  eollépï  iinliistrii'l,  nui'  nea- 
di'iuii'  l'iiuunerr'ial"'.  un  Imn  nuniliro  do  niaffnsins,  phi^ioui's  scieries,  un  ininiliu 
à  farine,  un  à  cardes,  etc. 

3(i:).— Iberville,  "u  St-Athanase,  I.Sim  liahiiauls,  ville  située  sur  li'  Ul- 

clu'licu.  en  la le  Sl-,lr,ni.     i  idice  ,'i  .clli'-ii  par  di'ux   pcnils,  dont  l'un  sert 

au  cl iu  de  1er  du  Vrnitniit  Cinlriil.     Klle  puss.'di'  une  ludlo  ejijiso,  nn  con- 

vonl.  une  l'ondi'ric.  niu'  larnuTii'.  des  moulins  à  farine,  etc. 

.101.— Beauharnois,  l.l'iil  haiiilanls,  an  pied  ilu  canal  de  ce  nom,  bien 
situé  sni'l.irive  Su.l  du  Si-I,aurent  :  il  s'y  fait  ini  couimercc  eonsidéraido  de 
crains:  deux  vapeurs  s'y  remlent  jouriielleinenl.  Celle  ville  possède  un  cou- 
vent l't  une  acadéniii^  poiu'  l'i'duc:aliiMi  il.^  la  jeunesse,  nn  liopilul,  ini  lunrelié 
et  uih'  iirison  ;  nn  luoullu  el  plusieurs  maïuifaetnres 

.in.'i.— Berthler,    l.-'H'il  halmanls.  esi  i \il|,.  nouvelle  sur  la  rive   ,\.  >ln 

St-I,anrent,  \iss'i-vis  .Sorel.  Son  l'oiuuierci'  l'st  cousiiléralde  avec  les  eainpa- 
(,'ni's  du  cùtô  N  rd  ;  un  vapeur  y  airèie  Tvj;ulièremeiit. 

.■idi;.— Rlm  USki,  l..(M)  hahilants.  ville  il'avnir,  situé,' sin' In  rive  SncI  du 
St-Laurenl.  ii-.i\,'rsr,'  pur  le  diemin  de  fer  Inlereolonial.  et  lrès-rré(|noulée 
dans  la  saison  îles  liains.  Kll-  possède  mi  évéclié,  une  macnillipoi  eatln'drale, 
nu  séminaire,  nn  couvent,  ini  palais  dejnslici'  et  inie  prison.  Commerce  de  Imis, 

307.— Terrebonno,  L.'iilO  lialiilaids,  jolie  petite  ville,  au  peuehard  d'une 
colline,  sur  l.i  ri\  ière  du  Chêne  on  des  Mille-Iles  ;  un  vapeur  de  la  conipat-'iiii' 
du  llichcli.'u  y  vient  Inus  lis  jours.  Ten-eliouiie  est  pliitol  une  vil!.'  de  plai- 
saïue  que  de  counneree.  I,„  coUc^.,.  industriel,  le  couvent,  le  cliàtean  M.isson. 
l'arjucduc,  l'écluirare  an  (.-az,  l't  île  plus  de  jolies  ii''sidenees  privé.'s  en  foui 
un  séjour  af-Tialde. 

11  y  n,  en  outre,  ini  (.'r.ind  nomlire  de  villaees  imporlanls,  ipii  Ions  eontrilment 
à  laprips|«'rité  p-nér.iledu  pays,  mais  dont  l'i'uunn'ralion  serait  trop  longue. 

3II.S. — Industrie.  Cette  source  do  liieu-i''l l'o  i|ui  a  végété  si  lonti'uips.  se 
développe  depuis  ipiei,pi,'s  animées  avec  uniMictivilé  étonnante  ;  de  tons  cotes 
s'élèvent  des  étulilissements  industriels,  tels  rpie  :  les  l'ondenes  de  ijnéliec,  de 


Montn>al,  dos  Trois-Hivièriîs  et  do  8l-L'rliain  ;  les  lllaluri's  do  Hlierbrooicc  t't 
do  Cliamlily  ;  les  nioulius  Ti  |iapier  do  Porlneuf  et  do  Valleyllejd  ;  les  lainieries 
do  (Jncdiec  et  de  MoiUri'al  ;  les  luaimlactures  do  coton,  di)  drap  l't  de  llunelle. 
il  Montréal,  k  Dcauliarnois,  à  St-.lean,  etc. 

:)tt(l. — Oommeroe.  I-e  cmiunerco  de  la  Province  do  Québec  est  très-etendii  ; 
Moidreal  surtout  le'  dispute  aux  cités  les  plus  alTaiiws  des  Etats-Unis.  Québec  se 
distiiif,'ne  par  son  counneree  do  bois  ot  di!  vaisseaux  construits  dans  ses  chantiers. 

Traversée  d'un  bout  \  l'autre  |iar  le  St-I,aurenl,  qui'  plusieurs  vastes  canaux 
reinli'iit  désormais  inivi(.'ablo  jusqu'au  l'ond  du  lac  Micliitian  el  jiisipi'A  la  tète 
du  lac  Sn|»''rieiM' ;  riche  en  productions  nainrelles,  la  iirovince  de  Québec, 
coiiniio  cello  d'Onlario,  olfro  d'imuienses  facilités  aux  éclinnsies  avec  les 
antres  pavs  Les  |irineipunx  articles  d'cr/we/d/i'o/i  sont  :  bois  de  construction, 
madi'iers,  douves,  etc.,  froment,  or(,'e,  pois,  avoine  et  farine;  bii'ufsalé,  lard, 
poisson  et  huile;  pell,  tories,    aninuinx.  beurre,  sainilonx,  biscuits,  elc 

Ceux  iViniiKirliiliiin  se  composent  de  eu  iju'on  appelle  nmrchandises 
siVlirs  ,  épiceries,  sucre,  thés,  spiriltu'ux.  vins,  calé,  riz,  fruits  secs,  fer,  acier, 
quincaillerie,  cuivre,  |ilond>.  etc.  ;  tabac,  faïence,  verrerie,  poterie,  idiapellerie, 
cuirs  brut'  "t  fabriqués,  sel,  l'harbon,  livres  et  papeterie  ;  drogiu's,  teininres 
el  parfunii  ,e's;  cordaties.  voili's  el  autres  pi'ovisions  inivales,  l'Ic.  (tuébec  et 
Montri'al  sont  les  deux  principaux  |j(a-ls  il'entrve  d  les  deux  grands  contres 
coininereianx 

:tlO.— Moyens  de  Oommeroe  1.  Canaux.  Les  lauanx  do  la  Province 
de  Qnidiee  sont  :  lehii  de  tiiiiiiilli .  Iniif.'  de  7  milles,  siu'  la  rive  Nord  île 
rOutauuais  ;  le  canal  de  Ucauliunuiis,  lout;  de  1 1  niilles,  qui  pare  les  rapides  des 
Cèilres,  entre  les  lacs  Sl-Krançois  el  .Sl-Lonis.  remarquable  pur  le  nombre  el 
la  beauté  do  ses  écluses  ilocks)  ;  le  canal  de  Lailtinr  luntr  de  (1  milles,  sur  l'Ile 
de  .Mcmiréal.  vis-i'i-vis  le  rapide  Sl-Liaiis  ;  cehn  do  ('/looi/i/i^,  lon^  d,.  |i  niilles, 
qui  reii.l  le  Ilichellen  iiuvif-'able  jtisqn'à  Sorel. 

2.  Chemina  de  fer.  La  plus  grande  voie  ferrée  du  Canada  est  le  l'acifique- 
camiilkii  (voir  (i.  •-'(!),  qui  s'étend  de  Halifax  à  Vaniouver,  passant  i«ir  St-Jeaa, 
N.-l>.,  et  Winnipe)^;  ses  principaux  einluanehenients  dans  la  l'roviuce  rolicnt 
i,lnébee,  Montival  et  (Itlana,  .Montréal  et  .Slierlaooke,  Montréal  et  St-Jérôuic, 
.Soicl  et  ."^lanloidp-  ;  un  autre  va  de  Montréal  ti  Toronto  ;  viennent  ensuite  le 
(Iniiiil-Tnmc,  qui  s'étend  de  .Sarnia,  (Int.,  et  du  Uétroit,  Dut.,  jusqu'.\  l.évis  et  Ji 
l'oit land,  V..-V .,  et  qui. dans  les  limites  de  la  l'roviioe,  lelie  Montréal  il  l.évis,  à 
Ste-.\ii«;ie  (vis-.i-vis  Trois. liiviires)  et  à  Valleyiield  ;  V fiilercoluiniil,  qui  s'étend 
de  l.évis  il  Halifax  ;  le  (Jiuhc-luc-SuiiU-Jciin,  le  Qmbcc-centrnl,  qui  va  de  Lévis 
à  ."^herlnooke  ;  le  /'(ism.m/iiic,  dans  les  oaiitouH  de  l'Est;  le  eheiniu  de  for  de 
Témiscoutt/a,  qui  va  de  Eiaserville  il  Ediiouidsioli,  N.-lî.  etc. 

Plusieurs  de  ces  chemins  de  fer, se  larionlvnt  i^i  ceux  des  Etats-Unis. 


CHAI'ITIIK  XII. 
PROVINCE  DONTARIO. 


Section  I.— GKOCRAPIIIK  PHYSigfUK. 

311. — Situation.  I.a  provinci,"  d'Otiliiilo,  sitiiOc  an  Nui-;  ili's 
gruiuls  tacs,  et  à  l'O.  de  la  provinco  de  yiii'lii'c,  s'.'ipimlail,  iiiilit' 
l'ois  Haiit-Ctiiiada;  idlc  est  coiniinse  entre  le  H'^  et  le  .V2"  deluli 
Inde  septeiUrioiiale,  et  le  "!t"  '.W  el  le  11.")''  de  lnii;>itlide  oiii'st.  S,i 
l.iiigiieii!-  est  d'er.viî-t):!  !(!(!!!  mt les  et  sa  p! tir;  ;,'!'.'!i!do  !.ir^'<'i" 
d'eiiviioii  .')()()  miles. — Superficie, 'i'I'i.OiM  m  v.—l'oiiiiliilwn, "2,1 1 'i, 
(1(1(1  hah.  (IWlIli   /'()/'  ril,  '.). 

3I'2. — Bornes.  Cette  [iroviiice  esl  bornée  .111  N.-K.  el  à  l'K. 
par  la  haie  .laines,  U;  7!IJ^  de  long,  ouest  et  l,t  rivièie  des   Oiilii 


oiiais  ;  an  S.-l'i  par  le  (leuve  SaiiitL.nin'iil  el  les  l.n  s  Onl.iiio  el 
Kné  ;  an  S.-O  par  les  laes  lltiion  et  Stipénenr  ;  à  l  O  cl  .iti  N.-U. 
par  li;  Maniloha  et  les  rivières  Anglaise  el  Albany. 

313.— Parties  de  terre.  Iles.  IMusietii's  îles  sont  renier 
niées  dans  les  lais;  les  prineipales  sont  :  l'Ile  Royale,  dans  le  iae 
.•^iipérii'iir;  i'îlt;  Maiiiloiiliu,  daii;-;  lo  îao  iîsil'oii,  c;:'.;  les  Mille-Iles, 
dans  le  St-Latii'ciit,  près  du  lac  OiiUirio  ;  i|ncl(|nes-nues  des  pre- 
niièies  sont  infestées  de  serfients  à  sonnettes. 

2.  Presqu'îles,  f-a  prestiirile  dn  Prince  Kdoiiard,  dan»  le  lae 
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Oiiliirio,  l'uiiiu'i;  iiiir  l;i 
liaio  ili!  Qiiiiili!  ;  coUis  dn 
Siiiicoc,  .'i  rOiu'sl  (lu  lac 
(le  Cl!  iiorii  ;  celle  d'Kssfx, 
i'i  rcxtriMiiitis  Oiii'sl  di!  la 
Pioviiici;,  et  celli!  di,'  Nia- 
gara, entro  lus  lacs  Erié  et 
Ontario. 

3.  Montagnes.     On 
comiiti',  dans  (  )iilarii).iiii('l 
i|ii('S    t'iiaini's    (11!    moulu 
fines  [iiMi  (''l('V(''i's.  Los  l.aii 
rciilidcs  (jiii,  passi'i   Muni 
ri'al,  tondoiit  vers  l'Oiicsl, 
1(!  long  (1(;  la  rivif'io  des 
Oiilaoïiais,  iiii  peu  au-des- 
sus do  la  ville  d'Ottawa  ; 
elles  traversent  la  rivière 
des  Oiilaiiiiais,  se  (liri;.'eiit 
vers     le     Sud     jusqu'aux 

Mille-Iles,  d'où,  tournant  de  nouveau  v.  rs  l'Oiiost.  elles  l'orinoul 
une  suite  de  liautoiirs  (|ul  sert  de  li^riie  do  parla-o  eulro  les  eaux 
du  St-Laiirent,  du  lae  Ontario  et  colles  de  l'Oulaouais,  ol  vont 
[.resiiuo  rojoindro  une  cliaini^  de  Mi-ault  (lu'oii  reuianiue  au  Nord 
des  lacs  Iliirou  et  Suiiorioiii  ,  oii(iu,  une  cote  élevéo,  le  long  des 
Lirauds  lacs,  el  dont  lo  point  l(,  plus  iiuiiorlanl  est  la  colline  ce 
loliro  de  Queenstown,  en  lias  do  Niagara,  où  le  général  Urock  fut 
enseveli  dans  son  trinniplio,  ,  n  IHIIi. 

:ili.— Hydrographie.  1.  Golfes  ou  Baies.  Los  hnn-.i  les 
plus  roniari|iiali|os  soiil  los  baies  lu  'l'oiiuorr,  ,  do  Nipigou,  la  haie 
Noire  et  la  liaio  de  Kaiuaua,  dans  la  partie  Nord  du  la  Suporiour; 
la  baie  (îoorgionue  au  N.-I'; ,  et  Saguinaw  an  S.-O  nu  lac  Hiiron  ; 
l:i  baie  de  nurlinglon,  à  roxlréniilé  Ouest  du  lac  Ontario,  ot  la 
liaie  de  Quinte,  au  N.-K.  du  inèni:  lac. 

2.  Lacs.  Cotto  province  st  roniarquable  avant  tout  par  los 
beaux  ot  vastes  lacs  qn'ollo  renferme.  On  cite  entro  autres,  les 
lacs  Supérieur,  Iliiron,  Krié  cl  Ontario,  i|iii  forineut,  avei;  le  l,ic 
Micliigan,  nue  cliaîue  d'eau  qu'on  nonuiio  aussi  mers  d'ean 
(loiice,  à  cause  de  leur  étenduo,  (v;yoz  ci-dovant  page  2i),  los 
autres  lacs,  moins  considérables,  sont  :  l,s  lacs  Nipissing,  Sinicoo 
et  Muskoka,  qui  se  décliargeut  dans  .u  baie  Gcorgiunne  ;  le  lac 
Sto-Clairo,  entro  los  lacs  Erié  et  Hnron,  ot  In  lac  Rico,  qui  se  di'î- 
cliarge  dans  le  lac  Ontario  par  la  riviî'ro  Trent. 

3.  Cours  d'eau.  I-es  prim  ipales  rivières  d'Ontario  sont  :  le 
St-Lanreut  supérieur,  toujours  grand,  beau  et  navigable  |irosqiio 
partout;  les  rivii'res  Espagnole  ot  Walin/ipilig,  ijui  se  |olteut  dans 
le  lac  Hnron,  au  Nord,  l'Outaonais,  qui  se  jolie  dans  le  St-Lau 
rcnt;  la  Matawan,  la  l'otawawio,  la  15oiine-(;iii'ro,  la  Madawaska, 
lo  Mississippi,  le  Rideau  et  la  Nation,  qui  so  déchargent  dans  l'On- 
taouais;  les  rivières  Salmon,  Moira,  Trente,  qui  se  déchargent 
dans  le  lac  Ontario,  par  la  baie  do  Ouiiito',  la  (liand  -Rivière,  qui 
débonclio  dans  lo  lac  Erié;  la  Taniiso  et  la  Syd,  nliain,  dau;-  le  lac 
Sle-Claire  ;  les  rivières  aux  Sahlos  et  .Maitland,  (|ui  si  joltont  oaus 
la  Musk  ka,  la  rivière  Frani;aise,  ([iii  se  jettent  dans  h.ii>.  Ueor- 
gionne,  et  la  Niagara,  entre  les  lacs  Erié  et  Ontario  Cette  der- 
nièro  est  célèbre  par  la  chute  du  mémo  nom,  une  des  plus  ôtou- 
nantes  merveilles  d(!  la  nature  ;  pondant  plus  d(-  deux  milles,  les 
Ilots  se  précipitent  au  milieu  dos  lochors  avec  un  lirnit  (eirihle, 
mais  majestueux,  qui  s'entend  de  très  loin.  liO  courant  emporte 
tout  ce  qui  y  tombe  ol  attire  moine  les  oiseaux  qui  lo  rasent  do 
trcp  prés.  Celte  masse  d'eau  bouillonnante  se  précipite,  par  une 
v;hnto  perpt^ndiculaire  de  Ui.")  pieds,  dans  nu  abîme  dont  la  pro- 
fond(!nr    st  inconnue. 

315.— Béfflons  physiques.  Lu  surfacn  de  cnlto  Provincn  est  ngri^a- 
blomciit  (iiuliilriisi'  pliiUH  qiin  nioiitapnoiise  :  elle  »st  iJivi'rsilici!  par  un  bim 
nnnilin!  il.  lacs  ol  iln  rivii'res;  iiiio  elialiio  do  liauteui's  s'(''t:nd  d;  Niagara  à 
Ilamilton,  1  ngi  la  iK'ninsulo  et  traverse  l'ili.  Maiiitoulin,  ilciis  le  lac  lliirnn. 
fie  Kingston,  les  Laurcntides  courent  à  l'Ouest  vers  le  lac  Simcoe,  cùtoyant 
la  baie  Géorgienne  et  le  lac  Huron.  Une  ligne  do  partage  sépare  les  eaux  de 
l'Oulïouals  de  cellos  du  St-Laurent,  et  uno  autre  celles  du  lac  Simcoo  et  do  la 
Imie  Oeorglenne,  de  oeil  s  des  lacs  Erié  et  Ontario. 


Chute  du  NunAiiA. 


:ilri.— OUmat.  I.e  clhiml 
de  In  l'niviiice  dOnlario  est 
liealRuiip  pjis  lempéré  ipie 
ri'liii  de  la  pinvince  de  Qw- 
lii'i^  mais  il  est  niiiins  saliitire, 
siirliiut  sur  I13  biinl  des  lacs, 
où  les  (lèvres  ni  l'uiit  souvent 
sentir.  A  l'Ouest,  l'hiver  est 
court  el  peu  rigcmieu.v,  et  ne 
dure  giii'n' r|uc  Iniis  mois;  les 
rliaiigemiiils  siiliils  de  la  lem- 
pérnliire  y  sont  aussi  très-sen- 
sibl.'s 

.117  —Productions. 
1.  Minéraux,  il  va  dericlii's 
miiii's  t\'(n'  iImiis  le  comté  de 
l'clei'liiirnugli  ,  des  mines  iné- 
puisaldi's  de  ciiiiiv  sur  le  lac 
SuiKTieiir,  et  lH>aiii'oiip  do  bon 
fer  sur  le  Inc  Kiié  On  a  aussi 
Iroiivé  d'iiiilri's  niinéiaiix  iiii- 
porlants.  Dans  une  pelile  lie 
du  lac  Supifii'in'.  près  du  cap 
l'rès  de  la  riraii'|e-lli\  ière,  il  y  a 
I.es  sources  de  l'élrcile   peuvent 


TmineiTe  !■>[  une  mine  iVonjdil   imporlanle. 

nbondanci!   de  pliUre  el  de  Irés-lieau    marlin 

rivaliser  avec   celles  de  Pennsylvanie    à  Knniskillen,   comte   de   Durliain  (41) 

elles  iluimeiil  un  n'iidement  de  H  à  IHIO  liarils  |iar,jour. 

2.  'Végétaux.  I-es  liirèls  sont  riches  en  beau  bois,  tels  (|iie  le  rhi^iie,  h- 
pin,  le  novr  l'ili  nible.  Le  l'roineiit  d'automne  y  vient  très-bien  e|  Ha-nie  la 
plus  belle  richesse  agricole  ,  on  y  cnllive  aussi  l'orge,  l'avoine,  le  blé  d'Inde 
ou  maïs  ,  les  pois,  le  sarrasin  et  la  patate  (pomme  de  lerri'l  ,  les  pommes,  les 
poires,  les  cerises,  les  |n'iiiies,  les  noix  douces,  les  courges,  les  melons,  elc., 
y  vienni'iit  à  peu  près  parlent  :  li"  raisin  franc  y  im'iril  bien,  surloiil  an  .S.-O. 

3.  Animaux.  On  remiinpie  l'ours,  le  Imip,  li'  renanl,  et  en  général,  à  peu 
près  Ions  les  aiiiiiiau\  de  la  l'rovince  île  Québec.  l'arini  les  repiiles,  un  distin- 
gue, vers  l'Ouest,  le  dangereux  serpent  à  sonnettes,  'jui  infeste  li's  parties 
basses,  les  Iles,  les  rivages  des  grands  lacs  et  d  «s  peUtes  rivières,  I..e3  oiseau.v 
sont  l'i  |x;u  près  les  mûmes  iiiio  ceux  du  Bas-Canada. 

Section  IL— UÉGORAPIIIE  POLITIQl.iE. 

.118. — Historique.  La  découverte  de  la  Province  d'Oiilario,  appi'lée  aii- 
para\anl  Ilaiil-Ciiiiada,  est  due  à  l'inlrépiih!  Samuel  de  Cbamplaiii,  aidé  plus 
tard  jinr  les  inissionnaires  Jésuites.  En  llil:î,  il  reinoiila  la  rivière  des  Onla- 
ouais,  et  deux  ans  après  sa  troisième  ex|«''ditirn  criilre  les  troipiois,  il  décou- 
vrit les  lacs  N'i[iissing,  Onlario  et  Ilnrcm,  En  Iliî'J,  le  cuinle  de  I'"ninleii,ie 
billit  I&  fort  de  Calaracoui,  où  est  aiijonrd'biii  la  ville  de  Kingston,  et  lui 
donna  son  nom.  Dans  la  suite,  |ilusieurs  autres  forts  furent  érigés  en  dilTérents 
endroits,  pour  tenir  les  sauvages  en  n'spect  et  pour  faciliter  le  commerce  des 
pelletiTies.  Kiilin,  en  17(>l),  ci'tle  Province  devint,  commi' celle  de  Québec,  la 
possession  des  Anglais. 

310.— Ethnographie.    1.  Races,    .\nglais,  Frlaudais,  Ecos- 
sais, Canadieiis-Eiançais.  i|uel(|uos  s.iuvages  et  queli|lies  nègres. 
2.  Langue  Anglaise  génoraleineiil. 

3  Religion  La  religion  dominante  est  lo  prot(>slantisine,  di- 
visé en  nu  grand  nombre  dos  ocles  Environ  ;!'2(I,(I00  h.  appartien- 
nent à  l'Eglise  catholique.  On  y  trouve  soiit  diocèses,  l'orinanl  los 
trois  iirovincos  ei'clési.isti(|uos  de  Toronto,  Kingston  ol  Ottawa  ; 
cotte  dernière  s'étend  ]usi|ue  dans  la  iirovince  civile  de  Québec. 

4.  Education.  La  iirovnice  d'Oniario  possède  cinq  iinivcr- 
sitvs:  deux  à  Tnroiiln,  uno  à  ('(ihotirçi,  une  à  Kiniislnn.  ot  une  i\  01- 
lawa;  cette  dernière  est  pour  los  calboliqiios,  Los  hautes-écoles 
sont  assez  nombreuses.  Liîs  catholi(iiios  y  possi'd.nt  trois  collèges 
sur  douze  :  ce  sont  ceux  d'Otl.iwa,  de  Regionopolis,  à  Kingston, 
et  de  St-Michel,  à  Toronto.  Il  y  a  un  grand  nombre  de  couvents 
do  religieuses  ousoiguant(!S.  Les  Frères  drs  Ecoles  Chrétiennes 
ont  aussi  dos  académies  à  Toronto,  ."•,  Ottawa  ot  à  Kingston.  Ou 
compte  S.GfiO  écoles,  fréquentées  par  plus  de 500,000  éli'vos. 

;)-20. — Gouvernement.  Il  est  cimiposé  comme  celui  do  la  Pro- 
vince do  Québi  c,  oxciq  '0  iiu'il  n'a  point  do  Conseil  Législatif, 

:V2L — 'Divifiionn  politinuoB.  I,a  Province  d'Ontario  se  divise 
en  20  districis  judiciaires,  puis  en  24  divisions,  représentées  au 
Sénat  par  24  sénateurs  nommés  à  vie  par  la  (louronno  II  y  a 
encore  une  autre  division  en  44  ciinilés  pour  les  fuis  électorales. 
Ces  4-4  comtés  sont  subdivises  do  luauii'ie  à  former,  avec  la  cité 
do  Toronto,  (pii  élit  trois  représentants,  et  celles  de  Coruwall, 


F 


34 


d'Ottawa,  do  Kingston,  d'ilamillnn  l'I  di.-  Lnndon,  qui  on  élisent 
lin  on  donx  chaciint',  nno  icpioscMilalioii  de  'M  nionilircs  anx 
Communes  fédérakis  et  de  !)0  à  la  législature  |irovinciale 
d'Ontario. 

.T22.— Topographie.  Otta'wn,  44,200  hnl)itanls.  niitreniis  Hytown,  cnpl- 
Inlo  fi'ilci'nli',  (iKi'i'iililiMiiiirU  mIui'd  sur  1:  rivn  fln>ilo  il«  lu  IliviiTO  Onlnoimis, 
i\  I2C  iiiiHi's  il"  Muntn'nl,  csl  iinn  des  plus  llorissiinli's  villi's  di^  la  Puissiiui'i', 
Il  t'y  fuit  lia  commor™  cniisiili'ralilci  ilo  liols.  Kn  IS.'il,  la  Ui'iiin  Victuria 
la  cliDJsil  |ic]iir  caiiilalj  il»  Canaila.  Si's  nw»  sont  largos  et  bclli-s.  Si's 
fililliws  les  jiliis  ri'niarr|iialibs  siinl  siirloiil  ji's  liiltlssos  il»  (.'""viTiu'iiii'iil, 
on  Blylo  ili'ini-giilliiiiui!  ;  rllos  oneupcn'.  iiii  su|ii'rl)0  plaloa»  ircnvinm  2.'i 
acri's  (II)  piipiM-ni-iiv  11  I."i0  pii'ils  ..i:-<lossiis  ilii  hImniu  ilu  la  rivirn;.  O'tlo 
villo  iMissi'iln  un'  1m-1Iij  oalhoilrali',  huit  aiilros  ('^'lisos  catliuliiiucs,  (.1  uir; 
iliiiuami'  il'i'Rliscs  nu  cliapi'lli's  prnlcstaiili's  ;  on  outro.  nn  granil  iimnliri!  il  j 
seiorii's.  riinil'Tii's,  niamil'ai'luros,  otc. 

.12:)  -  Toronto,  1 81,220  hi- 
Ulaiits,  aiilr.'fuis  York,  l'api- 
lalo  lit'  la  l'ripvinci;  (l'Ontario, 
est  la  villu  la  jiliis  ii?ii)ili''n  ot 
la  plus  coniniori.nnlo  do  la 
Pr(JVinco.  Eli:  est  situt'P  sur 
nno  jolie  baio  cir(^ulairo,  au 
N  -().  (lu  lac  Ontario  ;  son 
port  est  si'ir  ol  capalilc  ilo 
l'ontotiir  un  (.'raiid  imniMn!  di> 
vaissonus.  La  vIMo  est  hassi'. 
mai?  idio  s'rlrvc  (,'radu('lli- 
nii'iil.  Li's  rui's,  dont  les  prin- 
cipales sont  :  Froul,  Kiiifr,  Hi- 
cliominiil.  Adi'laïilc.  ptn.,  se 
eou|iont  prcsipio  tmiti's  l'i  an- 
gles droits .  les  nialsuns,  Ici- 
lii's  ^H^l'Tall'nll'nt  l'u  liriipii's 
colorii'i's,  produisent  un  Iimii 
cITet.  l'anni  les  edillco'î  li> 
plus  reiuanpiaWes,  on  jient  l'i- 
ter  ri'iiiversilé  (nj.un  des  plus 
U-aux  éililices  du  ronliin'nl 
amérieain  ;   la  cathédrale  ea- 

llioli(|Up,  la  catlit'ilralo  jirolestante  el  plusieurs  aiUres  ('glises  .  le  parlement, 
la  cliandire  législative,  plusieurs  collèges,  l'école  uorinale.  reid'eruiaul  un 
musée  ini]iorlaut  ;  |ilusieurs  maisons  de  hienlaisauce,  et,  en  |mrlieiilier,  lui  asile 
d'aliénés:  des  niaïuil'acluros  de  dillérentes  sortes,  d(is  haniiues,  etc.;  le  l'arc 
Hoyal,  au  milieu  dui|uel  (.st  une  .statue  en  lironze  de  la  reine  Victoria.  Cin.| 
voies  ferrées  mettent  la  ville  eu  couumniieation  avec  les  places  les  |ilus 
iniportaiiles  du  continent. 

I!?'!.— Hamilton,  49.0(in  hahitants.  Celti-  ville,  ,"i  l'exli-émite  occidentale  du 
lac  Onl.irie,  eecupi>  une  position  délicieuse  sur  lui  jilateau  légi.Tement  élevé, 
et  se  ili'velnppe  agréablement  au  pied  d'une  monlagne  dont  elle  piUoure  la 
base;  ses  rues  spacieuses,  tin'cs  à  angles  droits:  ses  bâtisses  d(>  lirii|ues  ou 
de   pierres  de   taille,  si,n  sile  pittoresipie,  tout  enlln,  contribue  à  lui  donner 


un  as|H'el  iiiiposaiit  Kilo  est  un  point  convergent  do  la  navigation  ot  des 
voies  ferrées,  et  olfro  ainsi  les  plus  grandes  focilités  au  développemont  do 
toutes  les  industries 

.325, — London.  Cette  ville,  rpii  a  comme  surgi  du  désert,  ilyaflOansà 
peine,  compte  aujourd'hui  3!J.0n0  ilnios ,  elln  est  su|ierbement  biltie,  et  sillon- 
née en  tous  sens  imr  îles  rues  spacieuses  et  garnie»  do  belles  plantations. 
Elle  est  assi.se  sur  les  rives  rt  la  Tami.?.,,  t  en  conumuiication  avec  b's  Etats- 
l'iiis  par  le.  meilleur  chemin  '.  fer  d..  l'Ain  riiine.  Eli  renferme  un  grand 
nombre  de  manufactures  do  toutes  sortes  •  moulins,  (onderies,  draperies,  ralli- 
neries  de  |»''lrole,  etc.;  elle  donno  ih  l'emploi  h  des  milliers  de  personnes. 
Elli)  |Kissèd  •  iniii  source  d'eau  sulfureuse  ipii  est,  dit-on,  fort  médicinalo  ot 
tn''s-rr(''ipienlée  des  malades. 

32f).— Kingston,  lO.infl  habitants,  ancien  fort  r.iinr.i. •oui  ou  Frontenac , 
située  à  l'eMninile  N  -E.  .u  la'^  Ontario,  sur  la  baie  dr  yiiint^''.  Cett-;  vill  ;  est 
bàlie  eu  pierre,  dans  un  endroit  assez  jieu  fertile;  elle  pos.S(MliMUi  !  bell  ;  ;our 

de  justice,  le  |iéniteneier  pro- 
vincial, un  Ilotel-nieu,  un 
collège,  un  couvent,  etc.  ; 
plusieurs  r.>nileries,  impri- 
uiejies,  eli:      Elle  est.  après 

i,>uél cl    M.ilifax,    la  jilus 

llirle  |ilace  de  la  Puissance. 

Parmi  les  autres  villes  de 
'pielipie  imporlanci',  nous  ci. 
lerons ,  l!ra-nlferd,12,()«ll  li.  : 
Sli'-Clllicrine,  !',(ll)llb,  ;  lîelle- 
ville,10,')iKI  h.  ;  Port  Moue,  .-i,- 
rill,  h  :  liroekville.  8,lin«  h.; 
!■(  iilnsieurs  autres  très-pro- 
gressives. 

■'1-'  7  -Industrie  et  Oom- 
merco.  I  esprit  d'enln'- 
priseesl  rcmaripialiie  eu  cettiî 
l'r  iviiee,  et  le  commerce  y 
e>l  Irès-ai'tif:  il  se  fait  prin- 
cipalement avec  r.Vnglelerre 
et  les  Etats-Unis ,  celui  de 
l'intérieur  est  aussi  très-con- 
oM"  siilérable.  On  exporte  surtout 

les    bois   de   e(Uistruction    et 
!  autre-,   les  grains,  la  farine,  la  potasse,  la  iicrlasso,  les  pclli'Ieri  s,  lo  iK'ti'ole, 
etc.  liCs  iuip'irlalions  soiil  li's  mêmes  que  celles  de  la  Province  do  Québec 

32». — Moyens  de  Commerce.  1'  l'anaiu  .  le  c.r.uil  do  Cormiall, 
h  l'exlrémili'  Ouest  du  lac  Sl-Erançois ,  celui  de  Wrlldiiil,  pv.ur  'vilcr  la 
chute  de  Niagara,  le  canal  Dislurilins,  entre  la  baie  di^  Uurlington  J  la  ville 
de  Dundas,  et  celui  de  Iliirlinnliin,  entre  la  l>aie  do  ce  nom  et  Ibiinilt  u,  t  lo 
canol  iii'./<wii,  d'Ottaw.i  à  Kingston  2=  Clieiiiins  <lt  fer.  ci  lui  d  Prescott  il 
Ottawa,  long  de  ."il  milles:  celui  de  Toronto  au  lac  Iluron.  I  170  milles; 
celui  de  Ibimillon  l'i  London,  de  70  milles;  le  grand  chemin  de  l'Ouest,  d  230 
milles  ,  celui  dt>  liamilton  ,'i  la  rivière  Niagara,  de  .i2  milles  ,  celui  d  iiuiral.i  a 
lirantrm'd,  de  Ori  milles  ;  le  tJrand-Tronc  ,  lo  Canuda-Centru I  c  lui  d  "rockville 
à  Ottawa,  et  celui  de  Kingst  n  à  Pembroke  le  lac  lii,ui-t';ii.iioiin. 


CHAPITHI';  XllI 
NOUVELLE-ECOSSE. 


Section-  I.— GÉOGRAPIITK    PHYSrQUK. 

:V20.— Situation.  I.a  Nouri'lh'-Krosxc  est  uni'  laMiiusulc  siliiiH- 
(■nlrc  le  i;!"  lilt  rt  iT'  de  lai.  X.,  le  ;V.)»  'i.V  et  W,'  --'If  de  liuifj  O  ; 
elle  a  environ  iSK  milles  de  li)nj:ueur  siu-  une  largeur  lie  .")(!  à  IIIO 
niille.s.  Klle  est  si'iiarée  du  Notiveau  Hniuswiek  par  un  islluni; 
large  de  li  milles.  L'Ile  du  C.ap-llrelon,  dont  elle  est  s('iiaive  ;'i 
l'Kst  jiar  le  deiroil  de  Caus(j,  fait  partie  de  la  Province. — Super- 
ficie, 2l,7:tl  m.  c.—Populiilioii,  450,'iOn  liali— /'oy;  rel.  21. 

330. — Bornes.  Celte  province  est  lioriiéi^  au  Nord  par  le  Non- 
ve.iu-nrnuswiek,  le  d('lri)it  de  Norllnuulji?rlaiid  et  le  golfi;  Sl- 
Lauieut;  ;"t  1  Iv,  au  S.-E.,  au  Sud  et  v  l'Oue'st  par  rAtlantiiiue,  et 
an  N..()..  par  la  liaie  de  Fiuidy. 

331— Parties  déterre.  1.  Des.  L'ile  du  Cap-Breton,  l'ile 
Mail.-iiue,  l'ili'  de  Sable,  l'ii-Cill)    le, 

2.  Caps.  Dans  l'ilo  du  Cap-Breton  :  Le  cap  Nord,  an  N.,  ot  le 

i\:tn   fUctlin     M    rK*ît  •  fl.tna  Ir»    P,'«>ïît(cntn       lo    enr,    Poiiar,     n    VF,..».     1,,,, 
•     -  --,         ,   ..  .1 -,    .^    ,,..,,    \^...1„„,   ...  I-.,v  ,     .V  ., 

caps   Philip  et  Sambro,   au  Snd  ;  lo  cap  Sable,  a     Sud-Kst,  et 
]  lusienis  ail  Nord. 

a,  \oir  |age  2U 


33;'.  -Hydrographie.  1.  Mers.  Ln  golfe  St-Lauront  an  Nord- 
Ksl,  el  l'.\llaulii|ui   au  Sud. 

2.  Baies.  La  Notivelle-Ecosso  est  remartinaltle  par  le  nombre 
de  ses  baies;  les  principales  sont .  la  baie  de  T'unily,  au  N-0  ;  La 
baio  de  Sl-(leorges  au  Nord  Est  ;  d  Cbedalioncton,  l'i  l'I^st,  pivs 
du  ib'troit  de  Gauso  ;  les  Itaie,,  d'Halifax,  de  Marguerite  et  de 
Malione,  au  Sud;  de  SIe-Mari  ,  des  Mines,  de  (;iugnecto  et  Verte, 
au  N.-O  ;  et  idusieurs,  dans  1"  Cu|i  lirelnii,  ilnut  les  priiici]i;iles 
sont  celles  du  Grand  et  dit  l'elil-Uras-d  Ur, 

3.  Lacs    Les  principaux  sont  :  U-  Bras-d'Or  dans  lo  Cap-Breton  ; 
1:  lac  Rossignol,  de  ?fl  milles  d.   longueur,  dans  b-  S.  f)  de  la  Pro- 
vince ;  le  lac  Sliip  Ilarbor  an  S.-E.,  le  lac  Gaspereau,  lu  N..  el  ]iln 
sieurs  autres  jolies  nappes  d'eau  dans  la  Pi'ninsule  ri  diiu.s  le  Cap- 
Breton 

4.  Cours  d'eau.  Ees  rivii'resde  cette  i)rovince  sont  jieu  consi- 
dt'rables  :  les  pins  reuiar([uables  sont  •  Ste-Marie,  la  .Musi|U(iilolioit, 
La  H;  ve.  Liverpool.  le  .Tourdaiu,  Itoseway,  .Vuii.iiiolis,  ilc. 

333. — Bégiona  physiques.  Dans  eeiii>  (•uuiree,  il  n'y  n  p.is  de  montagnes 
remanpojl'les.  lue  Uw,'''  ceimnre  de  terres,  d'uiie  nieyeiine  alliUidi;  ['en- 
viron .WO  pieds,  s'étend  du  cap  Canso  au  cap  Sable,  sur  une  largeur  d    20  A 


(10  iiiilli.'»  ;  nlli)  csl  loelifusi", 

iiifguli*,  '.'t  se  <M)iii|>(is<*  priii* 

i'i|jali'mi'iit  lie  gi'iiiiit    et   de 

roeliei's  priiiiilifH.  I.u  siirlaee 

<lii  ri'sle  ihi  |i(iyH  i'»l  imrtdul 

oltihlleuse,  el  piltnlH'Sfine.  Im 

linint    le   plus    l'UllIlilMIIIt  est 

AnIeisi'-llilhi.Mpli.ilenI  l'iil- 
'    lilllile    ne    (lepiisne    pus    H  Kl 

pieils.  De  lliijliy  au  eap 
Splile,  seleiiil  une  elinlne 
irélévaliuns  esearpéi's,  inir- 
I  semée  lie  pn'cipiees  ipil,  en 
plnsleiii'8  eiidrults,  pivsen- 
lent  (les  mns«<'»  do  nielieis 
,  siirploiiihanls  de  lOfl  à  (ilMI 
pii'ils  do  liaiiti'iir;  ils  smit 
plaei's  là  eniinne  ptair  servii" 
de  Jiroteetidll  à  la  lielle  el 
iielie  vallée  d'Aiiiiapidis  (si 
pleine  de  souviMiii'  donliiii- 
l'enxj,  eoiilii'  les  liriMiillanls 
de  la  liaie  de  Fiiiirly. 

'l'U— Olimat.    i.i' elinnil 
1^1  niiiins  IV'iid  iMi  hiver  el  uiiiins  rdiand   imi   l'Ie  ipji'  il.iiis    la    l'iMviui-e   de 
(.Inehee,  c:e  ijn'un  allriliue  aux  mers  dent  elle  eslenv  iruiiuee  elau  Oui/  sliram 
leiinrant)  du  Mexii|ui\  dent  idie  reeuil  les  inlIuoniM's.     I.'auloinne  est  la  plus 
ajimilde  siiisdu  de  l'iiunée. 

J:I.').— Productions.    1.    Minéraux.     I.e  charlMui  >.■  iniuv (.-lande 

iilMindunee,  s|»'eialemenl  à  i'ieiou,  à  Sidney,  dans  llh' du  (:a|i-Hiviiiu  el  en 
rlunliTs  endruits.  On  y  voit  aussi  toutes  sortes  de  pierre^,  le  hvs-beau  granit, 
lie  In  pien-e  à  saldou,  du  uninganèse,  du  plonili  el  de  l'argent  ;  les  mines  dur 
lie  Slierlirooke  (15-ril),  de  Waverley  (il-ti;)),  de  Henlii'w  ili-OI),  ete.,  sont  livs- 
salislaisauli's. 

2.  Végétaux.  I.e  sol  est  fertile,  surtout  le  lung  de;<  liviéres.  Le  l'romeul. 
ie  mais  et  les  antres  graminées  nnississent ,  nuiis  les  liuliitunts  s'oeenpont 
prineipaleniont  de  l'exploitation  de  leurs  belles  l'oriHs  de  Jiins.  de  clrànes,  ete., 
il  y  a  ee|,eiiilaut  d"  belles  fermes  ti-ès-prospères.  Les  fruits  abondent  du  eùté 
d'.Vnnapidis. 

3.  Animaux.  Ce  mut  à  peu  près  les  menus  ipie  dans  la  l'i'ovinne  de 
(Juéber. 

Si:.;iu)N  ir.— (IKOCH.VPIIII':  l'OLITigri'). 

:i.m.— Historique.  La  Aniin-llc-Erofsr.  eonnue  aulrefois  sous  le  nom  d'.!- 
radif,  fut  déeiiuverle  en  I  l'J7  par  Sdiasiien  Cabot,  Les  Krnneais  s'y  établirent 
eu  lfin,"i  et  fondèrent  l'orl-lliijinl.  aujourd'hui  .l/iwip«//,(,  i|ui  fut  le  idiel'-lieu 
de  la  colonie  jusqu'à  In  fondation  d'Halifax,  en  I7.")0.  L'Aeadie  devint  le 
Ihei'iire  do  longues  guerres  entre  les  I''nnienis  et  les  .\nglais  du  .Massn- 
eliusetls,  Jusipià  la  prise  de  Louisbourg  par  ces  derniers,  en  \~M,  ipii  y 
eommirent  trois  ans  nupnravanl,  eonire  les  .\eailiens,  l'injustice  ipie  tout  le 
nuinde  connu  il. 

;W7. — Ethnographie.  1.  Races.  l>a  poiiuliiiioii  de  rc  pays  se 
(•oiiiposi!ir.\ii,i:l.'us.il'lildiiil,ns.  li'lM'ossais,  ir.Xi'iulioiisi, ilcMiiii'hjut's 
saiiv.'ifii's  Mii'iiiai's  cl  ilc  c|ii('li|n('s  iii'f.'i'fs 

2.  I.a  langue  aiif;laist'  y  csl  ^iciifialciiii'iil  iiarlùc. 

3.  Religion.  Lo  proloslaiilisnn'  y  iIdiiiiiu'  I.e  i  aliiiiliiisiui' 
y  a  iiii  an  IicvccIr!  iM  un  évùclié  iciiiiissaiil  l'v'(l,(lllll  liiti'les. 

4.  Education.  I.a  directioii  do  loiiles  les  instiliitions  scolai- 
res est  sous  lo  coiilrole  d'un  bureau  d'tHliualioii,  forint!  du  Lieu- 
tenant-Gouveiiieiii',  de  sou  Conseil  et  du  Suiinteiidanl  des  écoles 
Le  sui'iutoiidaiit  fait  e.xécntei'  les  ordres  du  hiiieau. 


ai.\PITRE  XIV. 


NOUVEAU-BRUNSWICK. 


Skction  t.— (IKOGRAPIÏIK  PHYSIQUE. 

ll'iS. — Situation.  Le  Noiiveau-ni'uuswi(kesl  compris  enln'  les 
l.")"  et  4He  di'  lat.  Nord,  et  les  04"  el  ()•>  di;  louf.'.  Uiiesl  ;  il  forme 
nu  carré  irrégiilier  d'environ  230  milles  'ie  long  sur  à  peti  près 
\'M)  de  ).-)rge— .s'i/m>»;/;c(>.  27,:V2-2  m.  c. — P.imUilin».  :<•>!. 301)  hall.— 
Vop.  rd.  [\.  '    '      '      ' 

.'ii'.l.— Bornes.  I.e  Nimvean-nninswick  est  borné  au  N.  par  la 
Province  de  (Québec  el  la  baie  des  Chaleurs',  à  l'Est,  par  le  golfe 
St-Laurent  et  le  détroit  ,1e   Northuinberland  ;  au  S.-E.,   par  la 


Xonvelle  l'ii-osse  ;  ,'iii  S.,  par  la  bail'  de  l'"iiiiily.  cl  à  l'd..  [lar 
TElat  du    Maiiir. 

liàO.— Parties  de  Lerre.  1.  Les  îles  Shiiiiiegau  et  Misiou,  an 
N.-O.  ;  le  Grand  Manan  etCouipobello,  auS.,  dans  la  baie  de  Fiiiidy. 

2.  Les  caps  EnraL'é.  Siiencer.  au  S.,  dans  la  baie  de  Fnndy. 

351. — Hydrographie.  1.  La  baie  des  (^.halenrs,  au  N  ;  celles 
de  Mirauiichi  et  Shédiac,  à  l'Est;  la  haie  de  Euudy,  au 
Sud,  nui  forme  celles  de  Pasjauiatiilody,  de  Maces,  de  St  Jean,  de 
Chiegnectou  et  de  Shepody. 


3a 
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338.  — Gouverne-  | 

ment,  il  est  compose 
(îoiiimc  celui  de  la  Pro- 
vince di'  (Québec. 

33(1.— Divisions.    La 

Nuuvrlli-hÀ-(i.ssf  est  divi 
sée  eu  18  coinlés,  y  com- 
pris ceux  lin  (lap-Hreton, 
savoir;  luverness,  Vic- 
toria, Cap-Hrelon  el 
Itichinond  ;  sept  dans  la 
parlio  Est  do  la  l'éniii- 
snle  ;  Antigonisli,  Pic- 
ton,  Giiysbi  mi  ingli.Ciiin- 
berlanil,  Colcbester.  Ha- 
lifax el  ilaiils  ;  sept  dans 
l;i  [larlie  llitrsl:  Kiug's, 
Luni'iiburg,  .\iiuaiiidis, 
yueeu's,  Diglty,  Yar- 
luonlb  et  Shelbiirne. 

.110.— Topographie.  1.  Ihililin,  S.s.tiuii  li.ibilaiils.  aulrefois  l'Itfhui-liiii, 
est  la  capitale  de  la  Niauidle-Kcosse  ;  siiiipoit  est  un  des  plus  beaux  et  de» 
plus  vastes  de  r.\nii''rii|ue;  il  se  coiiviii  rarement  de  glace;  il  oceupe  une 
éleiidio'  d'euviron  dix  milles  carrés.  Halifax  est  le  centre  du  eniumeree  de 
r.Vméiiipie  dn  .Nord,  la  première  slatioii  de  la  Marine  llnyale  d'.Vugleleire  dans 
l'.ViiH'riipie,  et  le  Irriniiiiis  du  i  heiniii  de  fer  Intereolimial.  Parmi  les  ediliees 
publics,  on  |ieul  ciler  In  ehnmbre  d'assemblée,  la  ealliedrale  catboliipie,  el 
la  ciladelle,  i|ui  l'ouroniie  la  colline  sur  le  penchaiU  de  Impielle  la  \  ille  est 
agréablement  biilie, 

.'III. — '.'.  Oanwililli.  l.'iUII  hnliilants.  situé  n  l'enui'e  d'une  pelile  rivière,  sur 
le  havre  d'Ilalifix,  du  cote  uppiise  à  cette  ville.  Il  coiilieul  plusieurs  fonderies, 
Irois  tanneries,  l'asile  provincial  des  aliénés  et  plusieurs  belles  résidences 
pri\pes  ;  un  vapeur  lraversiei'\a  d'une  \  ille  à  l'autre  toutes  les  ipiin/e  minutes. 

.'li'i. — :).  ïiinitinilli,  6,0110  habilants,  sur  In  cote  Ouest;  port  tii'>s-commer- 
çanl.  principalenieul  pour  la  cunslruclion  des  bateaux;  il  esl  renommé  pour 
ses  jH^chei'ies. 

,11;) — 1.  l'iclini,  'i.VM  liabilnuls,  esl  une  des  pins  impoiianles  villes  de  la 
Province,  surtout  pour  le  commerce  de  charbon  dont  elle  |iossèile  des  mines 
abondantes:  elle  est  ngivablenieni  située  sur  le  penchant  d'une  eidline  et 
pii'seiite  un  joli  point  de  vue  sur  la  mer.  l'aile  a  plusieurs  édillces  publies  el 
des  inanufaclures  de  dill'érentes  séries. 

;ill. — .">.  Lirerimiil,  :l,lllll)  habilauls,  autrefois  Port  Itossignol,  à  l'eiilii'e  de 
la  rivière  Mersey,  ville  très-commei'çaiile. 

;ll.'>, — fi.  Siilnei/,  .'1.01)1)  habitants,  ville  importaute  ci  llerissaule  du  Cnp- 
Urelon.     Le  commerce  principal  est  le  ebarbon. 

Les  anli'es  villes  sont  :  Windsor,  .'i, 000  hab.,  Stellartou,  'i,riOO  bab.,  Anna- 
|iolis,  ancien  Porl-lloynl,  etc. 

;1W1  — Industrie.  Les  principaux  arclicles  d'industrie  sont  la  péidie.  l'ex- 
ploilnliou  des  iiiiiii's  d'or,  de  fer,  de  houille,  de  |iliilre  et  de  diirérentes  pierres  , 
la  confection  de  bnleanx  ,  les  manufactures  sont  tivs-liinili''es,  eependnnt  In 
cordonnerie,  la  sellerie,  l,i  fnbricatiou  de  meubles  e|  d'instnimeiils  agricoles 
esl  assez  éleiulue  ;  on  y  fnbrii|ue  aussi  de  In  poudre  à  cnriou,  des  voilures, 
des  clous,  et  nuires  articles. 

»t(  l.0.n...O  03  I  .1  |i"-illeii  de  l.i  .Neilvcllc-Kiosse  est  e,xtri'ineini'llt  liivo- 
rallie  au  connueice  ,  les  iiiiportatioiiH  sont  à  peu  près  les  uaMiies  ipic  celles  de  la 
piovUM'c  de  (^iiicliec  ;  les  exportations  consistent  surtout  un  vaisseaux  neufs,  produits 
du  iiii.'ies  ut  de  pêche,  bois  Uu  coujsti'uctiou,  etc. 
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2.  I-i'  détroit  ili'  Norlliiiinlii'rlaïKl,  l'iilrc  li'  Ninivt'aii-BrmiH- 
wirk  i-l  I  ili'  ilii  l'iiiiri'-KcliPiiaiil. 

3.  1.1'  lac  (li'.niil  i4tî)  lonnc  jKir  la  rivii'n'  Salinoii;  Icw  lacs 
(Jcciif,'!',  Maf.'af,'iiailavii',  Hcar,  Oioiiiiirti),  ilaiis  la  ]iaili('  S.-(). ;  vrws 
ili'  <)hl{iiihii'lii'ciiil(  SIM'  la  ri'iiiilii'i'i'  ilii  Maiiii',  l'Ic. 

4  Cours  d'eau.  1'  lit'  llciivc  Si-Jimi,  dont  le  nom  iiidlcii 
Liiiisllididi  hlKiiilii'  liiii^ii(<  l'ivii'i'c,  i|iil  |ii'('iiil  sa  souri'.(>  dans  les  liaii- 
ttMH'squi  si'iiariMlt  le  Maine  du  Canada  II  a  15(1  ni.  de  loilKniMir  , 
In  [i.irlii"  sii)iérii'nrf'  si'  nonnin'  Wunlasliink  :  la  (ir.andi'  Clinlc 
[Ginil  Fdlht  si'  tninvcà  '•^^")  niilli's  de  smi  cnilinncliiiic  :  clli'  IiimiIic 
l)('i-|.i'iidii'ul.'Mi'i'ini'nl  d'inir  liaiilcnr  ilc  MM  pieds,  cl  ollVi'  niii'  si't'nc 
lri's-iiill(ii'i'si|ii('.  Cl'  lli'iivi'  l'sl  lii's-liran,  l'I  na\  ij.'alili' JMsi|u'à  Kri'- 
dérirlim.  T.cs  iit'lits  vapcm-s  iii'uvont  li'  ri'inniili'r  jusiin'à  NVond- 
slork,  (iO  ndlli's  ]ilns  lia\il  Si-s  iirinciiianx  atllni'nls  snni  Ornniorin 
cl  .Vi'onsloidi,  à  rOiicst  ;  Kcnnclicccasis,  Wasliadcninnk,  Salninn, 
Tidii.inc,  cir.,  à  IKsl. 

■.'"  Le  llinliiiinirlif,  i|Mi  si'  ji'llc  dans  la  liaic  di'S  (Ihalciirs  aines  nn 
coni-s  de  •.'(10  milles;  il  serl  de  limile  en  ]i,irlii'  enlre  l,i  l'iovinee 
de  (^néber  cl  celle  du  Ni)Mvean-Hrnns\vii'li. 

Il"  Le  Nfiiisifjidl.  qui  se  jelle  dans  la  liaie  des  (llialenis  jiar  celle 
de  Hallinrsl  ;  il  est  rcmaii|\ial)lc  par  ses  belles  cascades 

Y  I,e  Mirinnivlii  (en  Indien  sifiniflc  hnirrusr  rriraitr),  est  une 
des  prini'iiiales  rivières  dn  Ni)nvean-Tiruns\vicU  :  il  se  jclle  dans 
la  baie  dn  même  nom  après  ini  cours  de  •JIKI  milles;  il  abonde 
en  sannnin  el  autres  poissons,  ainsi  que  ses  nondirenx  liibntaires 
dont  les  princiiia\ix  sont  :  La  brandie  du  N.-()..  le  pelil  Mir.i- 
michi,  Dunjiarvon,  etc. 

.V  I,e  Prliriidiar,  qui  se  jetic  dans  la  baie  de  l'unily  ]iar  la  baie 
de  Sliepody,  il  est  célèbre  par  ses  marais  qui  proihiisent  dn  foin  on 
abondance  :  le  cluiibnn  dit  d'Alberl  et  le  plaire  dit  de  Paris 
abondent  sur  ses  rives. 

On  peut  y  ajonlei'  l.i  rivii'ie  Tèle-à-C.iucbe.  dans  le  comié  de 
Gloucester,  dont  les  rives  prodniseul  eu  abondance  une  piaule 
curieuse  ap]ieléo  Myra  Cariféra,  qui  donne  nue  cire  doul  les 
habitants  font  de  Irès-bonues  chandelles. 

:t.')'2. — Régions  physiques.  Onr  l'mviiico  pi-oscnto  iino  surfiico  d'oii- 
(liiliidiin!)  l'sciirp'i's,  ipii  s  rli'M'iit  ([uclcpioliiis  on  clmlncs  il"  linulours  nti\- 
iiuolli'?  Ii>ur  riiiiiili'  iiii;linaison,  Imir  àpro  contour  cl  leurs  pronmils  laviiis 
ilunni'iit  nn  cnnuirr'c  piUnri'sqticnl  nlpiijiic.  ('es  clmlncs  coiilrnsti'iit  sinîïnliÎTi'- 
nii'Jit  iivcr  li's  rii'li''s  l'I  ii(iailiri'iisi'>i  Milli'C-;  .'Ivit  li'sipii'llcs  l'ijcs  .illorncnl.  I.cs 
eûtes,  sur  lo  golfo  St-Lnurcnl  et  lo  dr'troit  do  Nurlliumbnrlanil,  jusqu'il  environ 
12  miUi'S.'i  rintt'ricnr,  sunl  hasscscl  niimniagciiscp.  f.cs  Htrcls  sont  liicn  boisi'cs. 
et  lo  sol,  lo  liinu  flo?  rivioros  ot  dans  les  vallées,  est  riche  et  fi'rlile.  i,e  pays 
est  p.irloni  liien  arrosé  de  ri'ières  pour  la  plupart  nnvi).'aliles, 

ll.'iit.— Climat.  l'O  climat  est  ii  peu  près  celui  de  la  Province  de  Oaoliee  ; 
eep.^iidnnl  le  IVoiil  y  est  moins  (;ranil  ;  les  Imiuillards  sont  rn'(|nents  aux  en- 
virons de  la  liaie  de  Kundy  De  toutes  les  saisons,  coinine  dans  la  Nouvolle- 
Ecoss  ,  l'anloinne  est  la  plus  ,'ii.'réalili'.  l'alniospliére  y  est  claire  et  sèclie. 

351.— Productions.  1.  Minéraux,  l.e  eharlpon  cl  lo  l'er  y  sont  abon- 
ilanls  ;  on  dit  ipie  CI' dernier  eciuvre  le  tiers  il»  la  Province.  I.o  cuivre  ot  le 
manganèse  s'y  Inauent  en  très-j;riinde  ipiantité  :  une  mine  de  co  dornior  a 
l'Ié  (léeouvorte  sur  la  rivière  Nepisiipiil,  et  une  de  plumb,  à  un  detnl-millo 
do  St-,leaii,  rpie  l'on  dit  être  inépuisable. 

2.  Végétaux,  l'ne  grande  ]iartio  do  la  surface  do  cotte  Province  osl 
couverte  d'iiiaisses  forêts  de  pins,  depine'ttes  roupis  et  d'opinoltcs  blanches  ;  do 
cèdres,  etc.  Toutes  lo»  con'ales  ot  tous  les  fruits  (excepté  les  pèches)  sont 
d'excoUonte  qualité  ot  parviennent  très-bien  à  maturité.  Los  |)alale5  sont  les 
moilleuii's  ipi'on  |>nisso  trouver,  les  navels  et  les  autres  légumes  y  pros|K'renl 
parfaitonienl  ;  mais  les  habitants  s'adonnent  peu  à  la  culture  ;  ils  iiréfèrenl 
lo  commerce  do  liois  conum'  étant  beaiicou|i  plus  luerntif. 

Skction   II.— (IKOl^.lLM'llII':   POLITIQUE. 

.iri.'i. — Historique.  Les  (iremiers  établissements  furent  faits  par  les  Fran- 
çais, en  Mi  l'I  Celle  conlri'o  lit  iiarlii'  de  l'Aeadie  jusipi'.à  la  i'oni|uè|e  de 
Quelioo  par  les  .VuL'lais.  En  I7S1,  elle  fut  sépan'i'  do  la  Nouvelle-lCeosse  et 
forma  une  province  ,'i  part.  Kn  I.S'2."),  la  forêt  prit  fou  aux  environs  de  la  baie 
do  Miramichi,  et  près  de  la  cinquième  partie  de  la  |irevince,  avec  les  quatre 
villes  et  .'lOn  personnes  furont  détruites  par  rincondie.  Le  Nouveau-Bruns- 
wick  fait  paili''  de  la  l'iii^s.tiei'  dn  (laniola  depuis  lS(i7. 

:!.")()— Ethnographie.  1.  Races.  La  iiopulalion  est  composée 
d'Iilandais,  dAirulais.  d'Acadieiis  on  premiers  colons  du  pays 
d'Kcossîiis.  lie  i|uel(|iies  sauvages,  etc. 

2.  La  langue  aufilaise  y  est  généialeiuenl  j)arléo. 


EXERCICES  SUR  MANITOBA.  LA  COLOMBIE  ET 
LE  NORD-OUEST. 

MANITOBA  ET  LE  NORD-OUEST. 

piiK.MiKii  i':\i';iicii;ii 

Quoi»  «ont  tes  quatre  comtés  de  Manilnlin  I  (V  lo  loxle)  Sk.,  Pr.,  Lr.,  Me. — 

Ouelles  rivières  arrosent  cette  Province'^  Ar.,  Ilil — Quels  lacs  sont  au  N.  1  Ma., 
lli/.— (.liiel  lac  est  à  l'Kst  !  H'.».,  (dos  Unis)  — yuelle  est  sa  capilale  1  H'y  _guii 
comprend  le  'ferritone  du  Nord-Ouest  '  7iii(/  /r  /i«;/.î  «il  X.  iliit  jinivimin  de, 
(Jiiélirr,  Otiluriii,  Miinilidm  i7  la  Ciditmhie.  {le  Terriloire  dAlashi  cjccp/i'). — 
t,)iii'lle  eonlne  esl  à  l'ICsl  i  /.)' — Aux  environs  de  la  baie  d  lludsin '/  ll.\  ,  l,il. 
iTorre  du  Prince  lluporti —(Ju'appi'lle-t-tai  Terres  Areliipies '|i  [Celles  (jui  siiiit 
aiHlessux  du  eerele  po/rticri— t^uel  proupi^  d'iles  est  au  .N'ord  ?  /'y —(Quelles 
sont  les  prlni'ipales  lies  de  co  groupe 'i*  /' •/'  ,  Me  .  III  ,  A'-l). — yiiello  terre  est 
à  ro.  di-  la  mer  do  Hallin '/  //«  — Monlre/.  h's  l'eninsides  de  M.'lville, — de 
Houlhla. — (,)iiel|es  grandes  lies  sont  au  Sud  de  l'Ile  do  Melville 'i' /J.i.,  Cj, — 
yuelle  mer  OU  grande  baie  est  situé  dans  ce  'r.rriloire  ?  Un. — Quelle  grande 
Ile  est  dans  la  baie  d'iiudson  î  .S'» — Quelle  presqu'île  est  au  S.-E.  do  la 
'l'erré  de.nallln?  l'd. — Quel  cap  se  trouve  au  S.  du  Groenland'//''/. — .\u  N. 
dn  Lalirailnr '/  Cij. — .\u  Snd-I'Ist '?  ('.s. 

I)KlIMf;MI':  KXKIICICE. 
i.liiel  grand  lac  est  traversé  par  lo  Cercle  Polaire  .\ri'tique'i'  H.-ll.  {CtrmtiW- 
Ourse).— Quels  lacs  sont  situés  dans  une  direction  S.-K.,  à  |iartir  du  lac 
de  la  Grande-Ourse  jusqu'au  lac  SiipTieur'?  G.-S.,  (do  l'Kselave).  .|,/.,  Wn.,  Dr., 
ll'ï.,  Wij.,  Ma.,  tl'.ï. — Quelles  montagnes  sont  enlre  ces  lacs  el  la  baie  d'iluil- 
rum'l  Laurrnlidei. — Quel  golli?  est  au  Nord  do  la  Terre  Victoria 'i'  Me. — l'àilre 
la  Presqu'île  (le  Hiiiithia  et  la  tern'  de  nallln 'i'  /(«—A  l'Ouest  du  Groenland  ? 
lin. — (,(uelles  mnntagnes  sont  à  l'Ouest,  entre  ce  Territoire  el  la  Colombie  ?  /(y. 
—Quel  cap  est  au  N.-O.  iW  la  baie  .lames  ':'  //.-.!/ — Au  S.  de  lili'  .Southampton  '! 
Su. — Quel  détroit  est  entre  h'  Labrador  el  la  terre  de  Itallin  ?  //«  — Quels  sont 
les  autres  délroils  des  Terres  Arctiques  'f  llx  ,  Itir  ,  l.r..  .h  .  l'.-lt.,  III..  h'n.,  .l/.-r.. 
Va.,  Ile. — Quelles  rivières  se  ji'ttenl  dans  la  Haie  .lames  i'  Mil..  Itl..  .Me.,  Aij. — Dans 
leS-O.  de  la  baie  d'Iludson'/  .SI.,  CI..  Kn.,  .S'/i. — Quels  sont  les  principaux 
tributaires  du  Maekonzie 'f  /'/.,  /,j.,  ////.,  Si'.,  /V ,  .la.— (Quelle  grande  ri- 
vière se  jette  dans  le  lac  Winnipeg  au  \. -Ouest  't  .S;i — .\u  Sud  'I  lUI. — Quel 
osl  lo  principal  alltuent  de  la  Ilivière-llougo  f  Ae. — Nommez  les  forts  situés 
sur  lo  lleuve  Mackonzio.  Mn.,  Ci.-ll.,  ,Sil. — Celui  qui  est  situé  au  -N'.  du  (iranil 
Lac  do  l'Kselave.  l'e. — Sur  la  côte  O.  do  la  liaie d'IIuilson.  ('/.,  ïk. — Surlabaio 
.laines.     Aij.,  Me. 

COLOMBIE. 

TitoisifcMi';  l'Ai'iHcici':. 

Quelle  osl  la  province  do  la  Pnissancr  la  plus  à  l'Ouest  '/  Ca. — Quelle  grande 
lie  est  au  S. -O.  de  celle  Province'?  IV, — Quels  groupes  d'Iles  sont  à  l'Ouest '? 
().-r.,  M.-l. — Montrez  les  lli's  Dundas, — Pitt, — Hanks. — Princesse  Koyale — Ks- 
tovnn, — Arislizablo. — Mcr.ougldin, — King, — Calvort. — Quel  cap  est  au  N.-O.  do 
Vancouver 'f  St. — Quelles  pointes  sont  situées  sur  la  cote  S.-O.  de  cette  WotVk., 
En. — Quelles  montagnes  soiU  au  N.~E.  d,.  la  T*iovince '/ /(;/. — Quels  |iics  au- 
dessus  du  .'■i'.'"  lat.'f  Un.,  ir.,IIIIO  pi.  Ile  1 5,c!)0  pi.— Quels  sont  les  trois  la-incipaux 
passages  des  Monts  llochenx  'I  Y.  II.  {'Ji'le  Jaune)  .ta.,  AV.— Quelles  montagnes 
sont  dans  le  N.rd  '/  l'k. — Dans  U.  S.-Est ?  Sk—Qni'\U\  mer  osl  à  l'Ouest  /— l,)ui  1 
déiroit  est  au  Nord  de  Vancouvui '/  Q.C. — Quelles  liaies  (Soumis)  sont  sur  la 
eole  S.-Ouest  /  Qi,  ,  Ils.,  Kl..  Ka..  Cl.  liij. — Quel  détroit  est  entie  Vancouver  et 
les  l'itats-lluis?  J.-F. — t'àitro  Vancouver  et  la  Colombie  ii  (/«. — Quelle  grande 
rivière  arro.se  la  Colondiie '?  Fr — Quelle  autre  rivière  arrose  le  Sud-I'^st  de  la 
Province?  Ca. — Quelle  région  est  onlourée  par  la  rivière  l'Vaser  y  r«. — Quels 
sont  les  principaux  allluenls  du  l'Va.ser'i'  Sn.,  Ge..  Qe.,  Cn.,  Tu. — Quelle  rivière 
forme  les  limites  du  N.-O.  '/  Sa.  ou  Sn. — Celles  du  Nord  1  Fij. — Qi.el  allluont 
du  Mackenzie  prend  sa  source  dans  le  Nord  de  la  Province  'I  /V. 

QIATIIIÈME  EXERCICE. 

Nommez  le»  principaux  lais  ipii  se  Irouvent  dans  lo  Nord  do  la  Province  do 
Colomliie.  Th.,  Ile.,  St.,  M.-L.  F.s.,  Fr. — Quels  sont  les  lacs  situi's  entre  les 
Itivières  Fraser  et  Colnmbia  'l  Co.,  Qe.,  .la..  Ile.,  Gn.,  Sp.,  A'.v.,  K.\.,  G.-O. — Près 
de  renibouchuro  de  la  lli\  ière  l'raser  au  Nord  'i"  Un. — ('.liiel  est  le  lac  l'orme 
parla  Hivière  Colnmbia'/  l'.-A. — Munirez  le  lac  Fiat  Uow  (1!)). — Quelle  est  la 
ciipilalo  de  la  Colombie'/  l'd. — Montrez  Westminster. 

Dans  quelle  zone  sont  situés  les  Terres  Arcliqiies'? — la  Provinc'j  de  Mani-. 
toba  ? — Le  terriloire  d'Alaska'? — Quelle  grande  rivière  arrose  Alaska '?  A'A'.  ou 
Yn. — Quel  détroit  sépare  ce  territoire  de  l'Asie  ?  Ihj.—Qnch  caps  sont  fi  l'Ouest 
d'Alaska 'r  A'/i.,  Ani.— Au  N.-O.  et  au  N.-Est '? /(c..  Le.,  /;/.— Quelles  pointes 
sontàlEslt  Ihr.  .1/;/.- Qtuel  pic  est  au  Sud-Est'?  .S'.-Jï.  17,000— Qncl  autre 
pic  osl  au  S.-ï;.  du  Mont  Sl-l':iii''?  Fr.  |."i,ono — Quelle  |H''i>insu|i.  est  située  au 
S.  du  Terriloire  1  .Aa. 

Quelles  liaies  et  quels  détroits  sont  sous  le  70"  lat.  N.  '?  .Me.,  Va.,  lia.,  Fii.,  Un 
— Quelles  liaies  sont  sous  le  fiO»  lat.  N.  ?  Km.,  €k..  Un.,  f'n.— (.Quelles  ili.s  sont 

sons  ou  près  du  ."iO-  lut.    !>,,  Ai.,   Te.  (Ai/.)— Décrivez  la  rivière  La  Paix, la 

rivière   Saskatchewan,   1     fleuve    Mackonzio, — la    rivière  Frasor, la  rivière 

Skiena. 
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3.  Religion.  Kiiviroii 
11'  tk'i'!<  ili'  la  |iii|iiilall()n 
isl  ratli()lli|iii'  ;  Ii'h  aiilri's 
sont  AiiK'lii'aiis,  Haidislcs, 
Mi'lliudisti's,  l'h-.  Il  y  a 
deux  ('>vi^i|iii'H  calliciliiiiii'M, 
l'un  à  SI  .li'aii,  cl  l'aulii'  à 
Cliatliaiii. 

4.  Education.  Lo  Im- 
_n*aii  (ri'iliir.iliiin  est  l'or- 
•nu'coimiK'ci'iiiiili'la  Non- 
vciii'-Kcdssc.  C'.oiiiini'  ilaiis 
ct'llt'  proviiiCL',  li's  (■(■(tics 
,n'y  soiil  pas  coii/'fssioii- 
mlles,  ot  le»  callioluiiics 
sont  olillgt''»  il(!  (laycr  la 
l't'li'iljntion  [loni'  los  écoles 
|)nlili(|ncs,  et,  en  ni("'nio 
Icnips,  (le  sniili'iilr  leurs 
écoles,  s'ils  venleiil  en 
'avoir  de  leur  rolinion. 
Dans  les  (V'olcs  pulili(|ues, 
ou  no  p.irhî  poini  de  ridigion. 

:)57._l,,.  Gouvernement  se  compose  connue  n 
vincc  de  (,)iicli  •<■. 

;t.")S.— Division. 8    (Icllc  Proviiu si  divisée  en  (|uin/c  ('(nulcs, 

dont       ipiatre  au  N..  Hesli,i.'()nclic,  Mad.iwaska,  Viclori.i.  Cilou 
(•ester;    (jualre  au  niilie\i  :  Norlliunibcrland,  Cailelon,  'N'ork   et 
Kent;  deux  à  l'Kst  ;  Weslniondaud,  cl  Albert;  et  ciM(i  ;(n  Sud  : 
Charlollc.  SiiiilMiiy,  Q\ l's,  Kinj/'s  cl  Sl-.Iean. 

riM).  -Topographie.  1.  Prédérioton,  T.Oim  Imliilniits,  rniiiliilc  .l.'  lu 
l'cDvini'c.  Cvlt.'  •.  illo  l'st  n»?iV'iil>li'iie'iil  silid-n  i-ar  In  rivi!  dcdilo  di'  la  ri\  iiT" 
Sl-Joaii.  i"i  W)  milli's  ili^  lu  iiht.  KII''  (i  |iliisii'(ii-s  '■^Vwn  (iii  cdiii|ii'lli's,  lia  cul- 
li'go,  11(11'  ai-icl''ini.',  1111"  liihliiilli;'ipii'  indiliM"''.  d'"*  iiiipcii i''-'*.  ''t'-. 

30».— 2.  St-Jean,  imp.,  y  coiiiinis  l'ijcniind.  ll.OmHiiiliilKiils,  ville  tcc-*- 
coiniiKMvniil'',  à  l'iMiln'O  ilc  lu  rivii'Ti'  il»  hh'miii)  liciin,  sur  laiiiii'lk  l'sl  un  tirs- 
hcnii  iKint  siispoiiilii  l'i  jn-cs  il»  100  pii'ds  iiii-il''s3iis  ilu  iiivcim  il"  l'eau;  cil" 
"Si  r"Ki(li"n'iii''nt  lulli''  sur  uii"  il"clivit"  r"(.'anlaiit  la  nvr,  ""  i|iii  lui  ilouii", 
vil"  (lu  liassiu,  11(11'  nppari'Ki:"  iiiiposind".  l.a  viU"  c^l  divise"  en  deux  parties 
|iar  II!  port,  appelées  le  cùlé  Ksi  el  I"  ciUe  Ouest.  On  y  eiiiupte  plusieurs 
"dillces  rcdiarcpiables  :    la  caUd'ilrale,   rinitel-de-ville,  l'Imlel  Vielucin,  l'Iii'i- 


lyr.  .liMN,  N.-lt. 


li  de  la  iiro- 


EXERCICE  SUR  LES  ETATS-UNIS. 

(V.  les  ohscrvaUuns.  p.  1.)  l'ar  ipii'll"?  iicrs  l"s  Klals-t'iiis  siml-ils  baitfiiés 
h  l'Est?— .\u  Sud?- A  l'Ouest ?  — Munirez  le  la"  Chainplaiii.— I.n  rivii'io 
llKdsnn.— yi("ls  étais  snnl  simés  i'[  l'Kst  do  c"»  di'lix  ciiurs  d'eau.»  Mr , 
y.-ll..  VI..  J/.ï.,  n..  /).-/.— .Mmilri'i!  l'Ktal  de  Now-Yurk.— Quelle  osl  sa  eapi- 
lul"'?  /II/.— yiii'lle  est  la  plus  (.•(■and"  ville  de  eel  élaf^  A'.-)'.— Mnels  siml  les 
"lais  situés  sur  r\tla(itiipii!  an  S.  de  N"\v-Yn(k '(  X-J-,  Dr  .  Mil.,  Vu.,  N.-C. 
S.-C,  (la.,  A'a.— Nimunez  lesélals  situés  sur  le  (ïiill'i;  du  M".\ii|ii".    h'ii..  An., 

Mi.,  La..  Ts.— QiU'lle  est  la  capitale  de  Mil suta  ?  .S' -/'.—!)';  Wi.sennsin?  .W/i. 

— I»u  Miidiipan?  /,.;.— De  l'Oliic?  ('.« -Décrivez  li'llnivo  Mississippi —Le  Mis- 
siiiiri.— I.'Oliiii. — yiiels  étais  sont  liai(?né8  par  1"  Mississippi  ?  La.,  Mi.,  .h.. 
Te..  Mil.,  Kij.,  Is.,  la.,  Wn.,  Ma.~\\ir  le  Missouri  ?  itc  ,  A'.s ,  Na  .  la  ,  l)a.—l'i\r 
l'Oliio'/  Is.,  Kl/.,  la.,  W.-V.,  0».— Quelle  rivière  sépare  lo  'l'cvasdc  Mexico  1  l>  -G. 
—Quels  territoires  sont  arrosi's  par  la  llio-tiiMiido  '!  X-il.,Ci). — Qiiello  rivière  se 
j"lte  dans  le  goll'o  de  Californie'/  To -Quels  étals  ot  territoires  sont  aiTosi''s 
par  celli!  rivière'?  Ca.,  Aa,  Na.,  Vil.,  Co.,— Qicdlo  rivière  sépare  l'état  de 
l'Givgou  (1(1  territoire  de  AVasIiinKlon '?  l'a. — Quid  est  sou  principal  alTIiieiit? 
.Vf. — Qnolles  deux  rivières  arrosent  l'étal  do  Califia-iii  ?  So  ,  S.-J. — Montrez 
les  Montagnes  Uorlieiises. — De  Sierra  Madiv. — De  Sierra  Nevada. — Les  cas- 
rudes. — Quels  sont  les  étals  et  territoiroB  ù  l'O.  des  Monlngnns  Iloelicuses? 
Un.,  Oh.,  /()..  Ca.,  Na.,  l'h.,  Aa. — Quelles  clialnes  do  montagnes  sont  situées 
dans  l'K.desKlals-lînisî  Cd  .  A.i.,  Dr.— Quelle  est  la  capitale  des  Etats-Unis? 
Wn. — Quelle  est  la  capitale  delà  Virginie?  llil — Delà  Caridine  du  Nord? 
ft/i.— D"  la  Caroliii"  du  Sud?  r'«.— De  la  ('.(«rgio?  .Jrt.— De  la  Kloride?  Ti\— 
Do  l'Alahania?  ,)/i/.— Du  Mississippi?  ^H  — De  la  Louisiane?  A^-0.  —  Du 
Tiwns?  y|;i. — De  la  Californie?  ,S.-l'. — Sur  ipiclles  rivières  sont  siliiés  riicli- 
luond  ?  ./s.  —  naleigh?  jVc  —  Coloinbia  ?  ft'.  —  Atlanla  ?  Ce.  —  Mont  g"» 
mery?  .1(1.— .lackson?  ;'(.- Aiislin?  To.— Nasiiville','  ri/.— I.illi"  Hnck  ?  ,!j. 
— St-Louis?  jlfi,— Quel  lac  est  dans  le  S.  do  la  l'Iorido?  O.-P,— Dans  la  Cali- 
fornio?  71'.— Dans  ITIali  ?  «.-S.— Uins  lo  N.  de  Dakota  ?  /Av.- Eniro  N.-Y.  et 
loVerninnl?  P;i.— .Montrez  I'liilailel|iliie,  lirooklyn,  Chicago,  Haltinioro,  Hos- 
lon,  (Cincinnati,  Hulfalo,  Nowark,  NoiivollivOrléaiis,  l'ortland. 


pitiil,  l'iuiilc  ilrs  nll^n^g,  te  pa. 
liiiH  de  jiMtiic,  1(1 1  iilli'Ki'i  l'iirplio. 
liiml,  Ftu.  Le  piirl  l'al  i-piiuivax,' 
Ki'ir,  l't  ii'i'Ht  jiiiimii  ulmtrtiii  pur 
lin  gliircn  ;  lu  iiwrdu  monte  d« iO 
il  M  picdii. 

l'i'ttc  ville  rcnfcriiif  Iw-aiicoup 
ilr  iiiuiiiiliM'tiir"N,  iMiiin  lu  liruncliu 

lu  plu»  illlpi>lt,lllti'  de  son  ilIlluH. 

trie  ciit  la  lonfiTtion  de  liulrnux. 
.Siiiiit-Jeiiii  eut  lu  sicg"  d'an  livâ* 
iluV 

Portliiud,  ipii  pi-iit  rtri>  eniisl. 
iliil'i'i  roiollli'  111)  l'alllHiilrg  du  lu 
ville,  rulilielil   I:J,i|00  hall. 

aoi.— 3.  Monoton,  »,«ou 

li;ili|ta(lls.  Celte  pelile  ville 
I  -I  agci'itMenienl  siliiée  sur  la 
rive  ganclie  d"  l.i  ri\  ière  l'eti- 
I  iidiac,  à  8!)  milles  N.-K.  de  81- 
.l"aii,  h  la  IMo  di^  la  navigation 
d"  celle  rivière  ;  elle  posw'de 
lin  joli  liin  re,  des  fonderies,  des 
inaiiul'aeliircs  de  locoinotives, 
de  laliac,  de  cuirs,  etc. 

.Ifiî.  -4.  Ohatham,    3.000  haliitauts,  est  située  sur  la  rlvo  droite  de  la 

rivière  Mirainiidii,  à   I.'  mill"S  de  so nlMiiicliur"  ;  c'est  la  ville  la  pins  eoii- 

siil"rald.  ^t  la  idus  progressive  du  N  de  la  l'ro\  iiiee  :  elle  renferini)  plnsiuur» 
jolis  edillees  et  a  un  év/*clié  "allioliiiue.  Son  port  peut  admettre  les  vaisseaux 
du  pins  l'orl  tonnage, 

:)ti:i.— Industrie.  Colle  liramlie  de  Iden-élre  est  encore  peu  dévelopi»" 
dans  cetli'  Province  ;  eepeiidant  la  constriictioii  il"s  vaisseaux  est  vigoiireiis.'- 
nient  ponrsuivio  dans  un  lion  noinlire  de  ses  ports,  Les  antres  arli"l"S  d'in- 
diislrio  sont  les  scieries  dont  on  compte  plus  de  7011,  les  inanufaclnrcs  deeuirs, 
de  coton,  d'ouvrages  do  laino,  do  [lapier,  de  fonte,  de  clous,  do  locoinotivo», 
de  macliiiies,  etc.  On  compte  près  de  1,000  vais.sett»x  O((iployés  h  la  pèclio  ot 
au  comncrc". 

îiiit. — CommercG.  Les  importalivns  coKsistt'dt  en  blé,  furiiie,  niuiH,  et 
mitres  grains  ;  en  viuiidc  snlée,  cul'é,  siicri',  tlié,iiiûla«sf',  tnline,  tissus  dis  coton  et  du 
soie,  fruits,  utu.  Lus  cx}torttUion8  loiisistuyt  un  poisson,  liois  du  construction, 
fer,  cliarboii,  plâtre,  douves,  loin,  etc.     Il  y  ii  plu»  du  OoO  niillis  du  voiu»   iurréca. 
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CIIAITI'ISK  W. 

ILE  DU  PRINCE  EDOUARD. 


Ilf)."). — Situation  et  étendue.  I-'Ilc'du  l'iiuci -Kdouaid,  auii-e- 

fois  lie  Sl-,le;ill,  esl  coiniirise  eulre  les  'id"  et  i""  7'  lat  N.  el  les 
iVl"  et  lii"  -.'7'  loilf,'.  Ouest.  S;i  loiifiueiir  esl  de  l:il)  milles,  el  sa  plus 
frrande  liirp'ur,  di!  1(4. — .S'i(y«7'//c/c,  -.M:!!  m.  c. — /'o/ii(/((^i(i»,10!t,nOO 
hall. — l'iip.  ni.  54. 

30(1. — Les  caps  les  plus  (■oilsiderjililes  de  i  rllePi'iiviiice  ;;iiul  ; 
les  caps  Nord,  Ouest  et  Ksi.  KUe  est  Iwii^rnee  au  Noid,  à  l'KsI  ri  à 
l'i  tiii'sl  par  le  fioU'e  Sl-I^aiirent,  el  ;iu  S.  par  le  ilelroi'.  de  N'orllitiui- 
b.'rl.'iiiil.  Ses  ('("îles  [iri'seiili'Ul  iilusieufs  baieS  larL'i'set  prorondes, 
diiiil  les  prinçi[i.'iles  sont  celles  de  Uicluiioiid,  au  N.-O.  ;  Kguiiml, 
au  S.-O  ;  de  llillsborouj,'!!,  an  S.,  et  du  Cardigan,  à  l'I'^  ;  ces  baies, 
]iar  leur  profondeur,  (Jlablissent  mw  division  naturelle  d.  l'Ile  en 
trois  Pres(|n"il('sdistincli>s dont  chacune  rorine  itncoinle  :  l'riiice's, 
à  ro  ;  Queeii's,  au  inilieii  et  Kiufj's,  à  l'Iv 

H07. — li.i  surface  (h;  l'Ile  est  faiblemeut  oudiileiise;  .'.iicune 
colline  ne  s'élève  assez  |)our  (''Ire  n'-piiU'e  nioulaL'ue.  Inc  parli(! 
consid(U'able  oslcnltivéo  et  lo  rosto  est  encoro  couvert  de  st^s  an- 
ciennes l'oriits. 

3C8. — Le  climat  y  est  plus  tempéré  quo  ccini  des  Provinces  ndjaci'dles; 
l'ttir,  ])resipi"  toujours  exempt  de  brouillards,  est  Irè.s-saUibrc  ,  l'hiver  est  long 
et  froid,  mais  l'éb',  sans  élro  cxlrénienieiit  chaud,  est  très-favorable  à  la  M-gé- 
laliuii. 

309. — Productions.  On  n'y  truuvo  aiicnim  Iruce  du  minéraux,  pas  niènie 
do  pii^rrcs  calcairi's,  ni  (dAlro.  Les  principaux  produits  sont  io  blé,  l'orge, 
l'avoine,  i|iii  sont  abondants  ot  do  bonne  (piaillé  ;  les  fèvs  el  les  jiois  y  sont 
généralement  bons,  mai»  les  j'atates  et  les  navels  sont  meilkiurs  ipio  ]iarlinil 
ailleurs. 
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;i*i). — Ethnojfraphie.  I/chIiiiIiHuiiIn  iIi<1'IIimIu  l'riiini-Kilounnl 
Koilt  ili'H  (li'Hi'i'iidaiils  (I  Ki'iiHHaiit,  il'li'liuiiluiH,  d'AniiliciiH,  ili>  l''raii 
i;ais  i-t  (I  Aii|/lai!t.  I..'i  population  <'!•>  ralliiilii[Ui',  à  |ic'ii  [iii'h  pDiii 
la  iiioitii',  l'I  |iri)li<Hlaiili'  |iimi'  l'autt'i'. 

;I7I.— I.i-  gouvernement  ''«t  rotuiMW»  l'oiniiin  l'clni  don  niitri'H 
]iroviii('i'M  ili'  la  l'iii>saiiiT  ;  llli'  est  ii'|iri'Hi'iili'i' an  tzriiivi'nii'iiii'iil 
Kr'di'i'al  par  <|iiati'i'  si'iiali'iii'«,  i-l  aii\  (loiiiiiiiini's  |iai'  hix  iiii'iiiliri'H. 

:i7'.'. —Topographie.  Oharlottetown,  H.Oimi  lniliiluiiu.  <'ii|>ii<il  . 
Ci'ltii  villK  l'sl  liii'u  liiltii',  niiriini'  |>i'iili>iluiii'i',  |mvii  iIii  lu  livinii'  llillfliciriiimli. 

Si'«  |irini'i|uinx  l'ilMln'H  «diil  l'ciix  ilii  (jniivcriicmi'iil,  i|iii'Ii|I1i'h  l'uli»"»,  I" 

liuri'.iii  ilii  |i(i»ti-,  li>  iHiliil'i  ilii  Jiiiilii'i',  lc>  iiiiiri'lii'.  r Il'  iii>rinuli>,  truii  Imii- 

c|ui"<,  l'ii'.    St'n  riii'K  ««lit  liii'di'»  l'I  II'  illi'n.  l'iliiln'i.'»  jHir  li'  gni. 

Suinmcnldci,  9,000  habitanti  j  l'rinci'town,  1,600  liuliilniilii,  et  anarKi'towii, 
11,000  Imliitniitii. 


CHAriTUK  XVI. 

PROVINCE  DE  MANITOBA. 

37;i.— situation.  Olli'  jH'lilc  l'inviiicc,  l'oudi'i"  imi  IHI'?,  est  si- 
tiiri'  à  'tdll  iiiillo  .1  !'(  ).  ilii  lai'  Sii[ii'i'ii'iii',  siii'  la  Kivii'rc  I|iiiiki>,  i|iii 
lui  avait  doiiiii'  *<>i\  iiotii,  et  i|u'<'llii  a  poi'lo  iuM|ii'à  son  union  avec 
la  l'nissnnrc  du  Canada  imi  IH7(I;  clhi  fst  roiniirisi' ciilrc  Ii-k  AO" 
et  .'id"  :)(l'  lal.  N.  l'I  les  W\"  et  II!)"  lon^,  ().  ;  (>lli<  a  l'iiviroii  I  ill  inilli's 
ili'  lonj.'  sur  lll'i  di'  lai'(.'i'. — Siip/'r/irir,  7i,ni)(l  nilllcs  ('am-s. —  /'«/ik- 
/((^■o/i,ir)i,(HI{l!ial..— /'ii/i.  »■'/.  2. 

371— Hydrographie.  1.  Lacs.  I.i'  lar  Winnipi-K  a  •2iOniillc!* 
di'  loiif;  sur  .').">  de  lai^i'  ;  si's  l'olrs  sont  bassi's  et  ses  canx  lionr- 
licusc»  {Wiiiiiipiu,  en  al);oni|nin,  Ki|.'nill)>  '•«u  sntr);  il  se  di'cliai'Ki' 
dans  la  nn-r  d'Iludsou  jiar  la  rivii'rc  Ni-Ison.  I,i'  lai- Maiiilolia,  qui 
a  donni'  son  niun  à  la  l'roviiiri',  a  1 10  niillrs  ili>  lon^'ui'ur  sur  'â 
di' larv'i'iM';  il  se  di'rliarifc  dans  le  lar  Winnipi'}.'  par  la  rivii'ri' 
Dauphin. 

2.  Rivières.  Les  prinripalt'»  «ont  :  la  Hivii-rc-nount»,  qui  n  sa 
souiTi'  dans  le  lar  Klliow  (i7',t."i|,  du  torritoiri'  di'  Miinii-sota;  elle 
SI'  ji'lli!  dans  li'  lar  Winuipi'}.',  apivs  un  ronrs  di'  (i(i."(  inilli's.  dont 
,r.'.")  dans  li's  Klals  Fuis  l'I  l'Assinilioini',  (|ui  est  lui  atllui'Ml  di'  la 
Hi\  ii'ri'-Honj.'i'.  a  nu  cours  d'i'uviron  iH((  uiilli's. 

:(7."i.— Climat  l'i  productions,  l-i'  idinial  et  Ifs  prodnclionsdc 
ci^tUi  Provincu  soûl  ù  puu  piùs  les  mùiui;*  nui;  dans  cclli!  dt)  ync'lx'c  ; 
le  sol  y  est  di's  phis  frriili's  ;  l'hiver  y  iluri'  liini  mois  l'I  l'sl  plus 
si'vi'i'i-  ijnc  dans  rclli'  di'rnii'ri'  Proviurc  ;  ri-prudaiil,  ronuni'  la 
m'iv'  V  est  moins  ahoudanli'  on  pi-nl  y  lounin'iii'i'i'  les  si'uii'ui'i's 
aussitôt  ii\it'  dans  laparlii-  nii''ri<lionale  d(!  Qui'Im'c. 

376. — Population,  l-a  population  ost  surtout  an;,lais('  ;  ou  y 
Irouvo  aussi  hrauioup  di;  Cauadii'iis-fraïKjais,  des  firtis  cl  des 
liiilii-ns. 

2.  I..a  religion  rallioiniiii'  y  '-^^  l'i'lli'  d'un  tiers  ilr>  ii.ihi- 
tants. 

377.— Le  Gouverne- 
ment est  coustituliou- 
uel  et  se  compose  d'un 
Limite  na  n  l-(i  o  u  ve  r- 
iii'ur,  d'un  (lonseil  Kxé- 
cutir  de  cini|  miMulircs, 
et  d'une  Asseiiihlée  Lé- 
Rislativo  de  trente-cinq, 
eins  tous  lesi|natre  ans. 
Manitiiha  est  représenté 
an  l'arli'iuent  Fédéral 
par  trois  sénateurs  et 
]iar  cinq  nicmhres  an.\ 
Couiuniui's.  I.a  Pro- 
vince se  divine  l'ii 
cin(|  districts   pour  les 


pres- 


Sr.  Bo.Mi-ACi:. 


lins  électorales  :  \Vinni|iejj;,  Lisgar,  Seikirk,  Provenclier  et  Mar- 
(juette.     Rlle  forme  maintenant  un  l'.rchidioci'se. 

378. — Topographie.     Wiunipeg,  2ri,uou   hutiitmitii,  uiiiilalc  ito  ta  Pro- 
vince, est  situé  à  lu  joiictioa  de  la  rivière   Assiuiljoiiie  et  de  ta  Kivière-ltouge, 
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|lr^llllll  KorI  Oarry,  nu  N.-K.  Ciiitu  vltlii  imnlulu  |iliiiili<iir»  nolerln,  un  tAli>- 
Krii|i|ii',  lui»  tmiiipiii  ;  l'Ilc  mhI  I»  nii'>trii|iiilii  du  l'nminiTi'irdii  Nnrii-()iii<Ht.  Kur 
l'autri'  liiiril  di>  lii  lllvli'nv||iiiiKi<  i'*!  Nt-|liiiiiruci',  lu  n'nidiiiuii  <Je  i'arclii<vAi|ui' 
l'iilliiillipii'. 


CILVPITHH  XVM. 

COLOMBIE  ET  VANCOUVER. 

Skction  l.-.<ii:0(inAPIIIK   PIIYHigUK 

37!l.  -Situation  et  étendue.   La  Cohuilliie  ent  hltnée  i\  l'exlrC»- 

inile  Ouest  de  l,i  Puissance,  l'Ulre  les  MoiltilKnes-Hocheiises.  à  l'K. 
et  lOceau  l'acillque,  à  11  luest  ;  elle  est  eompiise  l'iilre  les  i',1"  et 
(IIH'  hil.  Nord,  et  les  1 1  i"  et  lllll'  loilK.  (  luent.  Sa  loUKUelir  est  de 
(IIKI  milles  et  sa  larKelir  de  430.— .Sk/zm/icic,  3M3,0II0  milles  cariés. 
On  estime  ses  cotes,  ipii  hoiiI  partout  piorondémeiit  découpées,  i\ 
lll.ddil  milles.-  I'(iiiiil(ili„ii,  enviioii  1)8,1)11(1  hahilanls. 

:iHi),    Parties  de  terre.  1.  Iles.  L'Ile  de  Viincinii'ir,  au  S-(> 
de  la  C.olomhie,  de  •.'7N  m.  de  lonj.'  sur  une  largeur  vari.ihie 
à  li.'i,  est  séparée  de  la  terie  h'rine  par  le  golfe (leiunia  et  le  J< 
de  {'"iilca.  Sa  surface  est  divisée  par  des  chaînes  de  iuonta(,'iies  u.     • 
toute  sa  longueur  et   par  d'iuimeiiseH  prairies.     Le  (diinat  en  est 
nain,  mais  extrénieiiient  chaud  en  été  ;   I  hiver  y  est  leniiiôré  ;  la 
végétation  conuuence  en   lévrier.     Le  sol  promet  beaucoup  aux 
mains  qui   voudront  le  travailler.    .Vii'loria  en  est   la  capitale  et 
celle  de  toiile  1,1  Province.    Les  .mires  Iles,  situées  dans  le   l'acl- 
llque  sont:    (iraham,  Moreshy,  Dundas,  Pili,  Uauks,  Princesse 
Hoyale.  Arislizahle,  McLoiighliu,  Culvert,  et  plusieurs  autres  dans 
le  golfe  de  (ieorgia. 

2.  Il   y   a,  le  long  du  Pacill(|ue,  un  grand  iiouihre 
qu'Iles,  lu.'iis  peu  importantes. 

3.  Montagnes.  Les  luontagnes  Horhm.if'i,  à  l'K.,  les  jilns  con- 
siileialiles  de  la  Puissance,  renfermeut  les  pics  llooker  et  Urown  • 
le  premier,  de  l."),('>i)()  |i.  d'altitude  et  le  second,  de  lti,(l(l()  p.  ;  les 
montagnes  Seikirk  et  lc>  Monts  D'or  au  S.-l';.,  et  les  Casca(h's  à 
rt  )uest  :  ces deruii'ies  n'exi  i'th'iil  pas  7,(JU()  p.  d'altitude,  et  le  grand 
Plateau  central  de  1.1)111)  à  3,1)01)  |i. 

3S|.— Hydrographie.  1.  Mers.   L'Océan  l'aciihine;  h-  ■ 
(Ieorgia,  le  ilclroil  de  la   iviue  Cliarlotle  et  celui   de  l'"nlca, 
l'Ile  V;iiiconver  et  la  terre  ferme. 

2.  Lacs.  Les  lacs  Talu,  Sliiarl,  lialiine,  l'rançois  et  Kraser 
dans  le  Nord  ;  Carilmu,  (^uesnelle,  Shonsiiop.  Kamiouiis,  Okana- 
gau,  Ai'iow,  I''l,il-Ito\v,  entre  les  rivières  Praser  et  Colomhia.  et 
plusieurs  aiilres.  à  l'O.  de  l,i  rivière  Fraser. 

3.  Cours   d'eau.    La   riv.l''raser,  qui  ]iri'iid   s,i   source  vers  le 

moul  Hrowu  el  va  se  jeter  dans  letndfe  Oeorgia.  après  i uns  de 

*()()  milles,  scdirige.iiil  d'.ilioril  du  S.  au  N.  el  ensuite  du  N.  au  S.  ; 
elle  est  navigalde  l'esiiac  '  d'i'iniroii  lOO  milles  au-dessus  de  S(m 
euiboiirhiiiv  ;  la  rivière Colombia, qui  parcourt  environ  800  milles 

avant  de  quitter  la  Co- 
lombie ]ionr  entrer  dans 
les  Liais  l'nis.  I,a  ri- 
vièi"  Thompson,  [iriii- 
cipjil  alllnent  de  la  ri- 
vière l'"raser,  laquelle 
siir|iasse  ces  deux  i1(M'- 
iiii'res  par  la  richesse 
du  jiays  qu'elle  par 
court  ;  el  plusieurs  au- 
tres alllueuls  de  ces  Irois 
principaux  cours  d'eau. 
3S;'.— Climat.  Le  cli- 
mat v.irie  selon  les  lieux 
et  leur  position  :  dans  la 
partie  Ouest,  U  est  très- 
tempéré  ;  l'hiver  finit 
vers  le  commencement  de  mars  ;  l'été  comnienc(>  en  mai  et  finit 
en  se]itembrp,  le  beau  temps  prévaut;  la  partie  du  milieu  est  plus 
froide  qu'à  Québec,  le  mercure  y  gèle  ;  la  région  de  l'E.  est  aussi 


IrliiiM'li'i',  la  siill.ici'  ili's  lai'K  j  ni'lf  pi'ii,  l'I  li'it  aiiilililiix  ilrn 
li'l  illi's  |iaHHi'iil  |il'i'Ni|ni'  loiil  |i>  li'iii|m  iIi'Iiiiih.  'ritiit  li'  iiayncnt  II'i'H 
italiiliri',  l'ail'  Iii'h  |iiii'  ;  U'-  llcv  ith,  ilil  ou,  y  hiiiiI  Iiiiiiiiiiiii'h. 

:ii*:i.  — Produotlona  I.  MtnérHiiz.  I.i»  rruunrKn  iiiimîrnlK  ili' 1»  roluiii- 
hlo  wiiit  I  oiialiUriilili'H  :  nii  y  iMiivi'  l'nr  !•'  Iiiiik'Ii'h  rlvièr<'«  Kniwr  it  Tliniii|»(iii,  it 
■iirtniit  ilium  l>'  iliatril  •)»  Ciirilum,  mi  I'imi  ii  ■  xpliiitô  |iiiiir  un  iiiillliin  <[<■  ilnlliir*  en 
InTiI  ;  rrir);i'iit  l't  li'  l'ilivro  y  niiit  en  iil>iiii<liitii  i'  ;  iiiiiiii «ra  liiiiillïirra,  <|iii  wiit  |||<I|>I|1- 
Niihli'a  et  it'iiii  Hivbn  finul*',  n)iutitiM*itt  n(1  |tiiitri|iiilfl  nntin-i*  ilf  rit'lK'NHO. 

3.  Vévètsux.  l.i'K  ti-rriH  nriiMia  y  Miiit  oniiiiii'i»  N '.'.'iii.diiii  III.  larr^K.  Klli» 
pliMllliai'Ilt  tout!  a  IcM  tlfiiiérmlcN  |Ki\H  ti-liijHiri't  :  )i'  \>U,  Vtnw't  1''^  l<'tlnli'>«,  li'a  lliivi'N, 
Ira  |kiii-i>a,  li-a  |ioiiiinra  t'Itv,  y  l'niMai'iil  iiiliiiihtlili'iiK'iil  liii'ii,  l't  ariiit  irmii-  i|uiiUli' 
aii]H>i  ii'iirv  ;  (II)  y  vnil  iIi>h  itrhr'-a  iriiiH'  liniitinr  i'niiaiili-iiilili<  hiiiih  Iii'iiim'Iii'k  ou  ii(i>u<la, 
lie  II  11  lu  |ili'ilaili>illaiii<lri>  ;  iliina  li'  nU<l,  il  y  il  ilia  |>ihHili''J7  ÙMli  |iii'ila  ili' ilinmi  In'. 

3.  Lia  animaux  ^  rounun  a  y  ainil  rnuiiiiiiiia  ;  cm  rt'iiiiiti|Ur,  ciitir  uutrca, 
l'ouia  iiuir  ri  rniiraK>>"i  l«  iyiix,  |i>  iiiiirin',  li'  milor,  cir, 

Skiii.in  II-  (IKOdHAI'lllK   l'Ol.l  11(^1  K. 

;WI.— I,a  Population   liliini'lii'  i'!<l  ili'  li:l,IIO(l  hali.    On  itii|i|iiint' 

i|iii'  les  saina^i'K  miiiI  an   iiiiiiiliii'  iri'iivii'uii  ll'i.lillll.     La   rrlii/iiui 

>iiiiiiiiiaiili>  iMl  |i>  l'alliiilii'isiiii'.  I.i'  ^'iiiiM'i'iiriiii'iil  i'»\  i'iiiii|iiisi' 
i  riiiniiii'  ri'liii  ili>  Maiijlolia;  la  iiioviiict'  i<st  ri-|iri>si'iiir'i-  an  l'arli-- 
I   ini'ilt  foili'iiil  |iar  li'dis  Hi'iialiMH's  !■!  [lar  si\   iiii'iiiliri'H   aux   (iiiiii- 

liiiliii<!>.  I':ili>rail  |iai'liiMli'laCiiiiiri''ilrM'aliiiiiili;|iiiis  |H*U.  L'iiiiliiKtrii' 
1   l'I  le  «■iiiiiiiicni'  y  siiiil  l'iii-nri'  peu  avaiiri'!*'. 
;        MN.V     Divisions.      I-l  (lnliniiliii'  l'sl  divint'i'  iMl  à  ilinlrii'ls  pour 

li'S  llii!4  cli'iiuiali's,  saviilr  ;  Ni'\v\Vi'sliiiiii>li'f,  (larllioii.  Vali'!*, 
I    Vicloria  rt  \  .Miniiivcr.  Klli'csl  aussi  (livisci'  eu  \i  aiitics  disliirls 

pour  1rs  l'IiTi  jiiiis  pniviiii'inli's. 
:isii.    Topographie.  Vic- 
toria, lil.Hiiii  liiiMt  iiit«,  ni|iilu. 

!■•  ili'  l>  l'rnvhlri',  l'Ht  ailuiii'iliilia 

i'ilf  Vanciiiivi'r  ;ai*a<Mivii-()naHoiit 

ii'iii>ii'i|iiiiMi'iiii'iil  liiMiix  l't  piitii- 

rrsiini'H  ;   l'Mi"  )HiHMMt>  (1,-a   viu-a 

iniiKiilt)i|iii'ai't  .imiit  il'iiii  iliiniit 

ilolii'ii'ii.\,  l'Iiiir  II  friiLa  |nMi'liiiit 

limt  l'iiidi  I  tiiM|iiin)i'ii  liivir.  On 

y  Miil  lie  lii'iuix  l'ililiii'ii. 
Vancouver,   l.i,roi)  imlii. 

Imita,  tiniiiiiiia  ilii   t'nfifl^imen- 

vnilirn  aiir  In  nili'  ilii    rai'illi|ni'  ; 

ri'li^c  ftViM'   Viiknlitiiim   jiur  inu! 

lignt'  (le  va|H-iirN. 

1.11  iiositiiMi  (1 ttc  ville  nlIVii 

«!•  khiikU  livuntitgcs  jiour  Iccoiii- 

Incrcp  livcc  la  Cllillc,  le  .Talnill  ('t 

Ifa  uutrca  cniitréca  de  l'Anic. 

New-Wo8lmlnater,  ii.iioo 

Itali.  est  iissini'  Mir  uti  Kitc  des 
l'IiiH  luKKiiillijiK'v,  Hiir  lu  rive  iionl 
(le  la  rivièrd  Kriivcr,  pièH  île  siui 
('mlMill<'lllllr,et,jnuitiruiHlea|il"' 
agiùilili'»  cliuiula  tlo  l'Aiiiériiiue. 

CHAl'ITHi;  XVIII. 
TERRITOIRES  DU  NORD-OUEST. 

3S7. — Situation  et  étendue.  Cciii'  iiium'iisc  «•onin'o  aélo 
('(■>(liM>  à  1,1  coiiri'ili'i'.iliiiii  ciiiailii'imc  par  la  ('.imi|ia},'iii('iln  la  liaio 
iriliiilnnii  ;  l'Ilc  coinpri'iiil  tout  Ir  pays  au  nord  des  provinces  de 
(^lU'licc,  d'Ontario,  de  M.inilolia  l't  (le  la  Colombie  et  dis  Ktals- 
l'nis,  cxci'plé  le  Lalirador  cl  Ir  Icrriloiri'  il'.Mjiska. — Sa  sKpnfrir 
n'a  p.is  iiioiiisdc  •.','i.")l),(lllll  inillcs l'arri's. — Oncsiiiiii'sa  iwfndnliiiii 
à  ',111. 111)11  Aines,  demi  la  nioilié  environ  sont  des  tiidieiis. 

;WH.— Parties  de  terre.  1.  Les  Iles  ^*||llt  (•ell(.'sde  la  niertUa- 
riale,  dont  les  piiii(ip,iles  sont  :  Midville,  Nord  Devon,  Hanks,  Vic- 
toria, otc.  Il  y  a  un  prand  uoinlue  de  presqu'îles,  mais  de  peu 
irmiiiortantîe  ;  la  pins  grande  est  lo  tialuador,  et  la  [dus  remar- 
i|iiMlile,  celle  de  IJoolliia,  i|u'ou  dit  renfermer  le  jn'ilc  iiKium'Uiitie. 
Le  p;iys  est  ,u'r'iii''ralemenl  sans  monlJigiies  bien  reuiari|iiables. 

IW'.I — Hydrographie.  1.  Mers.  Les  mers  sont;  la  mer  lUa- 
ciale,  ci'Ue  de  Hatliii,  celle  d'Ilndson  et  le  }:(dl'e  St-L,inrent.  La 
princi|)ale  baie  est  cidle  de  .lames,  au  sud  de  la  mer  d'Ilndson. 
Cette  coiilréi!  renrerino  une  iulinité  de  laCS  de  toutes  prandenrs, 
dont  voici  les  priiicipau.x  .  les  lacs  dt?  la  Grande-Ourse,  do  l'Ks- 
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l'iave,  d'.Mliab.iiika,  de  W  idlaHlon,  de  la  llicln  ,  de  Wiiinipeg.  de 
Ma  ni  loba  i'IiIck  liols.  forma  ut  une  chaîne  assez  ré;,  ii  hère,  (  onr  iiit 
lin  N.  ().  an  S.  K.  vers  les  xrainls  lacs  de  la  province  d'Ont.'ino,  ipii 

iiiiiiient  la  cliaiiie;  le  lac  MlstiiBRiiii  i.'il-*'^),  ((u'uii  çruU  (Mrv 

ansMl  ^rand  ipie  le  lai^  (liiliirio. 

2.  Cours  d'eau.  I>e  MacUeiinle,  un  îles  ptiiitHrands  IteuveAilii 
Xlolie,  prend  sa  source,  sons  le  iiiHii  d'.MIi.ib.islia.  il.  ils  les  monts 
Il  oc  lieux,  et  se  jet  le  il.iils  l'océan  (•  lac  lai,  après  iiii  coins  de  '.'.jlill 
milles;  ses  principaux  allliieiils  smil  :  les  riviei-s  Aux  Liards  cl 
de  la  l'.iix.  Le  Nelson,  hiriiie  par  le  lac  NVilinipi^.  |ei|iiel  reçoit  la 
SasUalcIiewan,  grossie  de  plusieurs  Iribntaiii  >,  se  jelle  dans  la 
mer  iriliidsoii,  au  S.-O.;  et  la  rivière  lloiiKe,  grossie  de  l'Assini- 
boiiie,  délioiiche  dans  le  lac  Winnipex.  I<es  rivières  (iliiirchill, 
Se\erii.  .Mliaiiy,  Mistassini  et  plusieurs  iinires,  (|ui  se  ji>lleiil  dans 
la  mer  d'Iliidsoii  mi  dans  bi  baie  .lames. 

llliii.  DlvlalonH  ot  produutloriB.  <)ii  ixiii  <livi»er  le  Ninil'Oiii  .1  en  deux 
|Hirti(-a  liiei)  iiiiU'>|iisea,  l'une  iireaipie  (■iitieretiieiit  HliJrlle,  l't  l'iiiilre,  |iroitiietiV(*  : 

1  I.a  {Hirlle  iirridiii  llv((  eal  l'diiipdai^  de  Iruia  acctiona  :  celle  du  (Icaert,  tel  aiid  ; 
l'i'lte  (Ica  priiirici',  iill  liiilicll,  l't  cetl(*  dca  ('(iréla,  au  IKinl.  Klle  rat  cti|tl|irit('  clllru  1:1 
l'Iliiille  ilea  liiea  ail  (Ml  du  lue  Atliuliilaku  au  lue  dca  ll'iia,  et  !•  a  Ihollla  Iloelieuv,  et 
ileiuiialea  Klata't'hla  juai|u'au  <!'>  lut.  .Xiu'd.  Ou  a'aeciirdi' g('e:ôrul''tii('nt  aiir  1 1  luintii 
du  aol  du  N.'O,,  iiiiiia  loua  ira[i|>KTient  jiua  le  cliiiiut  de  lu  lue  ne  inuiiii  le.  bea  iiiia 
le  diaeiit  nnaai  t('iup(ïr*>  ipie  celui  (l'Oiiturio,  cl  d'uiitrPK,  muai  titeii  inruriiiea,  diaent 
(|Ue  le  increure  y  rcalc  ^el(i  |a'ndaul  pluaietira  actuaillCH  ;  liiut4  le  point  aur  li'i[Uel  ou 
a'ai'ciU'dc,  c'cat  "lUc  lu  li.'ij(e  y  eat  liliillM  ivlxindiillte  'pie  iluna  li  Jiroviitiii  (lu  l^udli^'C, 
(t  pur  coua>'i|uent,  l'lii\' r  hicilna  loii);  ;  c<'|a(|i(lunt  lea  iiiiita  y  mmiI  rroi'tea  eu  tout 

li'iiip'»,  et  la  leinperulnre,  l'Xlri'i- 
invu.clit  variulile,  fA  aujcile  ^ 
de  ^'lulldca  teinpi'lca  :  (lea  jteli'iM 
in'(  iiipcMtivi  H  cullHcril  de  i^ruilda 
(Il  ^.'u'H  duna  lea  l'i-eolt.  a. 

U'  l.ea  prodlletlona  août  t>  |H'n 
|'r('a  li'H  lll''lll('a  (pic  C(dlcH  (le  11» 
l'iliVillel'  de  l^il.'llec.    Ou  dit  (pl'il 

y  c.xiale  une  mine  de  eliurtion  do 
prèa  de  lliiii  millia  de  lur)(ciii',  et 
<pii  a'étcnil  ilcH  liuiitca  aiid  jiiaipio 
vc»  le  I  i'  lui.   Ilnid  et  pilla. 

3°  bcfi'iiid.  xcusail' l'end  l'uni  le 
puviic  lui'  (pic  h  l.i  culture  ;  elle 
ne  peut  (.ic  Ittilisi'te   ([Ue   pour  le 

coMiiiierce  (IcH  fourrureH  et  pour 

la  pi'(  lie. 

I,ca  aniiiiuux  à  l'oiiriurca  a'y 
trouvent  en  ussi/  ^rundo  (pianti* 
t(^  ;  lea  prin>'ipuii\  sont  :  le.amira, 
1*'  liiaiill,  le  IkimiI'  liiu.a(pl(j,  le  eua- 
tor,  l'ûluii  l'o'ô/'Ki/),  1(1  daim,  le 
loup,  le  cliut  KUUVIl^e,  etc. 

I.CH  l.iea  -'t  |ea  rivièiva  aoiit 
rempli- di'  n  iatoua  cxeelleuta. 

:t'.i|. — Ethnographie.  De  nombreuses  tiili .  ..inv.iHes  h.ibi- 
leiil  ces  coiiliees;  les  plus  i'eiii.'ir(|iiables  siml  les  l')s.|iiiinau.x, 
peuple  du  litloL.I  qui  séjonrue  au  milieu  des  f;..iC''s  éternelles  de 
l'océan  Arclii|iie,  lesi|uelles  ne  semblent  f.iit's  que  pour  lui; 
jamais  ces  li.ibilauts  des  contrées  glaciales  il"  d  ■sceiideiil  .ni- 
dessons  dii  11(1^  lai.  Ils  sont  de  stature  inoyemic,  ont  uneconieiir 
brune  bmcee  et  sont  très  inaipro|ires.  Leurs  dem  'iires  d'élé  sont 
des  tentes  de  peaux,  et  celles  d'hiver  des  cabanes  de  glace.  Leur 
nourriture  consiste  eu  (loisson,  viande  de  renne  et  de  gibier.  On 
croit  que  leur  nombi'n  est  de  10 à  IC,OI)t).  La])liipail  des  indigènes 
sont  catlioliques  ;  les  employés  de  la  baie  d'Ilndson  prol'esseiU  l;i 
ridigion  prolesl.inle. 

391.  /'/''.•.—  Gouvernement.— (aiiq  ilislrirls  ont  été  organisés 
dans  les  territoires  du  Nord-Ouest;  ce  sont  les  districts  iWltlui- 
Imska,  iV.llhrrlii,  iVAssiniboia,  de  Suskalcheiiuin  et  de  AVciivi/fo.  ()e 
(dernier  est  administré  par  le  lieiilenant-gonverneiir  de  Maiiitoba, 
au  nom  du  gonveruemeut  fédéral.  Le  resli>  des  Icrn'loiirs  a  un 
gouveruemeiit  analogue  à  ceux  des  [irovinces,  et  formé  d'un  Uni- 
li'iiiiiil-iioiircniriiy,  d'un  rimsdl  fxcfuli/'  et  d'une  (i.tsniiliUe  li-yisla- 
livc  composés  de  •.'(!  députés. 

3!l|  ^'c— Topographie.    Regina,  l.îtin  bibitants,  capitale. 
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sitiKM!    dans    le   district  d'Assiiiilioia.— Oii/irci/»»,  Dallliford  et 
Priiia-Atheit  (igiirt'iil  parmi  lus  iniiiciiialrs  localiti's. 

392. —  I.C  OOinmeroe  eoii«i»li'  surtout  en  lullrtriir»,  ninis  ou  y  njoutc  déjà 
l'huile,  le  Irais,  ft  liii'iit.'it  ou  y  juiu<lm  iiroliiiMiuifUt  la  IhiuiUc,  nui  piouiet  un 
coniineroc  important. 


ClIAi'ITHK  XIX. 
TERRENEUVE. 

303. Historique.     Oli^'  ilri'st  >.ii  ilrs  iminis  ih   l'Aini'rii|iii'  visiti's  ilis 

nrfinii'rs  |iiii- li's  Kiii'n|»'i'ns  ;  li's  Frarirnis  counnissaioni  si's  iiviiiitatp's  iil  son 
iuipiirtanci',  ("inmi'  slaliuii  navah'  ^'t  l'ii'  ilii  Sl-I,min'nt.  Mais  en  (|ni  lui 
(liiunii  (MH.'iiri'  plusili'  ri'llof.  c'i'sl  Ip  liriniims  du  i-illilc  tniu.<.illniilii[nci'i  llivii-fs 
Oiiiti  .it,  el  'luut  l'aulro  Ixiiit  l'st  à  Viili'iii;ia  l'ii  Irlaiido;  il  a  IWii  milles  ih  Inji- 
giiciir. 

394.— Situation  et 
étendue.  Oiic  ilc  est 

siluiT     à     l'ciltl'l'l'     (lu 

f,'(ill'i'  SI  I.aiiiviil,  culii' 
les  W'  :W  et  .M"  i(C  lai, 

X.,  i('s  .■.■,'"  ;i:>  cl  .">!•' 

•,i.V  Iniifî  Oucsl  ;  sa  plus 
firandc  iDiifiticiir  est 
ilc  11'.'  milles  cl  sa  [ihis 
lîl-auilc  lai';-'ciii',  ilc  :l(lt'' 
.S'i(/)(r/ic//'.'r.'.(lll(liiiillcs 
cari-cs.  —  y'i7).,-.'(  10.(1(111 
habitants.-  -/'n/i.  ir/.,  T). 

:i'.l.'>.  -  Hydrogra- 
phie. 1.  Mers.  .V  I V\- 
ccpliiiu  lie  l'Oiicsl  de 
rilo  (iiii  csl  liaiH:ilc  par 
le  fioU'c  Sl-l.aiii-ciil, 
elle  est  cnvii-imuce  [jac 
l'Oi'caii  .Mlaiiliiiuc. 

2.  Baies,  l^es  haies 
sont  iKiiiilii'euscs  :  les 
pi  IIS  rci  lia  i(  piailles  SI  Mil: 
a  l'KsI,  les  liaii's  du 
Lièvre  iHarci.  Hlauclit^ 

(UViiVci,  Niilrc-Daïuc,  Ri>iiavisla,  Ti'iiiitc,  oi"i  est  le  terminus  du 
•ilblc  traiisallanliiiae,  l't  la  (liiiiceplioii  ;  au  Sud,  Sic-Marie  cl  Plai- 
sance :  à  rOiicsl,  SI  (icorges,  des  Iles,  etc. 

3.  Lacs.  l'CS  priiicipan.x  lacs  sunt  :  le  Doer  et  le  (r.aiid-Poiid, 
fpii  se  dcchai'fiiMit  dans  l'Hmnlier  ;  ftcorpes  IV,  l'Indicn-Roiipc, 
Vicloiia,  etc.  On  esl'aie  ipie  les  lacs  couvrent  un  tiers  do  l'ile. 
I,e  Cir.nid  l'niid  a  IS.'i  inilles  de  superficie. 

4.  Cours  d'eau,  l-es  rivières  di;  'rerreiicnvo  sont  gonérale- 
incnl  peu  considérables,  les  plus  rcinaii|uables  sont  la  rivière  des 
Exploits,  (|iii  se  jette  dans  la  bail'  du  inème  nom,  après  un  cours 
d'environ  l.">l)  nulles;  i.i  rivière  (iander,  longue  d'environ  10(1 
milles,  q>ii  »o  jette  dans  la  Baie  llainillon  ;  l'Ilnniber,  long  dn  «0 
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milles,  ([iii  reçoit  le  (iiaiid-l'ond  et  se  décharge  dans  ]i\  baie   des 
Iles,  à  r(  )nest. 

H'.Hl. — La.  population,  en  grande  parlie  coniiiosée  d'Irlandais, 
csl  d'euviriiii  20n,(l(l(l  h.  ;  l.i  religion  ialholii|ue  on  forme  les  â/lC; 
il  y  a  ilmi.x  évOcincs  callioliiiues  el  un  prolestant  ,  Vi'duratiiiii  y  est 
liliri!  pour  ilia([ue  religion.  Le  gouvernement  est  composé 
comnii'  celui  des  provinces  canadiennes  ;  mais  cette  lie  ni,'  l'ait 
pas  encore  parlie  de  la  l'iiissance.  Elle  ailminislre  le  l.ahrador. 

.1(17.— Olimat  et  productions,  l.i' '■limai ■■tant  msulaini  rsl  ni's-saluhrc 
cl  u'i'St  pas  si  siiji't  aii'i  iliaiif,'i'iui'nls  suliils  'pi''  ci'liii  ili's  prnviiii'i's  l'oiiliiii'ii- 
(ali's,  mais  l'hiver  y  csl  moins  l'niiili'l  l'i'd'  mniiisiliaïul  :  li's  lir<iiiillanls<'puis<|iii 

y  n'jrni'nl  en  mai  ci  an nni'iii'.'meiil  ilcjuin,  juinlsanxniohors  ipii  cuvirouncnl 

ii's  poils,  en  n'iiilent  rentivn  ilaiiKi'i'ense. 

I.e  sol  l'sl  peu  eiinmi  à  l'ind'i'ii'ui- ;  mais  on  croit  i|UO  sus  rossonrcos  on  mi- 
ni'niiiK  el  piinliiils  agrieoles  siait  il'nne  iiniKirtunco  cnnsidérablo  ;  néanmoins, 
la  l'Iiw  pranile  partie  parail  iMni  roeliensi'.  I,i'  lianl  ili's  eollint's  est  aride  et  no 
pr'nhiil  t-'ih'i  ■'  ■[ne  ili's  .■iiIm-''s  nains  el  di's  arbrisseaux  il  haies. 

l.i's  minéraux  sont  l'ar- 
Ri'iil,  II'  enivn',  le  li'r,  W 
|domh,  la  plnmhuKino,  lo 
Iililtre,  le  marhre  hianc  l't 
h'  marhre  imir.  W  eli.'n'linii, 
cl''.  I.e  hié  vient  hieu  en  di- 
l'niiniits  ;  l''s  |iatati's 
seul  d'e<ee|lenli'  i|Uiiliti'. 

l'.irmi  les  animaux  on 
tlisliumie  les  ehiens  l'eiiitiii- 
mi's.  dits  de  'l'rrn'neuvi'  ; 
les  animaux  suu\a;.''.'s  sont 
le  laim.  lo  luup,  i'onr..»  le 
casiiir,  la  martre,  le  ci. al 
sauvaf-'e,  ei,\ 

:iiis  —  Tonographie. 
St-Jean,  ll.'i.OO  l  hah.,  ea- 

pilill.'    lie     lili'.    est     située 

dans  la  presqu'île  d'Ava- 
Inii  :  elle  es(  lilKie  an  Inlld 
d'une  iielle  haie  sur  l'.M- 
lauliipu'  ;  son  port,  enfermé 
entre  deux  montafçues.  est 
nn  des'iueillenrs;  maisl'en- 
tri'i'  eu  est  si  étriiite.  i|u'un 
seul  \  aisseau  jieut  y  |»''iii'- 
trer  .à  la  fuis.  La  \ilIo,  as.sez 
mal  hiUic,  est  située  sur 
nno  éir'valion  inclinée.  Les 
principaux  édilices.  onlro 
les  é'f/lisos.  dont  la  prinei- 
]iale  est  la  cathédrale  oalho- 
d'assembli'u,  l'iiôpital,  le  pé- 


liqne, 
niteni 

Les 
Brij-'ic 
Pund, 


sont  le  I 
ier,  etc., 

autres 
;.  '2.(1"" 
etc. 


alais  (In  pnnverneiuout,  la  ch.iiuhn 
et  plusieurs  maiml'ai'lnres 

villes  sont  Ilarhor  Cracc,  0,8X11  liai).  :— -Bou.avisin.  'J.fino  hah.  ; 
hah..  au  Nord  de  la  baie  Qiiicoplion  ; — Trinity,  Cutalina,  Green's 


niw. — Industrie  et  oommeroe.  Il  n'y  a  pnint  ih'  place  comparable  à 
Terreneuve  pour  la  pèehe,  s|»'eialein''ut  pour  la  péehe  ,'i  la  merue.  Les  veaux- 
m.'irins  sont  ciunminis  sur  ses  rôles.  Le  Crand  lïanc  de  Terreneiue  est  le  plus 
étendu  qui  existe;  il  a  Ijllfl  milles  de'  limi,'  sur  '.'00  de  larj-'e.  Tiiut  h'  monde  sait 
que  c'est  le  grand  n'iidez-vons  pour  ht  pèche  h  la  morue  siuiont  ;  il  a  do  10  à 
100  toises  de  profondi'ur.  L^i  pèche  lai.ljd  principali!  el  presipie  la  l'jlale  occupa- 
lion  des  habilanls. 


CIIAI'ITHE  XVIIL 
GROENLAND     ET     ISLANDE 


Section  I.— GROENLAND. 

400.— Lo  Groenland,  situé  au  N.  E.  do  rAméri(|uo  Soplontrio- 
nalc,  esl  séparé  de  la  Puissance  dn  Oi'i.ada  par  la  mer  de  Haffîn  ; 
il  esl  compris  entro  les  Syt'  et  7(r  long.  Ouest  ;  le  cap  l'"ari'\vi'll,  à 
l'oxlrémilé  Snil  de  relie  lie,  est  an  liU°  lai.  Nord;  les  bornes  de 
colle  coniréo  an  Nord  sont  peu  ronnnos,  il  en  est  de  mémo  do  sa 
population. 

,iOI Le   cl'inal   est   lii'is-froiil   et   semble  même   se   refroidir  encori!     Ses 

produits  en  moifrai(.r  sont  l'aimant,  la  hmiille,  le  ;  lomb,  le  enivre,  l'argenl, 
lîic.  ;  mais  ils  resteront  probableni '.Il 'onKtemps  inexploités.  Le  sol  se  couvre 
do  monsso,  de  bruyères  el  d'un  |XUl  d'herbe  courte  el  maigre,  qui,  avec  qiiel- 
ij.ies  arbrisseaux  à"  baies,  do  pelils  saules  et  no  |«nils  boiileiuix,  sonl  les  seuls 
végétaux  (' 1  pays.  Les  animaux  de  cette  contnJe  sonl  :  h's  ours  blancs, 
les  renards,  les  rétines,  les  lièvres  blancs  ;  les  chiens,  dont  les  liabilants  se 
servent  eomme  d'animaux  d'attelage,  el  dont  on  mange  la  chair;  on  distin- 
gue parmi  les  oiseaux,  les  aigles,  les  corbeaux  el  heaneonp d'oiseaux  aquatiques: 
dans  les  mers,  les  baleines,  les  phoques,  lo  chien  marin,  qui  constituent  la  |)rin- 
ci|)nle  nourriture  des  liabilants. 

iO'i. — Les  indigènes  du  pays,  au  nombre  d'environ  10,000.  sonl  désignés 
sons  lo  nom  d'Esquimaux   (Mangeurs  do  poissons  crus)  (a).    On  comtn  parmi 


(a)  1  0  phoque  fournil,  aux  Ksipiimanx,  sa  chaire  |M>nr  nom  .lire,  sa  graisse 
pour  l'éclairage  -^t  pour  la  cuisson  des  aliments,  ses  os  pour  faire  des  |)<ântes 
de  liai|mns  ,  sa  peau  jjour  vêlements,  pour  chanssnnw  et  pour  la  constrnclion 
de  bateaux. 


eux  environ  mille  frères  moraves  la),  qui.  au  lieu  iln  les  civiliser,  les  abrnlissenl 
pur  leur  communisme.  Une  pi-lite  partie  rie  la  eflie  appartient  aux  Anglais  el 
le  reste  au.x  Danois. 

Sfction  H.— ISLANDE. 

Ki:}- — L'Islande,  située  à  l'Esl  duriroënlaml.  était  autrefois  ré- 
putée euiopéeime.  mais  aujourd'hui  les  géographes  la  rattachout 
généi'alemeut  à  l'.Vmériiiue,  ce  i[ui  parail  phis  naturel. 

•404. — Celle  île  osl  reinaii[uable  p,ir  ses  volcans  dont  le  plus  im- 
portant est  relui  nu'on  ap|)elle  Iléda;  el  par  ses  On/sn-s,  \lii  i|ui 
iellent  ilo  l'eau  nouillaiite,  des  pierres  et  do  la  houe  à  dos 
hauteurs  considérables.  1*1  poiuilalion  est  (ronviron  li,"), 0(1(1  hah. 
L'Islande  est  U)  seul  pays,  avec  la  Province  de  Québec,  qui  possède 
la  généalogie  de  ses  haliilanls.  L'instruction  y  est  bien  soignée. 
Son  commerce  consiste  en  poisson,  huile,  étrodon,  peaux,  snif, 
laine,  etc.     Les  moulons  y  sont  Irès-lteanx  et  Irès-renoinmés. 

40."i.— Lo  commerce  de  ces  i>ays  ex|iorto  du  lichen  d'Islande, 
des  linih's  île  b.ileine  et  de  plio([ue,  et  d'autiiîs  produits  do  pèche, 
expédiés  au  Danemark,  on  ochango  de  blé. 

(o)  Héréliquos  dn  Bohème,  nés  au  milieu  du  XV  siftclo  dn  désordrn  moral 
el  intollecU.el  quo  les  sectes  protestantes  avaient  n'pandn  dans  le  pays  par 
leurs   dissensions.    Le  nom   do   Moravo   vient  de   lu   Moiiivie,  on   ils  avaient 


établi  leur  principal  siège. 

(6)  (lejisrr  dn  verbe  geysa,  Alro  enragé. 


ÏÏJÊÏM  %ilieiâPHîl  JLl,I.ÏÏ§ÎEli. 


DEuXIiEME  PARTIE 

COMPKliNANT  LA  (IIICXUÎAI'IIII':   Sl'KClALK  l)i;s  CONI'IIKKS  DC  CUniK   (AITIIKS  (^L'I']  LA  IMISSANC,  DU  CANADA. 


Lt   (jAl'llOLt. 


CHAl'ITUL  l. 


ETATS-UNIS  D'AMÉRIQUE. 


Section   I -CKOGRAPIIIL  1>HYSIQUE. 

t.— Situation  et  étendue.  Les  Ktais-Uiiis  sont  situés  eiitro 
les  25»  rt  4!l'  lai.  Nord,  les  fi7"  o\  12<>  Ion?.  Ouest,  pt  compron- 
iifut  toiili-  la  ijailic  cfiitralc  ili-  r.Viiii'ii(|iii'  Si'[il('iiliioiiali\  l'iilii- 
la  IMiissaiii'i'  du  Cai  .nia  au  Nord,  li'  (Jolie  du  Mi'.\ii[ui' au  Sud. 
rAtIautiiiU(!  à  l'Kst,  et  le  l'aiùluiue  à  l'Ouest  ;  leur  [dus  .raude 
loiigtieiu',  de  TF-^st  à  l'Ouest,  est  de  i,HM  uiilles,  el  leur  plus 
frraude  l,iri.'eui',  du  Nord  au  Sud,  de  I.Vll)  milles.— .Vii/io/ic/c,  :t,(IIU- 
()()()  milles  canvs.— P(»/)i(/((/(()ii,  (1;',(1-2J,II(1II  liab.— /'«/i.  ni.,  30. 

'i. — Borne.?.  I.es  I';t.ils -Cuis  soui  lioruT's  au  .Nord  par  la  l'uis- 
san(.'(!  (11!  Clauad.i,  à  l'Lsl,  par  l'Oeéau  .\llaulii|ue,  au  Sud.  [lar  le 
Kolft!  du  Me:\i(iue  et  les  Klats  .Me.\itaius,  el  à  l'Ouest,  pat  l'Océan 
l'ai'illrpie. 

;i.— Parties  de  terre.  1.  Iles.  Les  îli'sde  Nauinekei.  Mailiias, 
Viueyard,  Hliode  Islaud,  Louj;  Islaud,  à  l'Lsl,  sur  la  ente  au-des- 
sus de  New-York  ;  les  ilesdeS.iu-Barhara,  au  Sudde  l,i  (^ilil'oruie. 

2.  Les  Presqu'îles  du  Cap  Cod  ii-'-7l)i,  de  la  Floride;  relies 
de  .Miihiliui.ickluai'  el  Mi(diinau,  t'orinées  par  les  Lies  Supérieur 
Miilli;;au  et  ILuou. 

3.  Caps.  LescipsCod,  May,  Cliarle>.  Henri.  Il.illeras,  Ijookout, 
P'ear,  Can;iveral,à  l'Kst;  ceu.x  de  St-Mlas  il  Salde.  dans  la  Floride', 
les  ra]is  Coui'epr.on,  Meudoeino,  Dlaneo  et  Flattery.  à  l'Ouest. 

4.  Montagnes.  Les  Cascades  et  la  Sierra  Nevada,  à  l'Ouest, 
i]ui  courent  du  Nord  au  Sud  ;  l<'s  Moulaf.'nes  llocheuses  et  les  Allé- 
vlianys,  (jui  renl'i  rnient  l'innueuse  vuUee  du  Mississip|ii  ;  vers  le 
S.  O ,  la  continuation  de  la  (liaiue  di's  Montagnes  lloclieuse*,  qui 
prend  le  nom  de  Sierra  Madré  icluiiiif-mèir)  [,es  Allé),'lianys,  si- 
tués à  l'F-lst,  reiifennenl  les  Moûts  Blancs  et  les  Monts  Verts  au  Nord, 
et  les  Mnul.iHiies  Uleues  au  Sud.  Ces  chaînes  conlieunenl  plu- 
sieur  pics  élevés,  doni  les  priuci[iaux  soûl  :  les  [lics  Itaker,  Hainier, 
Iloud,  Diamond  et  Pill,  dans  les  Cascades,  de  II  à  I 'i.dllO  pieds 
d'altitude;  les  pics  Frénionl,  Long  et  l'ike,  dans  les  Montagnes 
llocheusi's,  de  |-.'.iiili)  [lieds. 


i.— Hydrographie.  1.  Mers.  L'Océan  Atlantique  à  l'Est,  h 
mer  du  .Mc'xiijne  .lu  Sud,  l'Océan  l'aciliipie  à  l'Ouest. 

2.  Les  Baies  do  Delawan;  i:t'.li,  de  (jhcsapeak  et  Ptunlico  À 
l'KsI,  cl  ccdle  di'  S.iri-I'raucisco  à  l'Ouesl. 

3.  Le  Détroit  de  la  Floride. 

4.  Lacs.  Les  ^rrands  lacs  c.iuailieus  :  Supérieur,  Ilurou,  Krié 
el  Onl.irio.  el  le  l,ic  Miidiigan.  loul  entier  dans  les  Klals-Uuis  ; 
le  lac  Cli.implain  .lussi  Irilmlaire  du  Sl-Lauri'Ut,  le  l.ie  Ilask.i  ('i7i 
source  du  Mississi|ppi  ;  celui  de  l'oiilcli.irlrain.  à  l'emliouclinre 
de  l'e  lleuxc.  el  le  ^'raiiil  Lai'  Salé,  dans  l'i'lali. 

5.  Cours  d'eau.  Les  Ktats-rnis  sont  anosi's  par  un  grand 
iKinilire  de  grandes  et  belle»  rivières,  dont  les  [irinripales  sont,  I  " 
dans  le  versant  de  r.\llaulli|ue  :  |i' Sl-Lauienl  supérieur,  leComiec 
ticul,  l'IIndson.  l.i  Delaware  et  la  Sus(|ueliana;  i-  dans  le  versait  de 
l.i  nier  du  Mexique,  le  Mississippi,  k/i  doul  les  alUiienls  sonl  : 
sur  la  rive  droile,  la  lUviéie  Uoii>;e,  r.Vrkausas.  l'I  le  Missouri,  |/e 
([iii  reçoit  les  rivières  Kaiisas.  Neliraska,  de  la  l'i(M're  .laune  et  le 
Mimiesola  ;  sur  la  livi'  gaiiilie  :  le  'l'iMinessie,  l'Oliio,  le)  grossi  du 
Kentucky  ;  l'Illiiiois  et  le  Wiseonsiu  :  la  Trinity,  le  Urazos,  le  Co- 
lorado, le  Rio  (iraude.  l'Ic.  ;  :i"  dans  le  versant  du  I'acili([ue  :  le  St- 
.loaipiin  l't  le  Saciameulo.  Irilmlaires  de  la  liaie  S;iii-l'"r.iiicisco;  \i) 
Colorado,  c|ui  se  Jelli'  ilaiis  le  golfe  de  la  C.ilil'oruie,  el  le  Coluniliia. 

■'i.— Régions  physiques.  I.''  !■  rTiliiii-c  ihs  KlaK-Uiii;;  |ii'iil  si'  iliviscr 
cil  cini|  gniiiili'S  ii'giiiiis  iiiKiM'clli's  :  h  l'i  l'Ouest,  une  vnslc  rrijiiin  liaiilr,  fiiriiu'i' 
lie  miiulii^'iics  souvent  iiiu's  cl  roi.'aillcnsi's.  cinivcrlcs  ilc  itiiiji'n  impHurllis 
mi  (II!  nmjcslni'iisi's  l'oaHs;  'l'  les  iilalrnu.e  de  IL'Iiili.  île  In  ("alifiirine  et  ilii 
Texas,  ipil  rcnlenneiit  «les  lacs  salés  el  îles  iléseris  pierreux  et  ari.les  :  :i"  lu 
iv(/iiin  lies  Allégliaiiys  et  îles  (.'nimls  lacs,  acciilenlée,  mais  peu  élevée,  In's- 
friiili',  bien  cnllivee,  avec  île  l,el|.s  liirèls  sur  l'Oliiii  ;  i»  l'iiiuiieiise  ji/uihc  iIii 
.l/(.v.vi'.!.\'i;i;)i.  Iiirniéi'  île  savannes  on  prairies  salis  arhp'S  ilans  le  Nonl  ;  île 
lilitlcuiix  .saliliiniienx  à  l'Ouest,  île  plaiiiit  lias.ses  el  iiian''cagi'iises  au  ceiilre 
et  uu  8uU,  où  ella  se  termiiio  par  un  vasie  ilellii  ;   >  la  j;/ni/ic  du  littoral  île 

(rtj  Oraniles  eunx.     i/<i  Ilivici'e  liinirliense.     (c)  Helli'  rivière. 
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rii.viiiics  i;.v  l'i 


■  1  clans  les  Kliils    vuisiiis. 
s,  li'S  fiinstnirliiins  s.'  fniit 


rAlluiitiqnii  l'I  ilii  (iiill'ii  ou 
Morilu Mi'xiiiui'.  Iivs-H'ililo, 
iiiuis  liijiilri»  (II.'  luaiTcugoh 
''t  lio  Inxiini's  iii^iiliiliri's. 
I<i'S    iiKT»,    l"'ii    prolnnilos 

]i\ry     (l('9     ClHl'S,     IMVSI'Illi'llI 

mil'  ci'iiiliir"  ili'  n'cils  .|p 
inrnil  l't  ili'  liiinrs  iW  snlil''". 
C— Climat.  >'■<■  \«>y% 
l'ifiiil  tr''s-i'l''iiilii.  !'•  rlim.it 
iliiit  iii'cossaii'i'iiii'iil  Mirii'r 
M'Iiiii  les  lal^.iiili's.  Il  csl 
li''s-i'lia»(l  vi'rs  11'  iiii'li, 
iiiiiis  ^'l'iK'rali'iiH'iit  >aliiliri', 
l'Mi'pli'  sur  11'  liltnral  ili'  la 

DUT    llll     Ml'Xiqlll',    où    si'vil 

la  fiî'vi't'  Jaiiiii'  on  rowiln- 
negro.  Il  si'  n'fr'iMilil  l'ii  su 
rapiiriicliaiit  ilti  Oanaila  :  à 
I  Oiii'si  ili's  Miiiilai-'iii's  llii- 
clu'usi's,  Il  l'sl  li'm|«''iH'  ri 
agn'alili',  sur  les  plali'aiiv 
ili'  cos  mnnlaRiirs.  on  jiaiil 
il'nn  air  lion  cl  pnr,  pinsipn' 
jiartont  nilli-ni-^ 

".-Productions. 
1.  Minéraux  l.'"i',  I  ar- 
pent l't  lo  mf  'Miri?  sunl 
aliondants  en  Ca  'furnin  cl 
ilaiis  les  f;orilillii'ri'.\;  li>  fi'r, 

lu  ;nivri',  la  honilli)  cl  le  jM'lroli',  en  Pennsylvanie 
Dans  les  plaines  niériilinnalcs.  les  pierres  sunl  rar 
en  liois. 

2.  Vécrétauz.  Les  espiris  irijèlalcs  sont  variées,  ]ihisii'nis  alleii;ncnt 
lies  ilimensiiins  i-olossales,  sin'ti^int  le  sapin  iIc  i'()i'i''{:iin,  ipii  atteint  plus  île  linu 
|iicil.^  (le  hatUcur  sur  l'y  ilc  ilianièlie.  On  eite  aussi  ie  maj^nolia.  le  Inllip.er. 
Pr-rable  ù  snere.  le  niyriea  à  cire,  ele  ï'res(]in'  tontes  les  i's|H'ees  cultivées 
on  Kumpe  et  aii'i  Imles  le  smil  Cj.'ali'ment  aux  Ktats-l.'nis 

3.  Animaux  Le  jagnin-,  les  nioulctlcs.  l'ours,  le  castur,  de  (jramls 
Irouiieaux  il;  hisnns,  (l'innuniliralili'S  pii^eons  voyaf:curs,  les  iliniloiis,  les 
oiseaux  luouclies  cl  le  colibris  :  les  caïmans  ;  les  si'r|i<'nts  à  sonnettes,  les 
moustiques,  etc.  En  outre,  tous  les  animaux  ilonn'stiipies  il'Knrope  :  on  a 
aussi  introiluit  le  eliameau  au  Texas,  on  le  connneree  avec  l'Ouest  se  lait  jiar 
caravanes. 

SiîcTioN  II— (IKOClHAPHlli  l'Ol.ITIgUE. 

S. — Historique.  An  seizième  et  au  (lix-si'iiliijnc  siicie,  les  \ii|Jtlais 
colonisèrent  la  cote  N.-E.  des  Klnts-l'nis  ;  les  Hollandais  s'i'lalilirenl  dans  le 
New-York,  les  Français,  iléjà  maîtres  du  (lanada,  l'ondèrent  la  C.iroline 
(Charles  IX)  et  prirent  ]iiissessinn  de  liait  le  liassin  du  Mississippi,  qui  fut 
nommé  la  Louisiane  (Louis  XIV).  Les  Ks|iapnols  sélaldireiU  dans  la  Floride 
cl  conquirent  toiUc  la  n'gion  occidenlale,  depuis  le  Texas  .jusiin'à  rOii'!.'on. 
La  France  perdil  1"  (lanada  en  I7li;i,  et  plus  lard  elle  aida  les  colonies  .\nglo- 
.\niéricaines,  révollees  contre  lAntrlelerrc,  à  conquérir  li'in'  indépendance, 
qui  l'ut  déclarée  ,'l  Pliiladelpliie  en  177^  La  nouvelle  rijiifi'di'rolinii.  doni 
\Vasliin(.'tiin  l'ut  le  premier  |irésidenl,  ne  comptait  alors  qm'  l:i  Klals  .  ni.iis 
en  ISO.'Î,  elle  acheta  la  Louisiane  de  la  France,  en  ISIS,  elle  s'empara  de  la 
Floride;  en  IS'ifi,  du  Texas,  du  .Nouveau-Mexique  et  de  la  Calil'orni»!.  En 
même  temps,  de  no\iv>'aux  FUats  se  formèrent  par  division  des  anciens  on 
s'étahlirenl  sur  les  territoires  de  ronesl  enlevés  aux  indijfèncs.  Le  territoire 
actuel  de  l'Union  compte  près  de  tiD.UIIO.IKK)  d'Iiabilanls  (1893). 

En  I8GI,  l'clata  inie  terrible  (.nierre  civile,  onze  des  Etais  du  Snd  oi'i  n'Rnait 
l'esclavagi!,  so  si'parèrenl  de  l'I'nion  et  déployèrent  des  prodijrcs  de  valeiu' 
pour  conserver  leur  indé|iendanee  adininislrative  ;  mais  le  Nord  triompha  en 
ISfi'i,  et  l'esclavnpe  fut  aboli 

0, — Ethnographie.  1.  Tmitiis  les  fawillrx  htnnninrs,  avec 
leurs  cai-ui'li'fi's,  li'iirs  :i|)liliiil(>s  divi'fscs  sciiilili'iil  s'èlt'i-  donni'^ 
rondoz-votis  dans  lii  praiuli'  l't'imliliqno  aniéfii'aiiic  \' Itnre  blan- 
che :  les  dcsrpndants  des  .\iisl'iis,  appelés  l'oinnumr'niciit  i/(7)iA'/c.<. 
fonnoiit  la  partie  dniiiiiiaiile  et  la  ])lits  active  de  la  piqnilnlimi  : 
les  Alleiiiaiiils  et  les  Irlandais,  airrjeiilleitrs  et  artisans,  sniit  iiuiii- 
hreti.x  an  N.  l'I  an  N,-K,  ;  les  I-'iainais,  dans  la  Lniiisiane,  les  Ks- 
pagnols,  vers  le  Mexii|ne,  Les  antres  Knroiiéens  sont  moins  noni- 
liren.x  ;  les  Claiiadiens-Fiailrais  y  soni  atissi  en  (.'land  nonibrt> 
2'  Racr  jaune  :  Iwaucotip  de  Chinois  s'établissent  aujourd'hui  en 
Californie  S»  [lace  noire,  il  y  a  plusieurs  millions  de  nèfiies  afri- 
cains ou  gens  do  rotileur,  dans  le  Snd.  \'  llare  roxujr  :  les  iiidi- 
g(!nos,  Indiens  ou  Peau.x-Rotigos,  diininnent  rapideinenL  Quidiiues 


Iriluis  sont  civilisées  el 
chréliennes.  mais  la 
|iliipai't  sunl  nomades 
el  s.ni\;i>.'i's 

2.  i..i  Langue  .'m- 
^laise  y  esl  ernerale- 
tneiil  iisilée  ;  ci'iH'ndant 
iliaipie  nalionalilé  y 
I  unserve  son  iiliôme. 

3.  Rehgion.    Les 

Islal-lllis  sunl  Idlé- 
r.inls  eu  ielif.'ioii,  aussi 
v  en  a-l-il  de  liniles 
siirles.  Le  proleslaiilis- 
ine  y  ditmine.  mais  les 
>  .'ilholiipies  sont  pins 
iiiimlii'en.x  que  n'ini- 
piirle  ipu'lle  seeli  :  ils 
Jiinnenl  pins  d'nn  rin- 
(jnii'medela  piipnl.iliiiii 
ipres  lie  |:t.llllll.lllllli.  Il 
\  ,1  iuainlen.iiili|nalre- 
\  >i|e|-i|nali'e  prélati 
t.inl  aiilievèqiies  (lu'é- 
vèi|nes 

4.  Education,  {.'msiiiirlinii  y  esl  très  iép:niilni'.  Il  v  a  nn 
grand  nonilife  il  écoles  piililupies,  oit  les  eiil.inis  des  ilen.x  se.xes, 
adnits  graiiiilenieiil,  reriuvenl  une  Irt's  liiimu'  inslnielioii.  Les 
.lésitiles,  les  Doininicains,  les  lîeileiuplorisles.  ele.,  y  sont  nom 
lii'iMl.x.  Les  l'^réies  des  Keoles  rliii'lieiiiies  y  ont  |)lns  de  soi.xanle- 
i]ninzi'  elaliiisseiiienls  prospères. 

m.  -Gouvernement.  Le  iiniinnimirnl  /'.V/àn/ des  Klals-I  nis 
se  eompii.se  de  Irnis  pouvoirs  indépiMidanls  :  le  l'mirnir  Kj-rr\itij\ 
e.xercé  i)arle  Président  el  ses  ministres;  le  Pnui-oir  Lniislalif.  formé 
dt!  deux  Chambres  élues  iwir  le  juMiple  :  le  Sénal  el  les  Repié- 
seiitanls;  et  le  /'oïd'o/r  J»'//''/»/cc  on  Cour  Suprême,  (lliaipte  Liât 
on  llrinililiiiiie  po.'si'de  en  oiilie  son  gouvernemont  pioiire  et  sa 
législalnie.  Les  territoiri's  ridi-vent  enliéretnent  du  l'onvoir  Cen- 
tral 

II.  Divisions.  Li  (^onledéialion  des  Llalsl'nis  coiiipie  ati- 
jonririmi  \\i<'XM  :  nn  dislrirt  fédéi'.'il,  la  Colombie,  capitale  Was- 
liingloii;qnaraule-i[uatieEtalsou  Répnblitiuus  cl  si.\ Territoires. 


EXERCICES  SUR  LES  ETATS-UNIS  DU  NORD. 

l'KKMlldl  KXKlICICE. 
(V.  h  .  obs.  p.  'i.l— Quelle  firandc  rivière  fait  uni)  partie  des  limites  des 
Elats-l'uis  au  N.-E. 'i'  St-L. — Quels  (.'rands  lacs  lont  les  limites  du  N'ord'?  Si:. 
lin..  Ei'\.  On.. — (.tiuM  grand  lue  est  entièremcni  dans  les  F;tals.l"nis'?  .Ifii.— 
Montrez  Loni;  Islaud.— (,)nclle  baie  est  à  l'e.xtnniité  N.-E.  entre  les  E.-I'.  et  le 
.Nouv.'au-Prnnswiek'?  /';/,— Montrez  la  bain  de  New-V.irk. — (,>nelles  baies  sont 
entre  ci'f  deux  dernières?  .V.v.,  Fs..  Pi..  Co.,  So..  C-Cil.,  AV.— (jnelles  sont  celles 
qui  se  irouvent  a\i-dessous  de  New- York?  Ile.,  Cr.— (,)uelle  baie  est  à  l'O.  du 
Mic'iigan';  lin.  (Verle|— Quelle  est  la  capitale  du  Maine ':■  .1(1.— Ile  \e«-IIam|i- 
slnre  y  l'il.—\)u  Vermont  ?  Mi: — De  Massachusetts  >  /;;i,_|)e  Hlimle-Island  I  M. 
,./  p,..— DeCinnectienl  ?  M/.— De  Ni'W-,li'rsi'y  "  T"/!.— De  Delaware  ■?  /y;- — Du  Ma- 
ryland '?  .I.V.— De  la  Viri-'inie  i'  /W.— De  la  Pennsylvanie 'i'  %  — De  l'Oliin?  r.(.— 
Ilellndiana'^  /.«.—De  l'Illinois'?  .S'i/.— Du  Wisconsin  i' //«.— Du  Michigan '?  ij, 

DEUXIÈME  EXEUCICE 

Quels  sont  les  deux  caps  qui  sont  h  l'onln'e  de  la  i.aie  Delaware?  Mi/., 
Un. — .\  l'enti-i'c  de  la  haie  Chesapeake 'i"  Cs.,  Ilij. — Montrez  les  montagnes 
Dlam-lies  iW'hile  il.)  (VI,)— Les  montagnes  Vertes  f^'rcrn  .V.)  (11.) — Montrez 
les  montagnes  de  Cumherlaïul. — les  Allégbanys,— les  montagnes  Bleues. — 
(,lin'lles  sont  les  rivières  qui  se  jellent  dans  l'Atlantii(ne  entre  la  baie  l'assa- 
maquoddy  et  celle  de  New-York  ?  /'(.,  A'c,  Me.,  l't.,  lin.— QniH  est  le  principiu 
afllin'nl  de  l'IIudsoi  .VA'.- Qin'lles  sont  les  prineijjales  rivières  qui  se  decliai- 
gent  dans  l'Atlantique,  entre  New-York  el  la  Caroline?  Dr.,  SI.,  .Sa.,  l'e..  /(/,., 
Js. — Moidrez  dans  la  carte  de  l'Amérique  Sept.,  page  7,  le  territoire  d'Alaska. 
— Quelle  grande  rivière  In  traverse  de  l'E,  à  l'O.  ?  Ka.  ou  )'«.- Quelles  inon- 
tagncB  y  a-l-il  dans  le  Sud'?  CI. — Nommez  les  baies  en  connuençanl  j»ar  le 
Sud.  Ck.,  m.,  A'*-.,  A'»i.,  ^'n.,  //«.- Nommez  les  principaux  caps.  Eli.,  A'm..  Ile  , 
P.  of  IV.,  U,  ly.,  Bw. 
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ETAIS  KT  TKltlIlTOlUES. 


NOMS  1»KS  ÉTATH. 

l'o]!.  18110 

■'iilii.ilifii', 
m.  u. 

52,250 

CAI'ITALE», 

LATITIDE 

LO.NO. 

AlftbaUlft 

i.sim.nrs 

Moiitgoiiiery  . 

12" 

33'  N 

8(1°  14'  0 

AïkniiBiiM 

l.l-ifi.MK' 

5:t,S5ii  l.ittli-licick.. 

14 

45    " 

1(2    U  <• 

Oalifomit^ 

1,2111,(1(1.' 

158,:!(Hi  Sat'rumi'iito. . 

18 

37    " 

121    iS  " 

(.'nroline  Uu  N(Hil. . . . 

l,()17,:H(i 

62,2511 

Halcigli 

15 

40    " 

78   30  " 

CnroliiK'  du  Sml 

1,117,1(11 

30,570 

Colombiu. , . . 

14 

0   " 

80   49  « 

Colonulo 

■11(1,117.'! 

103,1125 

Denvcr 

31) 

45   " 

104   59  " 

t'omiecliout 

745,8111 

4,il!Mi 

Il  art  lord  .,.. 

41 

47    " 

72  34  " 

Diikota  méritlioiml.. . 

327,818 

77,11511:  l'illTl' 

44 

i< 

lOO           t* 

'«     *ptHilrioiiul.. 

182,  I2f) 

70,7115}  liiMiiurck 

47 

«1 

lOO    30  " 

l)('lawiin' 

1(17,871 

2,050  Uovcr 

3(1 

10    '• 

75  72" 

Kloruii' 

3ii(>,i;iri 

B8,(18('|Tallaliii«H(i(.  .. 

30 

•22    " 

84   17  " 

(icorfîii' 

i,s;n,n(i(' 

511, 175  .\tlalila 

:13 

4(1   ■• 

81   30  <• 

ia»!io  

8i,2ri( 

3,818,5:1(1 

84,S(i(iiliii>o.Ci(y.., 
5(1,(151   .-liirin.^'liclil.. . 

43 

:i!l 

3(1   " 
43    '■ 

IKi   20  ■■ 

Illinois 

SU   45  " 

liKliaiiii 

2,|Kli,n3(; 

:t(l,;t5(<  llKliaiiapoliH.. 

3!( 

4(1    » 

80   11  <• 

lowa 

1, '."111,7211 

50,112.'*  Dos- .Moines. . 

11 

37    '. 

«3    42  " 

1,12:1,18.'. 
1,855,1:1(1 

82,li'<ii:T"|ii.kn 

40,11»!  Kiaiikl'ult 

;iii 

38 

0   « 
15    " 

05  84  » 

Knitiu-kv 

84    40  "' 

l,ll(l,,'>2> 

(U>(l,2('.l 
1,111(1,121 
2,2:i:i,lii7 

48,72''  .Vou.-drléaiis. 

;l3,ii|l   .\U(;usla 

12,211    .\lilta]inliH 

8,315  lloslnii 

:1U 
11 
:ili 
12 

(1   " 
23    " 

0   " 
23    ■• 

on     2  •* 

(l!i   47  " 

7(1   20  " 

MilS>I|rIlllSCr.S 

70  54  " 

Mi.hi-.in 

•2.11811,711(1 

58, !!].'.  {.ausiii^r 

12 

43    ■• 

84   23  •■ 

Miiiiiùsot  i 

l,:i(iii,(ii; 

S3,:iii.-,  .'^(■l'aul 

11 

5(1    " 

03    14  " 

.Mis-.i,ssii.i 

1,281,887 

4(1,810  .lacksoil 

:12 

22    *' 

110    13  " 

MiKsuiiri 

2,(177,(i8(' 

(111,415  .Irlicrsoii 

38 

35    " 

112    14  " 

Montana 

i;il,7(iii 

14(l,0i,(    llilcliu 

4(1 

3(1   " 

111    53.. 

N'i'liraskii 

l,(i5(l,7!i:i 

77,51  (■  l.iiKdli 

40 

48    •■ 

soi    40  <" 

Ni-vaila 

1I,:I27 
:i75,,v27 

1  l(t,7o(i,('ar.soti-('ity  . 
Îi,:iii5  Cinioohl 

3» 
43 

15    " 

11»    47  •• 

NfW-Maniiwlii  <' 

71    30  " 

Nfw-l.-rscv 

1,111,1117 

7,815  Tii'iitiiii 

48 

18    " 

74   37  " 

Nrw-Vurk 

Û,!I.M,!I31 

4!i,17ii:  .Alliaiiy 

42 

38    " 

73   45  " 

Uhio 

3,11(1(1,7111 

41,0(1(1.  Ciiluiiilius 

40 

0    " 

82   50  " 

312,1)1(1 
5,218,571 

!l(i,li:ili  Sali-in 

45,215  Harrislaii-^;  . . 

45 

1» 

0    " 
15    ■• 

\'23     0  " 

rciiHvlvauic 

711   15  " 

Itho.U'-Islaml 

34,5,313 

i,25.i|  !  i;'-""'!'"''' 

11 
U 

53    " 
31    " 

71    -20  .. 
71    15  •■ 

1,7(13,723 
2,232,220 

332,2(1,5 
1,(148,1111 

7(10,448 

42,1151    Naalivilli. 

30 
30 

:i; 

38 

«    '< 
15    " 
22    " 
32    " 
32    " 

S(i  37  " 

2().i,7»i 
ll,.50r 

07   31  " 

Vermont    

.Moiitm'llin'. . 

72   30  " 

42,4511  Ificliliionil.... 
24,7811  Chall.sloli... 

77   30  " 

Viigiiiir  occiilontale. . 

81    3(1  " 

Wnshinj^tnii 

34il,51H 

(i!i,18ii  (Hymi.in 

17 

2    '* 

123    48  " 

WiscoM.siii 

],6«3,(i«7 

5(î,olii'  .MiuUson 

13 

lô   " 

89    18  " 

Wvoniiiii' 

00,5811 

D7,8!iiiiCln'Vt.ii]ie. . . . 

41 

7   " 

104   '28  " 

TKUIîITOir.KS. 

511,(1111 
22!i,7ii(l 

113,11211 
711 

34 
38 

11 

.52    " 

113          " 

District  do  (.'olonibic. 

WasIiiiiiftoM.. 

70    50  " 

Xollvinu-.Mexii]lii'..  . . 
Oklaliomn 

144,8(12 

122,,5Sli  Salila-Ké 

:15 

42    " 

105   53  " 

01,7(11 

3!l,li:)ii  Odthlii' 

38 

4< 

97   ,50  " 

I-liih 

2(111, 4!l^ 
1211,(1(111 
30,3211 

81, 11711  .lalt-Lnkc-Cy. 
31,41111 

40 

57 

48    " 
10    " 

111    f>«  " 

Trr.  Iinlirn 

Alaska 

577,31111 

.Silka 

135 

12.— Topographie.  //■»,ï/i//ii//(iii,  2:lo,oon  hali.,  caiiilalc,  est  siliuM-  sur  la 
rivii-rc  Potoniac.  Les  t'nudatioiiH  en  lurent  jotét-s  j.ar  \Va.sIiiui;tnu  en  1791,  et  elle 
'levint  en  ISlo,  le  siège  du  j^oiiverneiueut.  rariai  le  •îi'ini''  noiultri.  d'éditu.es  iine 
n'tte  ville  reiiteriue,  on  reiuar«iue  h-  Capilule,  ipii,  |>rt'si|ireii(ièreuient  Iiâti  de 
luarlire,  est  le  plus  beau  niutinuii'iil  des  Klats-Uni.s.  Il  est  situé  au  centre  de  la 
ville,  sur  une  cuiinelice  de  90  [ùeda  au-dessus  du  niveau  df.  la  rivière  ;  sa  lon- 
i;ueur  est  de  751  pieds,  et  sa  largeur,  de  321  ;  (.on  dôme,  i-onsliiiit  m  ter,  s'élève 
de  300  pied.s  au-ilessus  du  sol  et  est  eournun.i  d'une  statui'  de  la  liberté.  I.a  saile 
du  Sénat  oeeujM-  l'aile  gauelir-  de  l'é.hliee  et  eelle  des  représentants,  l'aile  droite  ; 
le  palais  du  imisideut,  "iitnuré  de  terrains  â|iaeieux,  est  ii  nu  nulle  et  demi  du  eapi- 
tolo.  Les  autres  édilie.  s  reniari|nab]es  sont  V  fnytUutioti  smilhaonicmie,  les  bureaux 
de  la  OiU'rre,  de  la  .Marine  et  autres  déparlenieuls. 

Vi.—Xcw-Vork,  1,700,000  Imb.,  sitinie  sur  l'ile  Maulinttan,  il  la  jonction  des 
rivières  Iludsoii  et  Kst,  est  la  plus  grande  ville  de  toute  l'Anniiiiue  et  une  des 
plus  glandes  du  monde,  u'6tunt  snr|ia,ssée  en  |io]inlatioii  .pie  |iar  deii.\  des  plus 
grandes  capitales  européennes.  (Jette  ville  est  aussi  le  plus  grand  intrepol  eom.- 
iiiercial  du  Nonvi-au-Monde.  Son  oommercc  avec  l'étranger  et  ;\  l'intérieur  est  très 
considérable.  De  noiubieux  steanieisi  et  voiliers  tout  coustiiuiiueut  le  ci.tnineree 
dans  les  principaux  ports  de  ri-ànupc,  des  .\iitilles,  de  rAineiii|ue  iMéiidiotiate,  etc. 
Son  aipicduc,  long  de  lu  milles,  est  un  cher-d'œuviv  ;  il  Inurnit  jouruellcuieiit  h  la 
ville  115  millions  ilc  gallons  il'eau.  Les  cdilices  publics sojit  uouibrenxct  élégants  : 
011  cite  la  catbédiale  calioliipie,  l'ilôlel  dc-Ville,  la  Douane,  la  Uoursc,  ri'niver- 
silé,  le  Pillais  de  Jlistici;,  la  lîibliotlièiiue  Astor,  etc. 

13  (hii).—Chica(jo,  1,000,000  liab.,  dans  l'Illiuoi.s,  port  sur  le  Micliigau  et  ville 
très  llorissaiite,  lait  uu  iminense  comuiercc  de  produits  ugilcules,  céréales,  lariiios 
et  salaisons,  exportés  pour  l'Europe. 


EXERCICES  SUR  LE  CHILI,  LA  CONFÉDÉRATION 
ARGENTINE,  eto. 


|V  obs  p.  D— (,luel  Oiéan  est  ii  l'D.  ilu  Chili  ?— (Quelle  contrée  est  il  l'Iwtî  /'.». 
(Quelle  eliaine  de  .Montagnes  sépare  le  Chili  di.  la  l'Iata  »  Nommez  les  principaux 
pics  et  volcans  de  cette  chaine  et  ililes  leur  altitude  î  Iv.,  C'.-B.,  P.,  I'.,  Ait., 
Tn.,  llo.,  l'a.,  Ih.—  iinAn  lues  sont  situés  dans  le  .Sud  ?  Ko.,  £c,—  (Jnellc8  sont  les 
principales  baies  du  Chili  '  Ma.,  Ca.,  On.,  .!«.  -(.lucUe  est  la  capitale  du  Chili  ( 
So.— (,inel  est  le  piinci|ial  port  '  /'».  — (,)uelle  est  la  largeur  du  Chili  au  21  hit.  '— 
(Jitel  Océan  est  an  S.-K.  de  la  l'Iata  f— .Moulre^   l'esluaire  de  liio  de  la    l'Iuta.-   I.a 

llaliia  lilanca.— l,e  golfe  de  St.-.Malhias.  — I.a  baie  S.  Iilu.s (^liiels  caps  .sont  situés 

au  S..Oui-st  (— A'.-/(.,  (7».  — (Juclles  montagucs  sont  situées  au  Nord!  C.-D.—\\i 
Sud-Kst  (  S. -Va.,  S.-Ta.,  A'.-Kn.— (.luelles  rivières  .se  réunissent  pour  former  le  liio 
lie  la  l'IatK  '  l'y.,/'ii.  MniiUv/,  la  rivière  l'arana. — (,>nels  sont  sis  principaux  tribu- 
taires '  iSo.,  Vv.,  l'o — (^lucls  sont  les  principaux  lacs  !  A'.».,  Gc,  Su.,  Ilu.-(l.,  U.-L.— 
(Joëlle  rivièiT:  se  décharge  dans  le  hic  .Salaibia  ?  (.iiiels  sont  .ses  deux  tributaires? 
T'a.,  il/.ï.  — (.bielle  rivière  se  jette  dans  le  lac  Bevcdcro  !  dans  lo  lac  Cric 
Lampieii  f 

(Jiielle  livièie  forme  la  limite  entre  hi  Plata  et  la  l'atagoiiic  ?— (Juclle  antre 
rivière  au  Nord  du  lîio  Xégro  coule  parallèleiiienl  il  celui-ci  !— (Quelle  est  la  ca|iital... 
de  la  l'Iata  '  //.,-./. -(Jui-llc.  contrée  est  située  au  N.-E.  île  la  l'Iata  '—(Quelle  rivière 
sépare  la  l'Iata  du  l'aiagiiay  à  l'Kst  '—au  Sud?  /^.— (Jnelle  loulréc  est  ii  l'Kst— 
du  Paraguay  !— au  N.-Oui'.st  ?  -.Sous  i|Uelle  longitude  se  trouve  le  partage  des 
rivières  du  l'aiaguay  ? -IJiiillea  sont  les  deux  principales  rivières  de  l'intérieur  ( 
Ti,,  Xi. — (Quelle  est  sa  capitale  f  An. 

(,>iiclle  cotilréc  est  située  à  l'Kst  de  la  l'Iata?  Uij.  —  Vai  .piclle  rivière  est-elle 
séparée  de  la  l'Iata  '.  ^■y.-(^>llelle  gramle  rivière,  arrosant  riiriiguay,  se  jette  dans 
ri'riiguay  ?  -Vo,— (Jiicls  sont  les  deux  lacs  situés  l'i  l'Est  ?— Quelle  contrée  est 
située  au  Nord  ?  (.iiicllc  est  la  capitale  de  l'I'ruguay  ?  J/.-f.— Dans  (lUcUe  dircc . 
t ion  de  la  Coulëduiation  Argentini.  est  le  Chili  ;  —  l(.  Paragu.iy  ?— rUrngu.ay  »— 
Monlivz  Valparaiso,  Cnnb.va  (31 1, 'l'uxumau  (27 1,  Conception  ^3 71.  — .Montre/.,  dans 
ri'riiguay,  Coloiiia,  .Maldon.ido. 


13  ili;r\.—rhHiuklphl.i,  l,ii(kl,ooii  hab.,  port,  dans  la  Peiisylvanie,  est  la  première 
ville  maiiulacturièrc  de  l'Union  :  ti.ssus,  machines,  etc.  Commerce  de  librairie. 

14.-  7/r(w/.7;(w,  850,0110  hab.,  sur  la  rivière  Kst,  vis-à-vis  de  New- York,  peut 
être  considéré  cranmc  un  faubourg  île  celte  ville  ;  c'est  hi  demeure  d'un  gr;iiid 
nombre  de  marchands  de  New-York. 

14  |''l'5>. — Sdilll-Lonis,   451-1,110(1    hab.,  sur  le    .Missi.ssipi,  au-dessous  du  collflllellt 

du  .Missouri,  ilaiis  la  position  la  idiis  centrale   de    ITiiioii,    jiossède   toute   espèce 
d'iiHlustrie  et  de  eoiiiniercc. 

1 4  {1er). — Hiisliiii.  450,000  liiib.,  au  fond  d'une  baie,  cap.  du  Massacliu.selts,  est  le 
centre  de  la  litléiatui-e  américaine,  le  second  port  des  Etals-l'nis  igrande  pèche) 
cl  l'un  de»  prini  iiHiux  districts  iimnnfactuiiers  .  cotonnades,  cliaussuves. 

15.- -/'«//l'iaorf,  430,000  hab.,  .sur  une  branche  de  la  rivière  l'at a psco,  possède 
un  eoninii;ice  très  étendu,  particuliciciui'nt  eu  tabac.  l'Iiisieiii^  chemins  de  fer  la 
relient  avec  les  principales  villes  du  pays,  l'armi  ses  nombreux  cdilices  pub|ii.s, 
on  cite  la  Bourse,  la  Cathédrale  catliolii|Uc,  l'Iusiitiit,  le  monument  Washington, 
couronné  de  la  statue  du  fondateur  de  la  ltépublii|ue.  Baliiuiure  est  le  pii.|uier  et 
le  plus  aiicieii  siège  opiseopal  des  Ktats-t'iiis. 

15  {Ois). — San-Fiaucisco,  300,000  hab.,  sur  une  baie  superbe,  dans  la  Californie, 
port  lliiiissant  eu  relation  avec  la  Chine,  l'Inde,  etc.  .  il  exporte  lies  produits 
agricoles  et  de  l'or. 

15  {1er). — CiaciniKili,  300,000  hab.,  sur  l'Uhio,  fait  principalement  le  eommerce 
de  produits  agricoles  et  de  bestiaux. 

lii.— C/irc/aiii/,  200,000  hab.,  et  llnffnlo,  2iio,0iio  luib.,  sont  de  ports  sur  le  lac 
l-!rié  et  font  le  commerce  de  grains  et  de  viandes  salées. 

m  {lils).—Xnunlli:.Or!fans,  25ii,00ii,  sur  [<•  Mi.ssissipi  inférieur,  principal  port 
'l'exportation  des  produits  du  Sud  ;  coton,  sucre,  tabac,  café,  farine. 

10  (fer).— /'(((.\'/i(r;/A,  210,000  h.ab.,  extraction  ch'  houille  et  mélallnrgie  actives. 

17.— M 'roi',  2110,000  liah.,  .sur  la  rivière  de  ce  iioni,  et  J7(7i'i/i(/.f'c,  2i)o,000 
liai).,  sur  le  Michigao,  sont  deux  ports  ijui  font  le  iiiôine  conimcrce  ijuc  Chicago. 

17  (ii's).  — Les  autres  villes  de  plusde  100,000  linb.  sont  :  Xnrnrl;  \.-.).,  180,000 
hab.  ;  Mitim;  ;.oH%  Miiin.  17ii,iiiio  liab.  ;  ,Ar.wi,-r'/7;/,N'.-J.,  105,000  liab.  ;  Louis. 
rilU;  Ky,  lOO.Oini  hab.  ;  ilimilm,  Ncb.,  llii.cOO  hab.  ;  l;„chcskr,  N.  Y.,  133,000 
hab.  ;  Snittt-I'inil,  Minii.,  133,000  hab.  ;  Kunms-C'ilij,  132,000  hab.  ;  i'fnfiilnire 
U.-L,  132,000  hab.  ;  /knter,  Co\.,  100,000  hab.  |  Iniliuuapolis,  liid.,  100,000  Imb.; 
AUtijhcmj,  l'a.,  100,000  hab, 

17  ((«)•).— Industrie.  Les  Llats-l'nis  liialiscnt  avec  l'Euiope  pour  l'activité 
et  le  progrès  dans   toute    bs   brandies   de   l'industrie.     Le   manque   de    bras,  et 
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par  siiili",  |m  prix  oxcossif  du  l(i  inain-d'ojiivro  onl  doiiiii'  \ini'  inoroyiihlii 
nxtc'iisiiiii  l'i  ri>iiipliii  (h's  m,lc■llill■'^  l'I  nii'oiiiiiipn's;  aussi  l;i  prMliitlidn  l'I  la 
tonsnmtiuilinn  siPiiU'Hrs,  prMpnrliiiiiii''lli'iU'iil  i  la  iBiinihilinn,  plus  j.'raiiil<'ipriMi 

Kui'li|n'. 

18.— Oammerce  Auiuii  p.iys  in'  pn'wi'nli' un  iila-.  vusti'  iluvilnpiiiincnl  ih' 
chemins  ili' tir  :  nn  cstinii' (i  plus  de  lilo,U(iii  uLilli's  l.i  InHfjucur  lnlalr  ilu  iiiaiau 
dus  voies  Ici iiii's.  (.lualiL-  d'entre  elles  tniverient  le  piiys  de  l'est  à  l'uiiesl,  l.a 
longueur  totale  de!i  ( anaux  est  il'nu  ninins  li.iiiiii  milles.  .\u<»i  le  mninieren  mit 
Htur  est  très  ac lit  ;  le  seul  nhiavenienl  ennnueiciiil  des  grauds  lac»  et  du  Mississipi 
I     Lit  comparalde  à  celui  de  l.i  Alédlti-iriinée, 

I!). — I-i'  ciMniuerei-  rrlirifiif  se  fiiit  surtmil  uvee  r.Vîm'leliTre  (pour  lu  moitié,, 

lu  I''rarie.'  (pour  un  ili\iiuue|,  l'.VIIeuiat-'r l  l'ili'  de  Cuha.  eii'.  :  j|  e...t  l'iuisiilé- 

rable  avec  le  Cainnia. 

Les  imixtrlaliimi  ecuisisliail  parlieuliiTemenl  en  tissus  r|e  laine,  de  euiim.  i|e 
soip;  vins,  siiere,  verrerie,  idiji'l s  d'art  et  de  ln\i- ;  U->  cj\imltiliims.  en  coton 
brut,  or  on  llliflols,  |«''lrole,  lahae,  produits inaiiuraelurés.  at-'rieoles  et  Ha'estiers, 
instruments  aratoires,  ete.  Les  (;ranils  poris  sont  New-York,  Boston,  l'hilailel- 
pliie,  Baltimore,  Nouvelle-Orb^ans,  Clni'ai-'o,  San-I''raiieisoo,  Lu  marine  luai- 
eliandc"  se  traiisl'oriue  rapidi'Uieut  en  ni.iP'ine  ,'i  va|jeur. 


ciiAi'iTiir:  11. 
MEXIQUE. 

SixTfoN  T.— tlKOCIiMMIIi;   l'IlYSIQri;. 

'20.— Situation  et  étendue.  1."  Mi'\ii|iii'  rsi  mn' roniiiM'  ili> 
rAini'i'iqiii'  Si'ptciitiicni.ili'  cl  Oi'iili-.ili'.  silin'o  ,iii  Sml-Oiii'st  ili's 
Ktiils-Uiiis  cl  .'i  rOiicsliIc  la  lucrilii  Mc\ii|iic:  Il  a  ini(>  Infiiic  li-cs- 
ii'i'c''r,Milici'c;  sa  plus  gi-aiidc  loiigiiciii'  csl  irciiviimi  •.',(1(1(1  iiiiljcs. 
et  sa  pltis  ofaiido  lai'f,'ciir  de  600  milles  ;  il  csl  crmiiuis  ciiliv  les 
10'  et  a->  lai.  Noiil  .t  les  87"  et  117"  loilf;.  Oiiesl.— .S'i//)r>r/ir;'r. 
700,000  milles  caii'i's.— /'oyoï/o/Zo/i,  [■.',(IOO,Oll01inlj.— /'o/j.  jv/.,  17. 


i\. — Parties  de  terre.  1.  Les  peiiii's  Iles  de  Hévillai.'ii.'cdci. 
Très  Similis,  Slielvoidi,  l.os  .Mijos,  Los  Lcdins,  Cen'ns  l't  Ciiiadaliiiie 
;\  rOiicsl  :  ■iiliiiiuii  cl  plusieurs  autres  dans  la  mer  Vermcilii  on 
1,'nlfe  de  (^aliluniic. 

2.  L.i  Presqu'île  d.'  la  Uassc-Californii!  cl  relie  du  Yiiealaii 

3.  I. Isthme  d(  'rcdiiiaiilciiec,  entre  11- golfe  du  même  nom  cl 
la  bai"  d  '  (eiiiipèrhc. 

4.  Les  caps  S,ni  Lazaro,  San  Liiras  lU  Corriciilis  à  l'Oncsl, 
Uoxo  et  Catiiilii'  ilaiis  1(!  golfe  du  Me.xiqiKv 

5.  Montagnes.  Li's  (".ordillicrcs  Mexii-.iines,  portant  le  nom 
géiii'ial  de  Sieiia  Madré  et  formant  an  Sud  le  iilalean  d'Analinac, 
(jni  rcnfernu!  di!  nomliren.x  volcinis  :  1(>  l'opocatcpcll  (18),  17,720 
pied»;  lo  pîc  d'Orizalia  (ISi,  le  Fnstla,  li;  Colima,  le  .loriillo  (di,  etc. 

(a)  Sierra  si(.'nilio  monlagni's  ;  Madré,  mères  ;  l'oporalcpell,  monlngnp  funianlo. 
Le  Jorulln  est  un  volcan  qui  sortit  .aubitemenl  do  terre,  au  milliou  d'une  pluino. 

on  i?:.;) 


22. — Hydrographie.    1.  Mers.    La  nior  oti  golfo  du  Mcxiqiiu 

iiiiS.K.;  le  CiiMiil  Oee.iii  cl  la  mer  Vi'rnieilli!  on  Oolfi!  de  Cali- 
fornie à  roiii'si. 

2.  i/'s   Qolfes   lii!   (lampèclie   l't   de   TélliumtôpiM!     an     Snd- 

Lsi. 

3.  Lacs.  Les  pins  rcinaripialiles  sont  ;  les  lacs  (  )ni'es,  (lavtneii 
lions  le  nord  ;  ()lia|iala  dans  la  ludle  vallée  ilii  Mcxii|ne,  et  le  l.ic 
'IVfininiis  an  Sd'],  de  la  It.iie  di-  Cainpèclic. 

4.  Cours  d'eau.  I  l)ans  le  rcywoi^  </it  Gdlfr  ilii  Mirii/iir  :  le 
iUo-(irandc-dc|..\iifle.  à  la  fronliece  des  l^lals-l'nis  ;  »' dans  le 
rrrsdiil  (lu  l'(iri/ii/iir  :  le  Uio-SainiMgii,  traversant  le  lac  (Iliapala  ; 
le  llii,'ii|iii  cl  11'  Colorailo  infr'i'iciti,  qui  se  jcllciit  dans  le  tiidl'e  de 
Oalifiirnlc. 

'i'-\. — Ragions  physiques.     Le  M  xi.|ue  est  un  vnsto  plateau,  do  l..)00 

;'ieds   d'allilndi'  moyenne,  lioid  ■  et   enir n|M'  de  longues  elialnes  de  uioiila- 

i.'nes  généralement  nues,  et  dirigéi's  du  N.-O.  au  Sud-Kst.  Au  l'eiilro,  il  reiifer- 
nie  des  pays  déserts,  «rides,  saldiuinoux,  e(  i|i  nonilireux  lues  salés  reeovanl  des 
rivières  plus  lUi  moins  eonsidéraliles  ;  des  steppes  couvrent  le  Nord  et  la  Cali- 
fornie. Au  Sud.  le  //((((/  jtlalvaii  d'.Vualiuae  ou  de  Mexico  est  très  ac-cidenti', 
volcaniipio  et  surmonté  du  inmtlatjnrs  iirnjnisri  ;  il  est  séparé  du  plateau 
de  rAiiieriipie  Oenlrale  parla  pliiilir  de  l'Islliiiiedi'  'l'iduianlépec.  Au  nord 
lie  Mexico,  est  un  plateau  si  nui  ipruue  voiture  peut  le  parcourir  sans  olislaeles 
plus  do  l,l()0  milles.  l'artoul  li's  cotes  sont  étroites  et  liordées  de  lagunes 
liasses  et  maivoagonsNs. 

i\. — Olimat  et  productions.     On  distingmi  au  Mexiquo  I"  les  Irrres 

f'i'oiilfx,  ou  liants  plateaux,  ipii  ?-oul  salulires  et  très  l'ertiles.  mais  soumises  à 
di'  grandes  si'dieresses  nuisildes  aux  eullures  :  2"  les  terres  Irmiiérres,  occu- 
pant les  pentes  de  4, .WO  à  1,8(10  piivls  d'aKilude  :  régions  l'erliles  et  prodnisunt, 
e  iiuiiie  les  précédentes,  toutes  les  denrées  de  l'Europe  ;  3"  les  Irrns  rhandcH, 
e.inijireiiaut  lo  littoral  et  te  pied  des  versants  jusipi  à  1,8(11)  piods  d'altitude; 
/ono  do  chaleurs  tropicales  et  très-malsaines,  où  sévit  la  lli'vre  jauno  ;  les 
iv'ites  occidentales  sont  liuniides  et  douées  d'uuo  rc'f/i''(a/('(m  aliondanlo  ;  les 
Cotes  orientales  sont  plus  sèches  :  elle  produisent  sucre,  cali',  indigo,  vanille, 
m. lis,  fruits  de  tontes  sortes. 

■2->.— Animaux  :  le  ccuifîuar.    le  .jaguar,  le  liison  :  le 
V^2Jl4■^;■^_;-  cheval,   d'origiin'  espagnole  errant   eu   grandes  iroiipi's' : 

ÈiÇj^^TtT"  les  lueurs,  les  mouton^,  etc.  ;  le  dindon  l'I  lo  canard  dit  de 

f-     ':_  ■-  lîarliarie,  sont  originaires  du  Mexiipie. 

Les  Minéraux  de  |eul>'s  sorties  y  alioiuhail,  siirloiil 
l'argent, 

SixiiiiN  II.— (iKOilHAIMilK  I'()L1TI(.h;k, 
■J(l. — Historique.  I.e  Me\ii|iie était  ile|iuis  longlcmps 
liahiti' par  des  nulioiis  puissantes  et  demi-civilisées,  lors- 
qu'on l.'iHl  I''enlinaiid  Oorti'Z  h-  découvrit  el  fi\  lit  la  con- 
qu6lo.  Co  pays  fournil  à  l'Kspagne  d'immenses  richesses 
nn  or  et  on  argont.  Insurgé  de  1810  à  ISJI,  le  Mexique 
devint  un  onipiro  éphémère,  puis  une  ivpnlilique.  le  plus 
souvent  livr''e  h  lapins  cruelle  anarchie,  V.n  18'ilJ,  les 
Etals-l'uis  s'annexèrent  |ilusieurs  de  ses  iirovinces  (Texas, 
Californie,  elci  En  ISIiJ.  la  France,  pour  lOi  relus  do  sa- 
lisfactiou  aux  marchands  niro|K'>oiis,  prit  l'indila,  Mexico, 
et'-.,  le  nouvel  ein|iiro  m-vicain,  créé  en  l8lii,  ilnil  tragi- 
quenienl  trois  ans  après.  I)e|iuis  lui's,  co  inalluairoiix 
pays,  décliiri''  par  ranarchlo,  suliit  de  plus  en  |ilns  l'in- 
llui'iice  (oiite-|iiiissanle  de  la  praudo  Ilépuliliipie  Amé- 
ricaine. 

■27.— Ethnographie.    1.  Races.    La  population  est  formée  do 

lilns  d'nn  inillion  de  litmia  d'ori.oine  espa.unole,  rae(>  dominanti; 
cl  |iropfiélaife  ;  de  pins  de  i, (10(1.0(10  de  roui/fs,  on  indiens,  dont 
les  mis  des  .\zléipit-s)  sont  elirélicns,  rivilisi-s  el  cnllivatcin's,  les 
anii'cs  (.Vpachcs,  etc.*,  sont  jia'iens  et  nomades  ,  de  inélizos  (n),  et 
antres  métis;  enlin  de  (incli|ncs  ui'grrs,  anjoniiriini  all'ciiiihis. 
Les  Mexicains  sont  (•(itholiiutcs  et  parlent  généralement  \' HsjhiiihoI. 
Les  langues  indiennes  sont  encore  très-nsitées.  Vrducation  a  pou 
de  dévelop[iement  ;  les  agitations,  les  tronblcs  et  les  divers  idio- 
mes, (pii  y  sont  en  grand  nomlire,  en  sont  la  principale  can.se. 

28.— Gouvernement  et  divisions.  Le  Me.xiqne  est  actnel- 
lemenl  une  liiinildi(iuc  /ii^i  i'((/(((,  coinpo.sée  d'nn  District  Fédéral 
(Mexico),  d'nn  territoire  et  do  vingt-sept  états  portant  en  partie  le 
nom  de  Iciic  I  apilale. 

29. — La  Religion  cntholitine  y  est  généralement  pratii|néc, 


la)  Les  Métizos  sont  nés  do  b.ancs  et  d'mdigènos. 
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mais  k's  Iroiibli's  qui  y  rogiunii  duiuiis  di'|,i  li.iigiriin>«  i-u  oui 
bi'imconii  alir-i''  la  iiicualc. 

;i(i.— Topographie.  McxUo,  .'lilO.ndO  ImliitaiiU,  nipUiil"  n'iKTiilo,  villiî 
bi'll,  l'I  i'iuiiiiii'i\iuili>,  oiliic'fc  (liiiia  mil'  viilii'c,  y.:r  1-  I.110  Ti'zcuni,  à  pri'»  di 
7.i()0  pii'ils  aii-i',»sns  ifii  iiivi'nu  du  lu  iiict;  luliiii|iic's  d  ■  snvon  cl  il"  liijipiix, 
fti—l'iiehiu,  (IN),  7.'),(1(10  liiili ,  \ illi>  trcs-liiilc ;  fnïcnci',  kIIuUit. — CitwIuUuura 
(•Jl),  70,(1(10  liali.:  |KiliTiis  et  liasils. — (liiunujiiuta  (il),  (;(l,IIO()  linli  ,  iiiiiii'S  il'iii- 
Kciit,  li's  pliH  pniiliiiMivi's  lin  ininiil.î, — Çiinvlarn,  ifl.nilO  linl) ,  Iristomi'iil 
crli''hi'r>  pai'  la  Un  li'av'i'pi"  il"  rrnipi'n'iir  ilii  Mi'xiipii',  Maxiinilii'n  irAnlrirlii' 
(INI'h), —  rc;-(l-ryH:.',il.0UOliali.,  \illn  iiialsiiiiii',  prini'i|ial  pnrt  ili'  cmiiiiii'i'i;"  nvi'c 
IKinupi'. — .Irrt(mto).  .1. 1(K)  liali,  |"irl  ili'i'liii,  sur  la  rùln  iji'ii'n(ali";  itIiIiIh!  ili'S 
paipiiliiils  ipii  viiiit  ili'  l'iiimnia  à  San  l'Vancisco. — Léon,  llIfl.dOO  liai). 

;il.— Industrie.  hi/n/inVr/c  iln  Mi'xiipn' osi  |h  u  aMl.n  ot  pcn  inipnrlnnd', 
snriiiiit  si  on  la  l'ompai-c  à  fi-llc  des  nilnnii's  iCiii^'ini' an^dalso.  |]||i>  ni>  pi-mlnil 
j.'iii''i'»  ipii'  ilis  iiliji'ls  ili' luM' un  (l'nliliP' iliinii'sliipii';  les  (;ranili's  inilnslrji's  y 
sont  pi'ii  iiininii's. 

:!•;. — Oommorog.  L"  idiiiiiuirc  inli'rifm  i'bI  pi-ralysi'  ]iar  l'anarcliii'.  In 
lirij-'andani',  li's  ai<'iilrn(s  iln  li'i'niin,  Ir  nianipii'ilc  naili'si't  de  vnii'»  na\i(;alili's. 
1,0  luininii'fi'i)  rjli'rinir  sn  lait  snrliinl  avi'c  l'Aiii^'li'ti'm',  li's  Ktals  Unis,  la 
l'Yanci",  Hi!  Iiiiiiiiiiiilinn  'ii"  lissns  divers,  farini",  niùlan.x  onvri'S,  r.i\)i>rlat>im 
d'ar(.'''id,  rnidienilli',  rali',  jalape,  salsi'pari'illi',  laliae  cl  pcanx  de  IhuuI's,  Ole.  La 
Miii'i'iic  esl  jiresqiie  nnlle,  l'I  les  liens  piais  niamiuetd. 


ciiAiMTiU';  iir. 
AMÉRIQUE  CENTRALE. 

SixiiuN  1.— (iKOdUAl'IlII':  IMIYSIC^ll'I'l 

33. — Situation  et  étendue.  LMwàv'»/»'' (V/invi/c,  r|iii  rôunit 
li'S  (Iriix  oi',iiii||.s  |i,irlii's  ilii  riHiiiiU'iil  aiin'riraiii,  est  sitiu''!'  l'Utiv 
li's  (li'iix  isliiiiii's  ili'  'rrliu,iuli'|i(M'  cl  (li>  l'aiiaiiia  ;  sou  T'Iriiiliii' 
liiMit  i''li(' ('valin'i- à  •,'1:1.11(111  Miiiii's  (•:ini'^.—  l>(iiii(l(ili(iii,  3,110(1(11X1 
li.iliilauls.— /'171.  riL,  14. 

:i'i.— Aspect,  ollmat,  ed'.  ded.'  eenlive  esl  lii\-iiillon:iiitir,  ninnla- 
(.'iiense  el  r(//(vi/ii(;ii(  siirlmil  snr  la  eùle  niéridiiinale;  la  cèle  seplenlrienale 
e>l  liasse,  licirili'i' il'ilnls,  de  ircifs  et  de  lianes  de  salile  nnisililes  à  la  navipi- 
liim.  Les  Iroinlileinenls  de  lerre  y  snnt  IVéïpienls.  Le  cliiiml.  salnlire  dans  les 
iiiiinlaKni's,  esl  hniniile  el  malsain  an  Nnnl  I-es  riclii's.u:s  imluivlks  sont  les 
niènies  ipie  l'elles  lin  Mexiipie. 

;]') — 1.  Hes  l'nlii'n's,  iHKiibn'ust's.  mais  tri's-pi'lili's. 

2.  I.is  caps  Oracias-a-Dios  (l.'ii,  Canit'roii  cl  Hlaiico. 

3.  Montagnes.  Los  Conlillii'rcs  ciMilralcs,  15,0(10  iiimls,  rcn- 
IVniiaul  (iliis  lie  trcnlc-ciini  volcans,  doiil  iihisiciirs  eu  aciivitc, 
UiilMiiimciil  le  iMiCgoilc  lcil)(l.">l,  et  r.\i;iia  d'eaiii  pccsilr  Ciiialimala. 

4.  Mers  Lu  Grand-Océan  ul  la  Mur  dos  Aiilillus.  -L'js  Gutfa 
de  lloiiducas,  du  Comiiadi),  de  Nicoya,  de  I'a]ia,t;ayn,  de  l''iiiiscca, 
cl  de  .Tii|i(ilisie. 

5.  Rivières  et  lacs.   La  nviiTes  Usumasinla.  ipil  se  jciie  dans 
la  baie  de  Caiiiiièclie      Dans  le  vi  rsant  de  l.i  nier  des  .\iililles 
les  rivii'ics  Molafjiia,  Tayiia,   Poliica  et  la  nviiM-e  Saii-.luan,  pai' 
laiiuelle  s'éri)iilcnt  les  can.x  des  lacs  Maiia.LMia  cl  Nicai'a,i;iia. 

Skctiun  il— (IKOtlRAPIIir:  POLITIQLK. 
.Ili.— Historique.  L'Amériqnc.  (lenlrale  forma,  sons  les  Kspugnols,  la 
onpilainerie-i-'enérali;  do  Onalimala.  dépendante  de  la  viee-royanté  du  Mexiipie 
K\\  IS','1,  ollo  s'érigea  en  l'i'puliliipio  Cédéiative  indepeiidaiile  eoni|Misi'0  de  eini| 
Klals,  lestp..  !r  so  séparèrent  en  18.19  Ces  lilats  snliissent  anjourd'lnii  lin- 
ilneni.'o  il.,  l'Aiifloterre  ou  des  Klals-l'nis. 

17.— Ethnographie,  l-a  iioimlatiou  est  formée  pour  les  deu.x 
tiers,  d7/i(//'/i.^  et  il.'  Nb'lis.  cl  pinir  iiii  tiers,  de  lilaiw.i  cspa,i.'nolsct  de 
iSn/irs  La  Langue''sl  rLspamiol.  La  Religion  est  le  callinlicisme. 

;tS. — Divisions.  L.I/jie/w/Kc  Tc/i/r»/'' compreiid  cinq  Klals  ré- 
publicains non  (■or.''éi'.évés  oS  ur.t  colonie  anglaise 

ii'.l.— Le  Guatemala,  pop.  L/iOOjOOO  bab;  cap.  Nouvrllc-Guatc- 
wdlii,  (iO.OOn  bail.,  ,111  pied  des  volcans  Fiiégo  el  A,i,'na,  {a.) 

•Ut.— Le  Honduras,  p'tp. 'i.")0,OII()  li.ili.,  cap.  TniKciijatjta,  15,000 
bail.  (14). 

•'il.— Le  San-Salvador,  piiii. ()."i(i,(iO(ibab.  ;  la  plus  iietitcniais 
la  pins  llorissaiile  des  ciiii|  icpiibliqiies  ;  ca|iilali',  San  Siilciiilor. 
'20,000  bail. 

•'r2.— Le  Nicaragua,  pop.  liOO.OOO  bab.;    cap.  Maiiailua,  20.00(1 
-  bab.,  snr  le  lac  du  même  nom.     Villes  priiici|iales    Nicdianita  el 
Léon,  25,000  bab.,  ancienno  capitale. 


•l;!.— l<e  Oosta-Rica,  Miile-iidiel,  Jiop  2."il),IIOO  bab..  ca 
Josi',  20.(1(1(1  bail. ,  1  vpiulaliim  do  cafi'. 

V'i.— Balize,  ou  Honduras  Anglais,  lolonie  anf,'laisi', 
lalion  ;l(i,0(l(l  bab;  cbct'licii  Itnlif,  pl.ice  l'orlc,  coinnu' 
bois  (î'acijon   et  de  liois  de  leintiire. 

l.'i — \.'indmlrie  el  le  l'ommcn','  de  es  p,iys  s'ueeiipeiil  île  I'  xp 
des  mines  d'arBenl,  de  la  proiliielloii  el  de  rexpnrlalien  vers  rKiinp'' 
il  aeajnn  (Uali/ei.  du  meilleur  indien  eoinni  iSan-Salvad  a'i.  de  la  ei 
ilînaliniala),  du  calé  (Cusla-llnai,  du  eulnn  el  des  enir'i  Le  eminiier 
rieur  se  l'ail  piuir  la  imillié  aveo  l'Aiiglelerr  ■. 
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CllAlMTIii:  IV 
ANTILLES     OU  INDES  OOCID£i'>ITALES. 

SKinii.N  I.— C.KOdL.'vl'illi:  IMIVSigUR.  •  ' 
•il'.— Situation,  etc.  Les  Iles  des  .\nlilles  sont  sihii'fx  entre 
les  deu.x  .Vuii'riques,  VOevim  .\llaiilii|ue,  les  mi'n  des  .outilles 
et  du  Me.xiijne.  On  y  reinar(]iie  les  di'lruils  de  la  l'Iuride,  de  Vu 
catan,  du  Vent,  cuire  (Inba  el  llaili,  el  de  Monat,  entre  llaili  et 
Porto-Uico  Les  miinliujiica,  trés-élevées  |S,'i()0  pieds)  el  volca 
iiKines,  fonneill  le  Syslémc  Mariliiue  ou  des  .\ulillcs. — Stijirr/icie 
'.l."),(IOO  milles  carrés.— /'i/y/K/dOoK,  5,;UI0,000      — /'17/.  iri,  5.") 

•i". — Les  Iles  se  [iaila;,'eiil  en  (/iKilir  ijroiiiir.i ,  les  Habauias  an 
Nord;  les  Grainles-.Vnlilles  an  centre;  à  l'Lst  cl  an  S.-K.,les  Pe- 
tites Antilles,  on  Caraïbes,  comprenant  les  Iles  du  Vcxii  {Windwanlf 
ut  les  Iles  Sous  11!  Veut  [Lccward) 


[a)  GuBllmala  signido  en  langue  indienne  lieu  plein  d'arbres. 


r*\'\TS  »  Rfrnr. 
)•  Les  Bahamaa  "Il  Lu^ayes    rornieni   im  (rronin' de  .inn  Mots  nn  rMf s 
(cayes)  niadri'pnriipies,  iloiniiiiint  de  vasl'^s  pliit''anx   sniis-iiiarins  on  la   na\i- 
gntion  est  dillieile  ,  ees  lies   sont   généraleinenl  Im.s.ict.  i'i'i;lien.^es  et  arid.'s,   et 
renferment  des  eaux  sali'es,- 

2°  Les   iniln.i  Aiilillex   sont  des  lies   lri''s-inoiila|.'ii.'uses,    V"li'aniqni's,    rielies 

1  en  mines  d'or,  d'ar^renl.  etc.,   luen  arn  sées  et  Irès-l'erlili's  ;  elles  jimissenl  d'un 

I  (iimal  linmido  el  eliand  i|ui  provoipie   nue  luxuriante  v^'^'élalion  tropieale  i'( 

1  favorise  la    enlinre  des   diMin'es  cnloniales:    siiere,  cal"',   taliae,  colon,   inii'is, 

riz.  ananas  et  fruits  do  toute  sorte.    Mais  ees  lies  sont  désolées  |)ar  la  llèvn" 

jaune,    qui  sévit  sur  l''s   eûtes  en  été  (saison  des  pluies),  par  de  dé-sastreiix    ou- 

ragans  et  par  de  fréipients  trenilileiaents  do  terre 

Skction  ir.-c.LodUAPiiii':  I'olitiquk. 

'       iS. — Historique.      L'\s   .Vutilles   fureni    (lécmiverli^a  pur   l'illustre    Cliris- 

[  loplie  Culenili.  ipii  deliaripia,  le  l'J  OetoLre  1  i'Ji,  dans  l'Ile  (lunnaliani,  nommée 

j  depuis  San-Salva-'ir     Les  Kspagniils  possédèrent  la  pliipait  de  ces  Mes,  dont 

il  ne  leur   i-este  ipie  les  lies  l'orlo-Ilieo  et  Cuba      Les  Kraneais  eoliaiisèrenl    la 

|ilupart  des  Peliles-Anlilles      Les  Anclais  enlevèn'iit  les  Lneaves  et  l,i  .laina'i- 

ipie  à  l'KspaL'ne,  el  plusieurs  .\iildles,.  la  Fr.inee 

■'lO— Ethnographie.  1°  La  population  aciuelle  des  Anlilles 
est  formée  de  ^  de  bl.incs  ou  créoles,  ot  do  i  do  gens  diî  couleurs, 
nègres  ou  inélis  ;  depuis  l'abolition  du  lesclavape,  il  y  a  parmi 
eux  rinel([nes  C.luuois  el  liiniloiis  employés  aux  iilanlalions  la 
race  indifiéne  des  ('araibes  a  été  exterminée  ]i;ir  les  l'^spaiïiiob'  ■ 
il  n'en  reste  que  quelques  individus  dans  les  Anlilles  I'"ran(;aiscs 
2*  LaïKjurs  parlées  .  l'KspafiUol  à  l'Ouest,  le  Français  et  l'Anglais  à 
l'Kst.     :)"  La  Itriiiiion  esl  le  catbolicisme. 

50. — Di'visions,  etc.  Les  Antilles  se  divisent  poliliquomenl  -n 
neufs  parties,  formées,  la  pr'jinièro,  do  l'Ile  indépondantii  (Vlldiii,  el 
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les  aiitrtjs,  ili's  iMwncssifms  (le  Vlisiiiijinr,  di'  V .\iiiili:(rrri\  do  la  Franiv, 
di'  lu  llultaiiilr,  ilii  lliiiiniKirli,  de  la  Siinlr^  du  Yniriiiild  cl  di'S  A'/^i^v- 
t'/ll  Jt. 

Si.—!.  Haiti,  |"i|iiil  l,()ilO,ni)0,siiiiiTllci(!  -.".ViOO  iiiillc»  carro, 
l'st  iiiTsiini'  ciiliiiiiiii'iil  |ii'U|iliM'  (11'  (il  lis  d(  coiiliMir.  Les  Iroiilili's 
lii)lilii[ni's  y  sciiil  l'iniiu'iils  et  irs  nilliircs  l|-is-iii'').'lif.'('i's  lOlli!  csl 
divlsi'c  en  (liii.r  ri'iiiihliiiiiix,  (U'^raiUM'cs  (■(iiiimi'  aiiv  Klals-l'iiis  ; 
I"  la  ri''|iMlilii|iii'  irilaitl,  [ici|iiilalii)ii  lillO.IHIII  hali,  l'ap.  l'urt-nii 
l'riiin;  il),!»!!)  Iiali.,  l't  i"  i'(dli'  de  Sl-Dimuiivn'',  |in|i,  iIIIi.IIIjii  li.ili , 
cai».  Sl-I)iiiiiiii(iii\  |.").iilHI  liali.,  piiil  de  nu  v 

îti.—2.  I-i's  Antilles  Espagnoles,  ;',;tii(i,(i(iM,  liali.,  idiiiim'. 
liant  C.nlia,  Purin  l'.iin  ci  ipii  li|ucs  unes  d(  s  Ilcs-\'icr^'cs 

.■i;t.— I.  l/lli'  de    Cuba,  iidimlaliDii   l,,">ll(l,(llll)  liali. ,  siipcilicic, 

;    iT.T'iO  milles  carres,  est  la  pins  i;raiido  et  la  plus  ini[iorlaiil('  di's 

'   Aiililli's;    ses  iilaillaliniis  siinl  lloi'issanti's  cl   pnidiiisciil   s[ie(  la 

Icineiil  (réiKirnies  ipiaiililés  ilc  siici'c  (»)  elle  ineillcnr  laiiac  du 

I   inonde.     |,a   popnlaliun,  (|ui  csl  ruriiiée  iionr  les  deux  liers  de 

Maucs   cspav'Uids  cl   de  ipielipies  ailieiicailis  des  Klals-l  ills,  est 

aciivi'  cl   iiiiluslrieuse.     L'ile  a  plis  de  ."iiMI  milles  de  cdieiiiins  de 

,    Icr       l,a    capilalc   csl    /,((  //.ii''l//c,  -.HH'),!!!!!!  liali ,   pcsideiicc   du  gon- 

I   veilleur,   place  liés-l'nrle  cl  l'un  des  plus  aclil's  cl  des  pins  lieanx 

peu  l>  du  ^lulie  :   expui'IalidU  de  siiei'C,  de  lahac.  île  calé.  eUv     Ca- 

lliedrale.   el    lumlieaii    de   (llirisloplu^   Coloillli      \  llle    principale, 

San  \a.:(i  .!e  Oa!'.*,  |ii<pulaliiiii  ."id.iHHl  lialtil.inls,  ai(  lievècdi  . 

•-"  PortO-RiCO,  S'iii.iiiKl  lialiilauls,  a  pour  (,a[iilale  Saii-.liiaii, 
311,(1(111  lialiilanls,  port  cumiiiercaul. 


•'•t.— 3.  Antilles  Anglaises:  I"  \j\  Jumu'uinf.  58l).i)UU  linh, 
I  1,^  di'  lilancsl,  exporie  rliuiii,  piii^eiulne.  i-acao.  ep'.  ('diid-lieu, 
Kiiif-'Hlnii,  4ri,l)ll(l  lialiltaiils,  piirl  de  nier 

i"  l.rs  ilvn  ilti  Vfiil  i\\'iiiiliriir'l\,  et  lis  llrs  ,Sei(<  Ir  \iii(  il.<firiir(l\ 
(ÎKMKIII  liait.,  coiiipreiiailt  plusieurs  lli  s  Vierurs,  Ciipilale  llriiliji- 
liiuii.  .'1(1.(1(1(1  hall.  Kxporlalinn  de  sucre  et  de  ciicao,  Viii}.'t  sen- 
leinenl  des  Iles  llaliama  sont  lialiili'cs,  elles  iirodiii-i  ul  lieaucou|i 
de  IViills  el  siii'liiiil  des  ananas 

"»à.— 4.  1. es  Antille«  Française.-,  33ii.(i(i(i  liali.,  ccniipienant 
deux  Iles  iinporl.iiili^  cl  ipirlipirs-uin  s  plus  peliles.  Klles  l'oin'- 
nissent  du  sucre,  du  cale.  i\\[  i  acm,  des  .iiianas.  I"  |,a  Mnrliiiique 
(!.")'  I()5,(HI(I  hall.,  iher-lieu.  t'nl-i!. -rrniiir,  l:),(l()(l  liai).,  et  .S7- 
Virnr,  -.'((.(HKI  h.ili,  pnrl  inmiiierc.iii  -,'•  j.a  (iikk/i/h»/»'  iltî), 
U(i.(l(l(l  liali,  chcl  hni.  tl,issi-T,m\  8,((;()  hali..  M  l'oiiilr-ii-l'iln-, 
l.s.ll(lll  h.ali,  pori 

."id— 5.  I.CN  Antilles  Kollandii'-e",  '•V.i.iiii  h.di.,  compreiianl 
plusieurs  iles  peu  iiiiporl.-iules. 

■  >'i.-Q.  Il  y  a  encore  les  \,it(lh~.  Ilniiiiinat.  \i)À\m  li.ili,,  expor- 
i.ilion  de  siicri'  ;  parmi  ces  Iles,  se  Iroiive  cidle  de  Siuitl-ïliniiiiis 
,18),  (diel-lieii  SiiiiiiTlKiiiiiis,  piirl  rranc,  d'une  ^iraiide  iinporiance, 
jioiiil  ceiilr.il  de  ndàclie  pour  la  navifialion  réjiiiliere,  et  les 
.[iildlff.  \'(iit':ii.liiiiiiis,  :i."),(l()(l  lialiilanls. 

.'i.s.— Industrie  et  commeroo.  (.'■■■  .Vniiili'^  -e  riuij.'i'nl  en  .Viinriipni 
(i|iivs  les  Ktiils-l'iiis  l't  le  Ciiiiiiihi.  |iiir  lu  Mijcurilcs  jirmiiirlihiis.  i|iii  cdiisislcnt 
l'ii  ili'iiivi's  riil.iiiiiili.s:  siirri'.  cnri'.  Iiiliiii'.  raciio,  elc.  Le  cdiiniinrci'  cixd'rioiir 
sr>  l'iiit  MMliinl  .iMT  r.\iii.'l..li'm',  le  Kl(ils-L'iii>.  ri'N|iiii,'iii.,  lu  I''nini'i',  etc. 


AMERIQUE  MERIDIONALE. 


CIl.MMTRI':  V. 

LES  CUYANES. 

Skction   I— <;K()(iH.\l'lllF,  IMIYSiglJK. 

.")'.). — 0\\  .iiipidle  Guyane  une  \asle  coiilrée,  liinilée  pliysi 
i(iieiiieiil  |iar  r.Mlaiilii|ne,  1(  )iviio(|iie.  le  lUo  Nef.M'0  el  r.Vmazniie. 
Klle  se  divise  en  ciiii|  parlies  dont  deux  dépendent  aujourd'hui  du 
Véiié/.néla  el  du  Hrésil. 

nil, — 1,'onsi'mlili'  ili'S  Unis  liiiijnnrs  hiiiniprmiif^  pivsi'iiti'.  an  S.  le  |iruloii- 
Kinni'iit  oriiMilal  îles  luniil.^  l'ariiin' ,  au  ocntri',  des  plaines  boisiéns;  an  S.,  (In 
largos  ri'ili's  lias.irs,  inaivcngnnses  et  tris-l'ertiles. — I,i.  c/i'md/ nst  liiiniiiln,  livs- 
i-liauil  nt  malsain  sur  le  lillnral.— !/'.<  jiniilinlioii^  iinlti  r'/Mv  sont  les  iin^mi's 
ipio  cellns  lies  .Xnlilles  et  ilii  Divsil  On  y  ri'nianpin  iiolaminent  île  liell.'s 
foriMs  et  mil'  ^rnimle  alinnilaiHM'  île  nems 

Si:cTioN  II^dKOtJIÎ.MMIII';  l'dl.lTIlJLIi:. 

(i|._,Si,^„. /•/;,■//■.  lU'.l. (1(1(1  milles  cinés.— /'e/)i(/((//n/(,  idd.OOd  liali. 

La  [lopulaliou  des  Ciiiyaucs  européennes  est  formée,  puni'  les 
([iialre-ciiii|iiiéiiies,  de  )ièi//v.v.  il  y  a  iieii  de  hlunrs  ;  les  Indiens  y 
vivent  plus  on  moins  iiidépeiidanls  el  à  1  l'Ial  sanvape, 

1.  I..I  Guyane  Anglaise,  'tiiHjdOfl  hahiianls,  la  ]ilus  inipor- 
lanle  des  Ciuy.iiies,  est  située  enire  le  délia  de  l'Orénoiine  et  le 
Coreulyii  .  c.ip  liniiycluirii,  IÎO,dll()  lialiiliiuls.  ]iorl  Irés-llorissaut. 

2.  I..1  Guyane  Hollandaise,  7(i,(i(i()  haliuanis,  s'étend  entre 
leOoienlyn  ri  le  M.uoni,  cile  csl  liicu  cultivée  et  ]irosiiére.  Caji 
l'iirinii.irihii.  ■Jll.Udl)  li.'iliilauls.  port  sur  le  Siiriii.-iiii. 

3.  I..'i  Guyane  Frar'jaise,  :id.(Mid  hahii.-iiiis,  s'i'iend  du  M.iroui 
an  ^^■lpol■|i      O.ip.  ri/(//;i;i(\  (i,(ld(l  li;iliil;inls,  sur  une  ile  cl  à  l'em 
liouchure  de  1.1  ri\  iere  du  uièuie  nom;  exporlalioii  de  rocou  et 
de  bois 

n;.— Industrie  et  commerce.  Cnninie  lis  Xnlilles,  les  lîujanca  snnt 
i\o*  midiiiri  il  riilliiriw  .'t  piDilni^ent  lin  snore,  ilii  oaCé,  iln  cacao,  ilo  l.i  va- 
nille, lin  nianine,  îles  anana?.  ele  — I,e  emnmrrrc  iji'lii'ral  s'élève  à  20  niillioii» 
il"  pia.«lri's,  ilunt  la  pins  (.'ramlo  |iart  est  pour  li>  jinssessions  nnglaisos. 


{(i)  l'rrnlucUou  dit  aiicie,  vi>ra  18911.  Sucre  lU  canne  :  l'ulm,  I.SiiO  uiilli'niH  de 
livtt»  ;  Aiitilli's  .Viigbisrs,  Hm  millions  ;  .Viilillp»  Kniin;:ii.si-s  il  linurlioii,  HIHI 
niilliiiHs  ;  Minniii',  :i:l"  inillioiis  ;  Jnvii,  :)Oii  iiiillion»  ;  ll:csil,  27(1  laillions  ; 
Ktiilsl'iii»  it  inities  I,(lnn  milliniis  ;--A'«i.Ti;  ifr  Wumi'c;  Kiniiee  1,'2U(I  millions 
il..  livres  ;  \lli'iiiii;;in',  i.nnii  iiiillicais  ;  .Vutiiclic  33(1  iiilllionH  ;  QU(rcsetntn,  HOO  mil. 
lions.     Tnliil,  I  iiviinn  !l,(l(in,iMMi,(illii  i1k  livres. 


(•.iiArirni:  vr 

BRÉSIL. 

sucTioN  I— (iKOdH.vi'im:  iMiYsrQi'K. 

(l;). — Situation,     l.e   Hrésil  esl  une  imineuse  coiilrei!  ccunpre- 
Iianl  le  ceiilre  el    11!    de   1  .Viilérii|lie  Meridioll.lle       l'illi»   est  coin 
prise  enlrit  li- !'■■  lai    N  et  le  :îl"  lai    S,  cl   les  HT"  et  71"   lonj;. 
Ouest.— .S'(//K//;n'c,  i.TJ'i.ddd  nulles  earrés.- /'n/>i(/((//<i;(.  ri,()i,"i,d(IO 
lialiilanls.  -/'e//  ni.  .-) 

(li — Bornes.  (Vl  empire  esl  lioiue  au  \  par  le  N'élléziléla 
(•l  les  (iiiy.iiies  :  .111  N.-!'].  à  l'Iv  el  .■iiiS-l';.,  par  l'I  Ic'mii  Allaii- 
liiiue  ;  aiiS,[iar  1  rni!.'iiay  ;  an  S  (l,par  la  C.onrédéralion  \r- 
f.'entiiie  et  le  I"arai.'iiay  ;  à  l'O,  par  la  Bolivie  el  le  Pérou,  el  an 
N'.-O,  par  ri;i|u.ileiir  cl  la  (loloinliie 

(i.").— Parties  do  terre.  1  Pes  Iles  P..iviaii,i,  Mexianna,  et 
Marajo  ou  .loannes,  à  l'eiiilioin  hure  de  1  .Vm.izoue.  et  l'Ile  de  Slo- 
(«illieriue.  .111  S.-Ouesl 

2    Les  Caps  (»r.iu;-'e.  du  Nord.  Sl-lîoch  i.'ii,  Sl-'l'li '.  prio  (■,'■.'! 

3.  Montagnes.  I.es  le  jul.i  Mies  du  lirésil  l'ormenl  \\n  sys- 
tème iiarticiilier,  lres-\;isle,  lu.iis  peu  éle\é  La  Serra  do  Mar 
(iiKM)  prolongée  à  l'V.  un  San  Francisco  [cr  la  Serra  do  Frio 
ifroidi  i|iii  renfernie  U'  Mont  Ilaméli  .|',)Si  pn's  Diam.iiiiin.i,  .'^i.lKid 
pieds,  la  Seira  dos  \'erlenli  s  au  S.-O.,  eiilre  les  riVK'.res  P;iraf.'ii.iy 
el  P.-ir,iiia    il  ipielipics  autres  ilonl  la  silii.'ilinu  est  peu  connue 

Cid  -Hydrographie.  '"  Vrrsiint  niiuiu  d-  l'.Mlan.iiine,  ar- 
rus'  par  r.Vmazone,  le  Tocaiilins,  grossi  d(!  r.\ragiiay,  lo  Para- 
iiahylia,  lo  San  Francisco,  le  Paraliiha,  (^l)  et  par  les  cours  siijié. 
rieurs  do  l'Uruguay,  du  Paraiia  Ui)  et  dii  Paragu.iy. 

L".\inazoiie.  (M  i.OdO  milles,  a  pour  alllnenls  principaux  le 
Négro  el  le  .lapiira  sur  la  rivi;  gaïudie,  h;  Xiiigu,  le  Tapapis,  le 
Madeir.'i  ol  In  Ucuyalii  sur  la  rivo  droite 


(n)  l'iira  nu  l'arawi  signilie  on  iinlicn  llifii'ir 

(//)  r.'.\inaznne  est  In  plus  lieau  (lenvo  ilu  momie  .  il  a  snnvont  ilo  S  à  i; 
milles  lie  largiHir;  son  lit  so  sulnlivi.'io  m  ilos  millioi'H  île  liras  cireonsorivaiil 
il'innomliraliles  lies;  sa  profondeur  do  30  l'i  :)00  pieds  penni'l  aux  giaiids  liilli 
inonl»  ilo  le  l'omonler  jusipi'au  pied  des  Andes,  il  rniilo  sans  mélange  jnsipi'.à 
KiO  milles  en  mer,  enti'ainniU,  pendant  les  crui'.s,  d'incruyaldes  i|Uaiililès 
d'aibres  déracinés  el  d'Iles  (lotlnnlos. 
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ANiM.vrx  i:t  vi;c.i:T.\f\  dk  i,'AMKniQt:E  MftmnioNAi.E. 


l'dl'CH'pil^  llll  HlVSil 

(Irniul  KoiirmilliiT. 

I.Minn. 

Ciiïiiinn. 

Tiiliir. 

Cliliii'liill.'i. 

Cnliiiii,    [!'■  nivi.Mis, 

Couciuiniiil.inii  ili" 

liisni'ciii. 

Viclipi'in-lti';.'iii. 

lilMllclM'lIl'ClirolilT.  // 

Di-i'hiili'  ■ iii'liiin.i  i. 

II.'iIpi'mI'-  l':iiii|pa>. 


l'i'CIII'l. 

l'i'lit  Foiiriiiilii'r. 
.  Siii^ri'-i. 

,  .[.■if.'ii.ii'    un     Titçn 
ir.\m'Tii|iii', 

Tnllraiis. 
l'i'rTIII|ILi't  Vl^l't, 
(lillllloi'. 

Plus  llll  Oliili. 
Sa^'imii'i'. 

iM'iiiiil    l'.'iliiiii'r    11 
I  vi'iitail. 


Kl.  Ai!;|i>  (lu  nivsil. 

17.  lidii-Coiisliicloiir. 

18.  Ocriul. 

I!l.  Ai-iimilill.\ 

'.<il.  I,i'<i|Kinl-iiiiii'in, 

'11.  l'ill(.'IP>lil|S. 


Cil. 'Hits  im  dur 
KMinIpp.ii. 
.Iiiliii'ii  llll  Chili. 


(!7.— Régrions  Physiques.      I-c  Hn'sil  ntîn',  nii  S.  ot  à  l'R.,  (Ic>  vastni 

léijioill  nliilltdljliniirs  "1    /ml.ïriï,  l'illn ll|liil'S  lli'    IllI'ROS    ri  riTlIli'S  VillWtS  ; — 

.111  i'i;iilri',  .II'  (,'iMnils  iilnliaur  .ïii'./i/hhcii,/-,  iirlilrs,  un  ninliis  pi'iiiliiTit  In  siiisiin 
m'.i'Ih' .— .111  N,,  'laiis  1..  Iiassiii  l'.'iilr.il  l'I  iiiri'i'iciii- ilc  r.\iiiaziini>,  lu  plus  li.'lli' 
plaiiio  llll  ^'IciIh'  si'  (liToilIn  en  ilc  viisli's  pralrii's  mi  en  iriniiiionscs  uniri'i-injfs 
lini.iés,  Ir.ivi'rsi's  p.n-  lo  cour--  innyi'ii  ilii  lli'iivi".  l'I  siirloiil  l'ii  neliiis  H  /io.si/hc.ï. 
iiii'omiiaralili's  l't  Inxnrlaiili's  l(pri''ts  cipiiipnsi'ps  il'arlpri's  ili'  Imili'  i's|it'ci',  an 
iiillii.'ii  tlpsqiii'ls  l'r'iti'.M'iil  ili's  font^i'n's  arluH'i'ssi'iih's,  ili-s  liatip.s  et  aulrt'S 
l'Ianli's  (.'l'iiiipaiili'Mi'.ii  li's  rciiili'iit  iiiipi'in'ti-alilos  ;  ers  foirl s  rirnjf.i  l'ipiivn-iil 
un  liTi-iliilri' viiisrl  lois  plus  iHi'inln  ipii"  la  Provinc-"  di-  (.lin'hi'i'.     P.'nil.inl   li 

'ino  llll  pi'inti'inps.  luuti'  lu  parlii'  ccnlrul.'  ili'  r.Vniaznni'  si>  i-ipiiveiiil  l'ii  i 

vusto  miT  iTi-aii  .loiu'o  ru.  Iiéo  .sons  lu  vi'i'iliin' 

(IS. — Le  oUmat  l'st  humide,  Ins-rlumil  cl  iiialsaiii  iluns  lu  plui Ir  lAina- 

zoiic,  iiiivi'i'li!  aux  viiiils  alisi's.  .Mlli'iirs,  il  l'st  yi'iiijrah'mt'ril  /ciii/ii'/t,  s.ilnipn' 
«1  a!,'ii''a.'i|i'. 

im.— Productions.  Aiiriiii  paysn'csl  plus  riche  en  proilnctions  ili^  lonl 
«l'iiiv.  1.  I.i';i  )/i//ir'r(iiu-  iilil'S  llll  pivi:ii'iix,  (le  ml^nll>  fpip  les  iliainants,  les 
aini'lliystes,  les  I  ipuz  "S  .'t  uiilr.'S  /ii'it/t.s'  ;i/-iriVii.vc.ï  aliiiinli'iil  surinnt  ilans  les 
pniviiices  lie  MiiiuB-Cii.nii'.s  {.Vinrs  urnri'nlrs),  île  Sl-Punl.  île  Mullo-nriissn 
i'oirts  graiulex).  l'Ie. 

i.  Vriirlaiix  :  le  su!  prnihiil  Imites  les  denrées  cnlimiales,  l.'s  ineilli.iirs  liois 
lie  construeliiin,  le  liois  île  teinliire,  spéeiuleinent  le  liivsilli'l  ;  tous  les  arlires 
IVniliers  île»  Iriipiqni.'S  :  eilnuiniers,  ipnin(,'iTS,  coeotiers,  l'uîuiers,  l'arbre-vaelie 
un  à  lait,  l'arliro  à  eire,  l'arlire  à  snil',  l'iii'vé  eu  arbre  à  eaunlelionc,  le  i|Uin- 
ijuiiia  ;  l'iilin  lies  niilliiMS  d'espèces  de  plantes  et  do  lleui-s  ;  p.uiui  relies  ei,  il 
laiit  eiter  le  Viclorid  llrijia. 

■l  Aniiiuius  :  les  singes  sapajous,  les  aloiiates  un  liiirleiirs,  l'iuiislili,  li's 
vuni|iiros,  le  jufjuar,  le  eougnur,  les  tapirs,  les  chevaux  et  liœnls  espaf!iiols 
■levenns  suuvajios. — L'no  inlinilé  d'uiseaux  à  |)luuiuno  éclatant  :  colibris, 
uiseau.x-nioiulies,  perriuiiiets,  el<^  —  I,es  curais  un  serpents  à  crochets,  les 
boas  et  les  cnimaiis  y  ipiilluleiil  ; — les  plus  lioiiux  papillons,  les  insectes  jihos- 
phorescents,  lu  l'ourmi  voyageuse,  le.s  inousliqnes,  etc.  En  outre,  beaucoup 
d'ossoiuenls  fussiUes  d'espèces  disparue». 

Section  II.— GÉOOUAPHII':  POLITIQUE. 

70. — Historique.  Le  Brhil  (ii)  fut  iircouvert  en  IfiOO  par  Cabrai  et  colo- 
nisé jmr  les  Porliigais.     En  IHOS,  lo  roi  Jean  VI,  châssis  du  Portugal,  vin'  se 

(n)  /);•«!'(  vient  do  llraiil,  braise,  à  cause  du  bois  de  teùilure  rouge  qui  1 
contient,  et  que  les  Fruneais  ont  appelé  hn'xillrt. 


fixer  h  Itio  di.  .Iiieiio,  l't  luinsn  \\\\m  tard  te  trflne  du  lliùsil  h  non  lll..  Don  Pedro, 
qui  en  devint  imiu'irui  l'ii  IS'Ji.  Ku  l.'tSiP,  h-  |tiv»il  s'ist  eoiistiMio  en  lopnliliiiiio 
féilijriilivi',  smiH  II-  titre  tVKla's-f'nts  du  /Irésii,  et  l'eseluviige  des  nègres,  que  di'.s 
MiesiiiiH  IrguIeH  teiiil.iii'iit  il  luii'i'  ilispitiiiiiie  gradiielliinriit,  y  ajolé  iibiili.  Malgré 
son  éii-iiiliie  et  su  l'oj'iil.iluiii,  le  Urésit  ii  peu  iriiilliieiiee  sur  les  oints  voisins. 

7 1 —Ethnographie  I  I-es  ili'ii\-tii'rs  île  |;i  impulalion  sont 
di's  hldiifs  il'onviiir  piirlML'MJsi' ;  Irs  Miilics  siiiil  lU'i^  niyirx  afri- 
raiiis  ,  ilrs  miilàli-rs  l'I  un  ili'iiii-iiiillii)ii  ir/;i(//e(,,s- saiiva^'es  ;  0.  La 
/,n//(/i(e  est  11' liitrliiî-'ais,  iiirlaiiiii' ilc  rraiii'aiîs  ;  :).  l.'iiislnirlntii  jiu- 
lilii/iir  l'sl  pi'U  avaiici'i',  ili'  iiiiqni'  qui'  ilaiis  liuili'  l'.Viuri'iiiui'  ilu 
Sud.  iii;iis  l'ili'  l'ail  îles  |irof.'-|'i''s  ;  i.  La  /('/////n/i  l'sl  Ii-  r.ilhiilirisini'. 
.V  Le  lln-silifii  a  un  l'aracli'i'i' iliiu\  l'I  nlillL'i'aiil.  lu.'iis  il  l'sl  iii- 
doli'llt,  iiuiiii|iii'  h-i'S  irasi'ililr 

7-2.— Le  Gouvernement  est  une  riiinOluiuc  fèdvmtice.,  di.'iiuis 
188'J. 

Tli — Divisions.  Lriuiiir.'  du  Hn'sil  l'sl  divisi'  i  u  viiivl  /'niviiirrs 
uu  iir'iiiili'uii'iiN.  ilnul  si'iil,  au  N'.,  si.\  au  inilii'ii  l'I  sept  au  Siul. 

74.— Topographie.  Hin-th-Jawint  («!.  'f2il,0(l((liab.,  eajiilali'de 
rcuipiri',  pori,  sur  uni'  li.iii'  nia>;iiilii|ui\  la  plus  iiupiiftaiitti  ville 
de  coimnoi'CL' dt;  l'AiUL'i'ii[ui'  du  Sud  ;  cxpnrLitiou  de  denrées  iido- 
nialcs 

75.  —  liiihin  ou  Siiii-Salvatini;  170,0(1(1  liali.,  jilaei'  forle.  port 
lliuissaut  ;  t'xporlatiou  di;  siirii',  de  l.iliae,  de  eoton. —  l'iriwinhouc, 
|8"  S.!,liiM)(IO  hall.,  triiisii'Uii"  ]iiirl  ;  exporliilion  de  l'iiloii  et  di' 
sucre  ;  uianuraclnres. — Sl-hiiiis  (/'■.l/(;c(//i((/»,  40,000  liali.,  fondé  ]iar 
les  Fiançais  dans  l'ile  de  inrnie  uoui. — Parti,  sur  le  Rio-!'aia, 
enli'epnl  du  eouiiueire  de  l'Ainaz.)!!)'. 

7ri.— I/Industrle  mamifiulurière  est  peu  avancée  au  Brésil,  de  même 
que  dans  luiite  l'Amérique  du  Sud  ;  mais  les  cultures  et  les  mines  sont  impor- 
tantes. Les  provinces  du  Nord  oxiiorlent:  calé,  eiiloii.  sucre,  tabac,  cacao, 
caoutchouc,  bois  de  teininro  et  d'ébénisterie  , — celles  du  centre  donnent  l'or, 
le  diamant  et  autres  pierres  pii'eieuses;— celles  du  Sud,  région  de  cultures 
d'Eurojic,  et  où  l'on  élève  de  grands  troupeaux  de  bétail,  de  moutons  et  de 
chevaux  fournissent  les  peaux  brutes,  la  corne,  le  suif,  le  crin  et  la  laine. 

(<r)  Hivière  de  Janvier. — llahia,  baie. 
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77.— b'  oommeroa  iiilrrirur  k«  l'nlt  KiirloiK  |uir  l'uii  cm  |iiir  l'iinivaituit  ; 
inii'iiiii'  iiiiliiiM  nu  ili'  \>\n*  hi'lli'H  iniVi  luiviiinhlii  :  la  iiavii;iilliiii  i>iii'  rAiiiiuim» 
l'.i  lilir"  |i<iiii'  tiiiit  |!a\ill"ii.  Il  y  a  |irc'>.ili'  ri.VUO  iiiilk>  ili'  ilii'iiiiii>  ili'  Ht.— I^i 
niiitiinfir  i.iliriiiir  >•"  l'ail  «iirlmil  aMi'  l'AiiKli'liTn'  |Miiir  lu  imalir)  la  Kniiici', 
\i'^  Klals-l'iii»  l'I  lu  riiiili'iliTalliai-AïKriitiiic.  Il  («((loc/i' iIi'h  iirmliiil»  iiiaiiii- 
larlmv»  ilKiimiK',  cl»  liii-irii',  clo  vin»,  cic,  cl  il  ijpmlc  les  |iriicluiU  cite»  |iIiim 
liant,  itui'tuut  II.'  cul'i'.  (u) 


CII.M'IIIIK  Ml. 
VENEZUELA.  COLOMBIE    ET  EQUATEUR. 

si:<:ii,iN  I.— iii-:()(iii.\i'iiii':  l'iivsit^ri;. 

7.I.-  Situation,  (li'î*  Imis  llc''|ciililic|iic's  scml  liciis  cmiliccs  du 
\cncl-(  )iic'sl  clc  l'.Xiiic'iiiiiii'  Mcricliciiialc  ;  elles  scml  c'ciiii|iriH(  s  iiilic 
II!  Il"  l.il.  N.   cl  le  ,V  lai.  Sllil  ,  et  les  (Kr  et  «:!•  Iciilf;.  Oiiesl 

"'.'.  Bornes.  Le  Vrm'ziu'linhi'M  lionié  an  Nord  parla  iiuf  de  s 
Alililles,  :\  l'Ks!  Ji.'il  r.\ll.'iillic|iie  et  la  (liiyaiie  l''i'aiii'iiise  ;  au  Sud, 
[liu  ■  llresil,  et  à  l'Ouest  |iai'  la  Ccilcniiliie.  ^.S'(/yy(///'(7<'.  il'^IHM) 
uiillcs  c'.iiiés.  -/'(i//ii/((/(()/i,  •.>.;ill(l,ll(l()  lialiil.iiils.— /'(i/j.  )•(/.,  ,■), 

Hd. —  l.a  rii/ri»iA '■  ciu  Nouvcdle-lireufide  est  lioi'iiec  au  Noid  (lai' 
la  mer  clés  Aiililles;  à  l'KsI,  \iiiy  le  Vi''iie/.uc''la,  (iii  Siid-ICsl,  par  le 
Hrc'sil  :  au  Siicl.  jcir  l'Kciualeiir.  et  à  l'Ouest  p,ir  le  l^aeili(|ue.— 

.Sll/;'//ic(',  '(."iT.IIIKI  m.  i\    -l'iiiilllilliini.   S, 0(1, 1,(1(111  Imli.       l'u/t,  ;•,/..  a. 

Ml. —  \.'lù/uiil(iir  est  lioriic''  .iii  Nord  par  la  (loloinMe  ;  à  l'KsI.  |;j;r 
le  Hivsil  ;  au  Sud  p.ir  Ic!  IVrou.  el  à  l'Oiu'st  pur  le  l'acillc|iic\ — 
Stiiifiiicir,  -.'(^,(111(1  IN.  i:—l'(iiiitliiliiiii.  I, •.'011,11(1(1  hall.— ;'»//.  c/,  ."i 

H".'.— Parties  de  terre.    1.  Les  Iles  Mai-Huarita,  Hueu  .\yre, 

(".iM"ii;aci  l'I  .mires  .^iiliiles  \  éue/.uelieuues  ;  les  lies  (lallapa^cis 
If)  appai'leii.iiil  à  ri'!c|iialeur. 

2.  Les  Presqu'iles  de  l'aria  iliiot  do  l'aruKuaua  ilii  dans  le 
Vc''iic''/.uc''la. 

3.  Msthmd  de  l'.iii.inia. 

4.  I.e  Cap  (laliiias  au  Nord  elles  iiomtes  Mariolo  et  Maia  au 
Sud  lie  l'.'cu.uua. 

5.  Montagnes.  Au  Sud  de  l'OrcMioiiue,  les  luouts  l'ariuie,  se 
Tattarliant  au  système  de  la  (luyaue.— A  l'Ouest,  le  systc'iiu' des 
.\iicles,  fomiireuaiit  :  1"  les  Andes  véiic''/.uc''lieini('s  ;  ■»'•  les  ,\iides 
c'ciloniliicniics,  IVirmées  d(!  trois  cliaines  parallt'les  (|ii(>  si'-p.'irent  le 
.Maf:c!aleua  et  in  (lauea,  renfermant  le  rdlnin  Toliiua  (."il,  I8,'.?()(l 
liieds  ;  >  les  Andes  de  l'Equiiteiu-,  rornii^es  de  dc'ux  eliaiues  paral- 
lides,  reurermant  les  volcans  c|ui  eidoureul  (^nito  :  le  l'iiliiindia, 
l(i,OIIO  pieds;  le  (".ayanilire,  siluc'^  sons  rKc|ualenr,  Hl,(i(l(l  [lieds  ; 
ot  lo  C.liiuilicir.i/ii,  ".'{.'lOO  pieds. 

8:t.— Hydrographie.  1.  1-es  Golfes  de  Paria,  de  Marac-aylio, 
de  Vt''neiruel.i.  de  ll.iii.iu.  de  (".lioea,  lii,  el  de  (;uayac[uil 

2.  Cours  d'Eau.  I»ans  le  rrrsiu.t  ilr  IWiluniiiiuc  :  rOrc'ucic|ue. 
el  ses  alUuc'Uls  .   la  (  l.ivic're.  la  Mel.a. 

I);ins  le  rnxiiiit  tir  lu  iiirr  ilm  Anlilli's:  le  Ma,i;cl;ilen;i  et  son  alllueiil 
l;i  (lani'.i.  et  plusieurs  .illlnenls  de  l'Amazone  clans  l'Kiiualeur. 

Kl.— Régions  Physiques.    !.'■  Vi'iuziiila  i- |iiviiil  (mis  réijiimx:  !•  la 

n'Kiiai  aii-i.IcMil'c  l'i  iiMriiMli>  ilii  liitural.  r'i'sl  In  i«ii-lii>  la  jdii»  liuliili'i';  î"  la 
iTt'ic.ii  iiiontaj-Miciisi'  lie  la  Ctiiyaiic,  rmivird'  ilc  sritas  ircirc''ls)  ;  elle  n'est  lialiilc^o 
■  [Ile  pin-  lies  lii.lieiis  siiiivap's  ;  11"  an  niilieii,  la  n  };i,)n  )Ja^(u|•ale,  cm  la  plaine  de 
rOi'en"i|iii'. 

Les  llnnns  i|'laini'.s)  smil  iles(/i'.«i;7.v  saljliinneii.x  el  uns  pendant  les  welieresses 

lin  priiid'inps  ;  mais,  en  c'tc'',  les  pluies  trupieales  les  li-ansl'en t  en  une  vaste 

niiT;  les  eaiix  i ciinlec's,  les  llaiins  se  |iareiil  d'une  pnissunle  vegetaticin,  |i»Mipleo 
c'.'nne  inrinilé  d'animaux  sauvages  de  (,'runile  taille,  tels  (|ni!:  clicvim.N,  licjMifs, 

eerl's,  vaille. llfs.  lie. 

»."i. — l,a  (Icilonililr  se  divise  aussi  eu  Irois  |iarlies:  à  l'Ouest,  la 
/•,'«/'""  lilliiidli'.  liasse,  elroile  el  sc'clie  ;  plus  c'dai^Me  c-t  plus  humide 
an  Nord,  clcdla  du  Mafidaleu.i  ;  an  c-enire,  mie  r(''i,'ion  de  pUitcuiu- 
é|evc''s,  enlourc''e  de  lucmlaiiues  neif,'enses  ;  eest  la  partii!  cultivéo 
et  haliitc'ie  ;  à  l'I'sl.  I;i  pl.iiiie  et  les  rori'ls.— L'Ki|ii;ileur  piéseilte  à 
lien  près  les  iiic'iins  divisions  iiliysic]nes. 


W>. — Iii<  Olimat  •■■>'  ti'iii|»''n'>  et  miin  xur  li'x  |iIh(i<(Iiix  ;  ih>ii  i>i  Iii'iii  l'haiid  -.u 

ll"«  cèle»  lin   Pli    illipie;    trc'H-lllllllide  el    IllKalllhl'ci   dallM    les   plllilli"*   cprielllllle-,  ■ 
Les  PrOdUOttCna  lialni'elleK  sent  les  niiniiv.  ipie  celles  du  Ill'eMl  cl  du  .Mexi<|l|i 


If.'l  Prndiieliiiiideeari  tiir  le  gliiLe,  envircm  ri.nou,!!!»)  de;  sacs  de  200  livres, 
ilciiit  la  iiinilie  csl  ri.ninie  par  le  liKsil  ;  les  aiilies  |uivs  iiriidncleurs  sont  .lava, 
Cl  vlan,  Haïti  et  aiidcs  Anlilles.  les  Iles  Maiiii t  linnilum,  l'Arahlo,  etc. 

ih}  Priilr  Viiiisc.     ((■)  Ile  des  Tiirlues. 


IIkv  t.  ou  .Xiiiihe  *  (Uni  Tc:iuii'c. 

Skctiov  ii.-c.r.odHAi'iii::  l'oi.rriQnK, 

«7.— Hlatorlque.    I.e  Vénc/iiela.  In  Cel làc,  ci-ilevanl  Ni.iivclle^.renncle, 

et  rKipialeiir  1  liiici  l  lialiil  s  par  des  Indien»  déjà  civilise»,  Icirscpi'ail  sei»iÎMne 
.sic'cle,  les  Kspauiiel»  en  llrciil  la  cimipicle  cl  le»  iriinireiil  plus  tard  sons  le  litre 
de  viee-riiyaiilé  de  la  Ninnellc^lreniiile  Vers  ISIO,  alors  fine  rKspapnc  é(ni( 
siili|ii).'iiee  par  Napcili'iin.  la  plupart  de»  eolcinie»  espannidc»  rnnnir'ncèienl  la 
Kcierre  clc  riiiilc|ieiiclaiicc.  Kn  |sl!l.  le  lil»'ralcm'  Hnlivnr  rcmiifirla  une  \ieliiiie 
cleeisiMi  d  le»  Iriiis  \m\-i  l'iirméreiil  la  ivpiililicpie  de  la  Cnlimdiie,  iiinis  peur  se 
séparer  en  ISIII.  'rimlcs  ce»  ciinlive»,  sans  cesse'  en  proie  l'i  la  (.'lierre  rivile.  cm 
soninisc»  an  c|e»|Hiti»iiie  militaire,  sont  ]ien  llorlssaiiles, 

HH.  Ethnographie.  1.  Races.  I.a  populaiiou  du  riii/;»!-/»!  u(> 
l'oniple  c|ii'iui  lier»  c'n\  irciii  de  hliinrs.  rariiii  les  liidieiis  on  cite 
les  (lar.iilies,  an  .Nord,  el  les  Ollcjni.ij;iies  au  Sud.  Celle  de  la 
l'olomhir  est  l'orinee  cle  hlmirs  el  d'iudiec'nes.  nc'nc''raleineut  mc''l(''s  ; 
d'iinlieiis  civilisi's,  les  Miii/sfas  :  d'Iiidieiis  siiuva(,'es,  les  (îoajiros, 
et  d.ins  ri"'c|nalenr  les  Indiens  (,tuiclin;is  sont  pins  noiulireuv  cpie 
les  lilanes  Les  trilius  sanvapc  s  des  Omai:!!.-!»  habitent  l'Kst  du 
|.;iys. 

2.  Langues.  Dans  ces  trois  répnhlic|ues.  la  laiiptip  esp;i},'nole 
est  j;c''uc'raleiiienl  parlée  ;  les  Indiens  uni  conservé  leurs  dilïï'l'i'iils 
idii'imes. 

3.  I.a  Religion  cilholicini;  esl  la  seule  pi'aliiiuéo. 

4.  I. Instruction  pulilicpie  est  Irès-f.iihle. 

M'.i.  Gou'vernement.  I<e  Véué/.néla  et  la  Colomliie  sont  des 
répiililii|iies  l'eileriilives  ;  la  preiuiére  divisée  en  sepi  l'ilals,  outre  nu 

dislriil  leileral.  ('.ar.-icas  ;  ladeiixii'ine  divise' n  neni'  Klals,  el  nu 

district  fédéral.  Hojicila  l,'Kc|naleur  esl  nue  réiiiiMique  iinil.'iiri'. 
divisée  eu  Irciis  picivinees. 

1"!  Topographie.  Curaras  (  Kli  7i,(100  luiliilaiits,  (patrie  clo  Dolivar)  capi- 
tale de  la  Itepiililicpie  Véiié/nélieiine.  ville  eomiiieri'aiite  ayant  |ionr  port  la 
(înayni.  Maraeaylio,  '.Ti,»!!!!  Imliilanls.  ville  liiHe.  Cninaim  (I  h,  20,(100  lialii- 
(ants,  ville  aneiemie  :  Vnlciiee.  10  IHHI  lialiiiiinls. 

Ilixinid,  on  Saiilii-l'''-ili'-l)ii(;ola  (.'o  100,000 HiIiiIimiIs,  ea|iilale  de  la  Ciilcmiliie. 
siliiee  sur  lin  plaleaii  Icrlile  et  )iitlcires(|iie.     l'aiiama  'J'i.OOIl  lialiilanl»,  pi  rt 

.sur  le  l'aeiriipic,  nnniiiiipiaiil  jiar  un  cliemin  de  fer  avec  Aspinvvall.   porl 

sur  la  nier  des  Anlilles,  transit  emisiilcnilde  ,  service  rejjnlier  de  pai|iic'tiol9  enire 
l'Europe,  les  Klals-t'iiis,  la  Cliinc,  les  Indes,  etc. 

()|._(;,/,7„.  80.000  lialiitnnts.  capitale  de  l'Kunaleur.  siliié  à  fl»  \T  lat.  sud., 
sur  le  niine  iln  l'icliinclia,  à  près  de  9.000  pieds  iraliiliide.  les  Irenililenients  de 
terre  y  sont  Impu'uls  ,  il  n'y  pleut  presiiiie  jamai».  (liiayai|iiil  fl)  40,000  li,il>i- 
Innls,  porl  liès-ai  lit';  Ciienea.  SO.'IOll  liiiliiliinls  dans  rintérieiir. 

ft'J.—l,  Industrie  iiitiniiftirluiirir  est  peu  impurlante  ;  elle  n'est  reimirqualile 
ipie  par  le»  eliapeaux  de  paille  de  l'anama.— I.e  commerce  f.rlrriiur  importe 
des  prodiiils  iiiiiiiuraeliin'S  d't'jirope  et  ex|«irte  du  cocu,  du  viiriiias,  du  rafé,  du 
sucre,  des  pe.iiix  lirnles  ;  du  colon,  de  la  vanille,  des  in'rles  perdues  dan»  le 
gnlfe  de  l'aimnia,  de»  elmpoaux  ;  du  iinimpiina.  I.e  coiuiiicrce  du  liunsit  clc 
Punanm,  qui  s'ojièro  jiar  lo  cliPinin  de  fer,  s'clc've  à  plu»  de  Util  millions  de 
pin»trc>9. 
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C.IIAIMlIlh:  VIII. 
PÉROU,   BOLIVIE,  CHILI. 

si-.iii.s  I.   (;K(»(inAPim':  l'iivsiyrK. 

',i:i.— Situation  et  Bornes.  Os  trois  (■iiiiiri''i's  sont /'chclonni'rs 
dans  la  cliiiliii'  des  Cnnlillii'ri'M  de  r.\iiii''iii|ii  ;  du  Hiid,  Kllr»  sdiil 
lionii'cs  il  rOiii'^l  par  II'  l'acilli|ii(' :  l,(!  l'nvn  .'sl  lionii'  au  Nord 
par  l'Ki|naloni\  au  N.-K.  par  le  Hr('sil,au  8ud-Ksl  jiar  la  Holivif.— 
Sii/irifiri,;  :i4(|.(Ml(l  ni.  c-  /'.«/m/d//»;/,  H,(l()(l,;i(l(l     liali.—  /'»/).  irl.,  (i. 

\/.i  llnlivii'  l'sl  licpini'c  an  N.-().  par  le  î'i'imm;  an  N.  h'.,  par  le 
Hivsii.— .S»/»)/i,w,  iHO,(MI()  ni.  v.—^VniiuUiliiin,  :,  (1(1,(1(1(1  liali.— 
/'«/).  /t/.,  .">. 

Le  (7i//(  est  lioiiM' à  l'l';sl  par  la  (;(iiirr'd(''nili(m  Ar^t'iitint-  rt  la 
l'alaKonii'.— .Si(/»(/i(vV,  -.'fidjOdO  m.  >■.  -Puinilulioii,  i',H(lO,()(K)  liali. 
—l'ni).  irl.,  U). 

'■•1.  Parties  déterre.  1. 1.i's  Iles  de  I.cihas  l'i  si  di-  Chinra  (l 'n, 
dr  .liiaii  l'iTiiaiidc/  ;  celles  de  Cliiliié,  de  la  iiiére  de  I)ieii,  et  l'Ile 
de  Widliii^jlnil. 

2.  I.e  Cap  Itlaiici),  le  pins  ucridenlal  de  r.\iiiérii|iie  du  Sud. 

3.  Montagnes.  1"  Les  .Iik/m /«'ri/riVHiif.t,  rcnfcnnantlo  volcan 
d'Aiéiiupa  (17  SI  JO,;!!»)  pieds  ;  2"  les  Ainli.i  hiiliririiiifs,  inassil'  |irin- 
eipal,  eiimprenant  de  nonilirenx  volcans  et  d'éiunines  iiics  neifjeux, 
iiciliiiiniient  rillini;iiii,  le  Siiml.i,  i  Kl  si  ■.M.IMIII  pieds;  ;!- les  Aiiilis 
rhiliniiii's,  l'ualeiiieiil  vidcaiiii|iies  ;  l'Aci)iicaf;na  (M;)  si  v'Il.iKM)  pieds, 
esl  ccinsidéié  connue  le  point  ciilininant  de  l'Amérique. 

',l."i.— Hydrographie.  Dans  le  v/rsanl  de  VOci'aii  /'nn/ù/KC,  il 
n'yaancnne  rivière  reniaii|nalile.  i'"  hnnalr  irrsanldil'.UUiiUiiiur: 
dans  le  Pitou,  le  Mar.iiion  el  11  cavale,  piiiicip.iles  sonnes  de  l'.V- 
inazone.  Dans  la  Itolivie,  li'  Madeini  snpéiieiir,  allhient  de  l'.Vnia- 
zoiie  ;  le  l'j  Iconiayo,  Mlllneiit  du  l'aiMHuay.  H"  Ll  Désafiiiadcro, 
(|iii  prend  sa  source  dans  le  lac  'l'ilicaca  et  se  décharge  dans  le  lac 
Anllagasod  Uro. 

)H>. — Réglons  Physiques,  l-n  IVtou  ft  la  Hnlivlo  bo  illvisciit  en  trois 
^'^)lIll^|'s  i'f|.'ii]ns  jir'iii'-ipiili's  ;  1"  la  rûlc  du  l*jiVilli|ii('.  ctroitt',  hasso,  si'clii',  siil)lon- 
ni'iisrcl  suIi'd:  il  n'y  |i|i'\il  pri'sipii' Jiiiniiis.  On  \  ri'iimr(|iio  li' (/c'scrj  d'Ataouiim, 
l'.'i-TO)  l'I  les  Unis  i.'ùlii'rs  uii  s'expluile  Ici  (iiiami  ;  '•'"  la  Sii'iTa  du  les  hauts  pla- 
liaiix,  lirtilcs  l't  Imbitc»,  suriiiiiiiti's  île  siimmils  neigeux  et  tlo  vastes  glaciers; 


'"■  ''  ''•^-'  v^=:^-(P^ 

Lima,  t:.\i'riM.t:  iii;  Pi'.uui 
■1"  la  plaine  (irit'iitalu  aveu  .sus  majoslueuses  forùts,  ses  frauda  murais  et  ses 
)>laini'S. 

I.i!  Cliili  lie  conipri'iid  ijuc  di'iix  ivi-imis:  lu  cûlo  liassi\  et  la  Sierra,  ou  partie 
iiiiiiitagiiouso.     Celte  partie  est  |ihis  Iriiide  que  les  deux  préeédenlcs. 

'J~- — Le  climat  l'st  glacial  sur  les  somuiets,  doux  et  salulire  sur  les  plateaux, 
see  et  très-ehaud  sur  In  ciHe  ;  très-humide  et  malsain  dans  les  plaines  orientales. 

98. — Les  Productions  naluri'lles  sont  toutes  celles  de  rAniiTiquo  Méridio- 
nale; il  faut  citer  en  outre,  le  lama  domestii[nc,  la  vigogne  à  laine  Une,  le  chin- 
chilla, rat  à  fourrure  nuire  trè5-<,'slimi''e,  |i'  grand  condor  des  Andes. 


skction  n.-r.i'uH'.HAi'iiii'.  l'dMTKjri;. 

!<''  Historique.  Avant  lu  compiAt  de»  Kspnxnols,  \f  Pérou  forinnit  lu 
Misie  empire  iW*  liicaK,  a)a>it  |»iur  capital"  Cii/eii  (l.'l  i)  et  s'éd'udant  un  Nord 
iiiKipie  dans  la  Oidomliio  et  au  siiil  daim  1'  Chili.  La  ■  ivillsation  d>'s  amii'iiH 
l'erinl"ns,  les  (^uiehiins,  est  )ii'oii\éi)  par  des  inoniimeijtsienianpialile^  :  ti'iiiph'H 
du  t^olfil,  palais,  l'ortereHses,  roules  Mijterlii's,  dont  deux  \oni  d  Cti/co  à  t^iiilo , 
eiiniiux  d'Irrigation  ,  par  hiirs  Institutions  polillipns  et  religieiises,  leurs  lialilts, 
orneiin'iits,  vasi'i,  etc.  Li'iir  premier  lév-lHlulcnr,  .Mainii-dapiie,  parait  avi'ir  vécu 
au  douzième  siècle  ,  ses  descendaiils  goiuenièrent  sniis  1  iioni  illiieas,  ou  llls 
ilii  Koli'il.  LiMir  empire,  délriiil  par  l'izarre,  (Tieil  ;):)|.  |i,rni)  la  vii-e-royaiilé 
espagnole  ilii  l'eroii.  si  lélèlirii  par  les  richesses  eu  or  et  "Il  argiMit  ipi'i-lh' fournit 
aux  coiii|néianls,  .Vprès  les  évèntineiits  lU  IKIII-'.'.'I.  le  Chili  fonna  uni  repu- 
l>lii|ue  independanli' .  le  Pérou  se  divisa  en  ileiix  r<  piildlipies  dont  riiiio  prit  |j 
nom  du  liliéralenr  Ilolivar.  Mallieiirenseinent  ces  di'iix  cuiitives  sont  dans  un 
étal  iraiiarehie  pnsipie  cijnliinn'lle 

Il  10.- -Ethnographie.  1  hn  pointhitian  rivilisù .  du  l'àou  coin- 
lii'end  deux  tiers  dindigèiies,  les  (^iiiclinas  ol  un  licitt  do  lilancs 
desceiidanl  d'Kspagnols  II  y  a  aussi  des  Indiens  saiivines  l't  des 
iii'jjfes  lilires  Dans  la  Dolivic,  les  (^iiiiliuas  doinineiit;  les  C.lii 
cinitos,  dans  la  plaine, sont  ciicore  demi-sauvages  (lonlr.iiienient 
aux  deux  répnliliiiues  piécédenles,  lu  Chili  il  une  jiopulalion  l'ormée 
principaleiii  nt  de  liliinrs  ,  aussi  est  il  pins  progruHsif,  iilu»  i'clairé 
et  lillis  stalile  i|iie  les  antres  élats  esiiagiiols. 

2.  I-a  Langue  est  lespaniiol  ;  les  Indiens  parlent  cliacmi  leurs 
idiomes  ;  le  i|iiicliii .  est  gracieux  el  poélii]iii>, 

3.  <^^'s  trois  Ktals  professent  la  Religion  calholique. 

4.  l'Instruction  piililii|ue  est  à  peu  pii's  nulle,  excepté  dans  le 
Chili  où  elle  est  assez  iein.ii(|iialile. 

10!.— -Les  Gouvernements  de  ers  Ktats  sont  des  répuhliiines 
unitaires  ;  cidle  du  l'eion  est  ilivisée  (>n  I.")  déparlemeiils  ;  celle  de 
Holivie,  PII  1(1,  el  celle  du  (lliili,  ril  l'i. 

Kl','.— Topograpliie.    /,/i/m.   110,00(1   haliilaiits,  capitale  du   l'énai.  ville 

rielie  el  en iraiiO'.  Ilimlée  par  l'izurre,  sur  le  itimac,  à  7  n.illes  de  la  niir; 

un  el in  de  fer  l'unit  à  r«//«o,jo,uoolial).,  port  florissant  et  hii-ii  di^lendu,  ilia'i 

s'expiu'lait  le  (".iiano  Ut\  des  lli's  Cliinehas  (Il  j)  Ctizra,  l!Ci,l)()l)  hah.,  l'ancienne 
eaiii'aledes  Incas.  ville  Inrie  et  lrès-<'levée  ;  ,.||o  renferme  encore  des  momimiMits 
indiens.  Aricpiipa.  .1"i.nilll  hali.,  port  de  mer.  Cliiiijiiisiifa  {hj  m  .Sncre,  î.'i.finil 
liai).,  capitale  d  i  la  Ilidivie,  située  à  9,,'113  pji'ds  au-ilessns  du  niveau  ili'  la  mer. 
La  l'a:,  70,:17'J  liali.,  ville  llorissante,  située  à  l'2. ■;■,'(!  iiieds  d'alliluile;  elle  ex- 
ploilo  de  riches  mines  d'or  ol  de  cuivre,  l'ulusi.  '.î.l.dOO  hali.,  à  l.1,.130  pii^ds  dal- 
&■;"._    .    ~"-^  .~-~  ■■  ^~-"'  titiide,  est  célèlire  par  .ses  inini's  d'argent  ; 

"^  '  en  dit  que  la  montagne  sur  lai|iielle  clli) 

est  assise,  n'est  qu'une  innnense  mine  d'ar- 
-^^  fient.— Coc/iai«w/«i,  2(),ll(l(l  hali.,   centre 

ngricolo. 

10,1. — Sanliayu,  250.000  haliitanls,  ca- 
pitale du  (;iMli,  ville  flurissanti',  situéiiàCG 
milles  de  la  cote,  dans  une  l)elle;ilaine.  L'n 
chcmiii  de  fer  l'unit  à  V^alfmniiso,  (c) 
120,000  huli.,  port  le  plus  luiportaiit  du 
l'aciliquc  iiicridioiod.  l.ii  C'onaption,  '.'ii,i)0O 
littli.,  et  Viililiria,  sont  d'autres  ports  de  la 
république,  (l'i 

Ifli — L'Industrie  dans  le  Pérou  et  la 

Bolivie  est  lieu  a.  iive,  dans  le  Chili  elle 
exploite  lie  riclies  mines  decuivre, d'argent, 
de  houille;  l'agricullure  y  est  prosjière. 

105. — Li^  oommeroo  extérieur  exporte 
principalenc'nl,  le  dnano  (pour  ÎO  millions 
de  piastri'S  eu  lNn8|,ilu  nitrate  de  soude, 
argi'iit,  or,  nn'rcure,  laine  de  vigogne, 
quinquina,  i|H''cacnanlia,  .jala)!,  etc.  Le 
Chili  (*myio/7t;dephiS(les  lissns,  di's  modes, 
lies  vins,  des  macliiiirs,  etc.  ;  vicspurte  du 
enivre  (iioiir  70  milliensl,  du  lilé,  du  bétail, 
et  de  la  charqni  pour  les  pays  voisins.  Le 
commerce  se  fait  suitont  avec  l'Aiigle- 
lerre.  Il  va  |ilus  dolUOOmilles  de  chemins  do  fer.  Il  s'est  construit  dernière- 
ment lin  chemin  de  fer  dans  le  pays  qui  traverse  les  Andes. 

(a)  Composé  d'e.xcréraents  et  do  débris  d'oiseaux,  d'œufs,  etc.  ;  c'est  un  engrais 
exeellenl. 

(b)  l'ont  d'or  à  cause  de  la  grande quantitii  d'or  qui  a  été  traversée  à  co  point 
de  la  rivière. 

(c)  Vallée  du  Paradis. 

((/)  Uans  la  iKirtie  N.  du  Chili,  sn  trouve  l'Araucanio  peuplée  do  200.000  indiens 
iiidé|H>ndants  et  formant  la  nation  la  plus  jKilicée  et  la  plus  industrieuse  d .'  ces 
peuples,  mais  ils  sont  bi'Iliqiieux  et  pillanls. 
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CIIAl'ITHK  IX. 

CONFÉDÉRATION  ARGENTINE  ou  LA  PLATA, 

PARAGUAY,  URUGUAY, 

SKcrroN  I.-C.KOIIIIAI'IIII':   l'll^SlglIK. 

loti.— Situation  et  Bornes,  tii'"  trois  ((niin'ci*  soni  hiIik'ts 
iliiii!*  la  /.diii'  tiMii|ii'i'i'i'  lie  rAini'i'iiiiii'  iiH'riilii)iiali>  cldiiiis  le  liiiKi*iii 
llliviahlc  l,a  l'Iala,  riilro  Ich  •.'•.''  et  UC  lai.  SmI.  cl  IcH.'id-i'l  7(1*  loii({. 
Oiii'Ht.  KIli'H  Minl  Iidi'iu'm'h  au  Nuril  par  la  Holivii' cl  le  llrcsil  ; 
à  l'Kdl  par  le  Mri'xil  ;  au  S.  K.  |iap  I  .\llaiili(|iii' ;  au  Sud  par  la 
l'ala^'ouii',  fl  à  l'Oursl  par  le  Chili  i|ui  l'u  est  sépare  par  les  Auiles. 

107. — .S'i(/)('i/ic(V  (le  la  (lonleiléraliim  .Vi'K('illiiu<,l,|00,OOOiu.  r- — 
ruiniliilhn,  4/(00,0(10  liali.-    /'<i/j.  ni,  \. 

Suiierflcir  ilii  l'araguay,  1)0,000  m.  i-.—l'opuldtiim,  5U0,(I00  hali. 
— Pd/l.  irl,,    5. 

Siiiinfîrif  (le  ITruguay,  70,000  m.  r.— /•<p/)i(/(i(io»i,  700,000  liub. 
—  /'»/(.  irl.,  10. 

loH     Parties  de  terre.  1.  l'is  Des  «le  IKuliiuiro  du  Puruim  t>t 

iiuchpii's  ]ielils  Unis  cùliers. 

2.  I.es  Oaps  San  .\nloui(i  et  Corrieule». 

3.  Montagnes.  Les  .Vudes  à  la  l'ioulièrc  oi'cidenlJile  ;  les  mou 

laques  du  sysicnie  lirésilieii,  daus  le  Paraguay  et  ri;nij.'liay. 

1(1".),-  Hydrographie.  1.  l-e  goll'e  uu  estuaire  de  la  l'Ial.i,  ella 
lialiia  Hlauia. 

2.  Lacs.  I-es  priucipaux  sont  :  .Xuilulgala,  (■.'7),  l'orongos. 
(.11 1,  (iu.iiKieaihe  (;t:!i,  Nepago,  Htdvedero  (llll,  l'rré  (l.")|. 

3.  Cours  d'Eau.  Dan»  le  ynsnnl  ilr  l'Mlunliiinr  :  le  l'araua- 
IM.ila  et  si's  alllueuls,  le  l'araguay,  grossi  du  l'ilconiayo,  du 
Veruiéjo,  du  Saladi),  el  ITruguay  ;  au  Sud,  le  Colorado  et  le  Hio 
Negrii.  Le  Dolce  (|\ii  se  décharge  dans  le  lac  l'orongos,  les  riviè- 
res Saladn  el  C.h.iili  i|ui  si'  jellenl  d.ins  le  lac  l'rré,  etc. 

Illi  — BégionB  Physiques.  I.''  Inis-^iii  ili'  la  l'Ialn  n'^^l  nioiilii|;iii'ii\  i|iie 
sur  son  |Hjiirl(iiii' ;  il  est  siirlinil  n'nmn|iiidil(i  par  »n  ijraiiilt  pliiiiir  hiitse,  l'iiiio 
dos  |il\is  vasii's  (lu  (ildl»',  (■aniil(''ri»ci'  lia  ccntn^  et  au  Sud  |«(r  ses  ;>»ii(/ii7.v  ou 
sl(>|i|i(>»  (■(luvcrlcs  (le  lidulcs  lici  lies,  sans  avliri's  et  sduvciil  t'ans  l'aa  il(i(ii'(\ — 
au  N.  par  les  j/rands  tmirtih  du  Paraguay  cl  lu  ji^dnc  apjK'Icc  le  liriiml  Chaco, 
(Ik'scrt.)  n''(,'i(in  salildiincusc  et  aride  en  ('■li',  inuruto'  il  pi'(iilii('(iv(!  eu  f(i\or: — 1\ 
l'O.  par  les  platmiir  du  pied  des  Andes,  cuuvcrls  de  uonilircux  lais  cl  nuirais 
sali'»  rcccvaul  des  ri\icrc^  t(>iu|Kir((ircs  d'eau  saunidlrc 

III. —  Le  Ollmat,  piiicnilcnicut  Icuiimmc  et  salulirc,  est  ciiuvcualdc  p(jur  les 
Kuruirtjiiii. 

I  \i. — Les  Productions  uaturellc»  sont  celles  du  Hrcsil  «'t  du  t;liili  ;  lu  sul 
livs-lirlile.  prniiei  li>  cuUiire»  les  pluii  voflf*».  Dan»  le*  pnm;Nii  n'élèvent 
(l'innonibrnMes  auiniaiix  ilnniestiipics. 

Skction  11.— (IKOdRAPUlK  POLITIQUK. 

1 13. — Historique.  La  llipuldiipic  ArKcnlini',  le  l'.irapiay  cl  l'IViipany  fur- 
uiaient  la  vit'c-ri'wiiité  e>pii(.'niili"  do  la  l'Iala,  lorsipi'eu  IHIO,  ils  so  souh^vèrenl 
pi. H"  leur  indépcuilancc.  LTruiiuay,  d'aliord  nHiui  à  la  l'Iala.  fut  conipiis  par 
le  i.nmi,  puis  furuia.  en  IH?8,  iu(('  répu)>lli|ui<  distinele. — Li>  I*(U'n|Jruay,  pi.Mipie 
di(uli(<ns  Gimnaris  sauvages,  fui  converti  au  clirisliani.snioct  civilis('au  seizième 
siècle,  jtar  les  .li'suites  cppagncdcs,  (pu  y  étaldlrcnt  les  cëlcliros  Missions  ou 
ItéiliK'liiins  iliinl  ils  eurent  In  (rouMTUcinent  pendant  plus  do  doux  siècles,  llou- 
reiix  et  prospère  .iie-ipi'i'!  la  deslruilion  dos  Missions,  on  1708,  |o  Paragiuiy  tomba 
ensuite  sons  le  despotisino  do  jilusienrs  dictateurs  (pii  fermeront  lo  pays  aux 
iliangors.  Depuis  plusieurs  annéos.il  n  soutenu,  avec  unoi^ncrgioroniarquablo, 
une  giiorro  di'snstrousc  contre  lo  Hrosil,  la  Plala  ot  l'Uruguay,  ligués  contre  son 
indépendanco. 

1 1  i. — Ethnographie.  1.  I-a  poiiulaliou  de  ces  conlrées  est  eu 
graiid(!  partie  cninpiisee  de  desceildanis  espagnols  et  autres  Kuro- 
péens  daus  la  l'Iala,  l'éléuient  indien  (l()iiiin(!  dans  ipiehitu's  dé- 
liarteiiu'iils  ;  les  plus  coinnnius  .sont  les  Payagtias  et  les  Guaronis, 
civilisés  autrefois  par  les  Jésuilcs. 

2.  I.a  Langue  esiiagnoh!  est  généralemniit  parlt'o,  cependant 
le  (liKiriiiii  (Si  j.'i  l;int;ue  usuelle  du  Paraguay 

3.  I.a  Religion  est  le  calliolicisnie. 

4.  L'Instruction  iiulili(|up  est  encore  peu  avancéQ, 

1 1."),-  Le  Gouvernement  (le  la  Plata  est  une  république  fédérale 
di'visée  en  I  i  Klals,  avec  un  président  et  doux  Clianilires  Ifigisla- 
lives.     L(^  l'iiriiiiunij  et  Vf'nii]uni/  sont  des  républiques  unilaires;  la 

Lpreinif're  est  gouvernée  jiar  tin  ]irési(Ienl,  ou  dictateur,  dont  les 
po\ivoirs  sont  souvent  jircsiiue  absolus  et  à  vie. 


lin  Topogrnphia,  nm^uiMAym  (non-Air)  ^«(i.min  h*liil«ntt,  ('«plIdU 
fAiUmlc,  gr(i((ili«  pUrc  de  l'oKUKfric,  t*n  rrUtioiiH  r^K*>t>^r''*"v('''  rKurnp«.  ftomrio, 
7(1,0(1(1  lidli.,  >ur  Ir  l'iiridiii,  ndivaut  inpit^lt  Imlnritlp,  druiièiiKi  |iort  il«  rodincn*. 

Currifiif.'j, 'iii,o(ii(  hiili,  |K)tl.  A  l'nui'al,  rdciiiaiin,  r>o,iio(i  luib.,  coiiKiiprcn  ila 
tnlmi'  Sun  .luit II,  N,(lii(l  hall  ,  iniiiia  d'urgPKt, — Uimturn,  Uii,(l(IO  liali ,  aur  la 
|mawg>'  priiii  i|hI  ilra  Aiiilra  cliilliiniica. 

117,  .l.f.i»m;i(i(m  30,(J<lO  lialillanis,  capiliiln  dn  Pinigiiiiv,  |Kirl  mir  la  rlvlèrn 
du  iiiéuic  noi((.  Monlevideo  iMont  do  Ilcllo  Yue>,  1.10,000  hiili,,  Hlliiéo  aur  une 
pellle  previipi'llo  tnoiilagncuso  ;  |«irt  excellent  cl  lrès-«n(nie. 

Ils  L  Industrin  agricolo  e^t  lIorlsHunle,  nurloul  l'éli'M.  du  Iniail  \n). 
L'iiid((slrie  paragua\eiuie  cidlivo  priucipaleiuenl  lo  iiiiili'  iluiil  lex  I'cuIIIoh  m^. 
l'hi'oH  ot  mluiloa  en  |siuilr»  aorvenl  \  lalro  une  ludiiaiin  i<lln(ulanle  très-usileo. 
Le  nmli^,  ou  tlu^  du  l'uraKiiay,  s'exiMirle  daiia  loulo  l'Aïuerlipie  du  Hiid, 


(.iiai'ITHK  n. 
PATAGONIE  ET  TERRES  AUSTRALES. 

Skction  1.— (iKOllU.iPllll';  PlINSlgiH:. 

I  lit.— Ce  p.'iys,  coiupriH  entre  leH  M',)* et  ,")i*lalilu(le  Sud,  est  Imiiiu- 
an  Nord  |iar  li'  Chili  el  la  Ilépulili(|ue  Argentine;  à  l'Kst  p.ir  l'.M- 
lanliiine;  au  Sud.  [lar  le  détroit  de  Magellan,  el  à  l'Onesl  par  te 
l'ai'ill(|ue. 

Stiper/irir,  '2S0,000  ni.  i:—PopHlnlini),  environ    iO.OOO  liab. 

Oite  conlree  rorine  l'extréniilé  ansli'.'ile  du  ((inlincnt  américain  : 
on  y  reinar(ine  le  linlfi-  SlMalliias,  ,iii  Nord  de  la  pres(|u'lle  de  Sl- 
•los(''ph:  les  détroits  (le  Mag(llaii  el  de  l.eiuaire;  les  Iles  Cliiloé, 
Madre-de-Hios,  'l'errede  l''en  et  .'mires  de  VArrtiipel  palagonien; 
—  les  l'diis  l'roward  et  lloru,   dans  un  Ilot. 

t'2(>. — Régions  Physiques.  A  rdiusl,  les  \uilcH|ialagonlenu('»,  iicigouses 
ipoiiipio  peue|e\ees.  A  l'Ksl,  le  MTNiiil  de  l'.MIaiiliipie,  arrosé  par  le  Ilio-.Negrii 
et  le  (:((((iaron('s,  et  liirniant  luie  grande  plaine  ciiu\erli'  de  p(im;iiii  au  Nerd.  de 
iléxerlx  arides  .i  Sud,  do  liirx  salen  au  pied  les  Andes.  I.,o  climat  rs{  Ires- 
rude. —  Les  t'riiiliiiiiiiiit  nalurellcs  sont  peu  inlcressiiuies  ;  ou  y  ■  liasse  les  elie- 
v,iux  s(Uivagcs.  le  nandou,  sorte  d'.Vuliui  lie,  le  uianehut,  pour  sou  huile  et  sen 
plumes;  dans  les  niera  australes,  le  plioipie  et  la  baleine,  |Hiur  lair  hnilii,  etc. 

Skction  II— 01^:O(lIlAPllII':   POMTigUK. 

t'.M. — l,es  lialiil.inis  sont  des  indi  us  Pautagoiis,  on  'réhuellches 
el  ['enllches,  reiu;tr(|ualiles  |iar  leur  Idrce,  leur  grande  taille,  (|nn 
l'on  a  loulefois  exagérée,  el  par  la  haine  ([u'ils  portent  aux  lilanc.*; 
ils  sont  encore  payeus  el  sauvages,  vivant  de  chasse  on  de  péchc. 
Les  sauvages  de  la  Terre-de'Keu  sont  niisér.ililes  et  (  liélifs. 

122. — Le  versant  oriental  d(!  la  Paiagonie  .ipii.irlieut  à  In, 
Répnbli(ine  Argentine,  el  les  c('ilcs  occideulalc'i.ipparlieiiiient  au 
Chili,  qui  .1  formé  un  élalilisseinenl  sur  le  déirml  de  Magellan. — ■ 
L'Anglelerre  posst'de  dans  l'Ile  des  A'/i//.«,  el  dans  les  Iles  Fitltilaiid 
une  colonie  de  l'.',0(lll  h.iliilants,  occupés  à  l'eleve  dn  hetail  ;  ell(! 
possède  iuissi  des  ports  (h;  relAclie  pour  les  navires  lialeiniers  (|ui 
vont  p("u'her  vers  les  lies  glacées  di;  la  (iCoiv/Zc,  les  Siimlirirti, 
la  terre  du  Graham  et  les  autres  terres  Austialesou  Antarclii|ues. 


EXEROIOB8  SUR  L'AMERIQUE  CENTRALE. 


'iMIlliiell    d  •  lais 


lUIll'i 


Anieii 


CellIlMle 


l 


(Voy.  (Ilis.  p.  'i>— lli 
(,)i(els  soiil-ils  y  fia..  Ils.,  ,S'.-.V.,  Xii..  C-ll  —Quel  est  l'étal  le  plus  au  Nord  I  (In. 
—Le  iiliis  au  Sud  '!  C.-ll  —Lu  )iliis  A  lOiiesl  'I  firt.— (.luelle  cohinie  esl  l'i  IK.  de 
(lualimala.  appiirlenaiil  à  T  Angleterre'?  11-11 — i)w\  islluuo  esl  silui''  au  S.-K. 
de  rAïueriiiue  Centrale  y  /'«.--guids  caps  seul  au  N   el  l'i  IKsI  y  //.(.,  (')(..  G -II. 

Quel  \olcau  est  |irèsde  la  Viellfl  Ciialimala  y  .bi— Quelle  nier  est  au  Xord  y 

Mn.—\  l'Kst  y  Cn.—\  l'Oiusff  /'c- Quelle  baie  esl  au  S.-K.  de  Itali/e?  Ils.— 

Kntr"  San-Sahadur  et  Nicaragua  y  f'n.- Quel  vidcaii  so  trouve  mts  I ilieu 

de  Honduras  y  Ca — Quels  lacs  soûl  dans  le  Sud  do  Nicaragua  y  Ma.,  A'«.— 
Quidles  rivières  arrosent  lo  (lualimala?  l'a.  III.,  l'n  .  .V«.— Quelle  ri\  ièie 
uni(  le  lac  Nicaragua  U  la  merdes  Caraïbe»  ou  des  Aniilles  ?  .S'  -./—Quelle  es(  la 
capitale  do  Cualimala?  fin.— Do  Honduras?  rn— D"  Costa  Iliea  y 
Quelle  presipi'lle  esl  au  Nord  de  Oualimala  ?    Yn. 

Quels  archipels  sont  enire  rAini-riipio  MiTidiiumle  el  l'Am.  Sept, 
/,,-.l.  (/'(•(i/('.ï-.l»(i'//c.ï).— Nommez  h's  lies  des  C.randes  Anlilè  t'a 
—Montrez  l'ilooii  aborda  Cohiinb.  .S'.-.S.  oiifi/.-Quel  (li'dreil  a-parc 
do  la  Kloride  ?  Fa.-  -Quelle  est  la  plus  griuide  Ile  des 
capitali!  I  ///i.— Quelles  sont  les  doux  divisions  dn  I 
sont  les  capilalea?  l'.-P.,  S.-I).—Q»i'\  group)  d'Uo»  i  E  U-  i 
r„  .—Comment  se  divisent  les  |»itiles  Antilles  y  .S'. /(  (du  V.  {I 
Wiiiiliianl  —iXi  est  lo  (Irand  banc  du  nahamay— Montrra  l'Ile  ' 
Quel  golfe  est  situé  entre  l'Ile  Trinidiul  et  l'Am.  Mie.  ?  ^Ja  -Quels  g' 
lacs  simt  sous  lo  10*  lai.  N.?  Na..  Dn..  Mo.  /'a,— Quelles  Iles  sont  - 
lo  18'?, '2  ,  m.,  /'.-/t.— Quelle  iiartie  des  pclites  Aniilles  est  au  N.  du  l.>  lat  ? 
.S -r- Au  Sud?  (In  r— Quelle  prestprilo  et  quelle  Ile  sont  traversées  par  le 
•M»?  rn.,Ca. , 

(a)  Lo  bassin  central  do  la  Plata  (oii  les  Pampas)  est  lo  plus  grand  cmlre  de 
nroduelion  de  viande  qui  existe  sur  lo  globe  On  y  compte  .jusqu  a  40  millions 
de  bêles  à  cornes,  80  millions  do  moulons,  et  o  millions  de  (dievaux 
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EUROPE. 


Lo.NUHËS,  Capitale  ue  i.'Angleteiuië. 


CHAPITRE  XI. 
ROYAUME-UNI  DE  LA  GRANDE-BRETAGNE  ET  D'IRLANDE. 


123. — Les  lie»  Britanniques  :  l'Angleterre,  l'Ecosse,  l'Irlande, 
ainsi  (luo  les  îles  erivimnnaiili's,  ronneiit  sur  lescôli's  occidentales 
c^  l'Europe,  un  giaiid  aicliiiiel  de  l'Océan  Allanli(iue,  horné  au 
Nord  et  à  l'Ouest  \tnv  1-  même  Océan  ;  à  l'Est  parla  mer  du  Noid, 
et  au  Sud,  par  la  Manche  et  l'Atlantique. — Superficie,  12  1,550  m.  c. 
—Population,  ;i8,000,l)00  hab.— Pof  r<'/.,3l?. 

ANGLETERRE  ET  ECOSSE. 

Section  I.— GÉOGRAPHIE  PHYSIQUE. 

12'i. — Situation  et  Bornes.  Ces  deux  îles,  situées  entre  les 
50"  et  SO"  latiludi!  Nord,  et  les  1"  'ili  longitude  lils'.,  et  7°  Ouest,  sont 
borinu's  an  Nord  par  r.\t!antiqni'  ;  à  l'Est,  pai'  la  nier  dn  Nord  ; 
an  Sud  par  la  Manche,  et  à  l'Ouest  par  rAllanti(iue,  la  mer  d'Ir- 
lande et  le  canal  St-George 

Superficie  de  l'Angleterre,  58,320  ni.  v.—Popui,  21t,000,000  rl'hab, 

Suiierfii-ie  di'  IImossc,  iiO.OdO  m.  c—Populalion,  4,000,000  d'hab. 

1 2,').--Partie8  de  terre.  1.  Iles.  Ouin;  les  grandes  îles  de  la 
(irande-lîrelagne  et  de  l'Irhinde,  on  reinanine  les  Hébrides,  an 
N.-O.  de  l'Ecosse  ;  an  Nord,  les  Orcades  on  Orkney  et  les  Shetland  ; 
dans  la  mer  il'Irlande,  les  îles  dt!  Mail  et  d'Angle?,ey;  dans  la 
Manche,  l'île  Wiglit  et  les  îles  Norm.uides  [Channel  Istancls]  :  Jersey, 
Guernsc'y  et  Aldcriley.  {Voir  la  carie  de  France.) 

2.  Presqu'iles.  La  presqu'île  de  Gornouailles  et  celle  de  Galles 
iWiilis). 

3.  Caps.  Les  caps  Wratli,  Dunnet  et  Diineanshy  an  Nord  de 
l'Ecosse;  Lands  End  an  S.-O.,  et  Foreland  an  S.-E.  di>  l'Angleterre. 

4.  Montagnes.  En  Ecosse,  les  monts  Grainpians,  comprenant 
le  inoiil  Iten-Nevis,  et  les  Cheviols  entre  l'Ecosst^  et  l'Aiiglelern!  ; 
en  .Vngh'terre,  les  monts  dn  Cumberland,  et  les  monts  Pennine,  fai- 
sant suite,  au  Sud  des  monts  Cheviols;  dans  li'  pays  de  Galles, 
les  monts  Sna\vdon  .-t  Black.  (521. 


12G— Hydrographie.  1.  Mers.  La  mer  du  Nord,  à  l'Est; 
celle  d'Irlande,  entre  l'Irlande  et  l'Angleterre;  la  Manche  {English 
Channel]  an  Sud,  et  rAtlanticjne  à  l'Ouest. 

2.  Golfes.  En  Ecosse,  les  estuaires  <lu  Moray,  du  Fortli  et  de 
la  Clydj  ;  en  Angleterre,  le  golfe  du  Walsh  et  celui  de  Bristol  ; 

EXERCICES  SUR  L'ANGLETERRE  ET  L'ECOSSE. 

(V.  obs.  p.  4) — Quel  pays  est  au  N.  do  l'AiigliHoire  ? — .V  !'().? — Qm'Uo  nuT 
est  nu  N.-E.?— AuS.  ?  E.-C.  {la  Manche) —\n  N-O.if  M.  (Mer  tl Irlande). 
— Quoi  canal  est  ù  l'Ouost  ?  .S'.-C— Quel  canal  est  au  S.  du  Pays  de  (lallos  'I  Kl.— 
Quelles  sont  les  pi'iiu'ii)ales  l'ivières  do  l'AngleteiTo  ipii  se  jettent  dans  la  nier  du 
Nord? — Te.,  Ilr.,  Oc. — Quels  sont  les  pnncl|)aux  tributaires  de  l'IIumber? 
III.,  Oe.,  Ae.,  lin  ,  Tl. — Quelle  rivière  se  jette  <lans  le  canal  d  Uristol  ?  Quels  sont 
ses  deux  prineiiiaux  affluents  ?  ^«.,HV.--Qui'llc  rivière  luit  une  partie  des  limites 
entre  r.^nfrleterro  et  l'Ecosse?  Til. — Quelles  ini>nta),'nes  font  une  parlie  des 
nit^mes  limites  ?  CI. — Montrez  les  goUi's  ou  baies  Tees,  Wash,  I^ynie,  Carmartlien, 
Brides,  Cariligan,  Carnarvon,  Morocamhe.  Soiway. — Quelle  llo  est  située  au 
Sud  du  l'Angleterre,  près  des  cotes?  Wt. — Quelles  sont  les  ('"iix  principales 
lies  situées  dans  la  mer  d'Irlande  ?  Mn.,  /Ii/.— Quelle  chaîne  do  niontugnes  se 
trouve  dans  le  Nord,  courant  du  .N.  au  S.  1  {Pcnninc). — Monirez  Ilolyliead. — Par 
ipielles  eaux  l'Ecosse  esl.<Mli  baignée,  au  Sud  i — au  Sml-Ouestf  fi.-C.  : — à 
l'Ouest  et  au  Nord  î  Ac  — ù  l'Est  "  JV.-.S'. — Quelle  est  la  pointe  la  plus  au  nord  de 
l'Ecosse  t  1)1. — la  plus  au  Sut. .  M.-O — la  jilus  à  l'Est  ?  D. -A'. — Montrez  la  baie 
(Firlli)  Doriiocb, — la  bain  Moray,— la  baie  de  Tay, — la  lioie  de  l'orth, — la  baiii 
Clydo. — Où  est  le  golf  des  lli'brides  l  le  golL  Mincli  1 — li'  Petit  Mincli  ? — Montrez 
les  caps  'ifjsi)  Wratli.  Dunnet,  Turbot,  Uucliam; — le  cap  (.Vi///)  cleGalloway. 

Quelles  '  les  sont  3iluées  il  l'Ouest  do  l'Ecosse  ?  //.«.  ou  W'n. — au  Nord  ?  fli^, — 
Quel  groupe  d'Iles  sont  nu  N.-E.  dos  lies  Orkney?  .W.— Oi"l  est  le  lac  {Lûch) 
Sliin  7— le  ia';  Marée  ?— le  lue  Ness  ?— le  lao  Lydocli  '?— le  lac  Loraond  ?— (Ce  der- 
nier est  h  plus  grand  d;  la  Granile^Brelagne.) 

Quelle  ri\ièro  se  jette  dans  la  baie  Moray  7-^Quelles  sont  les  rivières  du 
versant  do  I  :  mer  du  Nord  ?  Un..  Dr.,  Ek.,  T)/.— Celles  cpii  débouebent  ilans  la 
bujo  de  Soiway  :   lie.,  Nli.,  An. — dans  la  baie  de  Olyde  ?  (y.,  Ar. 

Quolk  chaîne  de  montagnes  y  a-l-il  vers  lo  contre  do  l'Ecosse?  On. Où  est 

la  monlagne  Ben-Novis  ?  (51-i)  4,406  pieds,  (c'est  la  plus  liauto  montagne  dos 
lies  Britaniii(]ue8  ) 
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les  liaiis  ilc  Solway,  île  Morccaml)o,  de  Cariiarvon,  de  Cardigan,  de 
Carniarlhcii,  etc.,  à  l'Oiii^st;  et  les  estuaires  de  l'Humber  et  de  la 
Taniisp. 

3.  Détr' '  ..  Le  Pas-<1(!-Galai8(  Douée  S<rfli7),lo  canal  St.  Georges 
cl  celui  I  d. 

4.  Lacb.  'i  Kcosse,  les  lacs  {Loch)  Marie,  Ncss,  Lydocli,  Lo- 
nuind,  Ole. 

5.  Cours  d'Eau.  Dans  le  versant  ili^  la  nier  du  Nord,  la  Spey. 
la  l)i(',  le  l''i)illi  cl  la  Tweed,  (|ui  arrosent  l'Ecosse;  la  Tyne,  la 
Ties,  rilumlirr  l'orme  par  l'Ouse,  le  Trenl,  elc.  ;  la  {Jrande-Ouse 
1 1  la  Tamise  (jui  arroseul  l'.Vuglelerre,  av(!(:  la  Severn  qui  se  jette 
dans  rAtlanti(iue 

l'îT.-Régions  Physiques.  I.  L'A'cosir  ost  (?r'iiiTaIi'nifiil  iin|invsili'll,iuti's 
Ti'rrcs  (//////(/a»(/.vi,  ^'i*iiiiiti(Hi''s.  |'ilt(ir('S(|nns,  stci-ilcw  mi  (îdUviTli'S  (If  iitltura^cs, 
|i.irsPniPi'S  (1(1  Inos  et  |«'ii  linbilccs;  an  Sud,  il  yii  iIps  Ti'ITCs  Basses  [l.ou-lamh\, 
forlilos,  Mon  t'ulll\ws  cl  bien  iipuph'cs,  ot  siirtdul  la  plaiiio  do  la  Clyilo  l'I  du 
Korlli. 

1'  1.' AïKjliIrrrr  cnnipriMid  nu  N'onl  cl  ."i  l'Ouest  le  CumliiTlanil,  le  pays 
de  Galles  el  Ginidiiailles,  n'jfinns  assez  (''Icvi'es,  ahniples,  lievheuses  ou 
sli'Tiles  ;  au  centre  des  plateaux  lias.  Iivs-riclies  on  mines,  el  des  )ilaines  ni'i  s'é- 
talent les  cultures  les  plus  |)erl'ectionnées  ;  la  jiurlin  nrienlah!  est  une  p/nific  ia.ï.ïc 
a\ec  des  bruyères  et  des  mai'ais  ;  le  littoral  est  benlé  de  Ikuics  de  .subie, 

,■)•  Les  lies  Ib'brides,  les  Arcades  ot  les  Shetland  sont  rocliouscs  et  st(mles  ; 
elles  sont  |ieuplées  de  pi''clieurs 

l?S. — Climat.  Le  climat  de  l'Angleterre  est  lirumeux  et  marin,  mais  très- 
riverabli'  aux  culliues  lierbng(''res  ;  il  est  jilus  deux  ipi'en  d'autres  cuntn'cs, 
d'une  latitude  ni(''me  jilus  bas.se,  jmrco  (pu'  les  vents  li(''des  du  S.-O.  y  S(mt  plus 
C(mstants.     L'Ecusse ('"prouve  un  climat  plus  rigoureux,  surtout  la  llaute-Ecosso. 

12'.).— Produotlons  Naturelles  1.  Minéraux.  Il  y  a  peu  de  pays  plus 
riclies  en  Uiiues  ipie  r.\Ti(.'le|iMce  .  le  Ter,  le  c(u\re,  le  plomb,  l'iHain,  cl  surtout 
le  cliarbeu.  dnnucnt  à  et;  |tays  dos  pnxluits  immenses. 

2.  'Végétaux.  Le  sol  est  très-bien  cultix('',  l'Eoo.sse  surtout  n'est  |iresque 
point  ('•gali'c;  une  IVaiclie  verdure  y  cliarme  partout  l(^s  regards:  do  j(dis  parcs, 
do  gras  |«'ilurages,  des  champs  bien  cultivés  olFrent  luic  intéressante  vari(''té. 

3.  Animaux.  Ou  y  élève  beaucoup  de  besliuux  |iovn'  la  boucherie,  les 
chevaux  anglais  sont  très-beaux,  ot  les  moulons  donnent  iuk;  laine  excoileule. 


Siîctuin  II.— GÉOGRAPHIK  POLITIQUE. 

130,— Historique.  L'Ile  d'  la  Grande-Bretagne,  ancienne  Britania,  était 
habit(''P  par  des  jHMiples  rrllrx  ;  les  Bretons,  dans  la  partie  méridionale  (l'Angle- 
terre) ;  les  Pietés  el  les  Seuls,  en  Ecosse  (une.  (laledunia).  Soumise  aux  Ito- 
mains  (.'i4  ans  av.  .1.  ('..),  puis  cnnfinise  el  di\  isi'o  an  V  siècle,  par  les  Angles  et 
les  Saxons  venus  de  Germanie,  l'Angleterre  forma  au  IXe  siècle  une  nwnarcliie 
unique  qui  ]mssa,  au  Xle,  aux  mains  des  Daiutis  et  enlin  u  C(?lles  des  Nor- 
mands venus  (le  France,  avec  Guillaïuue  le  Conquérant.  Au  XIIo  siècle,  Ik'nri 
II  commen(.'a  la  cunquéle  de  l'Irlande  (anc.  Ilibernia)  ;  (h-  plus,  on  sa  qualité  d(^ 
comte  d'Anj(i\i,  il  ,j(pignit  à  la  couronne  d'Angleterre  hîs  jirovinces  occidentales 
de  la  France,  qui  furent  conserv(''es  jusqu'au  XVo  siècle.  En  1002,  un  roi 
(l'Ecosse  parvint  au  tr('ine  d'.\ugleterrc  et  les  trois  monarchies  formèrent  ainsi  le 
lloyanme-l'ni  de  la  Orande-Hretagne  el  d'Irlande  A  dater  du  XVIIIe  siècle, 
l'Angleterre  s'empara  d'une  partie  des  colonies  rran(;aises,  hollandaises  el  porln- 
gais(*s.  et  niidgré  la  perte,  en  178.1,  des  provinces  américaines  qui  forment  actu- 
ellement la  |iartie  N.-E.  des  Etats-Unis,  elle  se  constitua  le  puissant  empire  colo- 
ui.il  (pii  la  rend  aujourd'hui  maitrosse  des  mers  et  l'une  des  puissances  préiKin- 
deranles  du  globe 

I ;i I .- Ethnographie.  1.  La  famille  Teutonne  comprend  les 

.Vniilaisel  les  Ecossais;  à  l'ancienne  f.iinillc  celtique  se  rallachenl 
pins  parlicnlit'rcincnl  les  Irlandais,  les  (Jallois,  el  les  Ilighlanders 
(Motitagnards),  de  la  liaule-Ecosse. 

2.  La  Langue  doniinanlc  est  l'aufilais,  lormi'-e  dn  celtique,  du 
Icnlnn  cl  de  mois  fianc;iis  ;  c'est  aussi  l;i  linigue  européenne  la 
plus  ri''paiidnc  à  l'i^'lranger,  surlotil  dans  le  commerce 

3.  Religion.  L'-\n(.dicanisin(',  religion  oflieielle  dont  le  souve- 
rain est  le  cher,  domine  en  .\nj;lelerre ,  1(!  prcsbyl('n'iatlisine,  en 
Ecosse;  les  autres  sectes  juolcsbinles  sont  nombreuses;  environ 
le  tiers  de  la  po]uilatioii(lc  l'Angleterre  ('st  falholi(itte. 

4.  L'Instruction  dn  p(>nple  est  trt's-avancée,  surtout  en  Ecosse. 
On  compte  liuit  nniversil(''s,  entre  autres,  celles  d'Oxford,  de  Cam- 
bridge, de  Londres,  d'Edimbourg  et  d(3  Glasgow. 


1  ni.— Oou'vemement.  Le  Royaume-Uni  de  la  Grande-Bretagne 
et  d'Irlande,  est  une  monarchie  conslilnlionnelle,  rcpr(''setilalive, 
b(''rijdilaire,  mi^me  pour  les  fenunes. — Le  Pdilcniriit  est  formé  de  la 
Chambre  des  Pairs  ou  (  "s  Lords,  dont  les  membres  sont  héréditaires 
on  nonnncs  p;ir  le  souverain,  et  de  l;i  Chambre  îles  Cnmniuiies, 
dont  les  incuibrcs  sont  élivlifs. 

133. — Di'visions.  Les  trois  royaumes  se  divisent  eu  117  comtés 
ou  shires.  L'Aiiglelcrri!  (Ml  cotnpli!  .")"2  (dont  [i  dans  la  principauté 
de  Galles);  l'Ecosse,  ;i;t,  et  l'Irlaïub',  lîl. 

Mi.— Topographie.  I.niulns,  4,Wo,l)(l(l  halv,  capitale  de  l'Angleterre  et 
(l(^  lout  l'Empire  Drilauriicpie,  la  )iremicj(!  viUi!  du  monde  par  sa  population  et  ses 
l'ichesses  ;  jtar  sa  marine  marcbiIlKh*,  sou  commerce  et  son  industrie  ;  ell(!  se  fait 
moins  reiniuqiu'r  jiar  la  henuto  de  ses  nionumenls  que  piu'  sou  pori  superbe,  ses 
docks  ou  bassins,  ses  magasr.iS,  el  ses  ateliers  innnenses  ;  ses  carrés  et  ses  parfis 
sont  les  plus  beaux  (]ni  existent.  Londres  p(»ssè(leuu  grand  nombre  de  soci('*t(''s 
savantes  ot  d'inslituti  .us  scientifKpics  et  litterair'S.  Son  industrie  consiste  sur- 
tout eu  riches  étolI(^s,   soioru's  f  ;conui''es,  voitures,  coutelleri(w,  brasseries,  Ao.  (a) 

Ll'i. — l,ni'rj)onl.  i").!  ),52n,0'lO  liai) ,  le  piviiiier  port  di!  comniorcn  du  monde 
't  le  plus  grand  marche  imiir  le  commerce'  de  coton, — Manrhesli'r,  6^0,000  hab., 
le  plus  grand  contre  de  nibri(  aliou  de  cot(juint(lo  et  do  tissus  dncis  (pi'il  y  ait 
sur  le  globe, — lUrmirnihiim,  <t(l. 111)0  hab,,  armurerie,  q\ui,caillerie  ,  grand  centre 
d'industrie  mel,illnrgi(pi(^  Gelle  villo  'abriipie  iliaque  auii(''e  nu  milliard  do 
plumes  métallir|ues  Ou  y  fdit  .lU'si  des  idoles  de  cnivn^  jiour  les  Iliinhuis. — 
Shi'IJIrl(l.{Xi  )  320000  liai;,  acier  et  c((Utell(Yie— /.rn;.?,  (."ili,  370,000  liab., 
draps  et  poteries. — llnxloi.  {'>\  ), '.'30,000  liab,,  port  (oinmerf.-.mt ,— /(ra(//'orr/, 
220.000  hab  ,  ti.pis  ;  lliill.  (li),  180.000  hab..  premier  porI  iiour  la  pèche  de  la 
baleine,  le  troisième  iioiir  le  comnm'ce  ;  Griinu  i  h,  1 20,000  hab  ,  (jbbcrvatoire  et 
lireuiier  nieridi(.'U  (les  Anglais 

2.  En  Ecosse,  Eilimliouri),  'ifiU.OOO  hab.,  capilal,',  est  situe  sur  Irois  collines, 
l'i  quehpie  dislauce  d((  la  c('ite  méridionale  du  goH'p^  de  Forth,  très-belle  ville,  en- 
vironn(''e  de  toutes  parts,  excepté  au  Nord,  de  rochers  iiittores(|ues ,  elhî  a  des 
fabri.[ii"s  de  châles,  d'éloires  d  lui,  de  cobju,  de  laine,  de  soie,  etc.,  mais  elle  est 
jun'lii  uti('Tement  remar(piable  pai'  sou  nniversde  et  ses  nombreux  établissements 
littéraires  ,  Glasijow.  tiOODOO  hab  ,  sur  la  Clyde,  muuens(!  fabrication  d.'  coton- 
nades, mousselines,  tissus  (li\crs  ,  construclion  de  \'aisse(Mi.x  cnirass(''s  et  de  ba- 
teaux ("i  vapeur  ,  Diinilir.  l.l'l.OOO  hab.,  port  de  nier  important,  e.M  remarquable 
]iar  son  exportation  consulerablo  di^  toiles  et  autres  ouvrages  do  chanvre 

l.tll. — Industrie.  L'.\ugieterre  est  la  première  puissance  industrielle,  com- 
merciale el  maiiliine  ipii  fut  jai.iais  ,  elle  l»  doit,  en  grande  parlie  k  ses  mines 
de  métiuix  et  do  combustibles,  qui  sont  non-seulement  1. s  plus  ab'ndanles  de 
rEuro]H',  mais  encore  exploib es  eus.  mble  sur  les  mêmes  lii'UX,  circonstances 
nécessiures  pour  prcduire  ii  bon  niiu'ché  tant  (1(^  fer  ot  tant  d(!  machines  perl'e(v 
tionniH^  qui  o:;t  exerce  une  i..fluenc9  décisive  sur  la  flibricotion  à  prix  réduit 

I.'i7.  Commeroe.  Le  conïmcnr  ,H/('rieMr  dis|jose  du  jilus  bel  ensemble  de 
roi(/c.!,  (I  ■iniii.s  et  (l(  iiiiiiiK.r  na\igibl  s  t  snrtoul  d(!  chemins  de  fer  qui 
existent  ,plus  d.  In,n00  milles.)  .')n  doit  riler.  eu  Ecosse,  les  canaux  ,-i  grande 
section,  Calédoniiui  et  Clyde-el-Forth  L(i  chemin  de  ter  do  Li\erpool  ii  Man- 
chester fut  le  premier  étahh  en  Europe,  en  I8'2fl. 

138, — U- commeree  c.W(TIi-i«- g(''néral  des  lies  Britanniques,  le  plus  considé- 
rallie  dn  monde,  a  atteint  en  1888,  une  valeur  de  plus  de  trois  milliards  de 
piastres,  dans  laquelle  h's  imporlaliiiiis  déliassent  de  lieancoup  les  exiKirtations. 

139. Les  échanges  se  font  avec  tons  les  |iays  du  monde.     Les  articles  iin|ior- 

lés  .sont  surtout  des  matii'ros  l(^xtiles  (coton,  laim  ,  soie  el  Rn)  ot  des  données  ali 
meutaires  qui  y  figurent  iiour  de»  .sommes  énormes  ;  les  bois  de  construclion,  etc. 
Les  (ir/i'c/c.T  fj/ioc^'.ï  sont  d(3a  tissus  el  tlls  de  toulu  espèce,  surtout  de  coton- 
dos  iiroduits  mètallurgiipios,  et  autres;  machines,  métiers,  armes,  couteaux, 
IKiteries,  Ac 

La  marine  marchande  anglaise  de  long  cours  compt(i  30,000  navires  et  .jauge 
7,,")00,000  tonneaux,  c'estni-dire,  autant  que  celle  du  reste  de  l'Euro|)e  ,  elle  fait 

un  commei immense,  iioii-sculenienl  |)our  la  inétroïKile,  mais  encore  pour  tous 

les  pa\  >  1  -,  .iiou(l(î 

I  iO.— Colonies  Los  principales  ixissessions  anglais' s  sont,  I  on  Enrop 
.lersey  (."i9),t;ibrallar,  Malte  (3.')).  2'  En  Asie  rilindoustan  et  sosdép<m(lances, 
l' Indo-Chine  occidentale,  et  Singapour  (0),  Hong-Kong  (211),  iv.len  (11),  elc  '^  en 
Afrique  l'Ile  Maurice(20)  etd('qionda:.ces.  Le  f.apet  Natal(3i),  les  comptoirs  do  la 
GuiiKO  (0|,  Freetown  (8)  et  l'Ile  Ste-irièn  ,4  en  AiiK'Tiqu  ,1  Canada  et  aplres 
parties  de  l'Amérique  du  Nord  ,  les  Antilles,  Bulize,  la  Guyane  et  l.'s  Maloiiinos 
ou  FalM  nd  (Til)  ,  5"  dans  l'Océanie  l'Australie,  la  Nouvelle-Z(''laU(le.  et  dépen- 
dances. Su])orlicio  totale,  environ  8,»70,000  milles can-es.  Population,  312,000,000 
d'habitants 


(a)  I/indres  est  1  :  plus  grand  marché  du  globe.  Le  mnuvomenl  du  port  at- 
leinlfl  millions  d')  tonneaux,  repn''Sontanl  20,000  navires  entn''S  ou  s,irtis.  r,es 
plus  grands  jKirls  dn  commerce  sont  Londres,  New-York  et  I,i\erpool, 
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CIIAI'ITHI':  XII. 
IRLANDE. 

Skctk.n  I.     (IKlHiliAl  IIII':   IMIVSltjrK. 

l'il. — I/Irlande,  .nicicmu'  llihrniin,  i^n  ii'laiuliii»  AV//J  et  .sVo/iV( 
Miijrur.  nom  ipi'i'll.'  a  idiiscni'  ius(|u'aii  XIVc  siJ'clc,  l'sl  siliii'-i"  à 
roiii'stili'  l'.\iif.'li't('nv.  S,i  |iliis|.'iiiii(li'  (liM^'iiiialc  est.  di'  lidll  milles, 
l'I  sa  plus  jiiaiido  largi'nr  ilc  ili     LaUmoycni»!  511°  lU)',  Idii^ç.  H°. 

l 'i.'.-  Bornes.  Klli'  l'st  liorm-c,  à  l'Kst,  \\nv  li-  canal  du  Nord,  la 

r  d'Irlaiidi;  t't  le  canal  SI.  (lc()i'j.'i's,  (|iii  la  si'iiarcnl  de  l'Kcossti 

cl  de  l'Anf-'Ieleiri',  an  Snd.  à  TOnesl  et  an  Ndiil  par  r.\llaiiti(|ne. 

Siijirifinr.  ;!:i,(l(l()  m.  r.-VniniJiiliitii.  ."..(1  l-',7.VJ  liali.— /'o/i.  iv/..  I  âl. 

\\'-V — Parties  de  terre.  1.  Iles.  Les  inincipales  îles  de  l'Irlande 
scinl,  an  \.-().,  Xwww  du  Ndid  ;  au  .Nord,  liallilin  ;  au  S.-O..  Caji- 
Clair,  Hear,  J)nrsey,  et  Valence;  à  l'Oiiesl,  .Viran  du  Sud,  Inisli- 
linlin  el  (Mare,  el  plnsiiMirs  anires  pins  petites. 

2.  Caps,  l.es  caps  nn  piiinles  Ilorn,  Maliu.  Iienf.'iire  l'I  Heu- 
iiiore,  an  Xord  ;  Sl-J(dms,  (;iof;lier,  WicUlow,  à  ri':st  ;  C.ansore,  an 
S.-IC.  ;  llook.  Mine,  Seven.  ('ialle\ .  (".ii>ar  et  Mizen  an  Snd  ;  liidus. 
Hranilcin.  I p.  Slyne  l'I  .Vcliil!  à  l'Ouest 

3.  Montagnes.  I-es  prindiiales  sont  cell.s  de  l)iiue;,'al,  dans  le 
X.-O.,  point  culminaul,  Krrisal,  iMV2  jiieds  ;  celles  de  Carllogher. 
entre  les  comtés  de  l.oiidonderry  el  'l'yrun  :  celles  de  Mourne,  de 
\Vi(dvlo\v,  à  IKsI  ;  celles  di'  (llauerou^dil,  de  Macy:illacU(ldy,  etc.. 
an  Snd-Onesl  :  Sleeve  l'.loom,  Keopcr,  etc.,  dans  lu  centre. 

1 1  i.  —  Hydrographie.     — -    _    .  _  in:r::--z: 

1.  Mers.  I.a  un  !■  d  lrland(! 
el  r.Mlauli([ne.  ' 

2.  Baies,  l.es  eûtes  do 
rillaild(!  étant  e.xtrèine- 
inent  écliancrées,  ofTrent 
un  prand  noudire  de  ]iorls 
utiles  à  la  navij.'alion.  Les 
lirinc.  haies  sont,  an  Xoid, 
Swilly  el  Foyie  ;  à  l'KsI, 
Delfasl,  Slran"gf.)i-<1  :  au  S.- 
V..,  C,nv\\  et  (llonakilty  ;  an 
S.-O.,  Roariupwaler,  Haii- 
Iry,  Kenuiare  et  Diufile  ; 
à  l'Ouest,  Traiie,  Sliannon, 
(ialway,  Kilkierau.  C.lew 
et  Hlacksod:  au  X.  ().,  Kil- 
lala,  Sli^ro.  Doui'lmI.  elc 

3.  l.es  Canaux  dn  .N(U(I 
et  de  St.  (ieori:cs. 

4.  Lacs.  I/Irlanile  ren- 
l'enne  nn  grand  nombre  de 

lacs,  dont  voici  les  principanv  :  Swilly,  Foyle,  Neafili  (uéi,  Krne, 
AlliMi.  Coua,  Mask,  Corrili,  Hie,  Dery,  Kyllarney,  ce  dernier  est 
célèbre  |iar  la  beauté  de  ses  sites. 

5.  Cours  d'Eau.  Cette  contrée,  fténéralement  plaie,  est  arrosée 
par  nn  ^traud  nombre  de  rivii'res;  voici  les  principales:  le  Itann, 
la  Hoyiie.  la  l.itVry,  la  Slaney,  la  Harrow,  laSinr,  la  Ulackwater,  la 
Lie,  le  liauilou.  l'I  l(>  Sliannon,  auxcinidles  un  peid  ajouter  leslrés- 
f-'rands  canau.\  dils  :  (injnd-Caiial,  Canal-Hoyal  et  le  (".anal  de 
Xewry. 

1 1.').— Régions  Phyelquee.  I.i's  n'.li's  d'Irlandi'  lliiinciit  mv  lij.'iii'  il'i'U- 
\iniii  T.')!)  milli's;  l'Ilos  smit  -  ii  (.'•■iH'nil  nidi's  cl  csiai|ii'i's,  et  .sdiit  |wrliiiiliiTi'- 
inciit  rciiiiiri|niilp|i's  |piir  li'iirs  iinmliriMiscs  i''cliaiUTun'.s  ipii  so  siiivi'iil  im'sinin 
sans  liilciTii|iliiMi.  I.i's  nviip's  rochi'ux  cpii  Imnlciil  les  baies,  nu  lii'ii  <\i'  sVtcii- 
ilri'  en  diaini'S  dans  rinlcTii'iir.  s'.drvciil  n\  iniisscs  isoli'osà  d"  |«'lili's  dlstaiici\< 
il.'  la  nM».  t.o  Di'virs  Dit  et  1.'  Kln  lilddoiir.  ilans  le  di'triiit  di)  Miinslci-,  .Miiit 
prcsipio  108  mds.|in  sVti'iidi'iil  dans  l'iiitcTii'ur;  In  plupart  des  nuli-CR  inenln- 
trnos  ntlfigncnl  I.mh-  plus  prand.  idcvalidn  vers  l'cxIrriiMir  clo  l'ili',  l't  rm-menl  k 
rinlcripur  uni'  \  aslc  plnino  peu  propre  h  dnnncr  ninrs  aux  eaux  (jin  s'y  nmnssi'ut 
Il  qui  innscnt  di's  rundrièrcs  trcs-j'lcnducs  ;  les  marécages  occupent  pn-sipic  un 
quart  de  la  siirllici'  de  l'Ile. 

Ilfi. — Olimat.  I.i' i!iniftt  est  leni|H'ri',  mais  Iniuiide  et  vnrinl)lp ;  ci"|»'Mdniit 
les  snisiins  sunl  n-pulières.  I.'luimidilé  y  entrelienl  une  verdure  qu'on  ne  Irnuve 
l'Oint  ndleurs  et  qui  a  l'ait  donner  nu  pays  le  nom  >\' ile  rmeraude  ou  verle  iKrin). 


117.— Produits  naturels.  1,  Minéraux.  Celte  lie  [lossède  des  mines 
d'or,  d'ar^'i'Ut,  de  cuivre,  de  ptnnili,  de  li-i-,  mais  encore  peu  e.\pliHii''es.  On  y 
Irouvo  aussi  du  cliarlion  en  |K'lile  qunnUle,  de  l'nniimoine,  du  nuiKanèse  et  de 
l'ardoise  ;  mais  uno  di's  jiliis  inqiorlantes  proiluclions  est  la  lourlie,  qui  supplée 
■,i\\\  aulres  condiustibles. 

2.  'Végétaux.  l.es  principaux  végétaux  sont  l'orge,  lavoine,  le  Idé  el  snr- 
liiUt  les  |Miminis  de  terre  (patates)  ipii  y  sont  d'une  excellente  qnniilé  el  .pii 
ciiusliluenl  la  princi|piili'  nounilure  du  jieuple. 

4.    l.es  Animaux  dilÏÏTent  |ieU  de  ceux  d'An(.'lelcne. 

sixrioN  IL— (;ko(;uai iiii':  poi.itkjui;. 

Un. — Historique.  l.'hisluiÈV  priinilive  de  l'Irlande  est  enteun'c  de  l'aides; 
on  sait  seulement  qu'au  IVe  siècle,  St.  l'airick  y  iidruduisit  le  ilirislianisnie  ; 
les  Danois  s'euipnrèreul  de  presque  lentes  les  eûtes  nu  Vie  siècle  Au  eominen- 
cenienl  du  IXe.  Drieu  Horougli.  roi  de  Munsler,  devint  niailre  de  la  plus  grandi' 
partie  lie  l'Ile,  mais  il  fut  lue  par  le  roi  de  I.einsler.  Henri  II.  mi  d'Anglelerre. 
In  soumit  i'i  sn  dominalion  el  en  élalilil  son  lils  .lenii,  iireinier  \ici-llii|  Cepen- 
dant les  Anglais  n'nvnienl  soumis  qu'une  partie  di,'  l'Ile ,  le  reste  ne  le  l'ut  que 
par  le  mariage  d'Hilounnl  III  avec  l'hcrilière  des  rois  d'Ulster.  Le  rd'us  di's 
Irlandais,  d'necéder  à  la  l'érormo  de  Henri  VIII,  allirn  sur  eux  de  nouvelles  pi'r- 
.■.ccnlinns.  qui  conlinuèrenl,  plus  mi  moins  xiolenles,  .sous  ses  sueeesseurs 
Kdiiiiard  VI,  Kli/alielli  d  .lacques  ler  Kii  Ui.")n,  le  pays,  |iour  avoir  emlirass'' 
le  parti  lie  Charles  1er  ,  l'ut  mis  ."i  l'eu  el  à  snnp  |iar  Croniwell,  V.n  1800,  1. 
l'.irlinienl  anglais,  dan»  la  vue  d'alndir  la  nalionniilé  irlaiiilai.se,  décirtn  l'union 
ileliniliM'  de  l'Anglelerre  et  de  l'Irlande;  les  eallinliques  furent  jirivés  du 
droit  il'i'leclinn  et  de  repri'sentalioii  au  l'nrlement.  Knlin.  réinaneipalion  eiillm- 
lique,  si  lellglemps  allenilue,  fui  nceiirdée  en  |N'2il,  gr.'lce.  surleul.  aux  eirnrls 
énergiques  d.'  l'iiiiMi.irlcl  li.ini'  !  (  l'CiiMell, 

I i!).— Ethnographie.  1.  Races.  I.'lilandr  mi  de  lous  leini.s 
trois  peuples  bii'u  distincts  :  1"  dt'S  descendaiils  d'Ilu  ri  us.  .inciens 

habilanls  venusd'Ksjiagne  ; 
V'  des  Kcoss.'iis  lUI  Scr)ts  : 
;t'  di'sih'sccnd.inlsd'.An.u'Ies 
ou  ir.\Uf;lais  ;  II'  l'i'Sle  de 
la  popnlaliou  est  iji'  races 
niixles 

2.   Langue,  ('.l'uecile- 

nieiil  I  .\ii;:l,ii>.  rirl.'iiidais 
i.'st  encore  |,,uli'  iii  pin- 
sieurs  l'iiili-oils. 

;3.  Religion.  La  reli- 
'i.iii.  ilile  d'Irlande,  qui 
vailélé  imposée ;in.\  Iilaii- 
ihiis.  coinnie  religion  d'I'!- 
lat,  fut  ;ibiilii'  en  1^7-?  La 
!.'li,u'ioii  iliiuiiuaiili'  l'sl  II' 
calbolicismi'  luoressi'  p;u' 
lesse|il  linilii'mes  de  l,i  n.i- 
lion.  L'église  c;illioliipie  y 
a  i  arclievèi|nes  et  i'.\  évo- 
ques eulreleiius,  ainsi  (|ue 
les  prèlri's,  par  la  charité 
des  lidi  les. 
progri's  mar(|uanls  depuis  l'emancl- 


IUe  S.MJKVILLli,  Uunii.'*. 

4.  L'Education  lait  de 


palion. 

I,")ll. — GoU'Vemement.  L(!  gonveruement  de  1  lilanile  est  cou 
lié  à  nn  vice-roi  il.dril-l.iiulennnt)  nomnu''  par  la  courouiie  de  la 
(irande-Hrelagne  :  le  pays  est  représenté  ;iu  l'arlemeiit  par  li'2 
1  lirs  [lonr  la  (".liambi-e  des  Loi'ds  et  [lai'  llllldé|iules  pour  la  Cham- 
bre des  ('.ouiiuuues 

l.")l.— Di"7isions.  \.'ltl<iiulf  se  divise  en  cpiatre  grandes  pi'ovin- 
ces  :  Lciiixln-  on  I.agénie.  à  l'Lst  :  l'Islir  ou  l'Itonie,  an  Xord  : 
Coiinnui/hl  ou  Connacie,  à  l'Ouest,  Miin.ilir  ou  M;unoiiii',  a\i  Snd. 

I.')'2.— Topographie.  Uulilin,  ':«n.O()(l  liali.,  cnpilale  de  l'Irlande,  sur  la 
Ulfoy,  qui  la  .SI  pare  en  deux  jiarlies  presqu'égales,  au  t'ond  d'une  magnillque 
haie,  liiirdee  de  collines  que  recouvri'iil  de  uonilireux  villages,  de  eliarnianis  jar- 
dins el  d'eleganles  maisons  de  ranipagne.  N'eufiionls  \uiissenl  les  deux  parties 
de  la  \ille.  Les  principaux  édillces  sont  :  la  eatln'ilrale  de  St.  Patrick,  l'univer- 
siti',  la  banque  nationale,  l.i  bourse,  la  douane,  le  palais  do  justice,  riiùtel-de. 
ville,  etc.,  et  lui  grand  nomlire  d'églises.  La  rue  Sackville,  une  des  plus  belles 
de  rKuni|N',  la  colonne  iloiique  do  Nelson,  qui  en  occupe  lo  centre,  a  131  jiieds 
de  haut  et  l'sl  surmoulée  de  s,i  statue 

/((•//'n.v/,  2.10,(100  hall.,  ville  très-llorissnnie  par  ses  toiles,  Cerk,  80,000  liai... 
el  Limmerick,  10,000  bal).,  ports  de  nier  importants.  («) 


'n\ 


Prés  (In  rnp  Hengore,  se  trouve  In  l'hau.isi'r  tirs  (ii'anls,  l'ormee  en  mer  de 


longues  rangées  de  colonnes  bnsnltiques. 
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—V„l,iilnlii)n,  4,900,000 
l's   caiTi's. — l'ninilaliiiit, 


c.uw'VYwv.  \ni. 

ETATS  SCANDINAVES 

DANEMARK,    SUÉDE.    NORWÉGE. 

Section  I.— (JKOCIIAIMIIK   l'IlVSIQUK. 

|.">;î. — Situation,  l-i's  coiiin'i':^  ScMiiiliiiMvcs  soui  toniii'i's  ili' 
ili'iix  f.Manili's  i.icsiiu'ilc's  l't  ilo  iilu>iriiis  ilcs,  au  N.-O.  ili'  ri'jiroiii'. 

IVi.  Bornes.  Au  Nonl  et  au  N.-lv,  |i.ii  rOi'i'iiii  (llaiial  Arc- 
liiliii'  ;  il  l'KsI,  ]iai'  la  un'i'  n;ilti(|iii'  :  :i\i  Siul.  par  plusicuis  dctroils, 
l'I  à  l'Ouest,  ])ai'  rOoeau  AllaïUiiiur. 

155. — Siijifr/irif  du  Danemark,  I.'),0ll0  niillo  r.iirrs.  —  l'ainilnlioii. 
■.V2(I0,0(I0  liai).—/'»/*.  )•'•/.,  147 

Siiprr/icie  de  la  Suéde,  170,0110  nulles  r.u 
Unh.—I'op.  rel.,  09. 

Su/irr/icir  de   la   Norwè.ye.    I •.';!. Illll)  uii 
S.lOO.nuu  liai),  --/'«v'.  irl.,  17. 

1 5ii.— Parties  de  terre.  1.  Iles.  Les  lies  Loll'udenei  autres  îles 
côtières  de  la  Nuiuège  ;  les  Iles  Ulaiiil  et  (iotland  (57),  i\  la  Suède  ; 
r.\icliiiiel  danois,  formé  des  îles  Seidaiid  (Xfolumlt,  Fionie  iFi'iiieii], 
Laal.iud,  Boiuholm,elc.  ;  li's  îles  Faroé  ifiCi.et  l'Islande  (()5).  {Voir 
In  finir  ilr  r lùlrii/ir.) 

2.  i.e>  Presqu'iles  de  la  Scandinavie  et  du  .lullaud.  ilO  l.\. 

3.  i'e>  Caps  Nord  (dans  l'ile  .Mat,'éroéi,  Noi'd-k\  u  ou  L\  inlesua's 
i5.S),  et  Skaw  .in  .Nord  du  iJauemark. 

4.  Montagnes,  l-e  syslèmc  siuiiiiliiHiriijiir  (pii  eoiivre  tout)  la 
.\'i)i\vej;i'  et  le  N.-().  de  la  Suède,  l'onipieud  au  Nord  les  monts  de 
1.1  Laponie;  ,iu  eeiitre,  les  monts  Kivids,  et  au  S.-O.,  les  monts 
Dovrefielil  ou  Dorrines  dont  le  point  culminaul  l'sl  le  Snidia'tti'u 
lOii,  7,800  ]iieds.— Le  Danemark  n'.i  pas  de  nionlai:ues.  i 

157.  Hydrographie.  1.  Mers.  I/Océan  (llacial,  an  Nord  ;  la 
Raltii|ne  à  l'IOsI,  la  mer  du  N'ord  et  l'.Vtlanticjno  à  l'Ouest. 

2.  Golfes.  Le  Skajjer-Rack  ot  le  Catlégat  au  Nord  du  D.iue- 
niaïk.  et  le  j,'oll'e  de  Botlmie,  à  l'Kst  do  la  Suède. 

3.  Détroits.  Li'Snnd,  entre  la  Suède  et  Seelaud  ;  le  Grand-Dell 
à  l'I'.st.  et  11'  l'elit-Uell  à  l'Ouest  de  l'ile  di'  Fi'men. 

4.  Les  Lacs  Mélar,  Wenor,  etWetter  dans  le  Sud  de  la  Suède. 

5.  Cours  d'Eau.  Dans  le  versant  d(!  l'Océan  Glacial  ;  la  Taua. 
Dans  le  versant  de  la  Ualtiiiiie,  les  plus  considérabhîs  sont  la  Tor- 
néa,  la  Kalix,  la  Lulea,  la  l'itea,  la  Skelliftea,  l'Angennan,  le  Dal 
Klf.  Dans  le  versant  d('  la  mer  du  Nord:  le  Klar  (jui  travei'se  le 
lac  WeniM-;  le  Glomnien,  la  Vormen,  etc.,  dans  la  Norwège. 

1)S.— Réglons  Physiques,  Climat  et  ïhroduotions.  1.  Le  Danemark 

iii'st  forint;  iiuiMli!  lurn'a  liasses,  d'iiiic  alliludi!  nmximuiii  di:  GOO  picils.  Los 
Uns  sont  boisocs,  très-fertiles  ot  bii^n  ciillivées  ;  lo  Jutland  est  couvert  do  landes 
sablonneuses  et  de  marais,  lnjrdés  do  lagunes  ot  do  dunes.  Lo  climat  est  marin, 
régulier  ol  beau.  Lo  ))ays  a  jnm  do  minérau.'C,  mais  il  produit  des  cùréale»  ol 
M'ovcellents  chevaux.  Los  lies  Karix'  sont  rocheuses,  nufs  et  liabitéos  par  des 
pécheurs. 

t  ')!). — 2.  La  Noruéije  est  une  haute  terre  montagneuse  d'une  altitude  mnyonin' 
(le  '2,500  pieds  >■{  'rés-pitlciresi(Ui'  ;  le  plateau  de  l'intérieur  est  nu  ou  boisé,  nei- 
t;eux,  li-ès-froid  et  prosijuo  inlialulé  ;  le  littoi'al,  bordé  do  falaises  do  txnO  pieds 
lie  hauteur,  est  iléi'ou|)i'  en  d'uinombrahles  golfes  sinueux,  ou  fiords,  dont  les 
ri\es  sont  presipie  les  seul--  jiarties  cultivées  et  habitées:  le  liiinat  y  est 
réihaulfé  par  l'eiret  du  Gulfslream  (aj.  Co  pays  a  des  mines  de  fer  et  de  cuivre, 
mais  il  esl  pauvre  en  ressources  at;ricoles:  on  y  vit  particulièrement  do  la  pèclio 
ipii  est  très-produclivo  leommo  dans  toute  la  mer  du  Nord)  ;  l'Eider  et  les  ani- 
maux ."i  fourrure  y  sont  eomniuns. 

tlill — 3.  La  .S'iK'de  forme  également  au  N.-O.  un  haut  )>laleau  très-froid,  nu  on 
boise  et  désert  ;  comme  eu  Lapouio,  le  renne  est  la  seule  ressource  des  rares 
habitants.  Ce  plateau  esl  creusi'i  de  nombreuses  vallées  iiarallèlos  renfermant 
de  beaux  lacs  ipii  s'écoiilenl  en  rivières  lortueuses  et  en  cascades.  La  basse 
Suêile  (lu  Suil  et  de  l'Ouest,  est  formée  de  plaines  onduli''es  couvertes  de  nom- 
breux lacs,  de  forets  de  sapins,  de  cultures  pros|)iTes  ;  elle  est  riche  en  mines  de 
fer.  lie  cuivre,  de  /inc,  d'argent  do  Nickel.     Le  climat  est  généralement  fniid. 

Sici  TioN   II.-GKOGltAPIlIK  POLITlgUI'). 
H'il— Historique,  '"est  de  la  Scandinavie  et  île  la  Cliersonnèse  Ambriipie 
lliéninsulo  danoise)  que  sortirent,  au  moyen-Age,  ces  pirates  conquérants  du 


in|  Le  liulfslream  est  un  lurant  maritime  d'eau  chaude  venant  du  golfe  du 
Mexique,  qui.  se  dirigeant  au  N.-K.  vers  les  cilles  de  la  Norwège,  en  iiVliaulTe 
considérablement  le  climat. 


.Nord  qui  vinrent  s'établir  eu  Aiigleterre,  en  France,  on  Italie,  etc.  Les  rois  do 
Danemark  |Kissédaieiit  une  partie  du  lillonil  de  la  Haltique,  lorsque  la  reine 
Marguerile  réunit  à  sa  ciiuronne  la  Siii^de  et  la  Norwègo  (Union  do  Colmar 
en  Ll!)?);  mais  la  Suède  s'en  si'qiaru  bientôt.  Les  Danois  se  créèrent  des 
étublisscinonls  commerciaux  en  Islande,  nu  Groenland,  aux  Antilles,  on  Guinéo 
et  aux  Indes;  mais  ces  dernières  |Hissessions  furent  cédées  aux  Anglais,  en  Ili.i6, 
et  dou.x  des  lies  .Vnlilles  vendues  aux  Ktats-Uuis,  en  1807. 

IG2. — La  fiuèdn  ne  forma  uno  monarchiu  bien  distincte  qu'à  |)arlir  du  XVIo 
siècle,  sous  les  M'usa  ;  elle  posséda  plus  tard  les  provinces  baltiipics  de  la 
Uussie  et  de  la  l'oméraiiio  (.'il-lfi)  ipi'elli;  perdit  au  XVIIIo  siècle,  sous  Charles 
XII.  Kn  tSi:i,  dirigée  jiar  Heniadnlle  (lequel  de\  iut  rui  ou  |St«)elle  s'unit  aux 
alliés  contre  Napol-'on,  et  reçut  on  rcciim|iense  la  Norwège  onlevéo  au  Danemark  ; 
la  Norwègo  ne  forma  jamais  une  monarchie  ini|Mirlante;  son  histoire  se  lie  alter- 
nativement 4  colle  du  Danemark  et  à  celle  de  la  Suède, 

ROYAtJMB  DE  DANEMARK. 

KiH. — Les  prinripales  rnlaitirs  du  D.iuemark  sont  les  îles  Favoé, 
l'Islande  et  le  (iroi'iiland. 

lt)i. — Le  GoU'vernement  Danois  est  une  monarcliie  représen- 
tative ayant  un  roi  de[niis  iHOiî  ;  le  royaume  comiirend  r.\rcliii)el 
Danois,  le  Julland  et  les  dépt;nilaiires. 

IG.5.— La  seule 'Ville  considérable  est  Ciipciiluiijue,  310,000  liai)., 
dans  l'Ile  tle  Seeland,  sur  le  Suiid,  capitale,  vilk:;  savante  et  indus- 
Irieuse,  port  militaire  et  marchand. 

KiO.— Industrie.  Le  Danemark  est  un  |iays  agricole  et  marchand,  plutôt 
que  nianufacluricr  :  il  a  beaucouj)  d'.'inalngi^  avec  la  Ilnllandc. 

Sun  commerce  est  adif  et  so  fait  siirliml  avec  l'.Vnglctcrre  et  les  Klals  du 
.N'ord.  K.iiiiirliiliiiii  de  cen'alcs,  de  chevaux  et  ilc  priuluils  de  pèche  ;  hiijiorliilioit 

de  bouille,  de  lisslls.  ele. 

ROYAUME  DE  SUEDE  ET  DE  NOR^WEaS. 

107. — L;i  Sui'ile  ne  possi'de  connue  mldiiir  que  l'ile  SI.  Harlliéle- 
my,16,0t)0  hall.,  dans  les  Aulilles. 

1C8.— Gouvernement.  La  Sui'de  et  la  ,Nor\vèi,'e  sont  deux 
royatunes  réunis  sous  un  même  souverain,  et  possédant  ch.icnne 
letir  constitution  pro|ire  et  deu.x  Assemhlées  Législatives;  leur  ad- 
ministration est  entièrement  séparée. 

109.— 1.  La  Sui'de  est  divisée  en  3'»  gonvernemenis  compris  dans 
trois  grandes  régions  :  le  Nordland  et  la  Laponie  Suédoise  an  Nord  ; 
la  Suède  ou  Svealand,  au  centre  ;  et  la  Gothie  ou  (Jolland  au  Sud. 

170. — 2.  La  Norwègo  est  divisée  en  17  baillages  compris  dans 
trois  régions  :  le  Sa'nderflelds,  au  sud  des  monlagnes  ;  le  Norden- 
lields,  an  Nord  ;  et  le  Nordland  avec  la  l'irniark  on  Laponie 
Norwègienne. 

171.— 'Villes.  Stockholm,  250,000  liab.,  capitale  d  la  Suède,  jiort  militaire  et 
marchand,  bdti  sur  plusieurs  lies  du  lac  Molar,  fio(/if mfccrj.  100,000  hab.,  et 
Malmor,  tO.OOO  liai).,  |Hjrts  do  mer  actifs. — r/ins/i««H,130,000  hab  .  capitale  de 
la  Norwègo  et  résidonco  du  vice-roi,  port  commerçant  ;  Uerijen,  60,000  hab., 
ancienne  caiiitah',  |K^clie  active. 


HXBROIOBS  SUP  L'IRLANDE. 

iV.  Obs.,  p.  11. — l'ar  quelles  eaux  l'Irlainlc  est-i'lle  eutouive '?  Ac.-O..  y.-C, 
S.-(l.-C. — yncllc  grande  prnviuco  est  au  Nord  ?  l'r. — l'i  l'Est  'I  ir— au  Sud  I  Mr. 
—à  l'Ouest  ?  (■)•.— yuelle  lie  est  au  N.-O.  '!  jV.-.l.— au  N.-O.  t  lln.—!i  l'Ouest  '! 
AI.,  Ce..  Ik.,  In.,  S.-A. — Montrez  la  rivière  Foyle. — la  rivière  Haïui. — Quels  sont 
les  c<mités  arros(''s  par  la  Foyle  i"  l\j.,  Dl,  Te. — par  la  rivii're  Hann  i'  l.y.  Am., 
Ah.,  Un. — l,luel  lac  traverse  la  rivière  Koyie  '!  Fe. — Quel  lac  est  traversé  par  la 
rivière  Ilaim '?  A'/i. — Miaiti'oz  la  Haie  (loiigh)  Carliiigford. —  Montrez  la  piiiuto 
tiarnsore. — -Quels  coinlé.ssont  compris  entre  ces  deux  places  ?  Lh.,  Mh..  On.,  Ww., 
Wtl.. — Quels  sont  les  trois  comtés  les  jiliis  au  Sud  '!  ll'if.,  Ck.,  A';/. — Quel  célèbre 
lac  esl  vers  h'  ceuire  de  Kcrry '/  Kij.  [IleiiKiriiiiiihle  jiDiir  xes  )iiiinl.i  île  rue). — 
Nommez  '•"■■  principales  rivières  qui  sojetlent  dans  la  mer  d'Irlamle  et  dans  le 
canal  SI  '  irgon '?  Ile.,  Ly.,  .S'y. — Quelle  rivière  dans  la  baie  de  (;ork '/  Le.— 
Quelles  SOI  '  'elles  qui  se  jettent  dans  l'Atlantique'?  Ilij.,  Le.,  Me..  Fe.,  Sn.,  My. 
Quels  sont  les  trois  principaux  affluents  du  Shaniion'/  Ba.,  Sk.,  /;/. — Nommez 
les  principaux  lacs  d'I'lsler, — Fe.,  A'/i.,  l'.-F.,  Fe. — Montrez  ceux  du  Ciinnaught  à 
I  Ouest '?  Cn.,  Ca.,  .VA.,  l'h. — Quels  sont  les  lues  formés  par  le  Slmiuiun 'i*  An., 
Ilij.,  Ile.,  ,Sn. — l^uols  sont  les  lomtés  arnisis  par  celte  rivière  parlant  do  son 
eniboiichure  ■?  A';/.,  Ce.,  Lk.,  Ty.,  Ily..  Ks.,  Rn.,  W'.-M.,  /.(/.,  Lin — Quels  sont  les 
comtés  baignés  par  l'Allanliqii  entre  les  bouches  du  Shannoii  et  la  haie  Done- 
gal  '/  Ce.,  6y.,  Ms.,  So.,  Lm. — Quelles  soiil  les  principales  baies  de  la  mémo 
cote'?  I)y.,  Ir.,  Gy.,  Kn..  Ily.,  Cw.,  Bd..  Ka.,  .Sa.— Quelles  sont  celles  qui  sont 
situées  eniro  le  Slmnnon  et  (lap  Clear  ':'  Te.,  lin..  De.,  Fs.,  Cf..  Ke.,  Dy.,  Ds.,  R.-W. 
Quelle  ?sl  la  capitale  de  l'Irlande  'i'  /M.— Montrez  Dolfast  ('i4i),  Cork  [h'2),  Limo- 
rick  (ô'»'}),  Waterford  (.Vi). 
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l"l— Industrie  l'i  Oommeroe.  Lu  Surâlc  csl  un  piijs  ai/rirnlr,  fansUer 

l'I  tiiiuiir,  l'Ili'  |i|i' liiil  i\  i\i  jiiirif  i\»  Ht  cxocllcnl.  ili'  l'iicii'r  lin,  dii  l'iiivrr,  ili-s 
cfp'uli's.  (i<'s  planrlii's  fl  di's  |Hiulr(>s  dti  sa|(iiis.  hn}nirt(ilinn  ilti  si'l  ot  <io  pr-o- 
<lulls  (lu  iniili.  La  Norwi'gc  l'sl  aussi  un  pnys  rin  ftirft»,  d»  minus  «t  de  ijOuIic, 
mais  non  ili"  ndluin  ;  clli'  iliiil  ini|Mii'liT  dfs  vivras,  di's  furinos  et  de»  fnurragiïs  ; 
cllu  tfxporlM  du  fiT,  dn  rar^'cut,  du  Ixiis,  du  poisson,  oto. 

IT.'i. — Le  Oommeroe  dis  diMiv  Klals  se  fait  snrlo\it  avcv  l'Anulntorro  et  li's 
Ktals  di!  la  Hullicpn',  I.i'  lanal  di'  (iulliic  \ii  du  Callr^at  à  la  Balliqui)  pur  la 
(îdtlia,  les  lacs  Wt'ntT  et  W'elter  cl  lu  Mctala.  Oheinliis  du  IVr,  6954  milles.  La 
niarini)  di)  cummcrcc  i^t  de  pi'iolii!  su  ludiite  h  :IOO,(I(I()  lunneuux. 


ClIAPITUK  XIV. 
EMPIRE  DE  RUSSIE. 

SEfiTioN  I.— (iKOdUAl'lIIK  PHYSIQUE. 

IT'i. — Situation.  L.i  llnssif  est  une  iiiiinciiso  Lontréo  formée 
do  la  p.'irlie  (U'ieiilale  et  seiileiili-ioiiiile  de  l'Hiirope. 

17."). — Bornes.    l'Hle  est  iKniiée  :iii  Nonl  p.ir  la  mer  (Uiiciiile;  à 

l'E.,  jiar  les  mollis  Oiirals  011  l'oyas,  la  rivii're  Oiinil  et  la  mer  («is- 

pioiiiK!  ;  au  Sud  par  les  mouls  Caucase,  la  mer  Noiri!  et  la  Tuniui(!  ; 

lau  Sud-Ouest  par  l'Autriclie  et  la  Prusse,  et  à  l'Ouest  par  la  mer 

Daltiquc,  et  le  golfe  do  Dotlinio. 

iKu—Superficie,  2,095,000  m.  c— Population,  05,000,000  liali,,— 
Pop.  rel.,  45. 

Avocsespossnssionsasiali(|iips,  l'empire  Husseromiite  IIO.OOO,. 
000  do  sujets,  sur  une  suiieilicie  do  plus  de  8,000,000  de  ni.  c. 

177. — Parties  de  terre.  1.  Dans  la  mer  Glaeiale,  la  Nouvelle- 
Zemble,  les  îles  Waigatz  et  celles  du  Spitzberg,  toutes  inliabilées. 
Dans  la  Ualtique,  les  îlos  Aland,  Oosol  et  Dago. 

2.  Les  Presqu'îles  (h'  Kola  ou  do  la  Hasse-Laponie,doKauin, 
au  N.-E.  de  la  mer  Bl.iuclie, — et  C(,'lle  de  la  Crimée,  avec  l'isthme 
do  Pérécop,  dans  l;i  mer  Noire 

3.  Li's  Oaps  Kaniit  et  Huskoi  au  Nord,  ot  Apsherou  dans  la 
mer  Cas[iieiiiie  .' 

1 78.— Hydrographie.  1.  Mers.  l/Océan(ila- 
cial  et  la  mer  Mlauebe.  au  Ncird  :  la  mer  Cas- 
pienne au  S.-K.;  la  mer  Nuire  et  celle  d'Azof,  au 
Sud  et  la  mer  lîalti([ue,  à  l'Onesl. 

2.  Les  Golfes  lie  Higa,  de  l'iiiland  et  do 
Bothnie,  formés  jiar  la  Halliijue,  el  les  golfes 
d'Onoga,  d'Archangol  ot  de  Mézon,  dans  la  nior 
Blanuho. 

3.  Les  Lacs  Onega,  Ladoga,  Piepns  el  quel- 
(juos  autres,  aii,\  environs  do  St-Pétersbourg. 

4.  Cours  d'eau.  I"  Dans  le  viMsaul  ih;  la 
nior  (ilaeiale:  la  Dwijia  du  Nord,  le  Mézi'U  ot  le 
Pelchora;  i'  dans  le  versant  de  la  mer  Cas- 
pienne :  rOnral  qui  fait  une  iiartio  des  limitesi 
entre  l'Etiropo  (>t  l'Asie;  le  Volga,  le  plus  grand 
llonve  do  l'Eiiropo,  et  dont  les  principaux  alllneiits 
sont  rOka,  et  le  Kama  qui  reçoit  le  Hielaya  et 
le  Viatka  ; — H"  dans  le  versant  de  l.i  mer  Noire  : 
le  Don,  le  Dnieper  et  le  Duiesler  ; — 'c  dans  le 
versant  de  la  Haltiqni!  :  la  Vistule,  la  Niémen,  la 
Dwiua  et  la  Svir,  (|ui  unit  les  lacs  Onega  ot 
Ladoga. 


I7U — BéfrlonB  physiques.  A  part  la  n'gion  du  Caïu'asii  qui  appaillent  & 
r.Vsii!  plutiH  ipi'à  I  Kuriipe,  cl  la  K'^iiin  nionlagncusii  ilii  l'Oural,  liciisi'o  et 
riolii)  on  mines,  lu  Itussici  no  forme  ([u'unc  plaine  immense,  d'asiiecl  niiiniilone, 
h  peine  inlerronipnn  pur  les  ;ollines  rodieuscs  de  la  Kinlundo  et  jiar  ileiix  zones 
Iransversales  de  plaleaujr  très-vastes,  mais  peu  sensilili's.  La  zone  septen- 
Irionulc  s'étend  de  la  l'etcliora  su|K''rieur(i  à  lu  Vistule  ;  la  zone  inériilionale  court 
de  l'Oural  au  Kniesler.  Le  littoral  des  mers  russes  r>st  généra  leinent  lias,  plat, 
marécageux  el  Imrdé  de  délias,  de  liam'S  do  saMe,  de  lacunes  et  d'll(j|s. 

ISO. — Le  Climat  est  générnlemeut  plus  froid,  à  lalilude  é(,'ale.  (pie  dans  la 
plupart  des  autres  pays  euro|M''eiis  ;  il  est  lrès-ri«oureiix,  surloul  au  N.-H.  ;  il  est 
plus  liumid(^  sur  la  miT  Fiallii{ue,  plus  chaud  sur  la  mer  Noire  et  dans  les 
Steppes 

lui.— Productions.  1.  Minéraux.  La  PoinKne  produit  la  liouille.  l'or, 
le  platine,  l'argent,  le  fer  el  le  cui\re  se  trouveiil  ilaus  les  miints  durais  :  le  (;ra- 
uit.  ilans  la  I''iTdande 

2.  'Végétaux.  Dinuuenscs  foréls  au  Nord  el  ù  l'Ksl  fournissenl  en  alion- 
daioM' :  liois,  poix,  potasse,  Icrélientliine  ;  le  centre  el  le  sud  produisenl  le  lilé, 
ror(.'e,  le  lin,  le  chanvre  el  W  tiiliac. 

3.  Animaux.  Les  animaux  lis  plus  remarquables  sont  li's  ours,  le  renne 
si  utile  aux  Lapons;  le  chauK'au  dans  les  stepfKis,  les  bœufs  sauvo(,'es,  les  ani- 
maux ù  fourrures  el  les  oiseaux  à  duvet. 

Section  IL -GÉOORAPIIIK  POLITIQUE. 

IXJ. — Historique.  La  Hussie,  ancienne  Rarmatie  el  Scythie,  ne  cnnimença 
i|ue  sous  li's  Slaves-Itusses,  au  IXe  siècle,  à  former  une  souveraineté  importante 
dont  la  capitale  fui  successivement  Novogorod  (."lil).  Kiew  (.'lO)  et  Moscou  (.'i.'i). 
Soumiseaux  Mongols  du  Xlle  au  XVc^  siècle,  comballue  par  la  Suède  et  la  l'olu- 
gue  jusqu'au  XVlln  siècle,  la  monarchie  moscovite  s'élenilit  ensuite  vers  l'Ou- 
ral el  la  Sibérie  Sous  Pierre-le-Graud.  qui  fonda  St-I'étersbourg,  en  1703. 
la  Russie  atteignit  la  Iîalti((ue,  la  mer  Noire  el  la  mer  Caspienne,  ri  commença 
dès  lors  i\  se  mêler  de  la  jicdiliipie  généralinle  l'Kurope.  Catherine  II  conquit 
la  Litlumnie  (.j.VJO),  la  moitii'  de  la  Pologne  et  le  ('aucase.  Alexandre  I,  liuttu 
un  instant  )iar  Na|ioléou,  accpiit  la  I''iulande,  la  Oéorgie  (11),  la  Bessarahie  cl  le 
royaume  de  Pologne.  Vaincue  eu  Crimée,  en  IS.'iO,  la  Itussie  cède  aux  Turcs 
les  bouches  ilu  Danube.  Kn  ,\sie,  elle  s'agrandit  rapiilemcnt  aux  dépens  de  la 
Chine,  du  Turkeslan,  de  la  Perse,  tandis  qu'en  Kurope,  elle  anéantit  la  Pologni^ 
et  menace  l'existence  île  l'empire  Turc. 


EXERCICES  STJR  LA  SUEDE  ET  LA  NORWBGB. 

(V.  Obs.,  p.  •!.)— Quel  océan  est  h  l'Ouest  ilo  la  Norwégo ?— -Quelle  mer  et.i 
au  S.-IÎ.  de  la  Suède'?— Quel  golfe  est  à  l'Kst 'f— au  8,-0. 'f  6'/.— au  Sud  do  la 
Norwége'?  .S'.-/[. — Quel  est  le  principal  groiq.e  d'iles  au  N.-O. '?  Ut. — Quelles 
sont  les  iH'incipales  lies  de  la  Suèile  dans  la  Ualliq\ie '?  (!il.,  Od. — Les  quatre 
principales  du  Danemark '?  Ilm.,  Xil.,  /.(/.,  ./■'«.--Quids  sont  les  principaux  caps? 

Ml.,  SI.,  Ne. — Quelles  montagnes  si''pai l  la  Suède  de  la  Norwégo'?  A'/i. —Quels 

sont  les  principaux  lacs  de  la  Suè<le  ?  .S'n..  lin  .  .S'h.,  Mr.,  Ilr.,  Wr.,  W'r.,  Un. — 
Le  princifial  de  la  Norwége '?  Mm. — Qu<ds  détroits  entourent  la  Hollande?  S.-II  , 
(.'/..  .S'(/.,  O.-l).,  L.-B. — Montrez,  et  nouiinez  les  principales  rivières  du  versant 
Ouest  de  la  Ualtique  '?  Ta.,  S.-L,  l'a.,  .Sa.,  Va.,  An.,  Le  ,  /te.— Quelles  sont  celles 
du  Skager  Ilack  '?  Gn.,  Ln. — Quelle  grande  rivière  si'  <lécliargo  dans  lo  Non! 
du  lac  Wéner?  A'r. — Quelle  i»t  celle  qui  unit  c.^  lac  un  golfu  Cuttégat  '?  Ga. — 
Dans  quelles  eaux  se  décharge  le  lac  Welter  ?  i.  \(V.— Quelle  est  hi  capitale  de 
la  Suède'/  .S'm.— de  la  Norwégo  ?  Ta.— du  Danemark '?  t">l.— Montrez  les  princi- 
paux golfes  Wiord)  de  ces  trois  pays.  H'/.,  Fm.,  Se,  lie.,  Ca.,  I.m.,  La.,  Lni., 
G.-lll.,  i.-fl/.— Montrez  Gotliembourg  (TiT)  Norrkôiiio;;,  Maimo  (.5ji  Bergen  (GO). 


Palais  I.hi'Kuiai. — St-Pétwisiiouiig, 


IKJ. — La  Puluyne  s'org.ini-ia  eu  royaume  au  Ville  siècle.  Du  XVo  au  XVIIb' 
siècli-.  elle  forma  une  vt.-ie  et  puissante  monarcliie  s'étendanl  de  la  Baltique 
au  Dnieper  central  et  aux  Carpatbes  (17),  i.'l  coni|>taiil  plus  <le  l'J  millions  de 
sujets;  en  1G88,  elle  sauva  l'.VIlemague  envahi<'  par  les  Turcs,  Mais  aiïaiblic 
par  de  longues  discordes,  la  l'ulogue  se  vit,  un  siècle  plus  tard,  partagée  entre 
la  Itussie,  la  Prusse  el  r.Viilrii''ie  (l7'J.'i).  En  I.SOT,  Nai«ileou  reconstitua  un 
Crand-Duché  (h!  Varso\  ie  rpie  la  Itussie  s'aimex/i  bii'utét  en  en  fais.int  un  royau- 
me va.ssiil  de  l'empire.  Kiiliu,  en  I.Sfi.'!,  après  d'héro'icpies,  niais  inutiles  lenla 
tives  d'indépenrlance,  celle  mallieureiise  contrée  a  perdu  son  auloiiouiio  .1  ses 
libertés  civiles  lît  religieuses  dont  elle  jouissait  encore  en  vertu  des  traili's 

1 H 1.— Ethnographie.  1.  La  famille  Slave  coinin-end  les  Uii>- 
ses,  les  Polonais  el  les  Cosaques.  Il  y  ades  Allomauds  à  l'Onesl.  des 
Uonmaius  au  S.-O.,  des  .Juifs  surtout  en  Pologne,  des  Tiir-'s  au 
Sud,  des  Finnois  an  N.-O.,  olc.  Les  Lapons  el  les  Sanio'ièilo;  an  Nurd 
ainsi  (lue  les  Kalmouks  uoinades  du  Volga  sont  di?  nico  jaiino 

2.  La   langue   ollicielle  est  lo  Russe  ;    les  langues  éliiiip^éres, 
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iicii.'iMiiiii'Mi   le  Fi'iuirai»  'I  I  Alli'iiiaiiil. 
hiiiili'  sDrii'ti',  laipii'IU"  est  tivs-i'claiici'. 

3.  I .Instruction  iln  |ii'U[ilc'  est  h  \m-\\  lacs  imlli'. 

4.  I.a  Religion  (luMiiiianlc  csl  II-  )■//  </(■((•  srhisiniilKjiif  iloiil 
II'  i'./.iw  t'»l  Ir  clii'l'  siiinvnii',  et  ([iii  est  adiiiiiiisln'i'  par  un  Suiiil- 
Si/iiiiilr  ;  il  y  a  un  clcr},'!'  lilanc  roiuH'  di'  iHipcs  uiarirs,  et  un  cli'i't;!' 
noir.  Li'S  ratholiqui')*  sont  au  nuniliri>  d'ciiviritu  six  millions  dans 
li's  iiiovinci's  iioloiiaiscs  ;  U  y  a  aussi  di's  ]ii'ol('stants,  des  nialio 
iMi'Iaiis,  di's  ipaiVns.  rti-, 

I8."i.  Gouvernement.  I^i'  t.'nu\  l'incnnMil  est  iiÈiiii.iriliii|uc  l'i 
ahsolu,  uirnic  pour  la  l'olofillc  ;  le  (.'nuid-dmlio  de  iMidaudc  |ios- 
nMt'  st'id  des  asscnibloos  «"'ii'clivcs  cl  unt-  coiistilulion  parllculirri'. 
\jO  sniiil  russe  ut  le  conseil  ilr  fniipiir  sont  au  choix  du  souvi-rain 
Icipiid  poili   le  litre  de  Czar  et  de  Sainoderjelz  ou  a\itoerale. 

ISCi. — Divisions.  1.  l-a  Unssie  ù'iMirope  se  ilivise  aduiinislia- 
liveineiit  en  liH  j;onvernenienl.s  dont  10  pour  la  l'ulogue  ut  S  pour 
la  I''inlaude. 

2.  .Vu  point  de  vue  liisloriciwe,  on  distinfiue  (i  iiriiiiilrs  ilivisioiis  : 

I'  I.a  (Iriiiidi-ltiissie  o>i  Moscovie,  a\i  centre  et  a\i  Nord; 

•-'"  lia  Pclilf-Hiissii'  ou  l'kiaine,  sur  le  Dniépi'r  central  ; 

:f  La  lliissir-Tiiiliire  ou  orientale  sur  le  Voljja  ; 

i*  La  Hussii-Olliimaitf  ou  le  litlonil  de  la  nier  Noire  ; 

.">"  La  lliissii-l'ohiuiise,  c'est-à-dire,  la  Pologne,  la  Lillluanie,  etc., 

(1*  La  Itussir-Siii'iloise  ou  les  proviiici>s  baltiiiues  :  la  Coiirlande. 
la   Livonie,  TLstlionie,  l'Ingrie  et  la  Finlande. 

]S7.— Topographie,  Si-Vitershouni,  l,0(iii,0(iiiil'liiili.,  cniiitolo  de 
l'cminri' ;  villu  !.ii|iiil)i-  l't  lègiiliL-U'uieiit  luitii',  sur  lu  Niiva,  uvire  un 
|Hirl  ili^fi'iiilii  par  la  li)rli'rrsst.'  de  Cronslatll,  .'jO, 0(1(1  1ml).,  iimis  tbmi'' 
par  li'.H  tildri's  CM  liiviT;  graml  coinnii'ni'  d'Iniporlniiiui.  Statue  di' 
l'ii'ni'-li'-('ininil  :  iiiiiMTsili'.  observaluire  à  l'diilliova.  pri'iiiii'r  iiii'rj- 
difii  di'9  Itussi's. — llit/a  (J7)  180,000  liali.,  caiiilali'  iIh  la  hivcuiii',  l'x- 
|iiirlaluiii  ili'  lin,  fraiiu!  dn  liii,  bois  ilc  sapins,  etc. 

I«s. — Mosrnii  i"i."i|  750,000  liai).,  aiirii'iiiu'  c/ipilali',  cili'  prrsipn' 
asinliipii',  villn  saiiilu  di's  Ilussi?s,  où  si!  l'ail  le  sacni  di's  i'in|ii>riMii's  . 
ti'sidi'iii.'i!  d'Iiivi'r  d'un"  nohli'sso  o|iiili'nlo;  jialais  du  Kri'mli'u  on 
N'apiili'iin  niaïupia  pi'idn'  la  vii'  nvoi;  son  iHnt  major,  ea  IHI'2;prin- 
L'i|ial  ri'ntro  iimniiractiirii'r  l'I  uoininorijant  du  l'empire. 

180— «(/cï.su.  260,000  liab., iiorl  commurçam  ;  oxportution de  ct'iv- 
ali'S  du  l'Oecidi'iit. 

100. —  Varsoi'ir,  460,000  liab.,  sur  la  Vislulo,  niiiiluli'  du  royaunir 
do  Polodiio:  plai-o  l'orl.' :  .''oolos  nonilirimsos,-/,i/Win,  l.'il) 40,000  liali.. 
palais  lin  InaM'  .Suliioski. 
.  ^,  191— Industrie.  /.  /;i(/«ï(n'f  russo,  encnro  n'Tonlo,  fait  de  (irand-^ 
progii'is  ;  On  lilo  l'oxlraclion  dos  mines  do  l'Oural,  l'oxpluilnlion  d^ - 
l'orèls  ;  los  iK'lloliTios,  ol  los  cuirs  iiarfumôs,  dits  do  Ilussio,  |i.  suoro  ili 
botloravi'S,  los  o,iii.\Hlo-vio  do  grains,  lo  caviar,  liqueur  l'ermentoe 
l'aite  aveit  les  ivnfs  do  l'oslurgoon  du  Volga.  La  n''gion  industrioUo 
do  la  Ilussio  s'oi.iiil  sur  le  haut  Volpi  e|  l,i  Kama. 

l'J'i.— Oommeroe.  l.o  roniiiirrir.  iiilvrieur  possido  plusieurs  eanaux  éta- 
blissant la  joiioliiin  entre  do  grands  lloiivos  navigables  Di's  elioniins  de  for 
(20,000  mille.i)  reliiuit  les  proviuces  ceutrules  et  les  villes  de  Varsovie,  .St-l'éters. 
bourg,  Moscou,  Nijni-Novugorod,  etc. 

IO:i. — Le  i-ttinmrrve  fxirrieiir  so  fail  surtout  i)ar  les  ports  de  la  Baltiquo  ol  do 
l.i  mer  Noire,  et  par  les  rrontières  fjeeidentales  :  avoo  l'.Vsio,  il  so  fait  par  le 
moyen  do  oaravanes.  hn]ii>rlalion  do  colon,  sucre,  eafo,  fruits,  vins  tlii'"s  et 
soii'ries  :  eipiirlalinn  do  lin.  de  graines  do  lin,  chanvre,  cuirs,  suif,  céri''ales, 
liois  et  planchi's.  cuivre,  for,  duvet  do  Cachomiro.  eti',,  (a).  La  marine  niar- 
chaiide  j.iugo  onn.dilO  lonnoaux. 

I!)i.— Colonies  ou  possessions  :  La  Caiii'asic  (4.51,  la  Mantiliou- 
rie  orientale  (."iti)  et  prestjue  tout  lo  Turkestau  (40). — Po])ulatii)ii. 
10  uiillions  d'hah.  sur  une  suiierricie  de  5,907,000  milles  carrés. 

Cll.M'ITnK   \V. 
FRANCE. 

Section  I.— GÉOGRAPHIE  PHYSIQUE. 

1 '.)■).— La  l'ianco  (>sl  uno  des  grandes  contrées  do  l'Europe  occi- 
dentale et  luaritinie  :  elle  est  comprise  enirn  le  4-2"  et  le  51°  do 
laiittide  Nord  ic'esl  l.i  latitude  du  (Canada). 

11)0.— Bornes.  L.i  I''raiice  est  lioriu'.i-  au  N -().  par  la  M.iuclie 
et  le  Pas-de-Calais;  au  N.-E.  par  la  Helgiiiue  et  l,i  Prusse;  à  l'Est 

(a)  La  grande  foiro  do  Nijiii-Novogorod  |55-44)  réunit  jusqu'à  200,000  mar- 
olmnds  eiiroiioons  et  asiali((UP3  ;  il  s'y  fait  )Mur  GO  millions  do  piastres  d'airairos. 


par  la  Suisse  et  IlLilio  ;  an  Sud,  par  l,i  .Mi'diterraiii t  ri':spaf,'iie, 

et  à  l'Ouest,  par  r.^llantique. 

Iit7.— .S'«/j(v/<c/r,  204,0011  m.  c— /'(,/iii/,i(/„;,,  39^592,000  liab.— 
/'»/).  /r/.,  187. 

Avec  ses  colonies,  la  I''raiif(!  cuniptu  00  millions  de  sujets,  sur 
un  territoire  de  3,204, (IdO  m.  p. 

198.— Parties  de  terre,  1.  Iles,  eic  L.i  l'iance  a  queliines 
petites  Iles  sur  ses  côtes  dans  r.Vtl,inlii|ne  :  Helle-lsie,  Noirmon- 
lier,  Dieu,  Hlié  et  d'Olérou  ;  les  iles  d'iliéres,  et  l'Ile  de  Corse  dans 
la  Méditerranée  ;  l,i  presqu'île  de  la  Uretaf.Mie  :  le  Cap  de  la 
llaoïie  |,"iO|  et  celui  de  liris-.Ne/  ,iii  .Nord 

2.  Montagnes.  Les  montaones  de  l,i  Erance  ap|iarlieiineiit  à 
i/tiutir  sysltiiifs  ou  gidupes  dilVerents  :  1"  A  l'Est,  les  .\lpes  ijui  sé- 
parent la  France  de  l'Italie,  0,1100  pieds;  cidles  du  Jni.i,  5,000 pds., 
i|ui  la  séiiîireiit  de  la  Suisse,  et  la  Côte  d'Or  à  riiitérieur  (iTi  0,000 
pieds;  2°  au  Sud,  les  Pyrénées,  0,000  pieds,  entre  la  Erauce  ot 
l'EspapiK!  ;  3°  les  Cévenues,  5,000  ])ieds,  dans  le  Languedoc,  ut,  4' 
les  inoiits  d'Auvergne  d.ins  le  contre,  5,7I'0  jiiods. 

199.— Hydrographie.  1.  Mers.  On  distinguo  la  Manche, 
rAllaiitiijue  et  la  Méditerranée.^ 

2.  Golfes.  Dans  la  Manche,  on  remarqno  l'estuaire  de  la  Seine, 
et  1,1  liaiu  de  St-Uriinic  ;  dans  l'Atlaiitiiiui!,  restuaire  de  la  Loiro  et 
celui  (le  l.i  Gironde  et  le  golfe  do  Gascogno  {Uisray). 

3.  Détroits.  Lo  Pas-de-Calais,  onUv  la  Eranco  et  l'Angleterre  ; 


lo  détroit  do  liouifacio,  jntro  l'ilu  do  Corse  et  la  Sardaij; 


i'A  1  il  llK    bl-;    I.A    \  Ui>K. 


4.  Cours  d'Eau.  Les  plus  rem/irquahles  sont.  I"  Dans  1(!  ver- 
sant de  l.i  .M.'iiii'he,  la  Seine,  50(1  milles,  et  ses  allluents;  2"  dans  le 
versant  de  l'.Vtl.iuliiiue,  l,i  Loire,  020  m.;  la  Gironde,  formée  tle  l,i 
Dordogne  et  de  la  G;irouue  et  leurs  allhieiils;  li"  tl;ins  le  versant 
de  la  MiMliterraiiée.  le  llhôiu-  dont  le  i)riin'i|ial  ailluent  est  la  Saône. 

VOO.— Ollmat.  Le  iliuial  do  la  l''ranco  est  généralonient  temirro  ol  sain,  il 
est  marin,  constant  et  Immido  au  N.-O. .  coiitinontal  ot  excessif  au  contre,  et 
surtout  au  N.-K  .  plus  modi'Ti''  au  S.-O.,  et  très-chaud  au  S,-K.  :  cette  dornière 
n'gion  est  siuiiuise,  on  éti',  au  sirocro,  vont  chaud  d'Afriipio;  en  hiver,  au 
misiral,  vent  sec  dos  ,\lpcs. 

201.— Productions  Naturelles.  1.  Minéraux.  La  Kranoo  jiossède  des 
mines  do  sel,  ilo  houille,  de  l'or,  do  iilonib,  des  carriéri's  do  pierres  à  bAUr,  do 
marbre,  de  granit  et  d'unloisr's  ;  elle  a  d  nondireuses  simroes  d'eaux  niiiiorahs, 
dont  les  plus  connues  sont  Vichy  (10)  dans  I  dciiarloment  de  l'Allier,  .t  do 
Plombières  (lHi  dans  celui  des  Vosges. 

2.  Végétaux.  Les  \égotaux  sont  assez  variés  ;  lo  midi  |iossèdo  do:  espèces 
tropicales  ou  dos  iwns  chauds:  oranger,  citronnier,  olivier  grenadier,  mûrir, 
llguier,  nmandier  et  surtout  la  vigne,  tandis  ipio  sur  les  Alpes  se  trouvent  de.j 
espi'cos  analogues  ,i  ci'llos  des  ri''gion3  polaires  Los  princi|iidos  richesse"  du 
Nord  sont  les  cop'alos,  les  légumes,  bs  fruit»  cl  les  plantes  oléagineuses',  au.ssi 
le  lin,  le  chanvre,  1;  tabac,  la  betleravo  dont  on  fait  li'  sucre;  les  poires,  les 
jionmies.  Ii's  cerises,  li's  prunes,  les  pioches,  etc. 

3.  Animaux.  Ou  élève  do  belles  races  do  chevaux,  de  bœufs,  d'ânes,  do 
moutons,  eti;  ,  surtout  dans  les  gras  piUnrages  do  la  Normandio  et  du  Limousin. 
Lo  Berry  fournit  des  inoutiins  renommés,  otc,  l'armi  les  animaux  sauvages,  on 
doit   citer:  l'ours  brun,  lo  lynx,  lo  chamois  et  la  cliiivre-bouquetin  dans  les 
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Alpna  nt  In»  Pyn^nws;  le  phoqun,  lu  lamontin,  lu  inarsinuin  iIps  iiicrs  ;  riii(,'li' 
royal,  lo  faucon,  rmilmilu  ;  lu  \i|M''iT,  |'iis|ii(;  l't  lo  scorpion,  espèces  venimeuses 
S15  trouvant  ilans  lo  niiili. 

Skction  II.— géographie  POLITIQUE. 

202, — Historique,  l.n  Fraiirc  ni'tiii'lln  corn'spoml  h  lu  jilus  (,'niiiilci  pnriii" 
lie  l'Ancii'inii'  lli'llii|iii',  mi  de  lu  Ciuuli'  trunsalpiin'  ipii  s  rli'mluit  l'iilrc  li's  l'yri'- 
nôes,  1*'^  Alp^s,  lo  Hhiii  et  l'Oirt-aii.  Apros  fiucltpn's  i]-nipti(tns  drs  (laulois  on 
Ciormnnlo,  on  Grooo  ot  on  Itnilo,  la  (Iniilo  fut  souniisoiiux  Koniuins,  .'>!  uns  avant 
J.-C.  Au  Vo  siôijo,  olhî  forma  plusiours  royannios  franos,  stais  (ïlovis  ot  sos 
succossours.  Au  IXo,  Clluirloniuuno,  lo  (.'ranil  orpanisalour  do  rKun)|ie  cliro- 
ticnno,  olonilit  l'onipiro  fnino  jusipi'ù  l'Oilor,  la  Tlioiss  (Ui),  lo  Gnrinliann  (il|  ol 
l'El)ro.  Ajifos  l\ii.  lu  I'"raiioo  foodulo  si'  sulidivisu  on  llofs  phis  ou  nmins  ilopon- 
dunts  do  la  royauto.  Mais  à  pnriir  ilo  Ilu(.'uc's  (;a|K'l,  IIS7,  lo  doniaino  riiynl,  qui 
no  oonipronait  guoro  cpio  l'ilo  do  l'Vunco,  s'a^ininilit  suiMvssivoiiionI  par  lu  rounion 
do  ijivorsos  jirovinci'S,  nntnnunont  do  collos  du  S.-O.  (pii,  du  XIIo  au  XVo  sioolo, 
|iassoront  jmr  liorilup'  un  roi  d'Anfçlolorro.  A  duti'r  d\i  XVo  sioolo,  lu  nionar- 
oliio  rran(;aiso,  uinsi  lunnoo  ot  unilloo,  jouit  on  Knmpi'  d'nno  grnndo  induonoo  ot 
di'\  int,  sous  l/ouis  XIV,  la  puissanoo  pro|i(in(loranto  di'  lEumpo.  l'n  nn^mo  lonips 
qu'ollo.s' croait  do  noinhrousos  o'ilimios  ù  l'otrunpor:  lo  Canada,  lu  Louisiano, 
los  jiotitos  Antillos,  l'ilo  do  l'Yanoo.  MudUKasoar,  l'IIindouslan  nioridinnul.  Sous 
lu  ropuliliquo  do  17!)2  ol  sous  l'onipiro  do  Napoloon  lor,  la  Franco,  par  la  con- 
ipi(''to  ilo  la  Bolgiquo,  <lo  lu  Ilollando,  do  r.Vllomugno  Hlionuno,  do  la  Suisso  oi  do 
ritalio  soptontrionulo,  compta  130  doparli'nionts,  ot  dicta  la  loi  à  presque  toute 
l'Europe  ;  mais  on  niiMno  tomps.  l'Anjîlolorro  lui  enlevait  son  commerce  ol  la 
]ilupart  do  SOS  colonies  En  ISI.'i,  la  Ernnco  fut  n'^luite  à  ses  limiloa  do  178», 
Dejaiis  lors,  elle  a  conquis  l'.Mp'rio,  lu  Cocliincliino  et  a  formé  quelques  nou- 
vollos  colonios  on  Oi-ounio  ot  on  .M'riquo, 

20;).— Ethnographie.  1  Familles.  Li's  français  de  la  famille 
laliiu>  foi-iiicnl  la  f,M'ii"il''  nwijdi'iU''  (lo  la  poimlalioii  do  la  l''i'aiic'e, 
i>l  constituoiit  la  nation  la  plus  honiogono  do  l'Europe.  La  famille 
toutone  comprend  les  Allemands  do  l'Alsace,  uiio  parlio  de  la 
Loriain(!  ol  dos  Flamands  an  Nord  do  Lille,  et  qnolqvies  Celtes  et 
Hasipii  s. 

2.  Langue.  La  langue  rrnnç.iiso  est  d'tm  usage  gÎMiéral  dans 
ont  le  pays;  c'est  en  niènie  temps  l'ime  des  langues  vivantes  les 

plus  ctiltivées  en  Europe  ot  ;\  l'étrangef.  L'italien,  l'allemand, 
lo  flamand,  lo  bas-brotou  et  le  basque  sont  aussi  parlés  dans  quel- 
ques provinces. 

3.  L'Instruction  publitiue  on  populaire  est  moins  avancée 
en  France  que  dans  les  Etats  du  N.-O.  de  l'Eiu-ope.  Le  haut  rnsri- 
(jnemenl  est  très-développé  et  se  doiuio  nolaiiunent  a  l'iniiversité  di! 
Paris,  à  laquelle  se  rattache  d(!  nombreuses  acadimies  universi- 
taires ou  facultés  établies  daua  les  villes  principales. 

4.  Religion.  Los  français  aiipartionnent  à  l.i  religion  ca- 
tboliqno  ;  il  y  a  toutefois  un  million  do  protestants  calvinisles 
(dans  lo  Languedoc  et  la  Cliaronto),  ou  Liitliériens  (en  Alsace).  On 


compte  aussi  80,n00  Israélites.  Il  y  a  8fi  diocèses  catholiques,  dont 
17  arcliovècliés  et  (lil  évècliés  suffraganls. 

204. — Qou'vemement.  L(!  fjoucrnifmnit  français  est  actuelle- 
ment une  républi(|ue  constilnlionnello  roiiréseutative.  Pour  l'admi- 
nistrai ion  civile,  lo  territoire  français  est  divisé  en  8G  départements, 
prenant  leurs  noms  dos  caraclèri's  ]iliysi(inos  qui  s'y  trouvent  ;  les 
déparlemonts  sont  .idiniuislrés  cliar-uii  par  un  préfet,  ot  sont  divi- 
sés on  sons-])réfectiU'es  administrées  par  dos  sous-préfets,  et  subdi- 
visées on  cantons  et  los  cantons  en  coninuines  dont  chacune  est 
administrée  jiar  un  maire.  L'administration  jtidiciaire  se  compose 
d'une  Cour  de  Ciissalion,  à  Paris,  et  do  28  Cours  d'Appel.  Sous 
l'administration  militaire,  il  y  a  22  circonscriiitions  territoriales 
réunies  on  (i  grands  commandements. 

20,'),— Topographie,  /"nn'j,  2,400 ,000  linli,,  oapitalo,  lu  ville  la  jilns  belle, 
ot,  apri's  I.onilios,  la  plus  inijmrtanto  de  l'Eumiio,  pur  sa  population,  son  indus- 
trie et  SOS  richesses,  on  môme  lom|is  qu'elle  est  ini  dos  foyers  littorairos,  scien- 
lillquos  et  |xj|iti(pios  los  plus  inlliiHils  du  «1"!"',  Son  iniluslrio  s'otond  à  toutes 
los  liranclios,  ot  consiste  prinoi]ialeniont  en  objets  d'art  ol  de  luxe  et  en  articles 
de  modo,  qu'elle  fournit  il  toutes  los  nutions  civilisées. —  l'ersailles,  60,000  liab., 
superbes  palais  ot  jardins  i\i:  Louis  XIV. 

200. — Lyon,  iUO.OOO  liub,,  ci'é  antique,  grande  place  forte,  la  seconde  ville  do 
France  pour  la  population,  l'industrie  et  le  commerce,  la  premiiro  du  mondo 
pmw  la  fabrication  dos  étoiïes  <r(ir,  de  soieries  do  luxe  ot  de  châles  riches. 
St-Elirnnc,  (15)  120,000  liab,,  ville  nouvelle,  centre  d'industrie  houlioro  et  métal- 
lurgique lo  plus  important  de  la  Franco  :  canons,  armes,  couteaux,  etc.  ;  la  i)lus 
im|K)rtante  fabrique  de  l'Europe  ])our  les  rubans  façonnés,  velours,  soieries,  etc. 

207,— .Varifi//f.  380,000  liab.,  on  Provence,  ville  fondée  par  los  Grecs,  COO 
ans  avant  J  -G.  ;  le  premier  port  do  lu  France  et  do  la  Mi'ditorranéo.  l'un  des 
|i|us  comnierçants  ilu  monde  ;  chantiers  de  conslrui'tion,  fabriques  d'huile 
(l'olive  ot  do  savons,  otc, — .■lrii;»,on,  4U,000  hab,,  cu|Mtalo  du  Comtnt  Venaissin 
qui  nppartenuit  un  St-Siopo  ;   château  où  résideront  sept  papes,  do  1305  ù  1377. 

208, — Ilnrtliaiix,  240,000  liai),,  4e  port  nianlianil,  exportation  do  vins  et 
liqueurs,- ii/;r,  100,000  liai).- 7'«i(/onjc  IRO.OOO  liub.— A'an(fj,  l2,';,000  hab,— 
[touen,  100,000  liuli,,  rnppollo  lu  mort  cruelle  do  Jeanne  d'Arc  par  les  Anglais. 

20!),— Industrie.  La  Franco  se  range  purmi  li's  pays  les  plus  industriels  du 
globe.  L'inibislrio  fruiiçuise  se  pince  souvent  au  promior  rung,  pour  l'oléganoo 
ol  le  bon  goilt  do  sos  produits  d'art,  de  luxo  et  de  modo  ;  ses  articles  d'uinou- 
bloinont  ol  de  vétomont,  ses  soieries  ot  ses  vins  sont  n'iuindus  jiartout.  Parmi 
ses  produits,  nous  nous  bornerons  ù  cilor  :  los  ini''liors,  mécaniques,  locomotives 
et  machines  do  tous  genres  ;  los  navires  en  for,  etc.  ;  les  drajis  Uns  d'Elbeuf  et 
(le  Louviors;  los  soieries  riches  de  Lyon,  etc. 

210, — Oommeroe.  Li!  commeire.  inlérieur  do  la  France  est  actif  et  tros- 
oonsidérable  ;  il  dispose  d'un  grand  nombre  de  routes  ;  les  chemins  de  for 
sillonnent  lo  pays  dans  toutes  les  directions,  environïO,000  milles. 

21 1.— Lo  cnmmiTiv  r.Tl/rieiir  esl,  après  celui  de  l'Angleterre,  lo  pins  considé- 
rablo  du  globe.  Son  commerce  général,  ver»  1888,  s'élevait  à  jJus  de  dix 
milliards  do  francs  dont  plus  do  la  moitié  pour  les  exportations.  les  principaux 
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nrtleli'ii  t\'iiii}mrtaliiin  mwl  W»  iiinlIi'ri'H  t<'X(ll>'f<,  (cntoii.  «nie,  lalni',  lin.'  lu»  Ihhh 
iIm  l'unstruclhin.  In  linijilli',  li'H]M'nii<    t  |H'lli'li'rios,  les  mi'taux,  i'(o. 

212.  -I.p«  priii(i|piiiix  port»  iiiiirrhninlii  mint  MuihiIIIk,  I<i  Ilavrr,  Rouen, 
Hoi'<(i-tuix,  fiK.  I.ii  niiiiirin  iinirt-hniuli!  fniiiçiiiHe  i-hI  l.i  i|tia(rl('iiii«  <t«  l'Kuro|)e  ; 
dli;  iiiui|itn  15,(100  imviri'H  nu  Ioiik  cnii™,  ji>u)!i'niil  1,1(mii,0(I0  d«  toiiiirnux. — 
1,1'  momrment  dru  part»,  nu  ilc  lit  iiiivigiitloii,  i«t  iriiivlnm  (10,000  ncivirut  pntrin 
ou  aorlia  H  \m^mnt  pria  ilo  20,U0U,UOU  ilti  tonneaux.  C'rat  lu  tlsra  (lu  uiouveuieut 
des  purta  bntituuiijuea, 

•J I  .*  —Colonies  Ia'h  (•olonics  ou  iKiHacssion»  hors  de  v.\  France 
sdiit  assez,  iioiulii'i'iises,  iiiaiM  pliisieiir»)  sont  (mmi  cnusiilérubleH  ; 


1 


|irini'i[)al< 


'  "n  Afiii/w  ■  l'MnOrii',  le  Si'iK'^al  et  (piel(|iieH  aiitrcH  élnlilis- 
seillellls  : 

<;•  l'.il  .l,s(V  :  les  ('in(|  teniloiics  de  riliiiili)iislaii,  el  la  liasse- 
Cochliichiue  ; 

;t'  Mil  Dri'iiiiir  •  la  N()iivelle-(jal(''(loiiie,  les  Manitiises,  etc.  ;  eu 
Aiiuri(iuc  •  la  Mai'lini(iiie,  la  (inadeloupe,  la  Guyane,  etc. 


r.iiAPiTMK  xvr. 

BELGIQUE.   ") 

SncTioN  I.— (iKOdllAI'llIH  IMIYSIQUK. 

■-Mi. — Situation,  l-a  IJelfri(|iie  est  mie  (les  coiiliées  (1(>  l'Kiirope 
occidentale  el  iiiarilime  doiil  la  l.ililude  iiioyeiliie  est  .Ml"  Hd';  elle 
a  environ  !:i()  milles  du  S.-lv  au  N.O  el  '.»()  du  N -K.  au  S.-Ouesl. 

■21"). — Bornes  1-a  lielf;i(Hie  est  bornée  au  N'ocd  par  la  Hol- 
lande, à  I  Ksi,  par  la  l'insse,  an  Snd  et  an  S.-(l.,  par  la  France,  el 
an  N.-O.,  jiar  la  mer  du  Nord. 

•2\Ù—Siiiinficie,  ll.;il:î  milles  carres.— ;^i/)i(/(i//o«  <l,-200,000 
d'iialj.  l'iiji.  ni  48.')  ;  c'est  la  pins  Inrie  île  l'ICurope. 

■,'17. — Parties  de  terre,  l-a  liel,i,'i(iuo  (,'steiili('remeut  conlinon- 
tale,  (die  lia  aiicmii;  ile  iiiariliine  ;  sou  liloral  ne  présente  ni 
pres(|u'ile,  ni  cap  riMuaninalile. 

Montagnes.  I-e  sol  est  fiiMiéralement  plat  excepte'  dans  h;  llai- 
naiill  cl  la  province  de  Nauiur,  où  les  Ardennes  elendeut  leurs 
raniilicaliDiis  :  ces  m()iilaf.'nes  sont  pres(|iie  parloul  rev(''lues  de 
l'oièls,  et  iin'senteut,  en  l)i>aucoup  d'eiidroils,  des  escarpeinenls 
assez  pill(ires(|iii's 

"-1  H.— Hydrographie.  1.  Mers.  1-a  li(d;;ii|iieesi  comprise  pres- 
fiu'entiereinent  dans  le  bassin  il^  la  mor  du  Nord. 

2.  Cours  d'eau  Kcs  principales  ri\ii'res  sont  la  Meuse  et  l'I's- 
raiit  Les  alllu'  nls  de  la  Meuse  sont  l'Oiirtlie  et  la  Sambre,  ceux 
de  l'Kscaul.  I,i  l.ys  cl  l.'i  Dyle;  elc, 

'2  l!i.— Régions  physiques.  I."  siil  .1.'  I.i  Hi'lj:iinii'  i'f;i  peu  «cr-iilonl.',  ciir 
\:t  |ilaini.'  liassi!  du  N.-().  iiii  , 'l'itvi^  qu'iiiscnsilili'iiicul  ;  la  Il.'iiitr-Hi'|(,'ii|iic  est 
(■uiiipos'''e  (l(^  plali'aiJN  plus  «ii  moins  nocldi'iilrs  cl  i|i'  sipuiincts  arroiiilis  :  clin  csl 
silluniici!  (le  vallçcs  ('Iruitcs  et  proluiidcs  uii  cunlcnl  ili'S  civiùrcs  trop  miiklfs  poiic 
(>lrc  navi^'ulilcs. 

■2'JO, — Climat.  I."  climat  est  temiK'Ti',  vurialile  et  assez  pluvieux  ;  il  est 
(.'i'ii''i'nl''inciit  s. lin.  cxeepti-  duiis  les  polders  cl  li'S  parties  Hiari'Oii};euscs  (li^  la 
région  basse,  uii  rognent  souvent  1ns  lièvres  paludi'onnes  ni  des  marais.     Les 


EXERCICES  SUR  LA  RUSSIE. 

(V.  ()l)i..  p.  1.1-  «.liicl an  r.-i  ail  SA).  ?  .Ir.  -(,liiei|c  mer  'si  au  Nord  ?  W'e. 

(IJIaneliet.— an  S.-K  ?  r».— au  Sud?  /«-.  (Noir-i— à  l'Est/  //,•.— Quel  gcill'e  est 
au  N.-O.?  lia. — Quel  pulli!  est  à  l'iv^^t  de  la  mer  Baltique?  h\l. — Quelles  monta- 
gnes soni  entre  la  Itussic  el  la  Siliéi'ie?  17. — l'utre  la  Ilnssio  et  .a  Tiirpuie  d'A- 
sie? Cs. — Quel  autre  gidl'c  est  l'nrmé  par  la  mer  lialtiqne  au  Sud  de  cidui  de 
Fiuland  ?  lia — Quels  guHes  sunt  '.'ormes  jiar  la  mer  Ulanclie  i'  A'a.,  (In.,  Al.  • 
Quels  oaps  sont  iiii  Niinl  ?  Or  ,  Kn.,  Ili.  -Quel  Isllime  est ,';  l'culi'éo  de  la  tà'imée  ! 
Pp. — Quelle.s  sont  les  principales  rivières  du  versant  do  rOc(''aii  Arctique?  Oa., 
N.-D.,  Mn.,  l'a. — Quelles  rivières  se  jettent  dans  la  mer  Ca.spienne  ?  Ll.,  l'a. — 
Quelles  siinl  les  principales  rivières  du  versant  du  la  mer  Noire?  I)n.,  Dr.,  Dr. — 
Quelle  mer  est  an  N'ird  de  la  mer  Noir"  ?  Av. — Quel  di'lrolt  nuit  ces  deux  mers  ? 
)'f. — Quelle.s  sent  les  iirincipalcs  rivières  d::  versant  de  la  Baltique?  '«.,  fin.. 
Va.,  Sr. — Quel  est  I''  plus  grand  (Iciivo  de  la  llussie  ?  l'a.  —Quels  sont  ses  prin- 
cipaux triliulaires  ?  A'o.,  Oa.,  Va.,  0,1. — Quelle  est  la  capilai  d  la  llussio  ?  S.-l'. 
— de  la  Pclu'.'nc  ?  U'ic.  (Varsovie) — Quelle  contrée  est  h  .'Es',  do  '.a  llussio  7  Sa. 
— Quels  pays  sont  au  S.-O.  ?  l'a.,  Aa.,  Ti/. — D(''crivcz  '.«.■  'illes  suivantes: 
Moscou  (.M),  Odessa  (17),  Higa  (.'wj). — Quelle  est  la  plus  grande  largmir  de  la 
Russie  mesim'c  sur  une  parall'jl  ■  ? 

(a)  La  Carte  cl  l'Exercice  sont  l'i  la  jiago  00. 


pliin  graniln  n'olda  «cul  de  lii  degrés  lllii'aiimnr  aiiHlcKHiiH  de /ero,  et  les  plim 
griindeH  chaleur    d..  VH»  degrés,  au-dcH.'.us  de  /ero. 

'i'l\.  Produ  ta  1  Minéraux.  I.ca  minéraux:  la  limnlle,  lo  l'er,  1(<  «lue, 
le  plniiili,  11.  ciiure,  les  marlircH,  les  pierres  de  taille;  le»  ardcliu'»,  les  paveo,  l'Ie. 

3.  'Végétaux,  l.o  (  lléne,  lu  lléire,  lu  l  luirme,  le  liollleail,  le  Kaule,  l'enile.  le 
lillelll,  "le      la  rennncule,  l'elléliiire,  la  JllHquiaiie,  la  coli  Ilique,  elc 

3.  Animaux.  Outre  les  animaux  diiini"'li(|ues,  un  remarque  le  leiip,  le  re. 
iiai'd,  le  lilaireaii,  riieriuine,  la  Iniilre,  la  hidelle,  le  puliiis  (iiliicr'  le  xanglier, 
le  ccrl,  le  clievrenil,  le  lièvre,  le  lapin,  elc,,— les  principaux  (ilneanx,  hoiit  le, 
l'aucens,  l'epervier,  la  luise,  le  liiliiiu  et  lieaiiiMUip  d(t  piisHiTcaiix  clmntcurK, 
les  perdrix,  les  cailles,  elc. 

Skction  ir.— (IKOCiUAl'HII';  l'OUTIvri". 
?}} — Historique.  La  llelgiqni'  actuelle  ne  roriiie  i|u'uiie  partie  de  la  rianle 
Helgi(|ue  qui  scii'ihliiii  jiiM|ii',in  llliin  t  à  la  Seine.  (Idiiipiise  par  .Iules  (V'sar, 
elle  ri'sia  suniiiise  aux  llomains  usiju'an  Vo  siècle,  leuips  oi'i  elle  passa  sous  la 
deuiinalieli  des  Krancs.  i\  1  cinile  des  rds  i^arlovingiens,  s'iuivrit  la  |>i'riode 
l'eiidale  qui  l'ut  l'crlgiue  do  ses  pro\inces.  Eu  ITlt.'i,  (die  Tul  ineiir|iiin''e  à  la 
Kraiice  el,  eu  IHl.'i,  elle  lliruia  le  reyaumo  (1^*  l'ays-llas  avec  la  lliilliinde,  deuil 
elle  se  si''p)ira  eu  |s:iil  pniir  i'c  cnusliliier  en  rii<,auiiie 

y  2'J;l.— Ethnographie  1  Itnns.  Le  peuple  Ind^'c  apparlielll  à 
deu.\  ramilles  :  la  lenlomie  et  'a  laliiie. 

2.  I.a  langue  allemande  est  parlée  à  l'Kst  et  la  lan^'Ui  i  rani;aise 
parlont. 

3.  Religion.  Les  Ue1j,'es  id'ofesseni  la  ndifiion  c.illioli(|ne  .  il 
s'y  lidiivc  l'uviriiii  "  à  H'  milles  proleslaiils  et  l,."dl(l  lsr:iéliles 

4.  Education.  \.'liislnirliiiii  iKi/nilnirr.  (|noiiiiie  munis  ;iv,incee 
(|ue  (Luis  i|iiidipics  aulres  conirees,  l'.'iit  en  Hidf.'i(|ue,  des  |iroj;r(''S 
ra[ii(les  ;  les  liantes  éludes  y  soiil  aussi  deV(d()|iji(''esi|U  ■  ilaiis  les 
pays  voisins. 

'.'^'l. — Gou'vei'nement.  I.a  rminedu  (.'ouvernemenl,  est  la  mo- 
liarcliie  coiisliliiii(iini(dle,  i'e|ii'eseiilalive,  sons  nu  roi  apparleuaiil 
à  niK'  (lynasli(.'  librement  ('du(>  p:ir  les  mandalaires  :1e  la  nalioii. 

■2"J5. — Divisions,  elc.  (le  jielil  royaume  est  divisi''  en  neur  |U'o- 
vinces  :  au  .Nord,  l.i  I''landre  orieiilale  et  .\nvers  ;  à  ri''.sl,  liim- 
lionrj;  el  Lii'>'e  ;  an  Sud  Ln.vembunrt,'  et  Naniiir  ;  à  l'Ouest,  lu 
ii:iiniult  el  la  Flandi'u  occiuunlale^  et  au  cunîre,  lu  iJrabant. 


Vciî  ij'i:.\  Canal  a  (î.wri. 
'.'.!n.— Topographie,    llnixdlcs  ((j)iso,000  liai).,  capilale;  cette 
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remarqiialdc  p.ir  le  uuuilire  de  ses  institutions  de  tout  geurl^  par  la  richesse  de 
Sun  ccniinerce  et  lo  son  industrie,  et  par  le  nnmlire  et  la  variété  de  ses  monu- 
ments.—6'«H(/.  ISO, 000  hall.,  aulrereis  fiirl  célèlire,  est  liiltio  sur  2fi  petites  Iles 
unies  entre  elles  par  300  punis  dciut  100  as.scz  grands  ;  elle  est  le  centro  do  l'in- 
dustrie cotnnière  et  linièn^  de  lîidgique;  llinderics  de  l'er  et  coiislrnctioii  do  ma- 
chines— Anvers,  l'iO  ,000  ha  h.  ville  l'orlillée,  mélropele  ciimmcrcialcde  lu  Helgiqiic. 
— Liège,  141,000  liai).,  grand  coiilre  d'induslrie  métallurgique,  elle  jiossi'de  nue 
l'ondcrie  royale  de  canons,  otc  ;  ses  armes  l'i  feu  sont  rr'panduos  dans  le  monde 
entier.^ 

'.'';7 — InduBtrie  et  oommeroo:  La  Belgiipie  lire  un  hou  |iarli  de  ses 
res.sources  agricnli'S  et  iiiiiiicres.  L'industrie  y  est  \ariée  el  très-acti\'c  ,  les 
c.rpor/(((i'<)n.s  consi.slcnt  principalement  eu  liclles  iniles,  sucre,  laliac.  licpienrs, 
colle-forte,  prcduits  chimiqiKS,  fonderies,  machines  à  vapeur,  etc.  Les  articles 
rf"i'Hi/mrt«/i'ii(u  110  sont  pas  moins  ii,usidéraljlcs  que  ceux  d'exportation,  elles 
consistc'ut  surtout  en  matiiTCs  premières,  pour  lllalure  el  lissage,  el  en  deiin''es 
aliiiicntairos,  grains,  cafi,  vins,  ('picories,  otc. 


(nj  .V  ipiatrc'  lieues  de  Bruxelles  sont  les  plaines  où  lentes  les  armées  de  l'Eu- 
ro|)e  se,  rlonii(''reut  rendez-vous  pour  renverser  lo  fameux  conipiérant  Nap^ilé'on 
ler — Waterloo  rappelle  la  lutte  sanglante  où,  malgré  li!  courage  héroiipic  île  ses 
suldats,  la  victniro  l'abandonna  pour  toujours. 
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ciiAiTmi-;  xvir. 

HOLLANDE,  OU  PAYS-BAS. 

Bbction  I   -(IKOdllAI'im';  l'IIYSIQUK. 

•2'?K— situation.  I.is  Pays-Bas  mi  Ni'i'iliinli-  foriin'iit  l'une 
ili'H  rciiitiiTs  iii;ii'iliini'H  ili'  l'I'iiii'oiH'  III  riili'iilalr.  I.alitiulc  liiiiycilliu, 
.V.S  LoiiKiliiili'  i*  :I0'  KhI. 

22'.).— Bornes.  <'<•  |"'til  jwiys  i<sl  Imnii-,  à  l'Ouest,  et  .ni  Niiril  \mr 
la  inei'  du  Nonl  ;  à  l'KsI,  par  la  l'iiiHse,  el  an  Siiil,  par  la  lti'lKii|iie. 

•illO,— .S'i(/)r;/inV,  |;l,H!t()  m.  r.      /•n/i,,  4,600,0110  liali.—/'»/).  ril.,-t\r,. 

2111.— Parties  de  terres.  1.  Iles.    An   Nonl.  les  lies  de  la 

Frixe,  l'eniiaiil  le  nulfe  de  Ziiyder/ee  :  'l'exel  Vlielaiid,  Srliellirif.', 
Ainelaml,  ele,;  les  lies  lluviiiles  du  Delta  de  la  .Meuse  et  de  l'Ks- 
t-aut  :  YsHelmonile,  Voiiriu,',  Heyi-rlaiid,  Over-Flakki;,  Hehoiiwnn, 
Tlinleii,  Fleveland,  elr. 

2.  I.a  Presqu'île  de  la  llullande  Septeiitriiinnle. 

211;'.— Hydrographie.  1.  I..imerdii  Nord 

2.  I.es  golfes  ili' Z;i>ilir/ee,  de  Uoilarl,  et  les  estuaires  de  la 
Meuse  tM(i(is\  et  de  ri''.se;tlll,  i.Vi/i/ /(/,  i. 

•  3.  Les  cours-d'eau,  Iresiiniillireux,  sont  :  le  lUlin,  qui  se  jette 
dans  la  nier  du  Nord  jiar  ipiatre  Imuelies  principales;  lu  Meuse, 
i|ui  a  |)our  allluenis  le  lloer  et  le  Diest  ;  elle  se  divise  ensuite  on 
trois  houelies  et  se  jett(!  dans  la  nier  du  Nord  ;  l'Escaut,  qui  au 
divise  en  jilusieurs  liras  dans  la  Zelaude;  etc. 

4.  l'es  lacs  sont  uiiniliieux  dans  la  Krisi;  et  lit  IloUando,  mais 
de  |H>u  d'iin]iorlance. 

'23.1 — Réglons  physiques.  I.<'s  l'iiys-nnii.  rniiinii)  li'iir  imni  l'Iiifliqun, 
roriiii'iit  niM'  n'fîiuii  Idissc,  nnivcrti'  ili'  lai's  l't  ilf  niuniis,  cl  •■iilri'ooniH'M  il'iiiio 
niiillituil"  ili'nuiiiiix  niiliii'i'ls  l't  nrtillcixls  ;  l'Ili'  fuit  |iiii'ti<'ila  la  Kninili>|ilaiiiR  ilii 
\.-K.  iIm  rKuritpf.  Li'?*  iiruviru'i's  orciilPiilali'H  sont  f,'t'iif'>ral<'iiiiMil  i.'ruii|n)!*i''i'« 
il'uUi'ri'issi'iiii'iilH  (liiiit  II'  iilvraii,  iiifi'riiMir  &  l'i'lui  ili's  liaiili»  iimn'i's,  n  l'xifi'  In 
cDiisti'wi'linii  iriiiiiniMisi'H  iligni's,  iiiiit-siMili>iiii'iU  sur  li>  Ixiril  iln  lu  iiii>r,  lorsipii' 
h's  ilurirs  liml  ili'laiil,  mai»  iiiiddi'h  lu  Imix  ilii  lnu»  les  ciiiirs  il'i'au  cl  ili's  raiiaiix. 
lii'n  li'i'i'iiiiH  rriiligni's  siiiit  il'iiiiii  IVililiti'  ri'iiiarqiialiK'  ;  aussi,  ri'S  |)riivinc'p«, 
i|iii  il'ailli'urs  jimissi'iit  de  la  luivitialimi  niaritiiiii',  smil-i'lli's  1rs  plus  rii'lii's  et 
1rs  plus  |ii'ii|ilcM>s,  1,1'S  |>riniiiri's  iirii'litalrs  soiil  li-nèrmii'lil  iiiiiluliVs,  .salilmi- 
iii'iisi's  l't  slrrili's,  iiimiTli's  ilr  liriiyi'rcs  l't  ili'  vasti'S  marais  linnrlii'iix. 

2.14. — Li'  olimat  rsl  liiiiiiiili'  ot  llèvri'iix  ;  mais  les  villi's  l't  l>'s  linliilatiuns 
siiiil  li'iiiics  ilaiis  un  ilal  il'  piiipri'li"  iIdvi'iiuo  provi'rliial",  cr  ipii  ilimiiiui'  licau- 
foup  Ii's  i'haiii'''s  ili-  lualadii's. 

'i:).'i — Li's  Produotiona  n'uni  rii'n  ili'  rrmarqunlili' ;  In  frr  ri  1rs  loolirs  sont 
lii's-rai'i's;  lu  liiurlir  s.'ulr  rsl  lonimunr  ri  urtivrmriil  rxpliiilrr  [Hinr  l'iisugo 
ilumi'stiquo.    Lus  ifyHaux  cl  l>'s  imimiiux  sont  Irs  môiiirs  qu'rii  Ik'Igiipio. 

Section  II.— (IKOCJUAIMIIE   l'OLITiyUJ!;. 

■2.1(i— Historique.  I-rs  l'ays-Uas  riaient  linbilrs  par  Irs  Frison»,  au  Nord 
ilu  llliin.  Siiuiuis  aux  Ilomains,  puis  aux  l'Vanrs  Jusqu'au  Xr  sitclr,  ils  re- 
ilrviiirrnt  l'iisuitr  à  |M'n  prrs  inilrpriiilanls.  Ils  furrnl  rniiquis  par  Ii's  Franrais, 
ni  IT'J.'i,  l'I  iiuiiis  M  rKinpirr.  eu  1X10.  Kn  1811,  ils  fia'mrn'nl  Ir  niynumr  (1rs 
l>oy9-Bas  uvcr  lu  Ili'lgiipir  qui  s'rii  srpara  rn  INIIU.  Enlin,  rn  I8U0,  les  l'ays-Uus 
sr  siiiit  ilrgagés  ilu  luut  lien  iHilitiqur  avec  rAlleumgne, 


III  hiillniidiiise  appartient 


BXEROIOE8  SUR  LA  FRANOB. 

(V.  Obs.,  p.  1),— Quelle  mrr  l'sl  uu  S.-K.  '?— Quel  golfi!  est  4  l'Ouest  ?  U.  nf  II. 
iGcisfmjnf). — Quclli'  mrr  est  au  N.-O.  ?  H-C.  {Manrhf). — Quels  golfes  ferm,' 
lu  Méilitrrnini'C 'i*  Ia  .  Ou. — Quelle  )!ranile  lie  est  située  dans  In  Méditerranée'!' 
Ca. — Quelles  lies  apparleiiaiit  à  l'AiigletriTe,  sont  situées  au  NA).'I  Gij.Jij., 
Atj — Ndiiuui'/.  I''s  lli'S  situées  dans  le  golfe  de  riusciigii»,  nu  baie  de  Hiseaye '^ 
ll.-l;  1)11.,  Ilr.,  W;i.— Quelles  montngnes  séparent  la  Kruncc  de  l'Ilulir'/  As. — 
la  l''ninee  dr  l'I'Ispugnr 'f — Mcntrez  les  monts  d'Auvergne. — les  (Irvennrs. — 
li's  montagnes  du  Jura.— Qwl  ilétroit  est  au  Non!'/  Dr.  {l'as  de  Calais).— QwUk 
gronde  rivirre  se  jrtlrilnn»  la  Manche'/  Su. — Qurls  sont  ses  prini'i|>aux  aniuenls  ? 
(le.,  Mr.,  ïe. — Quelles  deux  grandes  rivières  se  jettent  dans  lu  gullii  de  Oas- 
cogiie  'I  Le.,  lie. — Quelles  sont  les  deux  rivicn'»  qui  forment  la  Gironde  par  leur 
réunion  1  De.,  de. — Quels  soûl  les  principaux  ullluenls  do  la  Loire  ?  Se.,  Ve.,  Cr., 
•Il' — Di'crivez  le  Itliùiie'? — Où  se  fuit  la  jonction  du  llliùno  avec  la  Sartne?  Ls. — 
Montrez  dans  les  Pyrénées,  le  mont  l'erdn. — le  mont  Maladetlo  (1 1,000  pieds). — 
Mollirez  dans  les  Alpes  1rs  monts  Ulauc,  St-Bernard,  Céuis,  (icnèvre,  Viso. — 
Quelle  est  la  capitale  de  lu  Krunco'i'  Ps. — Montrez  Lyon  (4.'>),  Marseille  (43), 
Bordeaux  (45),  Lille  (.M),  Toulouse  (43),  Nantes  (47),  Itoueii  (49),  Brest  (4«), 
Toulon  (43),  Lo  H4vro  (lU). 


'.':t7— Ethnographie.  1.  i"i  imiu 

il  la  fainille  leiilniilie 

2.  Elle  parle  la  langue  néerlandaise  ou  lias-alleiiwiiid. 

3.  Religion.  Ees  deux  tierH  de  la  population  sont  cnlviiiiiileH, 
l'autre  tiers  est  calliolii|iie,  surtout  au  KiulOiiest,  où  les  iliorèses 
<'alliolii|iies  sont  relalilis.     On  y  ciiinple  aussi  70,000  iluHs. 

4.  E'/'ii()'urfiuii /JiiMi'/ii'' y  est  très-avancée  :  il  y  a  trois  univer- 
sités. 

•.';1H. — Gouvernement.  <'.e  myauine  est  une  inniiareliie  ji'pré. 
sentative.  Il  y  a  deux  l'Iiainlires  législatives  rnrniaiit  les  Elals 
(iéiiéraux.  La  preiiliére  est  au  clinix  du  Souverain,  la  seconde 
est  élective. 

'.';i!t. — Divisions.  Le  royaume  mt  roniposé  de  II  pniviiicesad- 
lllillisirées  eliariiiie  par  des  Hldls-I'riii'iiiriiiltd'. 

'.'III —Topographie.  I.a  //iii/«,l((i,OIIO  hab  .  capitule  du  royuuiii'',  ville 
très-bien  liAlir.  à  quuln'  inilli's  de  la  mer— .liiii/cn/«in  MO/IOII  liab  ,  sur  le  Ains- 
ti'l,  liiltie  sur  pilotis  et  ci>u|M'e  de  rananx  ,  licll'',  nrlir  et  IrèsHiiinmcrranle,  lu 
plus  liii|s>rtaiite  de  l'I'jirope  imur  la  luillo  et  le  rniumirce  dru  iliainaiits. — /(«/- 
lenlam,  200,000  liab.  sur  lu  Meuse,  port  conimoile  rt  acturllemenl  le  plus  netit 
du  pays,  ris;oit  les  denrées  des  Indes  néerlandaises — ilrecht,  Sii.OOO  liuli ,  lliii- 
versilé,  arclievAclié  culliidique,— .l/acjfni/i/,  '28,0(10  liuli.  Ciludrllu  Initie  sur  l'i 
MontSt-I'irrrr, 

'Ml.— Industrie.  I.u  llollaiiiio  «ut  plus  agricole  ipu'  nlanuracluri^re  ;  elle 
»'oi;eu|»>  surtout  île  rriigruisseineiil  des  bAtesft  eiirnes,  de  la  preiliulion  du  lait, 
de  la  fabrication  du  beurre  et  du  fromage,  loquet  est  très-reuiiinmé.  |,a  péihe  du 
liareng  et  de  ta  luoru"  est  très-nclive. 

24'2. — Oommeroe.  Le  Cnmmerrr  inlérieiir  possède  le  plus  liciiu  n'scuu  de 
fleuves  et  de  canaux  navigables,  niellant  en  communiiuliou  toutes  les  localités 
importantes.  Imyarlation  de  denrées  coloniales  des  Indrs  ;  café,  sucre,  riz, 
épiées,  lubnc,  destinées  en  grande  partie  4  la  réexportation,  fij-(mi7(i(i'«;i  de 
produits  agricoles:  iM'lail.  Iieurre  et  fromage  (surtiiut  |H>ur  rAng!>'ti'rre|,  de 
matières  lexlile»,  de  hareng;,  etc 

Les  grands  puits,  sont  .Viu^terdam  et  Ilotterdam.  La  marine  nmrchaiidu  hol- 
landaise est  la       •ixièiui'  ilr  l'Kiirope. 

•2\'.\. — Colonies.  I'  l'-n  O^c'nmV,  Ipg  Indrs  dites  Néerlandaises  : 
Java,  les  Miilui|ues,  rir.,  '.'"  En  Amérique.,  la  tiiiyaiie  Imllandaise 
ou  Siirinain  et  plusieurs  Antilles.  Il*  En  Afrique,  le  coiiipioir  d'EI- 
niina  (.5-1)  et  dépendances  en  Oninée.  Population  18,000,000  du 
sujets,  sur  une  superficie  de  (SdH.OOO  milles  carrés. 

2ii.— Grand-Duché  de  Luxembourg,  (let  état  représentatif 
enlièiemeut  distinct,  lilire  de  Inut  lien  piililiiiue  avec  l'étranger,  et 
dont  le  Siiuverain  ou  (Irnnd-Diir  est  eu  inèine  temps  roi  des  l'ays- 
Bns,  est  situé  entre  la  Helf,'iiiue,  la  France  et  la  Prusse. — Capitale, 
Luxemliourij,  sur  l'Alzet  ;  ville  forte. 

Le  (Jrand-Duché  fait  encoro  partie  de  l'Union  douanière  aile-' 
mande. 


CHAPITRE  XVTII. 
EMPIRE  GERMANIQUE. 

Section  I.— GKOGUAPHIE  PHYSIQUE. 

24."). — Situation.  L'Allemagne,  comprenant  la  Prusse,  est  une 
Brandie  conlrée  de  l'Eiiroiie  centrale.  Latitude  moyenne,  ."i^*.  lon- 
gitude I.V  Est. 

246. — Bornes.  L'Allemagne  est  bornée,  au  nord,  par  le  Dane- 
mark et  la  mer  Ualtique  ;  i\  l'est,  par  la  Russie  ;  au  sud,  par 
l'Autriche  et  la  Suisse  ;  à  l'ouest,  iiar  la  Hollande,  la  Erance  et 
la  Delgii|ue. 

247.— .Siz/ic/'/îdc,  210,785  milles  c— Population,  49,1 10,000  liab. 
—Pop.  )'(■/.,  233. 

2  iK.— Parties  de  terre.  1.  Hes.  Les  lies  Alsen  (55),  Riigon  (54) 
Wolliii,  l'tc. 

2.  L.'i  iiartie  de  la  Presqu'ile  danoise  ou  le  Sclileswig. 

3.  Montagnes.  Les  montagnes  de  l'Alleniagm^  font  partie  du 
systi'iiie  ci'iilro-niéridioiial  de  l'Europe,  ot  forment  le  groupe  do  la 
Haute-Allemagne.  Ce  sont:  la  Eorèl-Noire  [Schtrarzwiilit],  dans  le 
duché  de  Bade,  et  le  Wurtemberg  ;  les  monts  de  Franconie  (10*30' /.) 
et  le  Dôhmer-Wald  (49)  dans  la  Bavière  ;  les  monts  Géants,  (Riesen 
Gebirge]  dans  la  Silesic  prussienne  ;  dans  les  Saxes,  le  Thurenger- 
Wald,  lu  Harz  et  quelques  autres  moins  coijsidéiahles. 


-.^'f'^:*^ 
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2 'iSt,— Hydrographie.  1.  Mers.  I.a  Baltiqui',  au  Nord,  r-t  In 

mer  di:  Ncid  (iii  mer  (icniiaiiiipui',  au  N.-Ounst. 

2.  Golfes.  Lt>s  l'sluairi's  (lu  Wésor  cl  do  l'KUw,  dans  laincrdu 
Nord  ;  les  baies  ou  golfes  du  Kii'l,  do  Liibei-k,  do  Ilugcn  cl  Daut- 
zirk.  dans  la  na!lii|uc, 

3.  Détroit.  I.i'  l'c  litrtclt,  au  Nord-Oupst. 

4.  Cours  d'Eau.  Ou  disliupuo  trois  vorwiuls  laarilinios  dont 
les  roin-s  di'au  soûl  :  l"  Dans  lo  versant  di^  la  mer  nalti([UP,  le 
Niémen  cl  la  Vestule  iuleriem's  ;  l'Oder  et  son  jirincipal  allliienl  la 
Warl.l  ;  2"  dans  li'  versant  de  la  mer  du  Nord  :  IKIlie  et  ses  a'ueuts 
la  Saaie  et  la  Mulde  ;  le  ^Vrser,  l'Kuis  ;  le  Rhin  el  ses  allluents,  le 
Neilar,  le  Main,  la  Moselle,  ele. ,  H"  dans  le  ViM'sant  de  la  mer 
Noiiv  :  le  Danube  et  ses  alllr  .ils.  lo  Lcck,  l'Isar,  ul  l'Iiui,  en 
Bavière. 

2".0. — Uégrlons  Physiqres.  l  m' lignr  laoïu'"  di- Oil'Jtîuc  (.'il)  A  IliiiKivn' 
(r>'!)  pt  à  l:  lau  (.'il  .  M  I  an'  lu  IlinUi'-AlleiiiiigniM'i'iili-iili'il  la  l!assi>-.\lli'iiiiit;Mi' 
SP|iU'nlrli)ii(i|i'.  I»  La  Itaiiti'-Alli'iii'igm'  ccnlnili'  est  fciniH'ii  di'  t:run|«'<  di"  nu  n- 
lat'ni'S  l't  lie  jilati'aurc  il'alliliiiic  iiMypmie.  Ci'lti)  ivgidii  (■<!  pi'UiTHli'iiii'iit  hii'ii 
Imisi'i",  l'cpuM'rle  di'  |«Uiini|,'i>s  "t  di'  liclli's  cnliui'i"-  PI  cmi|»'p  du  fprUli's  valli  is 
SPiiiPcs  dp  nianiis  Pt  dp  si:  "|ips.  mi  pi. il:;.!  du  lliiiri  ninypii,  (|Ui  spIpiuI  dp  IWIp 
à  .^Inyi'iipp,  p>l  uiip  ili  ^  plus  rirlips  dp  rKiiiii|M'  i'  I.a  Iiafsp-.\l|pnin(.'iip,  im  la 
ziiiip  iiiai'iliitip  d'iiiiP  lai'i;piir  dp  \ii)  h  IMI  niilli's,  l'ail  jarlic  dp  la  ftiaudi'  l'iaiiip 
di;  \.-V;.  dp  lEiirpiii'  ;  mais  il.ius  1p  llauciM'p,  la  l'russP-I'riju'p,  pIc,  s'pIpiiupiiI 
dp  vasiPS  landps  .*aldp|iii"Usi's,  iIp  ^rrands  niarai.'i.  dps  Idiii'Im'TP»  el  d'iniiiiiii 
hralilPs  laPS  pl  p|aii(.'s,  1,p  lie.p|-al  psl  lias  Pt  ln.rdi'  di'  du  ips,  dp  la^'Up...  pI  de 
liaups  d.'  saldp. 

JM— Climat,  Sol,  eto.  I.p  plimat,  varlpsplnn  lu  lai  UkIp,  ci  |ilutpl  froid 
i|Ui'  pImiipI.  Il  d.'Mi-iil  liP  -l'nrd  pt  Irps-li'  nidp  au  Nnrd.— l.a  lYussp-lllipnaiiP 
pst  rpililp  Pl  iuduslripusp  ;  il  y  a  (P  impIips  vi(,'iiiildps  l'i  lipauppup  d»  luiups.  l,r 
SI,!  di's  aiipipiuips  proviMCPS  allpuiaiidi's  Psl  moins  l'prlilp,  mais  giiiprali'iuput 
liipu  pullivp 

Vti. — Lps  Productions  spie.  h's  pi'p'ali's.  Ips  lc(.'umps.  suilniil  la  iiumiiip  i|p 
Iprpp  ;  1p  plianvi'p,  1p  liu.  pIi'.  I.ps  uiiups  y  spiiI  riulips;  pIIps  |>i'pduispi]|  la 
h.iuillp,  1p  fr'!'.  l'aciPi',  11'  /iup,  1p  plcimh,  l'pliiin,  laib'Piil,  lu  nipkpl,  pIp.  Ou  y 
f:.'lirii|UP  dis  uiai'liiups  d  ■  IouIp psik'pp  ;  li'  Idpii  dp  I'iussppI  Ips  I'hhIps  arlislii|UPS 
dp  r)"iliu  ;  Ips  ai(;uillps,  pIp.  Ll  clipvaux  di'  lIulslPiu,  Ips  uiuulnus  dp  Saxp, 
l'ip..  siiiil  rpuiiuuups, 

Si;i:ti.ix  IL— (;K()(;UAI'llIi',  POLITIQUI-:. 

i'>'.i. — Hlatorique.  I.a  GiTUiaiiip  ou  Allpuiagr"  psI  ppIIp  pnntn'O  d'nù  snr- 
liriMU,  viTS  1p  Vp  sIppIp,  Ips  Vandales,  les  Gullis,  Ips  nnur^'uit-'uiiiis,  Ips  FnuiPS  Pt 
aulres  )ipu|iIps  liarlmrps  qui  jpIi'tpuI.  sur  Ips  dpliris  dp  l'iMiipirp  rnuiiiiu.  Ips  l'cin- 
dcui-aU  dii3  '^Uils  ujuilura^a,  Oi'guuisOi;  pus  'Jliûilouiuyîi'J  t-'t  sos  sucooaauurs, 
l'AllPUiaj.'rii-  riiriua  l"iit.'|puips  un  puipiri.'  plpplifpl  fi'p  il  ipii  dpviiil  |in''p"Uilprant 
pn  Eurnjip  au  XVp  l't  XVÏP  sippIp.  iiulauiniPUt  .«nus  Ips  ruipiTiMirs  iIp  la  maison 
''.V'.ti'iilip  ii:liar|ps-Qnimi. — La  IVussp  psl  ini  l'Ial  toul-i'i-rail  niiidpnip.  pIpvp  sur 
Ips  dpliris  dp  rAllpmaf;np  fpoilalp.  \n  ninypn-il).'p,  la  l'viiviiipp  de  l'russp,  fipf 
dp  la  PoloL'UP  apparlPuail  à  l'onlrp  rPlifiiiMix  di's  :'lipvalii'rs  TiMiloniipiPS.  Inrsqup 
•T'ip  Pl  diTuipr  (.'rand-mailrp  dp  ppI  nrilrp,  AlluM'l  d*  lirandoliourf.',  aposla-ia. 
sp  maria  p!  si''pii'irisala  Prtissp  pu  lui  inipusantlp  prolpslanli^nip  pl  l'pri(,"'anl  pu 
dui-lip  lipn'dilaiip  au  profit  dp  sps  ilpscpndaïUs,  Ku  ISlifi,  la  l'russp,  ayant  fail 
alliaupp  avpi'  l'Ilalip  pnnlrp  I'AuIHpIip,  s'pinvari,  d'u.io  parlip  dPS  Etals  alli- 
inands  :  pu  1S7I,  Ips  rnyaunips  dp  navii'rp,  dp  WuriomlPTU  l't  lo  grand  <luili  ■  d.' 
liadp  snnl  pnlr<''S  dans  la  Pcinn''ili'Ta(iiin  qui  a  pris  !p  nom  d'pmpiro  d'.MlpmagUp, 

i.Vi.— Ethnographie.  1.  I.e  [leuple  allemand  ou  gerniiiin 
fo:'me  le  iiiiyau  de  l.i  lanùlle  teuloi"te  et  se  Irouve  surtout  établi 
entre  le  lîliin  et  l'Oder  A  i'Kst  de  l'Cder,  la  iiopulation  est  trés- 
11  è|i''e  de  slaves,  [i.irtii  ulieicnieut  de  l'olouais. 

2.  I.a  Langue  .illem.iiKle  se  divise  en  liaut-alleinaïul  au  Sud, 
et  le  li.is-:illi"iaud.  ,iu  \ii|-il 

3.  Rel'gion.  I    ^!leiii,ij:iie  est  le  loyerel  h  berceau  du  Proles- 

tîuilis |ni  11   li    11.  Miiliuit  dans  le  Nord  .  tes  (■;illiolii[ues  f.irmeiil 

le  liei-s  de  .a    .niiulaliiHi  et  sont  donniiants  eu  liavière,  d.ins  les 
l'rovinees  Itlu'nanes.  la  Silésie    I  la  l'osuanie  (Poseir 

4.  \.'lii.slni<liiiii  l'iihliiiiif  v[  les  bailles  eroles;  ne  sont  iiiill  part 
plus  .ix.ilieees  ipi'en  .Mleiuaune. 

■^"«■">. — Divisions.  l.'.VI'eiiia,L:iie  ailuelle  iiio  .  coiniirises  les  jiro- 
vinees  alleieainles  de  l'Aulriiliei  se  divise  en  trois  parties  • 

1.  Le  Hoy.iiniie  de  Prusse  ; 

".;.  Ijcs  vingt  Ktals  sinunis  à  la  Prusse,  mi  formant  avec  elle  la 
("onfédéralioîi  de  rAlleniagne  du  Nord  ; 

;!.  [,es  quatre  !';ials  de  rAllernagnc  du  Sud. 


BOYAUMB  DE  PRUSSE. 

2.1(1.— .Si(/)cr/icic,  iaC,00n  milles  car.  l'upulation,  yo,040,000  hab 
—/•<)/».  r(/.,2-2(> . 

'2'>~ — Gou'vernement.  La  Prusse  est  nue  monarcbie  l'onstitu- 
tiouiKdle,  avec  un  l'arliiiunl  l'iiissirii  coiiiliosé  d'une  C.baïubre  de 
Seigneurs  el  d'une  Chambre  de  Députés.  .\  Uerliu  sléj^eut  aussi 
nu  l'itrlnnriil  AUinitiiiil  iiour  les  all'aires  piibli(|iies  de  la  (lonfédé 
ralion,  el  nu  l'aiiniinil  llutmiiicr  pour  les  alVaires  Cdinmereiales  de 
toute  l'.MIeiiiaL'iie 

'2r>S. — Divisions.  Le  loyanme  comiireud  onze  ijnunU's iirorincet^ 
savoir  six  à  l|:sl,  (l'ancienne  l'iiaude-Prusse)  1°  le  nrandtdioiirt;, 
clief-lieu  Herbu; — i'  la  Poméranii',  cli.-l.  Sieltin  ; — 3"  la  Prusse 
prOj;re,  cli.-l.  Kiinif.'sberj,' ; — 1"  la  l'osuanie,  eli.-l.  Posoii  ; — 5»  la 
Silésie,  cli.-l.  Hrcslau  . — d"  la  Saxe  Priissiinu  .  cli.-l.  Ma;,'ilebourf;. 

Ciu(|  à  l'Ouest:  I'  la  pnivinie  Ithenane,  eb.-l.  C.oblent/.;  2' la 
NVesIphalie,  cli.-l.  .Munster; — ;i"  ;,•  ScbleswiH-Uolstein,  cb.-l.  Kiel; 
■i"  le  llannvre.  ili.-l.  Hanovre; — .Via  Ilesse-Cassel  el  Nassau,  ch.-l. 
(lassel.  i:ii  iiilie,  lu  piinii|ianle  de  y/o/ioiioZ/cy//,  eiii'luvùe  dans  lo 
AViiileiiiber' 


Iîi:ui  IN. 

î.'if.— TopoKi-aphie.  — /)'r/i'nl,iiWi,ftnn  liali.,  sur  la  Spn'i',  onpilnle  dp  la 
Prusiw  et  de  la  'kiiifpdpraticin  Allemande,  grande  el  IipIIp  ville,  l'un  des  princi- 
paux ppntrps  pnliliipips  et  inlellpctupls  dp  l'Eunipp. — llrestau,  aJD.OOO  liali. 
laines  et  tnilPs. — Cologne.  !iSO,000  hnh..  ville  nneienne,  grande  plaee  do  mm 
niiTPP  ;  ilislilliTiP  d'I^aii-di-dolognP ,  la  plus  grandi'  ealliPilralp  ogivale  qui 
pxislp.  appi'lpp  1.  Doinp. —  lYires  30,0(10  hali..  uionnuiputs  romains,  aulrplois 
grandp  ville  ili'S  Criuiles  il  iIp  r"nipirPilAllpnmgnp.-.l/,;-i'«-r/in;)('//«,100|000  liali,, 
aniiiimp  papit.ilc  iIp  rpiupip'  de  '^liarlpuiagne. 

PE1IT8  ETA'fra  CONFEDERES, 

Les  50  petils  élals  (|iii  l'nrKiciil  avec  la  Prusse  la  (Ion fédération 
-Mleuiaiule  du  Nord,  cniiseï  vent  leurs  chefs  natioii.iux  et  leurs  f/oi(- 
vi-rii'  ii.nilf  'opres,  rc|irésenlalifs,  mais  n'ayant  de  liberté  i|uo  pour 
certaines  aiiiii.nistrations  intérieures. — Siiperficir,  SS.IT.t  ni.i'. — Pop 
(i,.'<Otl,t(Ult  hab. 


EXERCICES  SUR  LA  HOLLANDE  ET  LA  BELGUQUE. 

\  ,  ')lis.,  ; .  i.j— ynellPUHT  p.-l  an  N  -Oio'sl  '!-Qur\  goli'p  l'sl  dans  1p  N.-O.  dp  ia 
II'  llandp'?  yui'l  iia>  s  Pst  à  l'Est  ■>  /'«,— au  .S  -:  IupsI  '!  Fc— QupI  iIupIip  psI  au  S.-E, 
i1p  la  I)  'Igiqup  !  Ly. — OupIIps  sont  Ips  IIps  silucps  nu  SA),  dp  la  Ilollandp  l  Wii.. 
77..  Vil.,  I.-S..  Ml.,  S;/,  -gupllps  sont  Ips  i.riupiiialis  ''i  S.-O.  ?  )V.,  I'.-/).,  0.-f:,Sn. 
— Q'i  lli's  sonl  li'S  trois  provinros  le  plus  au  Nord  '!  (In.,  l'd..  Ile, — Ips  trois  du 
"^iid  E  l  '.  01. .  Gtl ,  Lij.—h'fi  Iro.s  liaigncps  par  la  uut  du  .Nord  !  X.-ll..  ,S.-II.,  Zd.— 
Ii'sd'  ;.\  -lu  milipii  !  il.,  K.  /<.— QupIIps  sunt  Ips  jiriupipalps  liramlips  l'nrmpps  |i*.r 
|p  llliiu  ■  V/ ,  U..  117.— rV'priM/.  Iii  rivières  Y.sel,  Illiin,  Maas,  Si  lulilr  ?— 
1,Iup1  n  m  jiorlp  la  rivii're  Mans  dans  sa  partie  u|K'rii'ure?  Mr. — QiipIIp  psI  la 
•apilali' il'' la  Ilollandp?  Am — yuplloesl  la  proMiipe  du  la  liplgiquo  la  ]ilus  nu 
.Nord?  .I;i.  (.I«r''r.!i— !i'S  nlus  au  Sud?  Lg.,  A/'.— les  iIpux  à  11':  !?  I.g.,  U.~ 
Ips  ti'oir  li'.s  plus  à  l'Oni'sl '?  W.-F.,  E.-h'.,  ///.-CpIIp  du  milieu?  .S'.-/(.— yuelle 
riviire  (irro'^e  l'Est  du  r'ynuiiip  :■  .Vc— t^illequi  arnisp  I'OupsI  ?  S-. — Quels  sonl 
ip:  liiu..  iiiJipii.anx  affluputs  de  lo  rivière  .Seliplde?  /(/.,  Dr.,  Ls. — les  principaux 
allluenls  de  la  Meus»  dan.'  in  Helgique  7  Ar.,  Si: — (.liielle  pgt  le  capilale  do  la 
Belgique?  Us — Montrez  Anvers  |.")ii,  Ctand  (■'ili,  Liège  (.MIJ),  llotlerdnni  (Mi.  La 
Ilf.gue  (55),  Uln-elit  ,.')?). 
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■-'(iO.--Noiiis  (les  9(1  P(7//.v  Kiiiis  Coiifrdi'n'u.    Grands  Duchés  : 

llrssi',  f:\i).  DiiniisniiK  ;  Mi'cklriiilioiiijx-Srliwi'riii,  ciiii.  Srliti'i'iiii  : 
Mi'ckli'iiil)om^;-Slr(>lit/.,  ivip.  Sirrtit:  :  OUloiiliouifr,  cap.  OUeiihouni; 
linmswick,  cap.  Brunswick:  AnliaU,  cap.  Drssnu ;  Sa.ve-Witmar, 
cap.  ]ytitniir  :  Saxc-.MUMlboiirp,  cap.  Mlnibnvi-f/ :  Saxe  (Inlioiiif;, 
cap.  Cdihd,  cl  Saxc-Mciiiiiif,'!'!!,  cap.  Miiiiiniii'n.  Principautés  : 
Scliwai7.1)0iirf;-Itiiilolsl,'i(ll,  Scli\vai'zlinur;,'-S(ui(lcrslia\iscii,  Uriiss- 
(irriz,  Hciiss-Sclilci/,  l.ippi'-Di'liiiiild,  Scliaiiciilioiirg-Lippo  clWal- 
(Icck.  Villes  Libres:  llamliDuig,  330,000  hab.;  Brcniel-i5,000 
liab.,  cl  Lulicck,  00,0110  iiab. 

ETATS  DE  L'ALLEMAGNE  DU  SUD. 

261.— .S'»/)o/;c/c,  iC.'.lTO  iiiill.     car. 

2G2. — L'Allemagne  du  Sud  lou  mieux  du  S.-O.i,  cdiiiprciul  les 
loyaiiines  de  IJavièrcs,  de  Saxe,  de  Wiirlenibers  et  le  grand 
diicbé  di'  liade.  (les  quatre  ciiiilrées,  (j\i(iii|iie  libres  et  lion  con- 
fédérées, soni  (le  fait  assnjetti(>s  à  la  l'rnsse  par  des  ,'dliances  mili- 
taires (jni  çonslilnent  le  roi  de  l'rnsso  commandant  suporienr 
do  leni'S  armées. — l.'Ahiirr-l.iirriiini'  est  réj;ie  par  l'Kmiiire. 

r  Le  royannie  de  Bavière.  Su/).  •27,720  m.  c.—l'oji.  ,"'),HOO,000 
tiab.  Ville  principale,  Munich,  'i'M^Wm  liab.,  cap.,  rt'iuarijnablepar 
ses  monnmcnts,  ses  musées  et  ses  brasseries. 

2^  Le  royanmo  de  Saxe  — •*'"/'•  .),77">  m.  c— /'«/).,  3,.")00,000  hab. 
Ville  principale,  Drcs'lc,  27(l.(;illl  liab..  cap.,  ville  savante  ;  congrès 
des  sonverains,  1812;  biiliiille  île   |H|:î. 

3*^  [iC  royaume  île  Wurtemberg.  Sup.  7.700  milles  carrés. 
/'(!/).  1,8(1(1.111)1)  bal).  Ville  principale,  ,S;a//v»i7,  135,000  bab.,  sur 
un  alUuentdii  Neckar;  llbra^•i(^ 

i"  Le  Grand-Diiclié  de  Bade.— .^'i(//.  •">.77."i  m.  c— /'e/..  l.idd.DIK) 
bal).,  Ville  principale,  Cinlsriilir.  30,1)111)  liab.,  capitale. 

Vi'.\. — Ir.Justrie.l.'.VIIi'iiiiitrni'.  I.i  l'i-iisscsiirlniil.  riviilispiivi'i'  l^'s  i.rinoi|ia\ix 
l'IiiK  iMirii|ii'eiis  |iiiiir  l'aiMivili'  et  lu  iirogros  iiuliii^li'ii'l?,  |iiirlioiili('ri'iiioiitilans  la 
iiii'lalliii'i.'i''  l'I  rai'rii'iMMin'. 

3(i'i. — Oommerce.  I,i' numiiiTcc  inii'rii'ni' i-sl  iri's-ai:til':  il  r.'-l  l'acililé  par 
riinioii  iiiMiinrr.ial.'  Mi|i|iriniaiil  li's  ilimaïu's  iiili'rii'urrs  ipii  si'iiaraii'iil  li's  (Hais 
iiilri'  eux.  I,i's  livii-ri'.s  iiavi^alilcs  sniit  iiimiliri'iiscs  :  la  iiavigatimi  du  Illiin  phI 
Irès-consiili'-ralili' ,  parmi  li's  caninix,  on  ciu^  ceux  (In  St-Ij(mis,  imi  liaviiM*»',  et  il«' 
Kii'l,  ("i  la  iiuT  ilii  Nonl.  Les  l'Iii'uiiii!:  ili'  l'iT  S(!  iir>v('li)p|ii'iit  rapiili'iiiPiit.  J-i' 
cnmineire  ej-lrrieiic  su  l'ail  siirluiit  avec  rAiigldcTo,  la  I''raiii'p,  cl  uiili-cs  pays 
liiiiitreph'^s. 

Iinjmrlalion  ilo  nialii'rcs  pn'iiiii'T'  s  pour  \r  lissagi',  di'  ili-nriVs  ciiloniali's  ft  de 
friiils  du  .Midi,  oie.  E.^imrtnlion  dr  liiMiilli',  de  luiiici-ai  do  fer,  d'ouvrages  en  fer 
ol  eu  acier;  pitreelaine,  tissus  divers,  fronieul,  Itière,  eaux-dovio,  de. 


CHAI'ITUK  XIX. 
AUTRICHE  ET  HONGRIE. 

Skc.tion  i,    (IKOURAI'HIK  PHYSIQUE. 

0(;r).— SituatiOiî.  L'.\nlrii  be  et  la  Hongrie  l'crment  l'ime  des 
grandes  coiili-ers  de  I')'"  irope  ceiitrabj  et  conliuentale.  Latitude 
moyenne  iH»,  longilnde  LS-  Lsl. 

2()(). -Bornes.  l/.\ulriibe  est  iiornée  au  Nord  par  la  Prnsse 
el  la  Pologne;  au  Sud,  p.ir  la  Tniiiuie  et  la  mer  Adriatii|n(!  ;  à 
TLsl,  par  la  Russie  et  la  Houuuinie,  et  à  l'Ouest,  par  l'AUeniagiie, 
kl  Suisse  et  l'Italie. 


EXERCICES  SUR  L'EMPIRE  GERMANIQUE. 

.'  .  Olis..  p.  il.— <^iielle  ini'r  esl  iiu  .Nerd  ■.'—,■(»  N.-Oiiest '/  A'/i.- (Ju.'lles  Iles 
■  le  la  luer  du  Nnnl  nppartieiiueiil  à  l'iùupii'e  (lÉTiuaiii^pie  I  A'.-A'/i. — daus  la  Hal- 
rn|ue  ?  Fn.,  //-■..  fl/i.- Quelle  inriln-e  l'sl  à  l'Iisl  i-  /V.— au  S.-E.  'I  Aa.  -au  S.-O.  ? 


!i 


.S'-;.,  Fc— l'i  rou.'st?  iiiH..  iiii.- 

uirpiedi'  laUelièiue?  Kz..  Il-\y. 


(.luelles  uiiiuta).Mies  Séparent  l'enipirn  Geriua- 
-Quelles  lucinlai-'nes  siint  au  Sud  ?  As. — Mdiitre.! 
le  Wiu'leuiliert;. — Quelles  iiiuiilaj?iies  siinl  au  uiilieu  de  eellc  province  ?  .S.-.l, — 
au  milieu  de  la  Saxe  '!  /y:.-Quelles  liaii'.s  sont  Inruves  par  la  Hallii|ue  '!  KI..LIi..llli.. 
Ilij..  F-ll .  l'.ll. — Qeelles  soûl  lesriviiTi'sipii  Se  jelleid  dans  la  merdii  .N'ont  t  Es., 
I\>., /«.-Quels  seul  les  deux  pi-iueipaux  alllueiits  itel'Kllie?  .S'c,  .Vr— Quelle 
K'i-anilc  rivière  arrose  le  S.-O.  ?  Ilr. — Di'ir  ez  le  tleuve  Oder.— la  Vistule. — (Juels 
sont  les  quatre  Klals  les  plus  au  Nord'?  Ilr..  Mg..  l'a.,  y'rt.— l'i  l'Kst  ?  /')i.. 
,SVi._|i.s  plus  au  Sud  ■>  11,1 .  W;/..  /)/i.  -les plus  à  l'Ouost  ?  «,-/'., 11»..  ///-.--Quels 
sont  les  dais  du  milieu  ?  .S;/..  /((/.—Quels  sont  les  Etals  arrosi''S  par  l'Kllioy  //;■., 
.(/..  .S'(/.— -Montrez  la  (mpilale  du  Hanovre.  Ilr.  i."c2). — relie  de  Poiuerauie,.  Sn.— 
l'dli'  do  la  l'russo.  Un.  {■l'f). — Munirez  Danlziek  i."iij!.  Iviiiiigsli-T).'  (.'i.!),  IJrci  lau 
|."ill.  Dresilo  (."il(,  Munii-li  lix<.  Slull|,'art  (Wi.  Cologne  i.'d),  MHgdohourg  (.'i'.'!. 
(■'raukl'orl  |i(); 


2(')7.— .s'K/«r/i'ci'c,  240,000  milles  carrés.— /'o;)u/rt/io/i,  42,000,000 
d'bab. — /'()/).  )v7.,  175» 

2(18. — Parties  di  terre.  1.  Les  Iles  Véglia,  Cbersn,  Lnssiii, 
Hrazzii,  Lesiii.i,  S.ibliionii'lld,  C.iirzol.'i,  etc.,  dans  l.i  mer  .\driatiqne. 

2.  La  Presqu'île  de  l'Istrie,  terminée  par  le  Cap  Promontore, 
d.ins  le  S.V,.  de  la  mer  .\(lriatii|ue. 

3.  Montagnes.  Les  monlagnes  de  l'empiro  apparticimenl  à 
trois  groupes  du  sysU'iiK' eeiitro-méridional.  Groupe  Alpiijue  :  k's 
Alpes  Hliéliijnes  ou  Tyroliennes,  les  Alpes  Noriiiues  (47"  30'-l3)  et 
le  Gi'oss-Clockner  i^'co.vj(('-r/()c/i('i,  12,0(10  [lieds;  au  Sud,  les  Alpes 
Carni((nes  et  .luliennes  l'ontinuées  par  les  Ai|ies  J)inarii[nes  (5 i) 
— (ir(iiij)i'  (le  l .Mlnntiijnc  ccninilc  :  les  monts  de  liobéme,  le  liobmer- 
Wald,  i,818  [lieds;  l'Krz-(l(diirg(>,  les  Sudi'tes  ou  Hiesen-lbibirge 
imonls  des  Géants)  .'),'i00  jiieds  (.jOI,  et  les  monts  de  Moravie, — 
llroujip  lies  Ciirpalhcx  :  les  monts  Taira,  8,000  pieds,  au  Nord,  et  les 
monts  Transylvains,  k/i,  8,000  pieds,  au  Sud. 

2(i'.).-  Hydrographie.  1.  Mers.  Il  n'y  a  de  mer  en  .Vntricbe 
(|   e  r.\iliialii|ur,  Imni.int  hs  golfes  de  Trieste  el  de  (,;nariiéro. 

2.  Imi  Hongrie,  il  yaib'uxLacs:  ceux  de  lîalalon  et  de  Neii- 
sledel 

3.  OoUl'3  d'Eau.  H  >■  a  ipi.ilre  b.issins  maritimes,  dont  les 
ciiUi's  d'ean  sont  :  \  Dans  li^  Vi-rsant  de  la  naltii[ue  :  la  Visinle  et 
l'Oder  supérieurs.  2'  Dans  le  versanl  de  la  mer  du  Noi.l  ;  l'Llbe  et 
son  alllnenl  l;i  .Molilan,  el  le  libiii.  :i"  Dans  le  versanl  .\ilrialii]iii  ; 
r.\dije  supérieure,  i"  Dans  le  versant  de  l.i  mer  Noire:  le  Daiiiil" 
central  et  ses  affluents    riiin,  la  Morava,  la  Leilba.  le  lîaab.  la 

vo,  la  Tlieiss  el  l;i  Save  ;  eiitiil  1(>  Diùesler. 

'271). — Régions  Physiques,  l/empire  comprend,  au  S.-O.  du  D.iiiulie,  uni^ 
impiisaulo  ri'yioii  iiiiDildi/iiciisf.  presenlaiit  tons  les  earacleres  des  Alpes  li-an- 
eiiises  et  suisses,  l^a  U«li(''r.ii!  forme  \m  plairait  l'iUoure  do  inonlaguns  moy- 
ennes.boisées  et  lierlu'uses.  et  si'-parédu  massif  Atpicpie  par  ta  plaine  man'cagcus(3 
de  la  lîasse-.\ulnche,eis'eiendant  de  Vienne  à  Komorn  (l.S|.  I,a  'fransj  Ivaniiî  la) 
est  aussi  \in  philrau  fertile,  tiiirdé  i|ci  inoiilagnes  élevées  el  très-l)oisi''CS  ;  h'  iihiliaii 
de  la  Ciiilii-'ie  i,")(l|  s'ahais.se  IimiIimiumiI  vers  le  Nord. 

I^a  lluiiijrir,  ipioiipie  montagni'usi.'  sur  ses  limiles  l'I  surloiil  au  Nord-Ouest, 
esl  earaclérisée  par  sa  grandi'  ptaiui!  eenlrale.  |ilale,  mareeageuse,  iMsaluliri'  sur 
le  tioril  des  liviiTi's  ;  elle  renrerine  de  lions  [làturages  et  d'exeellenles  toiTOS 
à  (.u'iTales.  landis  ipii'  des  steppes  saldoniieuses.  arides  et  iuipri'-gui''es  de  sel, 
s'i'tendent  .i  l'Ivst  de  la  Tlieiss.  I^e  littoral  de  l'.VdrialiipU' est  iléfiiu]ir'el  roolieux. 

271. — I.e  Climat  esl  li-è ..-varié,  généralemi'iil  assez  pluvieux  ;  il  e.-t  froid  dafis 
les  .Mpi's,  eliaiid  sur  le  liitoral,  malsain  dans  les  plaines  eeulrales,  lempéré  et 
salulire  ailleurs. 

27'2. — Les  Productions  des  trois  règnes  sont  variées:  I»  Il  y  a  des  mines 
d'or,  d'argent,  de  menine,  ete.  ;  î»  la  végi'lalimi  esl  très-iie|li.  ;  |,s  foriMs  sont 
magnilli|ueB  ;  .')"  les  aniiiii:ii.r  sain  âges  et  ceux  de  grande  pliasse  sont  nombreux  ; 
l'ours,  lo  cliuniuis,  les  aigles  (U:s  Alpes,  les  cerfs,  l'aurochs  de  Hongrie. 

SKcrioN  IL— (iKOdUAPlllK  l'OLlTIQU!':. 

27:1. — Historique.  I.e  nom  d'.Viilii  lie  ((Hvsleireieli.  n  yanniede  l'Ksl)  parait 
avoir  été  doiini'  par  Cluiili'magne  à  pelle  ponlré'e  dp  la  (iernianii'  ipiil  pompiil 
sur  riùis  Pt  |p  Danuhp.  d  ipii  passa,  au  XIIIp  sièolp.  aux  mains  iIp  llo^olplio  dfi 
Ilalisliuiirg,  Pinpprpur  d'.VIlpniagiiP.  lîii  tsilfi,  l'empire  d'.Mlemagne,  détruil 
par  Xa|iideon.  lut  reniplaeé  par  l'emiiire  d'.Vntriplie  ipii,  on  t."il.'i,  :-eeut  lo  Lom- 
liardo-Vé'iiilien.  et  siupor|iora  en  tS17  la  ré'piililii|UP  de  Oracovio;  mais  vain(;ne 
PU  iM.'iilpar  la  Krani-p,  d  en  tSWi  par  la  l'russp.  lAuliicliP  |iprilit  la  Lomljardie 
cl  la  Vénéiie,  en  même  li'inps  ipu'  sa  iiré|«indéraiice  en  Ilalii  d  en  AlleniagiiP. 

27 J. — La  llimijnc  lancipiiii>  llapippl  I>aiinoiiip|  fut  pompii.scau  IXe  sii.clp  par 
les  Hongrois  dont  l'un  des  chefs,  lîlienne  1er  dit  le  Saint,  |iril  le  lilre  do  roi  en 
l'an  100(1.  An  \1Vp  .1  XVe  sIppIp,  l.i  IlongriP  dpviiit  In' s-||orissanto  Pt  étc;' lit 
sa  domination  jnsipraiix  inniils  Ualkans  113)  Pt  la  iiiPi-  Noiip.  Au  XVIu  sièelp, 
elle  passa  eu  sonverainPli-  à  la  maisuii  d'.\nlrip|ie.  Depuis  IKliT,  elle  a  repouvn'î 
son  (UitoiioiniP  pI  foriup  une  monaretiie  indeppiidautc.  donl  le  roi  esl  en  mém'' 
leiiips  empereur  d'.\ulriehp.  d  avant  un  goiupriipiupul  iialional  sieg,>aiità  l'eslh. 

27.'>.-  Ethnographie.  1.  Races,  La  poimlatiou  de  l'empire  i>st 
tri's-bétérogiiie  et  com|ii'eud  des  nalioc^;iilés  tivs-iliirérentes  d'ori- 
giue,  de  langues  et  d'inslilutions  poKtiijnes,  Les  Alliiniiuls  doini- 
iieul  dans  les  [iroviiices  occidentales,  i^l  les  .ilnccs,  il.aiis  les  parti(^s 
orientales  où,  néanmoins,  les //()//<,/•()('.<  sont  les  plus  inibients.  Il 
y  a  aussi  des  l,-itiiis  i/(()i/)/moi.<.  au  S;'d.  des  .liiil's  surtout  en  IJ.ali- 
cie,  et  de  nombreux  Holieiuiens  iioin.ides. 


'(Il  Trunsylvanie,  trans,  au-dclfi,  sijlva.  bois  :  pays  au  doli'i  dp»  Lois. 
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:27li. — 2.  i-i'S  Langues  iloiniiianli's  sont  r.'illciiiaiiil  l't  Ir  Ikiii- 
jii'ois;  le  l.'iliii  csl  ciiroii"  tii's-iisilt'  ilans  les  aiMi-s  olliiids. 

3.  I<'i  Religion  calliiiliiinc  iliiiiiiiii'  ;  un  (|iiart  dr  la  |iii|iiilali(iii 
osl  |iniii' ■l;uili'.  ■jrcciiui',  ctr. 

4.  Education.  f.'insIriicliDU  csl  assez  avaiu'éi'  à  l'Oiirsl,  mais 
elle  l'i'sl  l>,  aucniiii  liidius  à  l'KsI. 

•277.  -Gouvernement.  h:i  inniianliii'  aiisli(i-liim,i,'riiisi'  est  une 
siirle  il'i'tal  l'edeialir  eiiiii|M)sé  île  deux  ^'raiiili'S  parties  diversement 
sulidivisées  et  administrées,  el  iiiissédanl  iliiicnni'  nil  f;(Miveriie- 
Mient  eential  e(  ini  ]iarlement  national  dislinels  ;  les  denx  iiioiliés 
de  la  nionareliie  sont  si'parées  pai'  la  ri\  ière  I.eillia. 

27  S.  -Divisions.  1.  Les  Etats  Cisleithana  i"M-ele\ent  de  la 
couronne  d'AnIrielii'  et  du  pouvoir  im|iérial  siéfçeaul  à  Vienne  ; 
ce  sont:  I' l'areliidni'lié  il' Aiilrirhf  :  2"  l.i  //o/i/'»!'' ;  :t"  la  .l/n/vir/V  ,• 
l"  li;  Ti/riit .  ■)'  hi  Slijrii'  :  ['i' Vlllijrir^  comprenant  la  (lariulliie,  la 
C.arnioU;  vl  autres  parties  di'  l'Illyrie  ;  7"  la  linUcir  ipro\ince  p(do- 
naisc),  et  8- 1,1  Dnlmiilii'.—Sii/infiric,  Iv'd.dOi)  milles  carrés. — /'h/zk- 
liilion,  24,I)0(1.IM)(I  d'hall. 

2.  Li>s  Etats  Transleithans  i''i  ndéveul  de  la  conronne  de 
Ilonf,'rie  el  du  (louvoir  royal  sié;;eant  à  l'eslli  ;  ce  sont  :  t'  '  .  Iloixjrir 
proprement  dite  et  ses  dépendanii's  ;   2"  l.i  Tniiisytuanif  ;  l("  la  t'rii- 


,S". 


»/.. 


"i,mi  m.  c.—t'o/,.,  ia,U0O,0lJU  d'imli. 


(tlir,  et  i"  l;i  Sloi'unir  i  i."»!. 
279.  —  Topographie. 

1.       PnOVINCKS     Al.l.KMANDKS. 

Vicnnt,  l,;toO,iKM)  li. ,  sur  li' 
Daimlii',  (.aiiitato ilo  l'piiiiiin' 
l't  ili'  l'ar<'lii(tui'hi'  if.ViUri- 
l'iii';  iiiiliislrii'  arlivc:  faliri- 
caliiiii  it'iiliji'^  lie  liixi',  lim- 
it-'rit's,  jhirci'taini' ;  In'Ili' ra- 
llii'itrnto  (le  Sl-Kticriiio. — 
/';•(!(/»(■,  ITn.llili'  li.il.  ,  (M|i. 
ilii  piyaiimi'  ili'  linliiMin' ; 
CiMlIre  lie  t'illilllsll'ii'  ites  fii- 
liiii-j,  ili'S  ilnips  l'I  ili'<  l'ris- 
laiix    il"   Hiiliémi'. —  Tiriilr. 

l"i.OOI)Il:ili.,iii'lfeliMtti'.'iiM- 

cili!  (lil  ili'  Treille,  (lu  l.'iiS 
h  |.")fl:).  —  Tiirsh;  iriO.OOO 
liab..  pn'eiiiT  ]»ii't  il"  i'  Vilri- 
alii(iii\ 

"2.  Piu)V1.vi;es  P(iliiv*i.'<i:s. 
hmlierij.  nu  /.r((;i.i/Iin,illM) 
liai'.,  i-'ap.  (lu  l'iiyauiiii'  il" 
Gaiicie  :  c"ll"  \ill"  "stparli- 

iMllilTOlllOIll  pi'Uplii!  d"  jiuls 

"l  irariiu'nli'us.  —  Craroiir. 

"((.r.an  liali.,  uncli'inK!  "api- 

lal"  il"  la  Piilufe'iw  "t  d'iiii" 

r  ■|iiiMiipi"anii(!X('""ii  IslT; 

tiiiiihi'aux   (l"s  puis   il'    Pi>-  • 

liijiic — liatjnsr,  |.'),fllHl  liali,  nutrofoisn'publlcpio  florissante. 

3.  ItoVACMK  l>K  IIi'M;mi:.£u(i:;)«,%^,  .''.(iii.OOU  h. ,  sur  1"  nanuli",  capital"  il"  la 
Ilimi-'ric.iRii'P'  (le  la  ilii.'lo  Pt  (lu  gouverneniPht  lraii>l"illiaiis  ;  prini;ipal  "iTjlr" 
|ioiiiiipi".  liltirair".  imliif    '.d  "t  ('iiiiiiin'ri'i.il  ilii  riiyamnc 

îso.  I.  Industrie  "ii  A\ilri"li".  "t  surlnut  "n  Ilmigri",  "st  iiiuins  avaiicco  que 

itaiis  rKiii'i'i riili'ulal".     Timtdiiis,  mi  ilnit   lucritliiniKT  plusieurs  lirauelies 

•  riiiiliistr'i"  assez  liidi  i-ullivi  es,  c'iinin  "  :  la  liouill",  le  pliunli.  1"  l'i'r.  et".,  dans 
la  IIuii;.'!  1"  l't  la  Transyivani"  ;  la  jKircelaiu"  de  Vieuii"  "t  les  i.'rist.iux  d"  Hiihi^ine. 

'iSI. — Commerce  T."  ((iHiHicrcf  i;i/(ri>i/>' iiusm'iIh  ipulipies  i.ttiiaux  et  des 
l'ivii'res  iia\i'_'alil''S  iui;i(irlauli's.  I."s  hateauv  ,"i  \.'ip"ur  linil  un  servi""  ii''gulii'r 
"l  actif  sur  1"  Daiuili"  jusrpi'à  la  ui"r.  L"  «'(jmmircc  cxli'ririir  s"  fait  surtout 
avec  (ou  par)  le  Zollvon'in  le)  "t  la  M"dili'rraiii''iMini'iilal".  La  niQriue  iiiarcliande 
au  loilf,'  cours  j.iuge  4i)0,000  Inuiie.iiix 


ViEWE. 


CIIAIMT!!!:   \\ 

CONFÉDÉRATION  SUISSE. 

Si-cTioN  I.— (;K()(;nAi'im';  imivsiottk. 

2S5.— Situation.  La  Suisse  est  mie  des  conirées  de  l'Kurone 
cpiilralo.    Lonf,'ittidi!  ol  latiliidn  moyennes,  SK*  Nord  ut  H.  Kst. 


|0|  Hu  di'i.a  (11!  la  I.eitha. 
Ili\  .\u-di'là  d"  la  I.eitlia. 
le)  Prirl  ":M"!it  d  "intiii'r  nu  eominorcial. 


2M:t.  Bornes.  L.i  Suis.se  csl  linruee  au  .Nord  p.ir  le  duché  de 
Hade  ;  à  l'i'lst,  ((.ir  l'empire  d'.Viitriche  ;  an  Sud,  par  le  l'iémoiil 
et  la  JiOnil)ai'(lit',  et  à  i'Uiiesl,  |iar  la  I''raiicu. 

■iH'i.—Siiprrprir,  l.">,2.".()  milles  c.iri'es.— .'^a^.MÎC.'isn,  :t'  00,000  hall. 
-/•e/(.  n'/.,|Or>. 

is.").-  Parties  de  terre.  L(s  Montagnes  sont  1.  s  Mpcs  et  h' 
.llira,  l'ais.uil  partie  dn  syslenie  eenlro-iuei  idioiial,  dont  les  ]irinci- 
pales  sont  :  les  .\liies  des  (Irisons,  eniri'  le  Ilhin'el  l'Inn  ;  les  Al]ies 
Leiionlieiines  et  le  injissil  dn  lirand  Si  (Mdh.ird,  l:i,ilM)  [lieds;  les 
.Mpes  Iteruoises,  iiu  Nord  du  llhi'uie  ;  le  (Irand  Sl-Hernard  (lll), 
el  nii  ;;ran(l  nomlire  d'autres  de  10  .'i  l.'i.llOII  pieds  d'.iltiliide. 

2St>.  Hydrographie.  1.  Lacs.  1'  .Vu\  Ironiieres:  le  lac,  de 
(lonslance.  au  .N.  !!..  li.iverse  par  le  llhin  ;  le  lac  d(!  (leiièvi),  au 
S.-().,  Ir.'iverse  [lar  le  lllii'iue;  le  l.ic  M.ijenr,  ,iu  Sud,  traversé  par 
le  Tessiu  ;  2°  au  centre  :  les  lacs  de  .Neurcliàlel,  de  Ijuceriie,  t>tc. 
tons  trilinlaires  du  Illiiii. 

2.  Cours  d'Eau.  l'Dans  h-  versant  de  la  mer  du  Nord:  le 
liliiii  et  .ses  ,illliii'uts;  2"  Dans  le  versant  de  l,i  Méditerranée:  le 
i{li('iiie  cl  le  Doulis  ;  ;i"  Dans  li^  versant  de  r.\driali(|ue  :  le  Tessin, 
alUneiit  du  l'('i  ;  'i"  Dans  lu  versant  de  la  mer  Noiri;  :  l'Inn.  alUneut 

du  Dannlic. 

r_.-v..  2S7.— Béglons   Phy- 

siques. I.a  Suisse,  lune 
de.";  conln'i'S  du  ^''^be  les 
pies  |'inoi'"S(pics,  so  divisi^ 
(  :i  Iniis  ii'^'ioiisallitudiuules 
I  '  I."  massif  des  Al|ies  qui 
oc('U|Hi  les  deux  tiers  du  ter- 
ritoire du  S.-O.  ;  c'est  la 
liaiile  terre  Itt  plus  reniar- 
quaMc  di;  l'Europ",  foriin'" 
de  plateaux  depliisdi'li.OOn 
piivls,  et  de  soininets  de  1". 
à  l.-i.nnO  jiii'ds  d'altitude. 
Plus  d"  fidO  f-'lacicrsetniers 
de  (.'lace  lu)  y  douneiit  iiais- 
saiieeà  (l'iniKiiiilii'.'ililes  cuis- 
seaux et  tori'eiils,  dont  les 
eaux,  apn's  nvuir  l'oriiK?  des 
cascades  (  [  d"s  lues  suiht- 
lies,  aliiiieiilent  quatre 
jiniiids  ll'uves.  I,es  valli'Cs, 
profon(l(*s,  fertiles  et  lialii- 
|(''es,  sont  .liordi'es  de  fondis 
(I  '  cli(''iies,  do  liélii's  et  de 
sapins,  suivies  do  iii\lura!,'cs 
tpii  s'élèvent  jusqu'aux  nei- 
ges per|H'iuelles.  2' Le  mas- 
sif du  Jura,  n't-'ioii  moins 
l'Ievi'C,  qui  couvro  lu  froii- 

ticre   du  N.-O.,   et   riclie  en  liois,   pi\tura(;es   et   cultures,     3'  Kntro  ces  deux 

(^haines  de  monlaunes,  s'étend  In  |ilaine  du  liassiu  (le  l'.\ar,  de|iuis  le  lac  de 

Oenf'VO    |usqu','i  ""lui  de  Oonsinnc"  ;  elle  est  a(^ciileiiti'e,  liieii  arnisi'e  et  tp's- 

fertile. 
■iH8. — Climat,   Le  climat,  (pioiipie  varie,  est  {reneraleuH.'nt  froid;  la  t"m|H''- 

ralur"  iiioyi'iui"  d"  l'anu"",  dans  la  plaine,  est  de  fi"  l'i  7"  Illieammir,  et  à  i'Iios- 

piciî  du  St-Hernarij.  il"  I"  smis  zi'ro. 
ÎSII. — I,"-;  Productions  Hii/n'ni/i.î  soni  p"U  impurtnnlcs:  il  se  trouve  un 

peu  d"  lionill"  "t  du  lie  au  N.-(l.  :   l,'i  lourli".  "oiuliusulii"  tres-usil('',  "si  coni- 

mnii". 

Le  W'RM"  r(''(/('/(i/ est  Iri's-varii' ;  t-m  la  vatlc"  du  Tessin,  plus  clmiide,  nourrit 

(les  plantes  niédilerraneeiiiies  ;  les  Al|ies  lait  des  espî'ces  polaires,  et  interméiliai- 

reincnt  se  renc(iiilr(Mit  la  plujifU't  desespi'ces  dispersées  en  l'jirope.  Les  animaux 

saiiva|,'es  sont:  l'ours  brun,  l'ours  noir.  1"  loup,  le  chainois.  In  inarmotle,  l'aijîle 

royal,  etc. 

SKriTioN  H.— (iKOt.nAI'lIIK  l'OLITIQUi;. 

'JOO.— Historique.  La  .'>nissiî  ou  IlelviHie,  nprfes  avoir  fait  successivement 
partie  (te  la  tlaut",  d"  l'empire  romain,  des  royaumes  des  l'Vancs,  so  divisa,  au 
moyon-rtR",  en  liefs  relevant  i\<:  l'ein|iire  d'Allemagne,  En  1308,  plusieurs  oan- 
loiis.  aid(''s  de  (iulllaiiine  Tell,  (pii  tua  li:  tyran  Gi?saler,se  rendirent  indépendants. 
Huit  autres  .se  joignirent  à  eux  et  fornwrent  la  confiidéralien  des  treize  cantons 


Ui)  Il  y  a  des  glaciers  do  pias  de  18  milles  de  longueur  sur  environ  12  de 
largeur. 
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ilaiis  lat|iii'lli'  cm  ilis>finK>iiiil  ili's  piiys  allii'S  cl  ili's  pays  sujets.  Kii  INI.'i,  l'Ili'l- 
vt-lic  rcrut  i'nlin  li's  lrni>  i-anlons  du  irciit'M',  du  Valais  H  do  Nt'UfcluUel,  et  fut 
di'rlaci'f  |'fi\s  iii'iilr-'  à  |HTiw'Iiiil'*. 

;'!i|. — Ethnographie.  1.  Races.  An  N.-K.,  le»  «li-nx  liiTs  des 
Suisses  sont  di's  Allt'iiiaiuls  ;  à  l'Est  iitans  le  Bas-Valais),  un 
i|iiarl   siMil  ili's  Kiaiirais;  les  Italiens  jieiijilenl  le  Tessin  (iO). 

2.  Langues.  I/alleniand  est  censé  la  langue  ofllcielle,  mais  le 
français  est  iiarlrpar  mm  ipiail  des  lialiilMMls.  et  l'italien,  [lar  lui 
hniliénie. 

3.  Religion.  On  i-oniiile  plus  d'nn  niilliim  de  calholiiiMes,  a\i 
cenlri'  et  ;ni  SmiI  ;   le  resie  di    la  iioimlaliiiM  est  calvinisle. 

4.  L'Instruction  est  liés-develoi)i)ée  ;  les  hantes  éeoles  de  (Je- 
néve,  de  Itàle,  de  /nrirli,  sont  lloi'issaules. 

•2n-2.— Gouvernement.  La  Snisse  est  une  n'iinljHiiiir  fàln'ulirr 
lui  inie  ennledéi-alion  di;  'ii  étals  on  caulous.  Le  président  du 
ennseil  ri''déi'al  f;inivenii^  avec  une  as>i'nildée  des  Klals  et  une  as- 
sonildée  de  dépulés.  l'onr  aU'aires  liicales.  l'Iiacpie  eanlou  s'adnii- 
nisli-e  lihi'enienl.  I(n's(|ne  leC.<Miseil  lédéial  u'aliiise  [las  de  ses  pon- 
voii-s. 

■,",l;i. — Divisions.  Dm  disliuKne  le>  l:i  ajieiens  canlons  déjà  ('on- 
fédércs  au  niiiyeM-;'ij:i'.  et  les  MeMl'  caidiius  nouveaux,  incorporés 
dans  la  réijuliliiine  au  eonnneucenieul  de  ce  siècle.  Les  Li  anciens 
canlons  sont  silni's  au  ceiUi-e  et  au  Nord,  dans  le  bassin  d('  l'.Var 
ou  du  liliiu,  sav(Mr:  Sriiirilz,  i-li.l.  Schwilz;  Cri,  cli.d.  Allorf; 
Unlcrtr(ililfi\r\\.-].  Slanz  el  Sanien  ;  I.Kccriif,  cli.-l.  Lucei-ni';  ticntc, 
ch.-l.  Uerui' ;  l'i-ihuiir;/.  cli.l.  I''riliiiurt;  :  Suleuir,  cli.-l,  Solenre; 
Biilt\  cli.-l.  Hàle  ;  /.ni/,  cli.-l.  Zug  ;  Xiirirh,  cli.-l.  Zurich;  Scln(l/'li(iuxc 
(-haus('U),  cll.-l.  Scliairiionse  ;  Aiij)cn:i'll,  ch.-l.  .\|)penz(dl,  el  Ctdiis, 
ch.-l.  Glaris. — Les  i)  caulous  iiuiifcinix  sont:  !>  dans  le  liassiii  du 
Rhin:  les  (Irixons.  ch.-l.  Coire  ;  Si-Gnll^  ch.-l.  St-Gall;  Thuniovic^ 
cli.-l.  Franefdeld  :  Ari/ncic,  ch.-l.  .\ai-;ui  ;  et  Ainifclidlcl,  ch.-l.  \euf- 
chàiid. — :i  dans  le  bassin  du  Rhône  :  le  Viilnis,  ch.-l.  Sion  :  l'»»»/, 
ch.-l.  Lausanne,  et  l!niic(,  ch.-l.  (ieiii've. —  1  dans  le  bassin  du  l'ô  . 
ïcsaiii,  cll.-l.  allernalivynient,  Bellinzona,  Locai'iio  el  Lu^'an  i 


C.IIAI'ITRK  XXI. 
ESPAGNE  ET  PORTUGAL. 

Skction  L— GKOCnAPIIIK  PHYSIQUE. 

•.?'.I7. — Situation.  La  péninsule  liisiianii|ue,  ijui  coniiirend  poli- 
li(|nenieul  rKs|i,inne,  li'  l'oiUigal,  Audoire  et  Gibraltar,  est  à  la  fuis 
la  conliée  la  [ilns  inéridionalo  et  la  iilus  occideulalu  du  continent 
enid|M'eu.     Lou'.'iliidi!  et  l;Uitud(!  nioyeuue,  iO»  Nor<l,  •4"  Ouest. 

;".IS."  Bornes.  Gelle  conlréc-  est  bornéo  au  .Noiil  pai'  le  fiolfo  de 
Biscaye  et  li's  Pyrénées  (|ui  la  séparent  ili!  la  France;  à  l'IOsI,  pai 
la  Medilerr.ini'c  ;  au  Sud,  [car  la  inèuK!  mer,  le  détroit  du  Gibral- 
tar et  l'.UIanlii|ue  ;  à  l'Ouesl,  p;ir  r.Vllantitine 

•2',l',l. — Siiitrvjirir  de  l'Espa^ïne,  177,11110  milles  carrés — Populalum, 
IT,TJ2IHMI     liai).— /•»/).  cW,,  100. 

?,m.—Sni>r,ficir  du  l'orlu^;al,  ;!'t,.")IIO  m  {i—l'uiiulalioH,  1,095,000 

bah.— /'<!/<.  /t/.,  1:!8 

:fOI  —Parties  de  terre.  1.  Oaus  la  Médiicrranér»  les  Des 
Baléares     M.iionpie,  Miuori|iie  el  Ivn  a 

2.  Presqu'ile.   La  pi'Uiusnle  hispanii|ue  cllc-niéuie. 

3.  Caps.  Li's  ]iriucipanx  sont  ;  les  ('k/i.v  iMuislere,  Orlé^al,  an 
N.-O. ,  (avux,  Bagur,  Sl-Marliu,  Nao,  à  l'KsI  ;  di'  Palos,  de  Gâta, 
au  Sml-Ksl  ;  Tarifa  et  Trafalgar,  au  Sud.  Li's  caps  Sl-ViucenI, 
Ksiiichel,  d.i  Roca.  elc,  i>n  Portnji.il 

4.  Montagnes.  Les  uioula;j:ues  de  la  PéuinsMle  l'ornieut  le  sys- 
lénie  hyspaniiini' (|ui  comprend,  an  Ncu'd.  les  uionls  Gaulabriques 
el  .Vslniicpies,  el  les  Pyrénées  pro[ires,  comprenant  lo  niout 
Perdu  (O/i  lo.ll'.ll  pieds,  à  l'KsI,  la  Sierra  de  .Moliiia  ;  au  Sud,  les 
monis  Nbnéiia,  Ségnra  et  Nevada;  vers  le  cenire,  les  inouïs  d.' 
Gnadarrania,  de  Tolède  et  de  Gredos,  el  la  Sierra  d'KsIivll.i  el  o 
Monchi(iue,  en  Porlugal. 

;iov'.— Hydrographie.  1.  Mers:  1  .Vilantupie 

el  la  Meilitei'l-;uiee 

2.  Les  Golfes  lie  Rosasel  de  Sl-Geor;;e,  dans 
la  .Médilerraiiée  ;  les  baies  de  Seliibal.  de  Lis- 
bonne el  de  Biscaye  dans  I  .\llaiilii|ue. 

3.  Le  Détroit  de  Gibiall.ir 

4.  Cours  d'Eau  1  K.ins  le  versant  delà  Mi'- 
dilerranee  ■  l'Lbii'  et  ses  alUueuls,  et  queliiiies 
aniies  de  moindre  imporl.ince  ;  i'  Dans  le  v<  ,■- 
■iiiii'  ('/'  iMIintlii/iii  la  (inailalc|uivir,  la  Gnadi- 
.m;i.  le  T  "e.  le  Doiiro  el  le  MImIio 


I'"uiiTliiii:6SK  ir  Di.TUiiir  hk  Cuiii.m.i  a1i. 


■-'in.— Toponrrapl-iio.  Iln-iir  r,~\.  .W.ono  li.il...  capiliilc  .l.'piii.s  |,S-1«;  liijnii- 
IitIc, —  drnhr,   /H.nnil   liali.,   licirluf,'iTle.   bijoiiIcTii'.    \iiii\i'rsiii'.   ivlMin^ — Ikilr, 

7ii,nnn  liali..  primMpal''  \illf'  d niniPri't'  a\(?i'  rt'dran^i'r;  sniiTii's  ot  riiliniis. — 

Fi'îhiniV'j.  t'.'.ftnn  hall.,  runimcrced''  froinai.'".;  f'atlii''dral<'  cl  or^'iics  remarquai  dos. 

'i!!'). — L'Industrie  Suissn  est  l'une  di's  |ilus  actives  do  l'Eiiropo  Ses  priii- 
oipnux  prediiiU  luaiiuraetiiivs  et  cxpcirlés  sont  les  seieries  et  ruhniis  de  Ziirieli 
l't  de  Bail';  les  enluiinaiies  de  Sl-f'c.dl  :  les  nioiitres.  les  horloges,  les  l)ijiju\  '. 
itenèva;  les  l'iapeaiix  de  paille  ir.Vrpiivio  et  do  I.ucenio;  les  fromape»  de 
firiiyèri's  (ifij),  ele. 

'.'!lll. — I.e  riimmcrc''  r.ili'riiiirr^{  eonsidérahl    et  si'  liiil  nmi-seuleiiieiit  avec  les  ) 
pays  des  rieiilii'res,  mais  eie'nre  a\  'o  l'.Viiiérnpie.  les  Indes    ele.     iiixipielles  la  j 
Suisse  es]»  die  ia's  iireiluits  iiiauurarliirès,  siirlout  par  riiileriiiédiairi.  des  elie- 
miiis  do  fer  français  et  du  |Kiit  do  Tilaspow.    L'im;ior(n/('rin consislo  surtout  on 
fhimcn',  colon,  fer  et  nin>:liini^s,  nuilos,  café,  etc. 


il'.',— Régions  Physiques.  I.a  piniiisiili'liispaniipif 
^1  .III.  /eiH','  Inrf  ^M^lllnllll c  do  iiinnliuinrs  parallèles, 
(liriL'ie.s  !-eiisildoin(>iil  I''  l'Ouest  l'i  VV.>[,  l'I  dune  liaiileur 
.1  '.i,ll!!0  à  111,0(10  pieds  I.'inli' ri' ei  l'orme  li>  ronianpialdi' 
,ikiUifi  de  Ciislillc.  d.'  L'en  et  d.'  ri'lsli'ainadiire,  (lonéra- 
louient  un,  di'lteis*',  inrulto  et  di'pe-iipli'  eoinort  de  stojipes 
01  do  juilurages.  l'armi  les  pliiincs  Imsiit,  Iri's-nires, 
I"  Il  ■  londiios,  mais  forliles  oi  prediiolivos,  eu  l'omanpie 
(■  'Ui's  de  ri';iiri>  mnyi'ii,  du  lillural  ilo  Valence,  elo.  I,.  s 
iiillrcs.  livs-prel'ondi's,  .'^niil  traversées  par  des  eonrs  do.iu 
lerrenliols.  rarenioiit  iiavii-'aliles,  mais  qui  s"r\oiii  à  i"ni<- 
(.'alioii. 

L  .  l'orliiK'il  osl mmo  ri';spaf.'no.  une  n-'f/ieH  liaiilf.  l'er- 

niéede  plateaux  iiiiset  ^el•s,enll■ecnll|«•sde  l'erlilos  vallées. 

la  plaine  du  ■|'a^'o  inférieur  et  le  lilloral  du  .N'iird-Kst  sont  luis  et  ]iliis  liiimiiles. 

I,.'s  lienildonieiils  de  terre  y  sont  l'roijuenls. 

in'i.— I.e  Olima"  est  très-i'liaud  sur  le  iilali'aii,  idiis  |.'ni|H'ré  au  Nord,  Irès- 
oliaiid  ■  'niuidi!  sur  les  cèles  niéridienalos  snuinises  aussi  au  Solaiio,  vent 
funeste  -jui  'sl  lu  ceutieuation  du  Siiiioidi  («i  africain. 

;in;). — Les  Proùuotiona  naturi'llos  sont  Irès-varioes  en  Kspaeriie  ■  li's  niiii"' 
il,  houille,  dur,  d'arf-'ont,   de  fer,  do  ]domh  el  de  nioreiirr  sont  i..  lies.     L 
crgclaiLi-  d'Kurope  y  croissent  à  céti''  des  plantes  Iropicnlos-  palmiers,  miiriei  ~ 
cannes  à  sucre,  ri/,  caféier,  cotonnier,     Parmi  les  aniiiiaiw,  on  cite  lo  majjot,  :.i 
.seule  csiièec  do  singe  d'Europe,  vivant  sur  les  rochers  dos  environs  doOILiallar 

la)  Vent  Iirùlaiit  du  Sahara. 


>   :  I 
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sucTioN  II— (;i:()(;nAPnii':  POLiTigiM. 

ROYAUME  DESPAONB. 

:iO(i.— Historique.  l.'Ks|iii>;iii\  (iiicii'iiiiciiii'iil  lli'S|«Tii ,  IIkm'Ii',  llis|uiiiii'.  fui 
sll(!Cl'»^ivl'ml'llt  Miiiimisi' aux  CaiiliagiiiDis  et  aux  llianains  jusi|ii'au  Vi'  sic'rli' ; 
aux  Vaudali'S,  aux  Suèvcs  cl  aux  Visigullis,  jusqu'au  Ville;  puis  aux  Ai'alus, 
i|ui  y  liiiiiliM'i'iit  II'  imissant  cmiilrr  (Jininiiiili'  nu  Kliulilul  ili'  Conloui';  oiillri  aux 
Maures.     Après  si'pl  sii'i-li'S  île  lulle.  les  primes  ehrélieiis  cliassèreiil  ilélinilive- 

nieul  les  Musulninns,  eu  I  V.r,',  et  alors  Tlispauu luriiia  ipi'une  seule  iiiipiiar- 

fliio  (sous  Feriliiiauil  cl  Isaliell,^). 

Peuilaiil  le  XVIe  siècle,  par  lu  |H)Ssessiiiu  île  plusieurs  prn\iuees  eu  Kurnpe  cl 
la  coiiquêle  île  l'Aïuerique  et  d'une  partie  des  hi.i.  ■,  l'Kspajjne  lut  la  |iuissuiiee 
prcpiiiidéranle  du  (ilelie,  iiiilauimout  smis(;ii.ules-(,)niul,.j"i  :-:'iii.:i  pnur  ipielipie 
temps  la  uuniarcliic  espanuclc  h  l'euipire  d"Alleiini).'ne.  Au  XVIlIc  siècle,  l'Ks- 
]iagiie  se  vil  culevcr  ses  piissessinu.-.  eu  Knrupe,  I  ,"i  partir  de  ISI7,  si's  culnnies 
américaines  s'érigèrent  l'u  rèpubliiiues  iudcpeudanles.  Vu  inciicul,  elle  lut 
nssuji'tie  l'Ile-mème  par  Napnléijii  Ii'j-,  et  aujeurd'luii,  déchirée  |  ar  des  partis 
ri''Volulionnuircs,  elle  semble  ne  i)iiuvoir  se  relever  de  sa  décadcnc  '. 

:(07.— Ethnographie.  1.  I^i's  K^pii^iiols  iiiiiiavlii  inn'iit  à  la 
jHiiùUf  latine  avi'c  lui  iiiolaiij,'!'  d'aralii^  cl  de  tciiloii  ;  il  y  a  des 
DdiK/itis  (u)  dans  les  Pyrénûos. 

2.  Les  Langues  parloirs  sont  le  caslillau  ou  ospaf,m')l,  k'  cala 
laii  l't  If  basipii'. 

3.  l.a  Religion  l'sl  li'  (lalliolicisuii'. 

4.  1. Instruction  iiul)lic|ut' csl  an-ii'it'i' ;  au  XVIc  sii-do,  vi; 
pays  a  cupciulaiit  lirilli'  dans  les  li'lli'cs  et  les  arts,  (Oiuiiii  aussi 
par  son  coiiiiui'iic  cl  sa  pi'cpoiidci'auct!  poIili(|uc. 

;liirt. — Le  Gou'vemement  est  inouarchiciuc  ci  rcpicscuiaiir.  Le 
toi  ou  la  nulle  goiivi'iiie  avec  le  coucoiiis  de  deux  (jlianihi'cs  iioiii- 
inécs  corlrx  (coursi  :  les  pairs  cl  les  députés. 

309.  —  Di'visions.  L'Kspasiic  se  divise  aujourd'liui  en  i'.l 
dcpai'teniculs  icuiplaçaut  les  anciennes  provinces  dont  l'Ks- 
Iia^ne  était  composée  avant  IhiO. — Les  \'t  nncinincs  provinces, 
ou  capitainciies-généiales  sont  :  Srjil  au  Nord  :  1"  la  Gulicv,  caji. 
Santiago  ;  i-  les  Aslurii's,  cap.  Oviédo  ;  II"  la  Vieilli'  Cnslille,  cap. 
Uui'KOs;  4°  la  lii.irtiije,  cap.  lUlhao  ;  .")"  la  ffuriirre.  cap.  Païupelune  ; 
(■>"  l'.lnif/o/i,  cap.  Sai'af,'osse  ;  7°  la  t'nlfilnijne,  cap.  Harcelone. —  l'iie 
à  l'Ksl  :  8"  la  province  do  Valence,  cap.  Valence. — Deux  au  Sud  : 
9"  la  Murcie,  cap  Mui'cie  ;  10"  YAndnlousie,  cap.  Séville. —  Trois  à 
rOitosl:  11*  VEsIramudiirr,  cap.  Badajoz  ;  P.'"  /,fo«,  cap.  Léon. — 
l'iir  ;i\\  milieu  ;  Pi»  la  NouveUc-Caslille.  cap,  Madrid,  i>t  I V  les  lies 
Bfdrares,  cap.  Palma. — Les  Iles  Canaries  t'ont  aussi  partie  ititci,'ianti! 
du  royaume.  (Vnir  lu  Carte  il'Afriiiue.) 

:)10. — Topographie.  .V«(//'irf,ifc)470,Ol)0  lial>.,  sur  le  Munzanurès,  sous-alllu- 
enl  du  Ta^'c,  capitale  du  niyauuie,  bdlft  ville,  mais  peu  industrieuse. — Bareelone. 
252,000  hab.,  place  lurle,  premier  port  de  commerce  et  le  centre  le  plus  indus- 
ir'ienx  du  royaumo  ;  soicrip.',  drnp-,  coton?»,  d^ntellos,  machines  et  métiers. — 
Séville,  l.')2,000  liab.,  capitale  avant  I'lnlip]/e  II,  ville  ilejà  importante  sous  les 
Homains  et  '  Arabes. — Valence,  surnommée  lu  Helle,  170,000  hab.,  o»'nlre  de 
l'industrie  de  In  soie. — ilalaija,  11. 1,000  hab,,  dans  l'Andulonsie,  port  ;  vins  re- 
nommés, nielallin-gic— .Vii/vi'c,  1 10,000  hab.,  (.')8),  soieries.— (J/thiu/c  80,000 
hab.,  lu  dernière  capitule  des  rois  Maures.— i'aruywsip,  «.1,000  hab.,  ville  indus- 
trieuse; ili'l'ensi!  opiniâtre  ou  MO',)  contre  les  arni' es  françaises. — Cui/ij',  72,000 
hab..  (,'rand  port  militaire  cl  marchand,  sur  lu  petite  ile  de  Léon, 

;{I  I — l/Industrie  espai^noleest  peu  dévciop|)*'e,  nonobstant  les  richesses  du 
sol  \c).  Les  |iroduils  ù  citer  sont  :  la  houille  des  Asluries,  le  l'er  de  lu  Catalogne, 
le  mercure  d'Almadeii,  le  plomb  de  Molril,  l'argent  des  proviiious  nuTidionales. 

(al  Ilubilunls  du  midi  de  l'ancienne  Gascogne. 

(6)  Madrid  (maison  de  bon  air),  avec,  ses  fauboiirjrs,  compte  500.0110  hab, 

(c)  Eu  KspaKue,  comme  en  Italie,  en  'rur(|uie  et  dans  tout  l'Orient,  ce  sont 
sonveul  des  compcfinies  étransrères,  an(zlaises.  rrunçaises,  belges,  etc.,  (|ui  ex- 
ploiteul  les  mines,  coiclruisinl  les  chemins  de  1er  ou  en  ronrnissenl  le  nmli'riel, 
foni  les  services  do  pi)i[oebiii    ,'i  vujicur,  etc. 

.\  ce  iiroi»os,  si  l'on  obserx'' "(ue  les  jH-uplcs  ini'-ridionaux  sont  on  paraissent 
moins  entreprenanlP,  moins  industrieux  ipie  les  peuples  seplentriouuux,  ne  di^it- 
nn  jias,  d'après  le  provcrl"'  •*/«  iin-i-ssili-  rsl  la  mère  fie  l'inflitslrie."  chercher 
en  pallie  lu  cause  de  cet  élut  de  choses  dans  les  nanlilnais  iihi/si(ines  du  pa\> 
Imiiile  r  I. homme  doit  Iroiiver  purlout  lu  siibsisluioe,  le  M'^tcmenl  I  l-  lop.ment  : 
iiiuis  ces  exigeiici'P  lie  lu  vie  soiil  bien  moins  grandes  on  plus  ho  tlioietu,  satis- 
l'uile>  dans  les  pays  chauds  rpie  dans  les  pays  l'i'oids,  Kii  efl'el,  I  homme  du 
Nord  u  besoin,  par  exemple,  d'une  nourriture  plus  riirle,  plus  iibondante  et  plus 
rechuuU'ante  :  il  In  Iroive  surtout  dans  les  légumes  cullives,  li^  pain,  lu  viande, 
les  gruiNses,  les  lnpieuis  /ilcooliipies  ;  toutes  cho.M'S  (|iril  ne  peut  oblciiir  ipie 
par  ie  travuil  ou  l'ndu'-lrie.  Dans  le  Midi,  riionime  est  plus  sobre,  plus  Iciuih'- 
raiit  ;  de  l'eau  pure,  <lu  iuitagi ,  des  Iriiils  l'urruichissants  ou  substantiels  lui 
sullisent,  et  la  nature  les  lui  iiin-e  souvent  d'ello-inéiue  :  de  l.'i,  ]p|us  d'iiisouciunce. 


le  nel  de  Oudix  ;  li's  nriiies  Idiiiiclie»  île  Tolède,  les  tissus  ilti  narccliiiie,  lc«  ilru|is 
de  S''govie,  les  soieries  île  Valence;  la  Sparlerie  \d)  de  Murcie,  la  cochenlle  ri 
les  vins  de  Malagn  ;  les  chevaux  de  rAiidaloiisie,  etc. 

.'112. — Le  O  mmeroe  inlécieuri'sl  entravé  par  le  brigandage  et  l'insullbance 
de  iioniies  rualis  dans  un  pays  aussi  montagneux  ;  les  theininx  de  fer  cnimnen. 
cent  cependant  à  se  il.  velo|iper  ,  le  culiulaijc  est  nctil', 

I/C  cummeree  reléneiir  se  l'ait  surtout  uvec  la  France,  rAngleterre,  les  Co- 
lonies espagnoles  »t  les  deux  Amériques  liniiiirlaliini\  |irincipales  de  tissus 
divers,  coton  brul,  sucre,  bois  du  Nord,  héuille  cl  machines  Kepurlaliont  : 
\ins,  l'arines.  rruil>  cl  iihlaiiv 

:tPt. — Colonies.  I/l'ls[iM,i.'iie  possède,  l'eu  .{frn/ne  :  les  (laiiaries, 
deii.x  des  lies  de  la  tiuiiiée  et  les  |irésides  du  Maroc; — i»  dans  les 
.inldlcs;  Cuba,  Porlo-llico,  et  plusieurs  des  Iles  Viei'Kes; — !t"  en 
tirianie  :  les  Iles  Pliilliipines  et  les  petites  iles  Mariaiuies.-/'o/;.  lolutc, 
O.IIIIII.IIIKI  d'ii.'ili.  sur  une  superlicic  di'  Pill.llliO  iiiilles  carrés. 

REPUBLIQUE  D'ANDORRE. 

m  4. — Le  'Val  d'Andorre  il'.'il.  ye/».  I7,00ll  hab.,  sa/i.  P.l-J  m.  c., 
est  un  petit  pays  neutre  dont  la  suzeraineté,  depuis  Cliarlein.îgne, 
appartient  jiar  indivis  à  la  France  cl  à  rKspagne,  qui  y  noinnient 
chacune  un  magistrat  on  pifiuier;  le  chef  de  railministration  est 
un  syndic  élcclif.  Le  droit  d'aînesse  y  est  strictement  niainlenii. 
Capilale  :  .\iidorre,  -i.».')!)  hab. 

GIBRALTAR. 

;!1."). — Gibraltar,  20,(l(l()  hab.,  est  une  ville  esiiagnole  enlevée 
parles  Anglais  eu  17(li  ;  c'est  en  mèiiie  temps  nue  forteresse  célèbre, 
.onstruilc  sur  une  presiiu'ile  idcheiise  de  l.'iOO  jiieds  de  hauteur, 
et  dominant  la  ville  et  le  détroit.  Port  de  guerre,  d'entrepôt  et  de 
cinitrebande  dont  h',  mouvement  commercial  est  considérable,  (30 
millions  de  iiiaslrcsl. 

ROYAUME  DE  PORTUGAL. 

318. — Historique.  Li'  Portugal,  ancienne  luisitnnie,  fut,  comme  l'Espagne, 
successivement  soumis  aux  Homains,  aux  barbares  du  Nord  et  aux  Arabes 
,jns({u'aii  Xle  siècle.  En  lOi)'),  le  prince  Henri  de  lïourgogni.'  .icipiit  le  comli''  de 
Porto-Calle,  ipii  bientôt  fut  érigé  en  Iloynuin';  de  l'ortugal  indépendant.  Du 
XVe  nu  XVlle  siècle,  le  Portugal  se  créa  de  vastes  colonies  dans  rArriijne  nié- 
ridionule,  les  Indes,  la  Malaisie  et  le  BiTsil,  et  devint  une  puissance  nnvulo  du 
premier  ordre.  Mais  annexé  à  l'Espagne  de  1.580  à  HiiO,  il  ]ierdit  les  Indes  et  lu 
Malaisie  eidevées  par  les  Hollandais.  Il  fut  conquis  momentanément  pur  lu 
Erunce,  sous  l'Empire,  et  il  perdit  le  Brésil  en  IS2I.  De  nos  jours,  le  Porliigul, 
dégénéré,  continuel  subir  les  funestes  offels  d'un  truite  qui,  depuis  1703,  livre 
sa  |Hililique,  ses  flnances,  son  commerça  et  son  Industrie  aux  mains  des  Anglais. 

BXEROIOB8  SUR  L'AUTRICHE. 

(V.  Obs..  p.  4|. — Par  i|uelle  contrée  l'.Vutriche  est-elle  liornée  un  N.-O. '?  Ihj. — 
au  Nord  I — au  Sud  '! — (,)uello  mei'  est  nu  S.-O.  ? — Quelles  iles  de  la  mer  Adria- 
li'[ue  nppnriieiineni  h  l'Antriehe  i" 

(Juches  stoil  les  deux  provinces  lesiilusà  l'Est?  Ca..  Tll.-Oiielle  grande  province 
occupe  le  cenire  de  r.Vutriche  '•' — Nommez  les  provinces  du  S,-0,  Ca.lu.,  Ca.,l)a. 
— les  quatre  de  Ouest  ('«.,  77.,  Sa.,Sij.,  .4a,— les  deux  au  N.-O.  Ba.,Ma. — les  deux 
au  Sud.  Sa.,  .V.-F. 

(,)iiell.'s  uionlugnes  séparent  lu  (îulicie  do  la  Hongrie  '!  Cn. — Quelles  montagnes 
sepjirent  la  'rransylvnnie  de  lu  lloumanie  ?  7>l. — (Quelles  inontagui's  sont  au  N.-O. 
de  la  Hongrie  !  /..-r«,— au  N.-O.  de  la  Bohème  '!  £,-«.— au  S.-O.  (  fl.-ll'.- dans 
le  'l'yrol  if  /l.-.l,— Quels  deux  lues  sont  à  l'I  uest  de  1;:  Hongrie 'f  Xr.,  Bn  — 
Quelle  grande  rivière  traverse  l'Autriche '? — Nommez  qiialro  des  princi|i.'iux 
tributaires  du  Danube  qui  arrosent  l'.^nlrichi^ '^  Se.,  Ts.,  De.,  Mli. — (,)ue|  allluent 
de  la  'l'heiss  arrose  la  Transylvanie 'Z — Quelle  est  lu  principalo  brauclie  de 
la  Drnve?  Mr. — Décrivez  la  partie  du  Danube  qui  truverso  lAiilriche  —  de 
l'Elbe. — de  la  Vcsinle. — (Quelle  est  la  capitule  de  l'Autiicho?  l'a,- Montrez 
Prague  (JO).  Lemberg  {-•'.],  l'estli  (47),  Trieste(l5),  Gnitz  (47),  8ul2bourg(48). 

moins  de  travail  soutenu,  que  l'aclinn  d'une  grande  chaleur  ne  permclirait 
pas.  Mais  cette  indolence  apparente  de  l'homnie  du  Midi,  si  nerveux,  si 
irrituble,  peut  se  irveillcr  au  moindre  choc  en  des  actes  qui  demandent  la  jdus 
grande  l'ucrgie. 

1/uciiviié  commerciale  parait  subir  les  mêmes  hiis  naturelles:  ce  sont  les 
lieuples  septcnliioiiaiix  qui  ressenlent  le  plus  forlement  le  besoin  d'échanger 
leurs  produits  iitduslriels  cunire  les  produils  naturels  des  ('limats  plus  lavorises. 
l.e  climat  lcm|»  n-,  plutôt  froid  que  chuiid.  Id  qu'est  celui  de  lEuroii»  occiden- 
tale et  des  Klals-l'nis.  est  donc  le  ],his  favorable  il  l'aclivilé  humuine. 

En  p'-suini'.  Ici  pcujile  est  marin.  [M'-rheur,  commerçant  ou  ngriciilleur,  pasteur, 
nomude  o\i  seilenlaire,  en  gninde  jiurlie  purce  que  ii's  c«;i(/i'//o;i.s  rf»  .soi  ou  du 
rtimal  1  iwrmelteiil  ou  l'exigent.  On  fait  ici  abstruclion  des  causes  prises  dans 
lordro  polilique  ou  dans  l'ordre  moral. 

il  Im  sparte  est  une  graunnée  fllumenteiise,  réeoltet!  Mnii  culture,  l't  donl  un 
fait  des  cordages,  des  lilets,  etc. 
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:U'. — Ethnographie.  Les  l'uriiiR.iiH  snni  di-  ramllln  luliiii< 
II»  sont  f(l<Ao/i(/i(''.<  l'I  iiiirlciil  le  piirtMijah.     l/iiisInicUdii  isl  [ini 

.IVIlIU'l'"»'. 

HIH. — Li'  Gouvernement  i  -i  iiiciii;iiiliii|iii'  et  iiiircscniiiiii',  ln- 
iriUlaiic  nir'iiii'  |Miiir  1rs  t'iiiiiui's.  I,rs  di'iix  (llianiluc-i  M'aiipcllnil 
(airli's. 

:tl'.l.-  Diyisions.  l-i'  rnyaiiino  se  diviM'  en  17  ilisirifh  (idiiiiiiia- 
Inili/n,  DH  en  >i\  iiiiciniiirs  prmiiirfs,>'H\i>'\f:  \'  ïi'lJilir-lhiiini  l't 
Ir  Minlu),  fn\i.  Hrana  ; — ;'"  Lo  Tr/is-ns-Montis  (lljl,  ra|i.  Hra^jaui'ii  ; — 
It*  Le  Itriiii  (1(1),  l'ap.  ('.(liinlirc  ; — !•  liEsInimmluic  ii()rliif.'ais(',  raji. 
làfiliuiliio;   iV  YMemIrjii  [\\'*:\,  caii.  Mvora  ;—(')•  l'I/i/d;  rc,  car.  l'aro. 

Les  ilcs  Açiircs  (H'<-;''iic!  ili'  Mailhr  (ItM-Kl)  siml  aussi  des  pariics 
inlùgianlcs  du  royaimir  i  lo/V  In  nirlc  d'Afrique). 


ilii  l'iiyuiinii'. 

.'l'JI.— L'Industrie  'l  li'  Ooinmeroe,  |"mi  llnnsMuiis,  sdjil  m  |»'ii  \\rh*  iIihik 
II'»  iiii''iiii'»  l'iiiiililiiiiis  cpi'i'ii  l';s|pat;iii',  l'I  sdtil  l'ii  iiutri'  juiriilysi'»  |piii'  des  Iniili's 
i|\ii  ruMirlM'iil  lu  l'iiiii'iirn'iii'i'  iin|,'liiiM'.     On  cxhiniti'  mi  ihmi  di'  liiMiilii'  iliiiis  h' 


i|\ii  I'um'iIm'IiI  lu  l'iiiii'iirn'iii'i'  iin|,'liiiM'.     On  ('\|>lniti'  mi  |h>u  di'  liiuiilii' 

lli'iru  ;  licuii..<iii|i  ili'  »c'l  sur  h'  liltural      lljrpiirliiliim  tic  vin»  di-  l'urlo,  surlmil 

|Hinr  rAnp'^li'iTi'  l'I  li'  lln^il,  de  l'niiU  mms,  d'cpniiit,'.>,  de  ri/,  d<'  sel,  ele. 

;i-.'i.— Oolonies.  1'  \',\\  Afiii/ur:  les  llfs  Arnrcs,  de  MadiTf,  ilii 
Cais-Vcrl,  lc>  ilalilissriii'Mis  di'  laduiiici',  Aiif,'ida  l't  Md/.aiuliiijui'. 
—i'  Kii  Asif:  tioa,  (l'i-Tii,  iJiu  n'D-'li,  l'I  Maran  (•.'i').— Kti  Ociunie : 
une  pai'lic  de  lili'  Timor  (11).— /'o/i-  '"'»''■.  ti,IMIO,UOU  d'iuib.  ;—si/;). 
H8,-|,()(ll)  milles  canes. 


llu.Ml.. 


ciiAi'n'HK  xxir. 
ITALIE  ET  ETAT  PONTIFICAL. 


Section  T.— fiKOdRAPITIK  PHYSiyiK. 

32;i. — Situation.  l.'Ilalic  ci  duc  des  conlrccs  de  l'Hiinipe 
iiiéiiilionalo  ;  elle  se  enmiiipse  d'une  parlie  eoulineulali',  d'une 
Kvaiide  ijéuinsnlt!  et  cle  plnsieursiles.  Latitude  moyenne,  41';  loii- 
Kitndo,  !?•  Ksi. 

;VM. — -Bornes.  L'Italie  est  liornee  au  Nord  par  l.i  Suisse  el  l'.Vu- 
tii(die;  au  N.-K.,  jiar  la  laer  Adrialiiiue  ;  au  Sud  et  au  S.-O.,  iiar 
la  Méditerranée,  et  an  N.-().,  [lar  la  Kraiiie. 

M-r>.— .s'i</)„  I  |tJ.O(,()  m.  e.— /•(.//.,  :tn,70(;,fH)(l    "liiili.     /'e/j.  ni.,  -,'58. 

:i','(i — Parties  de  terre.  L  I.esHeS  de  Sicile,  de  Sardaii^uc, 
l'HIlic,  de  Li]ja]-i  l't  de  Malle. 

2.  Presqu'îles.  L'ilaliecenlro-meridionale  constitue  nue  vaste 
|'i'))insnle  fiiiiDanl  clle-niènic  les  i)i'es(iu  iles  d'Otraille  et  de 
Calalire. 

3.  Caps.  Les  principaux  i'a|i»  sont:  S-Mai'i.i-di-Lenc;i,  Sparli- 
\e]ito  el  \'alicano. 

4.  Montagnes.  Les  Aliies,  (|ui  sont  au  Nord  les  limites  nain- 
lelles  de  l'ilalie,  et  les  Apeuiliiis,  (|ui  couvrent  la  péuiusnie  et 
les  îles,  fornu'ut  deux  {iroiiiies  du  systéuio  cenlro-uu'ridional  do 
rEiiroiie.  Les  .XiH'unins  comprennent  li'  mont  Vésuve,  3,'J.50  pieds  ; 
le  uionl  Ktua,  10,',)(lt)  pieds,  en  Sicile. 


:i'.'7. — Hydrographie.  1  Mers.  La  Méditerranée,  formant  la 
mer  Adrialii|ue,  an  N.-K.,  et  la  mei-  louieiuie,  au  S.-Ksi. 

2.  Les  Golfes  de  Venise,  de  .Monlri-donia,  de  Tarenle,  d'Knphé- 
uiie,  de  Policastre,  de  Salerue,  de  Napli's,  de  (iaéte  el  de  (lènes. 

3.  Détroits.  Le  détroit  d'Otrante,  entre  l'ilalie  el  la  Ttirtinie  ; 
de  Messine,  entre  la  Calalire  et  la  Sicile,  et  celui  de  Bouifai'io,  l'ii- 
tre  la  (lorse  et  la  Sardaigue. 


EXERCICES  SUR  LA  SUISSE  (Swltzerland  . 

iV.  Olis.,  |i.  Vi — l':ir  quel  pays  lu  f'iii-se  estn'lle  liornee  un  Niird  '/— un  N.-list  't 
—.111  S.-K.  ■/— iui  .Sud  ■>  /'/  — un  S.-O.  -t—k  r(\i,esl  '?— Quel  lui^  y  a-t-il  nu  N.-E.  1 
t'r. — duiis  le  S.-O.  '<  (la. — duns  l'Onesl  't  Kl. — Nciiniiiez  (|neli|nes-uiis  des  lacs  île 
I  intérieur. — Quel  llenvii  et  iiuello  rivière  «misent  le  Sud  'I  llr.,  In. — Déerivi'Z  lu 
Ithiu,  lo  Itliône,  la  Saune.  l'Aui ,  la  Iteuss. — Quels  cunli>ns  sont  ari'osés  jiur  Iiî 
Illiin  l  lli.,  Au.,  (.l/v/ori'i'l,  /?/<.,  .'in.,  Tti.,  S.-O.,  (h. — Quels smit  les deu.v  eanlons 
les  pins  au  Sud  'I  To.,  Vs. — Les  quatre  le»  plus  fi  l'Onesl  '!  Wi.  fg.^  XI. ^  /(r. — (;eu\ 
dn  milieu 'i'  in.,  I.e,  Xli,  Sz.,  fi.v.,  Ti'.— OIni  un  N.-K. 'f  .•!/.— Quelli'siu"nla(.'ne< 
y  a-t-il  au  Suit  lin  uanloii  de  Herne'f— un  Snd  ilii  Vului» '?— à  l'Kst  du  Valais 
el  au  Nord  di'  'l'ieino  'l — nu  Sud  du  eaiiUiu  desC.risiius ':' — Monln'z  le  Muni  Hlune, 
— le  (irunil-Sl-l)i'rnard, — le  Mont  Oouiliiii. — lo  Mont  (io"' in, — lo  Mont  Itosa. — 
.Montrez  Uàle  (ITJi  Znrieli  (17|,  I.ueenn' i  iTi,  SoIimuo  (ITj).  NeureliiUel  (47).  Kri- 
lioni'g,  (lliJi.Cieni'No  (Ifii,  Lausanni"  (KJji,  llerno  (17). — Montrez  lolai:  de  Brieiine, 
de  Moral, — le  lac  MajiKiore. — Par  quello  riviéro  ce  lao  esl-il  traversé  '.'  71). 
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4.  Cours  d'eau,  I'  Dans  lu  Vcruniit  ilo  l'Adrinthiuc:  le  l'ù  cl 
SCS  alUui'iils  ;  •.'"  ilaiis  le  Vrisant  ilc  la  McdilcrraiH'c  :  IcVultuniO,  le 
(iaiigliaiKi,  If  Tiliiv,  roiiiludiii'  cl  l'Aiiui. 

3ÎH.— Réglons  physiques.  I.'Il.ilio  eut  uni'  conln'o  iTmiin|imlili<  pnr  lu 
vnrli'li''  l't  lu  Inaiili'  ili'  ^■■H  a>|ic'(-l».  Au  NunI,  m' Irouvont  h-  lutiilrs  Irrrrs  >li" 
Al|«>s.  n\n;  li'ur»  wiinnii'ls  nmji<«lu<Mix,  leur»  glaciers  il'i  inU  ■  i  U-un  valléi'n  pro- 
rmicli'*  l'i'uriMiimiit  ili's  nia- 
railoH  t'i  (lis  IdcH  sm|i<'i'Ik>!<, 
l.ii  lii'll"  cl  li'iiilii  jiUtine- 
\insM\  du  IVi,  piirl'ois  miin''- 

l'a(.'rU!ii',     l'fi     llil'll     ,llTlll'l''li 

et  se  tiTiniiii»  l'ii  un  iMia 
lididi'  par  1rs  Inijuiiis  ilu  Vi'- 
niso  l't  d»  Ciiinuri'liio.  lii'.i 
plaiiii's  di'  la  Tiisraiici  H  i\o 
la  f:arnpa).'iii'  do  llimn!  siml 
linrdi'i's  par  les  ,Vii/'(iiv-/'»;i> 
lins  tii's-insnlulir''s.  —  Liw 
t'ùU's  suiit  sonvtTit  I»ai*»i')», 
niuvi'His  d(i  iliiiii-s  l't  mal- 
saiiii's. — I/Ilaliii  ppsi'nli'  du 
iiitmlii'i'Usi'S  p*'f{loiis    voira- 

lli'|llrs    Ot  ppriillVil    SdUVl'Ill 

lie  s  Iri'ndili'ini'iilii  di'  ti'rn'. 

3-2!l.— I,i>  Olimat,  ipini- 
ipii'  varii'.  l'ï-l  t.'''iii'i'ali'iiii'iit 
li'iupi'Ti'  l'I  amvalili'.  Kii  iHi', 
li'S  ci'iti's  du  S.-O,  snut  i'X|«)- 
si'i's  au  Siroffit,  vent  bn'i- 
liint  l't  malsain  d'Arriipn'. 

3.10. — Productions.  Miiirraiix  :  li's  inarlip's,  ralInUri',  li'  pnrpliyri',  li'  snuli'i' 
di's  viilcans.  l'i.'.  IV;/i7rti/.r  .'i  l'iuits  ili'Iirii'iix  :  oranKi'rs.  datlii'rs,  rtr.  .Iriiiiiiiiu' 
sauiuf/rs  :  l'uurs,  Iclyiu,  Ihyi'iiii,  la  uiarumlti',  lu  liiiui|ui'tin.  l'rosiiin)  luuli's 
li.'S  productions  de  rEiiro|io  ul  do  l'Afrique  scptentrionulo  su  trouvent  en  llulie. 

I 
«BCTio.N  II.— GÉOGRAPHIK  POLITIQUE. 

ROYAUME  D'ITALIE. 

331  —Historique,  i.' Italie  l'init  anciimni'mfut  divisiV  en  (îaulc  Cisulpinf,  au 
Nord  ;  (Inindi'-tiri'ei',  a\i  Sud,  et  en  Italie  propre,  cuniprenant  le  I.aliuin.au  eenlre, 
A  partir  du  Ve  sièele  avant .!.-(;.,  la  ville  de  Home  |iarvint  à  dnmiiier  la  eoiitrée,  : 
et  liienlot,  l'empire  Iliinmin,  le  plus  remarquable  de  l'Iustoire,  s'éleiidit  sur  tout   | 
le  nionile  alors  civilisé.     Ap^^s  la  chute  de  Home,  au  Ve  siècle,  l'Italie  l'\it  snli-  ! 
jU(tuée  par  les  Ilérules,  les  Ostrogotlis,  les  Lonilianls,  etc.  ;  au  Ville  siècle  elle  i 
fut  soumi.sc  à  OharlemuKue  et  ensuite  aux  Knqiereurs  d'Allemagne,    Au  moyen-  ' 
ilt^e,  il  s'y  forma  néanmoins  de  jniissantes  ri''pulili(pies,  enrichies  par  le  commi  rce  j 
et  l'industrie,  et  quelques  roynnmcH  qui  ont  .-^ulisisté  jusipi'à  nos  jours.  Soumise  | 
quelque    tenqis  à   Napoléon   1er,   l'Italie  retomlia  ensiiili    sous  l'iriMuence  an-  j 
trichienne  ;  mais  en  ISJU,  le  Piémiml,  aidé  par  la  France,  conquil  la  Louilianlie  ' 
sur  rAutriche  ;  ]iuis  la  révolution  lui  donna  les  duchés  du  centre,  luio  i^rande  j 
partie  des  Ktats  de  TK^Iise  et  le  royaume  de  Naples.     Ainsi  se  fiirma,  l'ii  IH(iu,  ! 
le  royaume  actuel  rl'Italie,  qui  s'agrandit  encore  en  IN6C  par  l'annexion  de  lu 
Vénélie,  cédée  d'abord  pai-  l'Autriche  à  la  Krnnce,  et  se  comjiléta  enliii  en   IH70 
pur  l'envahissement  et  l'annexion  du  reste  des  Ktnis  l'ontillcaux.     Home  devint 
la  capitale  de  l'unité  ]»>lilique  italienne;  mais  cette  luiité  est  loin  de  présenter 
les  vrais  caractères  de  prosiM'rité  et  de  stabilité. 

;i:iv'. -Ethnographie.  1.  I-cs  Italiens  sont  de  la  famille  latine, 
dont  ils  rnniii'iil  en  inicliiiic  sorte  le  noyau. 

2.  I.a  Langue  est  l'italicii,  dérivé  du  latin  ;  il  se  parle  le  plus 
piironicnt  en  Toscane  cl  à  Honic. 

3.  Les  Ilalieus  professent  la  Religion  i'atholi(]iie,  dont  Home 
est  le  ('entre  ;  cependant  tous  les  cultes  sont  tolérés,  et  Rome 
niènie  rcnfcrnie  lieancoup  de  Juifs. 

4.  L'Instruction  pnbliiiue  est  plus  répandue  dans  les  pro- 
vinces du  Nord  :nie  dans  celles  du  midi  ;  il  y  a  d'iniportiintt's  uni- 
versités. 


roynuny  d'Ilnlir   forme    une   uio- 
présc'ul.ilivc,  ayant  un  Shwt  et  une 


:);i:i.— Gouvernement, 
narcliic  cipustitulionnelle  cl 
Chiimlirr  dix  l)qiul(':s. 

lîiji. — Divisions.  Le  royaimio  artnel  se  divise  en  provinces  ud- 
ministraliiH's,  porlaut  le  nom  de  leur  chef-lieu.  Il  se  compose  des 
anciem  Elnln  suivants  ; — 1".  Le  royaume  de  Viémnnt  et  Siirdaigiic, 
l'iip.  ■i,.">(l(l.(l(lO  li,il..--2'.  Le  royatime  I.nmhnrdn-Vhiitini  (4.5K  0,000,000 
d'iiab.-ii".  Le  duché  de  Parmi',  (i.Vl.OOO  hah.-i'.  Le  duché  de  Modène, 


.V.U,(IIIO  hall.— .V.  Lu  urand  dm  lie  de  Toicane,  2,200,000  hnb.— 6-. 

Les  Eliils   di-   Ihilisr,   ;i.;t(IO,000  liali.— Le  royaume  de  Naphs  et 
.S'/c/7r,  ',1,011(1,1100  d'hall. 

33.'i.-  Topographie.  Naples,  0011,111)0  h.,  anc,  cap.  des  Detix-SIcile»;  ud- 
luirablenii'nt  Mtuéi'  .sur  une  baie  supi.be  et  au  pied  du  Vésuve,  grande  \ille,  mi- 
vante,  Induiitricuiiu  cl  t'ommt'ri,'anli'i  riche»  niUBi''e<i  d'anliqinlé.     Milim  (Viji 

4  00,000  bal'.,  ancieiniii  capi- 
tale de  lai, onibardie,  Mlle  im- 
|Hirlaiito  dès  r,ndiquité,lrès- 
coinnierçanle  cl  manufailu- 
rièro  :  suielles,  ciilonnude», 
I  amisseries,  'le.,  cMlliédrale 
l'eniai'quable,  nonuneo  le 
Homo,  biUic  en  fort  beau 
marbre  avec  d'S  ornenicnls 
de  sculpinra  très-rares  ; 
Kpiscopal  de  8t-Ainbroise 
et  de  Sl-Chailes  Ilonomée. 
—  Turin.  'Jliu.iiOO  hall,,  au 
connuent  du  l'i)  cl  de  la 
Doria.— /'(i/crmi'|.1K)2ao,li(in 
liab.,  grande  et  bello  villv 
—h'hirrme  l'i.tji  lOii.nOO 
bail,,  capitale  de  lu  Toscane 
et  du  royaume  d'Italie  de 
ISI'i.'ià  rn>in'pnlioii  dellume, 
eu  IS70  ;  reinarqunblo  par 
le  nombre  et  la  beauté  de 
»es  édilii'i's,  fut  au  niojen- 

ilgi'  le  lier au  de  la  renai'^- 

sance  di's  be«nx-arls.  liidiislries  de  Inve,  soieries  et  chapeaux  de  paille  ;  patrie 
des  Medécis,  ilu  Daiile,  de  Michel-.\nge,  île  U'mi  X  et  d'Amérigo  Vespucci  — 
(Iniis  (il)  1(10,000  hall.,  Mirnommi'e  la  superbe  à  cause  de  sa  belle  siliuilion  et 
de  ses  |ialais,  aulreliiis  république,  et  la  rivale  de  Venise;  port  militaire  et 
marchand  ;  orlevrerie  ;  pairie  de  Christophe  Colomb.— rfni.tr  (U)  \MIW(\  liab,, 
biUie  sur  N'J  Ilots  d'albiviims,  cmqii'e  de  canaux  et  entoun'i)  de  lagunes  ;  fameuse 
au  moyen-ilge  par  son  commerce  et  siin  opulence,  remaniuable  par  ses  église» 
et  ses  palais  de  marbre  ;  fabriques  d'énniux,  de  verroteries  et  de  perles, 

IIICi.— Industrie,  L'industrie  italienne  est  \ariée,  mais  peu  progressive, 
evi'cplé  dans  les  provinces  septentrionales.  Il  y  a  peu  de  bouille,  le  fer  esl  ex- 
ploité surlout  eu  l'iéinonl,  eu  Toscane,  iluns  l'Ile  l'Elbe  et  la  Calabrn,  l'alun,  le 
soufre,  la  pouz/olane,  près  des  volcans.  Comme  produits  mamifactiirès,  on 
cite  li's  objets  de  marbre,  la  porceliiine  do  Turin,  le»  velours  ih  Cènes,  les  clia- 
|ieaux  de  paille  de  Kliirence,  («) 

,'l.')7.— Oommeroe.  I.e  commerce  intfritur  nst  plu»  actif  dans  les  province» 
seplenlrioiiales,  qui  seules  ont  qtu'lques  rivières,  lacs  ou  canaux  navigables,  et 
de  nombreux  chemins  de  fer.  que  ilans  les  provinces  méridionales,  uù  les  roi((d 
mêmes  sont  insullisantes  et  Jii'U  sures. 

I.e  lommerce  r.rli'rieiir  est  assez.  imiKirtant  ;  il  se  foil  surtout  avec  la  France, 
l'Angleterre  et  l'.Viitriche,  la  .Suisse  et  lo  Levant,  L'i'mj)or(a(i'on  do  l'étranger 
consiste  en  métaux,  houille  anglaise,  laines,  céréales,  objets  maniifacturés;  ello 
dépasse  lie  beaucoup  Vejportation.  qui  no  consiste  que  dans  les  produits  natio- 
naux, 

La  marine  marchande  esl  no'...Dreuse  (]ilus  de  800,000  ton.)  ;  elle  tient  le  .'ib 
rang  ;  mais  elle  fait  pou  de  voyages  au  long  cour»,  ou  en  dehors  de  la  Médi- 
terranée. 


BZBROIOBS  SUR  L'ESPAONB  ET  LB  PORTUGAL. 

(V.  (Ibs..  p,  'i.i-yiie|li'  bail'  boriic  ces  coiilréesau  Nord  ■^-(^iielle  mer  esl  à  l'Kst 
et  au  S.-K.  'I — l'i  l'Ouest  et  au  .^.-O.  ! — yuel  détroit  est  situé  au  Sud  I — Comment 
.e  l'ortugal  est-il  situé  par  rapjKirt  à  l'Ksiiugne  'I — Quelles  mcntagnes  .séparent 
rKspagne  de  la  France 'f — Quelles  sont  les  provinces  qui  touchent  l'i  la  baie  de 
Hi'caye'?  (la..  As..  ().-('..  \'s. — Celles  qui  sont  bornées  par  les  Pyri'nées '/  A>. ..(»., 
Ca. — Celles  i|ui  sont  baign"es  par  la  Médilerranée?  Ca..  l'a,.  Ma..  /In.— Celles 
qui  .sont  bornées  par  le  l'ortugal?  An  .  lia  .  ht..  Ga. — Celle  du  mil'eu  ?  A'.-C, — 
(Juelle  chaîne  de  niont.Tgnes  es*  dans  le  .Nord ';'  Oi. — ilans  le  Nord  de  r.\pda- 
loiisie'?  S.'M. — Quelles  sont  les  principales  rivières  du  versant  de  l'Atlanlique, 
commciiç.inl  au  Nord'!'  Mo..  Ho,,  Ts.,  Ga„  lir, — Quelle  est  la  plus  grande  rivière 
du  versant  de  la  Médilerranée  ?  Ko. — Décrivez  le  .Miuho, — le  Doiiro, — le  Tage, 
la  Cnudianu, — le  Ciiailalquivir. — l'Ebre. — Quelles  sont  les  principales  chaînes  de 
montagnes  entre  le  Douro  et  le  'l'âge'/  .S'. -A.'.,  S,-li,,  S.-(i, — au  Nord  de  la  Nou- 
velle-Caslille?  S,-lia,,  ,S,-Sa, — Quelles  chaînes  de  montagnes  sonl  entre  le  Tage 
et  la  (iuadiana'?  S,-Po,  de,.  7'».— Quelle  est  la  capitale  de  l'Espagne'?  Md.— 
Celle  du  Portugal  ?  in. — Montrez  les  villes  suivantes:  Ilarcelune  (Il  j),  Sévilh' 
(:i7i.  Valence  (39),  Malaga  (3(iJ),  Murcia  (:18).  Grenade  (:t7),  Cadix  (:»!)  ;  ()|Kir(", 
(41),  Saragosse  (il}|,  l'am(Kiluiic  (V2j). 

(n)  fia  fabrication  de  ces  chapeaux  occupent  100,000  ouvriers  et  ouvrières  des 
environs  de  Florence;  la  paille  est  produite  par  un  blé  sjiécial,  rabougri,  haut 
de  11  il  l.')  pouces.  Un  chapeau  de  haut  prix  exige  jusqu'à  une  année  do  travail. 
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BTAT-PONTIPIOAL,  ou  BTAT8  DB  L'BaLISB. 

.13H. — Historique.  I.<s  fcïu/j  <lii  l'ape  iiruvii'iiiii'iit  |ii'iiià[iul('ini'iit  do  ilniia- 
tioiis  fiiili's  un  niiiyi'iwl),'!'  ii;m'  l'i'iiiii-li'-Hn'f,  (^liar'li'inuK'i''  l't  Matliildn  (lo  Tus- 
ciiiii'.  Au  XIW  sii'i'li'  li's  l'iipcs  (li'V  iiin'iit  SMivcrains  dii  Itcjiiii',  rosti'ejiis(|ii'uli)rs 
n''jiublii|ui';  cl  an  Xllli',  ils  acqiiii'i'jil  lu  Omntal  ViMiuissiii  cl  Avi(,'ii()ii,  (|iie  la 
Hc|inlilii|nc  iVançaisc  rcpiil,  cri  ITOI.  Le»  Elals  du  Sl-Sicgc,  annexe»  à  l'em- 
pire en  1809,  lui  furent  rendu»  en  IX'',.  Kii  I8.VJ,  lo  Piémont  s'empara  de  10 
de  SOS  provinces  et  des  antres  en  1870.  (a) 

.3:1!).— I,a  ville  de  Home  400,000  liai).  hiUie  sur  li^  Tibro,  sicj(e  do  la  l'apaulc 
et  niétro|iole  do  la  l'alholioilé.  Tut  pendant  longtemps  la  puissanio  Itcino  du 
monde;  elle  n'nl'i'rino  une  foulo  do  nionuinonts  de  tous  les  ilgcs  et  de  tout 
frenre  ;  ses  ct?lisi's  sont  remplies  de  ricliosses  artistiques  ini'omparaldes.  On 
cile  Ir  Colisée,  le  l'autlicon,  la  liasili(|Uo  do  St-Piorre,  la  plus  (.'rando  c|,diso  du 
monde,  lo  palais  du  Vatican,  eto.  Hoin^  fabrique  des  dra|)S,  des  soieries,  dos 
tapis,  dos  cierges  et  dos  liougies  ;  ma..-!  elle  exporte  stu'tout  dos  mosaïques  d'é- 
maux, cumcos,  peintures,  sculptures  cl  niilres  objets  d'art. 

MALTE. 

330.— Les  ilos  di'  ifnlli;  r;»;:*)  t>t  TonK/io  (36),  possessions  anglaises 
tliîimis  IH(I(I,  (.'umptciit  140,0(1(1  li. — Mallo  n'est  qtt'iin  rocher  qu'on 
a  rendu  fertile  en  y  apiiortant  de  la  terre  ;  on  y  cultive  surtout  des 
oraufies.  C-ap.,  La  Vdicilc,  00,(100  liab.,  place  très-forte,  station  des 
flottes  anglaises,  port  niarcliand  très-actif. 

SAINT-MARIN  (U-tîjl.) 

3'i0. — Cette  petite  ri'pnbliguc  existe  depuis  14  siècles  et  doit  son 
origine  à  un  saint  ermite  nommé  Marin  dont  la  cellule,  b.ltie  sur 
le  mont  Tilano,  s'entoura  d'habitations  et  fut  l'origine  de  la  ville  de 
Sdinl-.Vaiiii  qm  a  anjonrd'hni  1,000  hab.— La  république  compte 
8,000  bah.,  sur  une  superficie  de  24  m.  c,  et  est  gouvernée  par  deux 
Capitaines,  élus  pour  six  ans. 


CHAPITRE  XXIIL 
TURQUIE  D'EUROPE  ET  GRÈCE. 

Section  L— GÉOGRAPHIE  PHYSIQUE. 

3 '(1.— Situation.  La  Turquie  d'Europe  et  le  royaume  de  Grèce 
sont  renfermés  dans  la  grande  péninsule  Tnrco-Grecque,  l'une 
des  contrées  méridionales  de  l'Europe.  Latitude  moyenne,  42'  ; 
longitude,  22»  F)st. 

342.— Bornes.  Au  Nord,  l'Autriche  ;  au  N.-E.,  la  Russie  ;  à  l'Est, 
la  mer  Noire  ;  an  S.-E.,  l'Archipel  ou  mer  Egée,  et  an  S.-O.,  la  mer 
Adriatique  et  la  Méditerranée. 

BXBROIOB8  SUR  L'ITALIE. 

(■y.  Obs.,  p.  l.i — Quelle  mer  est  au  N-K.  do  I  Italie  ?— au  Sud  et  nu  S.-O.  ''. — 
Quelle  grande  lie  est  au  Sud  V — à  lOviest  ?  Sa. — Quel  prouiie  d'Iles  est  au  N'ord 
de  la  Sicile  / — Montrez  la  Corse. — Quelle  lie  est  entre  la  Corso  et  la  terre  ferme  ? 
£u. — Quels  sont  les  quatre  Ktals  les  plus  au  Nord'?  /'(.,  il/.,  l'a.,  A'<i. — Quels 
sont  les  Ktals  de  l'Eglise  ou  du  milieu'?  Tij.ils.,  l'a.,  Hc. — Quels  sont  li's  quatre 
étais  du  Sud  1  (a.,  Aa.,  Ba.,  Tn.— Nommez  les  principaux  caps  du  Sud  di'  la 
Péninsule. — S.-M.,  Ce.,  Us.,  So.,  Vn. — Ceux  de  la  Sicile. — Ceux  de  la  Sardaignc 
Quelles  sont  les  ohnincs  de  montagnes  du  Nord  '/ — Celles  du  milieu  de  la  Pénin- 
sule?— Celle  de  la  Calabre '? — Colles  du  Piémont'? — Quel  golfe  est  au  Sud  ilu 
PiémuMl  ; — au  N'ord  do  la  mer  Adrintiquo '? — au  8.-E.  do  l'Italie? — Quel  détroit 
est  cuire  la  Ciilaliro  et  IHjSicilo  ? — entre  la  Sardaipne  et  la  Corse'? — Quels  loi-s 
sont  dans  les  Klats  Romains  ?  jTï.,  lia.,  Itn. — (>icll"  est  la  |ilus  grande  rivière 
do  l'Italie?  l'it. — Quelles  sont  les  deux  principales  rivières  du  versant  de  la  Mé- 
diterranée ?  .le,  Tr. — Quelle  est  la  capitale  du  Piémont  ?  7>i. — île  la  Lombardie  ? 

_)/;,. des  Klats  do  l'Eglise'? •/(,•. —Montrez  Parme  (tl-10|,  Venise  (!")),  Palermo 

(38),  Florence  (Vil,  Nai)leB  (il),  Cagliari  (:10),  Gaëto(4l),  Gènes  (lij),  Vérone 
it'iji,  Bologne  (  11 J),  Livournc  (tcj/ioni). — Décrivez  le  Prt. — l'Arno. — lo  Tibre. 
—Quoi  volcan  trouvivl-on  pn'ïs  de  Na|iles. 

((()  l.e  Cnllwlieisme.  ou  VEijIise  romaine,  n  pour  chef  N.  S.  P.  lo  Pape,  ri'- 
iircsontiinl  .1 -C,  Seule,  cette  Église  conserve  dans  leur  intégrité  les  rfoc?n'np.! 
uimnliiliqurx,  Icb'  que  les  sept  Sacrements,  la  Tninsulistantiation  dans  l'Euclia- 
rislie,  la  Cniilession  nuriculairc,  le  Purgatoire,  le  Ciilto  îles  Saints,  ot  adind, 
comme  point  de  discipline,  lo  célibat  dos  l'rélres.  Seule  aussi,  elle  possède  l'u- 
iiilé  lie  erojianoe  et  est  uiiivorsollemi'nt  n'ii-ndue.  On  compte  pri'S  de  200,000,000 
de  catholiques,  In  plupart  appartenant  aux  peuples  do  la  famdle  latine. 
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Vi^i.— .Superficie  de  la  Ttirqnit!,     70,000  m.  c.—Pop.,    4,437,000 

bab.— /'()/)•  '''■'■  ••*• 

■M.'t.—,Siiprr/icie  de  la  (irèci.  I!),2.".0  m.  r.—l'op.,  2,3'i!l,000  bab.— 
l'up.rel.,  12L 

3 'i.'i.— Parties  de  terre.  1.  L'ile  Négrepont,  les  Cyclades  et  les 
lies  Imiienni's,  à  la  Grèce  ;  Thaso,  Lemno,  Inibro,  et  Candie, 
à  la  Tiinniie. 

2.  La  giiuiile  Presqu'ile  'riirco-Cirecqne,   formant  elle-mé?'o 
les  presqu'îles  de   ('.halcicli(|ui'  i  iO-'-M)  de  Galipoli   (40-20)  et  de  la 
Morée  i3«i. 
'      3.   L'Isthme  lie  (Àirinlbcenlre  les  golfes  de  LépanltM'td'Egiue. 

4.  Le  Cap  Mal.i[ian  |3()). 

5.  Montagnes.  Les  montagnes  de  la  iiéninsuie  forment  le 
ip-oupe  liirco-iirec  du  sysléme  Cciilro-tiiéridioiiiil  de  l'Europe,  exeeplé 
les  Carpathes,  silin''s  au  Nord  dit  Danube.  On  remarinte  1°,  en 
Turquie  :  les  Alpes  Dinari(ines,  au  N.-O.  ;  les  Balkans,  7000  pieds, 
et  les  monts  Rhodope  (41)  au  centre;  les  monts  dti  l'inde  (21  l.) 
et  le  mont  Olympe  (40)  9,745  pieds,  an  Sud. 

2'  En  Grèce  :  Li;  mont  Parnasse  (38^1,  8,008  pieds  ;  en  Morée,  le 
mont  St-Elie,  5000  [li.  ;  dans  l'ile  de  Candie,  le  mont  Ida,  5000  pi. 

346. — Hydrographie.  1.  Mers.  La  mer  Noire,  ti  l'Est;  la  mer 
de  Marmora,  au  S.-E.;  la  mer  Egée  on  Archipid,  à  l'Est  de  la 
Grèce  ;  la  mer  Ionienne,  au  S.-O.,  et  l'Adriatiiine,  ù  l'Ouest. 

2.  Golfes.  En  Turquie,  les  golfes  de  Saros,  de  Contessa  et  de 
Saloniki,  dans  la  mer  Egée  ;  en  Grèce  ceux  de  Volo,  d'Egine, 
de  N.apoli,  de  Marathonisi,  de  Koron,  d'Arcadie,  de  Patras,  d'Arta 
et  de  Lépante. 

3.  Détroii/S.  Le  Bosphore  et  les  Dardanelles  en  Turquie,  entre 
la  mer  Egée  et  la  mer  Noire;  le  Négrepont  (rn/a/i/ii),  et  ceux  de  | 
Lépante  et  d'Otrante,  en  Grèce.  i 

4.  Le  lac  d'Okhrida  (41)  aux  sources  du  Drin-Noir  et  quelques  t 
autres  de  moindre  importance. 

5.  Cours  d'eau.  1.  Dans  le  versant  de  la  mer  Noiri;  :  le 
Danube  et  ses  afllnenls  dont  les  principaux  sont,  It;  Pruth,  la  Se- 
reth,  la  Morava,  l'Ahita  et  le  Drin  ;  2°.  Dans  le  versant  de  la  mer 
Egée  :  le  Kara,  Ui  Vardari,  la  Strouma  et  la  Maritza  ;  3°.  Dans  le 
versant  de  l'Adriatique  et  de  la  mer  Ionienne  :  Le  Varienla,  le  Drin 
et  le  Vogussa,  en  Turquie  ;  l'Aspro-Potamo  et  le  Ronphia,  en 
Grèce. 

317 — Rétrions  phisyques.  La  jiéninsulo  turco-grecquo  formo  une  haute- 
lerre,  bordée  au  Nord  jiar  la  grando  plaine  do  H'^umanic  ou  du  bas  Daiuibe,  qui 
la  sépare  de  la  région  nionlagneuse  des  Carpathes  ;  au  S.-E.,  jiar  les  plaines  de  la 
Maritza,  etc.  La  Grèce  continentalo  et  l'insulaire  sont  formées  do  plaleaus 
monlagnctix,  généralement  débois<''s,  arides  et  déserts  ;  mais  ontrecou|H!s  do 
vallées  délicieuses  et  fertiles  qu'arrose"!  de  nombreuses  rivières  t  )rrentueuses  en 
hiver,  souvent  desst'cliécs  en  été.  Le  'iltoral  est  très-découi*'',  bordé  do  falaises 
(l'i  l'E.  do  la  Grèce,  etc.,)  et  souvent  do  plages  basses  ot  malsaines. 

1)48. — Le  Olimat,  généralement  |em|»''ré,  est  Irès-chuud  au  Sud  des  Balkans, 
excessif  au  .\.,  insalubre  dans  la  plains  danubienne  et  sur  lo  littoral. 

M9. — Les  prudiaiions  naturelles  sont  colles  do  l'Italie  et  de  l'Asio  occidentale. 

Section  IL— GÉOGRAPHIE   POLITIQUE. 
EMPIRE  TURO. 

350. — Historique.  La  |*''ninsul(!  lurco-ijrecque  comprenait  autrefois  la 
Grèce,  la  Macédoine,  la  Thrr.co,  I  Illyrie,  etc.,  contives  qui  jouèrent  un  grand 
rôle  dans  l'histoiro  ancienne.  Alexandre  do  Macédoiiuî  fut  lo  proinier  qui  les 
réunit  sous  une  seule  domination  (1V(.  siècle  avant  .I.-C.)  Elles  nrciil  partie  do 
rein|iireHomain  dès  le  Ile  siècle  avant  J.-C.  Constantin  en  forma,  au  IVe  siècle 
de  notre  ère,  le  centre  do  reni|iiro  d'Orient,  qui  s'ajipola  aussi  l'empire  Grec 
ou  le  Has-Kmpire  ot  i|ui,  fivqueminent  envahi  jiar  les  barbares,  succomba  déll- 
nilivement  en  11.').')  pour  faire  place  îi  l'einpin^  Turi  ou  Oiioman.  Celui-ci  de- 
vint du  XYe  nu  XVIIe  siècle,  l'une  des  plus  grandes  puissances  du  mondu. 
Mais  ensuite  il  perdit  la  Hongrie,  1009,  la  Crimée,  1771  la  Hessarabio,  1818,  la 
Grèce,  I8'2I,  l'.Mgéric,  IS.lll.  Di'puis  lors,  la  plupart  des  provinces  qui  lui  restent 
se  rendont  iiliis  ou  moins  indéiicndantcs  de  fait.  La  domination  turque  aurait 
aujourd'hui  ilis|iaru  de  l'Europe,  si  la  iiolitique  des  ]iuissances  oocidonl.ilcs  ne 
la  soutenait  cont'o  les  convoitises  do  la  Hussio. 

Avec  ses  provinces  asiatiqties  et  africaines,  l'empire  OlIoman  coniple  plus  de 
30,000,000  do  sujets  sur  un  territoiro  il'i'uviron  l,.''>IO,000  nulles  cnriTs 

35  t.— Ethnographie.  I"  La  iHipui'':.-,::  ..,.  très-héiéni!.'è;ii'  :  les 
familles  les  plus  nonibreuses  sont  celles  des  slnres  et  des  Inliiis: 
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los  a'.iln>s  iM'iiiilcs  sont  dos  'riircs,  des   (iri'cs,  des   Albi'i  ui»,  dus 
Juifs  l't  di's  Holiéniiciis  iioniiiilos. 

2.  Religion,  l-i'  selusmc  i/rec  est  dominant;  on  compte  i\ peine 

2  ou  :t  millions  di'  iiiMJiDniélaiis  et  r)0(),OI)0  ('allii)lii|iies. 

3.  I.a  Langue  liiri|iM' el  lalanf,'iiei;iei'i|iiesoiil  les  plus  usiti^ns. 

4.  [.'Instruction  aélé  fîéilér.ilcmenl  mille  |iisi|ii"eil  \M',),  mais 
depuis  relie  ép(M|ue  elle  est  eniréi'  dans  la  voie  iln  pf()j,'i'ès. 

;i>V2. — l,e  Gouvernement  imiiérial  estalisohi,  mais  non  iiour 
tout  l'empire.  !,(•  Siillitii  ou  (Iniiiil-Srii/iwur  est  à  la  fois  omporeur 
et  chef  ndigit-nx  l'os  musulmans  do  la  scrtii  dos  Sunnites;  lia 
deux  ministres  princi|iaux  :  le  (îrand-Vi/.ir.  poui'  le  leniporid,  et 
le  (i|-aii(l-Mulli,  iMiui'  le  siiirituel  et  la  jnstiee. 

■t."):).  Divisions. — l'ai'  suite  di>  la  gneiic  désastreuse  ([u'elle 
n  soutenue  ((uilre  l.i  Hnssie  en  IS77,  la  'l'uniuie  a  pertln  la  Rou- 
manie, la  Serbie,  le  Montéuégio  et  la  Tliessalie 

1*^  La  Thrtur  ,  la  iUici'doinc  ilUmuu'dio  oceidi'Utale)  et  V Albanie, 
ainsi  (]ue  l'îli;  de  Candie,  sont  les  provinces  gonvornéos  directe- 
mont  par  les  Turcs. 

■2"  La  llosnie  el  Vllerzèi/fli'iiie  sont  occupées  niililaireiuent  et 
adminisirées  par  l'.Vulriihe.  et  lui  ri'slennit  probablomenl 
aci|uises. 

:!^  La  Bulgarie,  sur  le  Oanubo,  l'oi'iiie  une  iirim-iinmlé  vassale, 
mais  iiithiiKniir.  so'is  uu  prince  chrétien. 

'(••'  La Roumélie  orientale,  au  S.  des  Dalkans,  cap.  Philippopoli, 
province  .nuiexc^e  à  la  Mnl^aric. 

354.  —  Topographie. 
ConttanUmitk  (  ii  ),  SriU.OuO 
linl>.,  iliiiis  In  'riirai'i',  capitale 
lie  tout  ft'iiii'ive  ottoninn,  uii- 
riciine  rni>italt'  do  rtni|iiic  rn- 
iiinir.  trOrii'iit,  la  plus  grainlf 
place  tic  comuuTi'c  ilïi  Levant, 
iiiagnifiquciuent  situûe  .^ur  le 
lîo..iphoie  ;  inostpiéeH  et  palai', 
superbes.  Antlrhiopk,  tU»,0on 
Inib.,  capitale  de  l'empire  ilr 
1300  à  1453  ;  l'atiriqiies  do 
maroquins,  do  tapis  et  d'essen- 
ces de  rases. 

355  —L'Industrie  tuniue 
est  la  jdus  arriérée  île  riùiupjie  ; 
le  tnivail,  oomnie  ilans  tout 
l'Orient,  est  individuel,  c'o.st- 
à-tlirc  que  chaque  famille  con- 
fectio  me  îi  peu  |»rès  tous  les 
objets  dont  elle  n  liesoin  et 
livre  jteu  de  proiluits  au  eoni- 
nierce.  CeiM'iidant  ou  signale 
lafattrication  des  objets  delu.\e: 
tapis,  soieries,  bijouteries,  etc. 

;)5(i.— I.oOommeroein- 
térietir  est  moins  actif  imr  Icf 

routes  que  par  le  caljotagc.     !<■  s  vapeurs  autrieliiens  font  un  service  régulier  sur  le 
DauulK  ;   uu  cliemin  dc/er  réunit  le  bas  du  Danul»  il  la  mer  [wr  le  \'al  do  Tnijan. 

357.— I.e  Commeroe  extérienr  se  fait  surtout  avec  l'.Vngletcrre,  la  l'erse, 
l'Orient,  l'Autricbe,  la  France  et  la  l!\issie.  Importation  de  cotonnades,  bouille  et 
autres  produits  anglais  ;  article^  le  inoi.e  et  draps  français,  diamants  de  Hollande  ; 
lainages,  armes  et  glaces  île  Iielgi<|M'  . 

;t,">8.  Possessions. —  I"  Kn  Asie  la  Tiiniuie  d'Asie,  l'IIedjaz  et 
l'Yénieu  i.Vrahiei.  parties  intégrantes  île  l'empirt^  ; — 2"  nx  Afrique, 
l'KgypIe  el  le  Soudan,  le  'rri[ioli  et  la  Tunisie,  principautés  vas- 
saies,  revendiiiiu'cs  par  l;i  S\iblime-I'orte  ;  mais,  de  l'ait  (18'J3),  la 
Tunisie  est  annexée  à  la  France  ;  l'Kgyplo,  occupée  par  l'Auglc- 
tcrre  ;  tandis  ([ue  le  Soiulan  égyptien  s'est  rendu  indépendant. 

PRINCIPAUTÉ  DE  BULGARIE. 

Population  3,000,000  ;— Bupcrficie,  37,800  m.  e.  Ij»  Bulgarie  (au  N.  de» 
Balkans)  et  la  liouniélio  orientale  (au  sud)  fonnent  une  princijmuti  autmuymc  sous 
un  prince  chrétien,  mais  vassale  de  la  Turqiiie.  Sophia  ou  So/Ui^  30,000  liab.,  «:api- 
tale  do  la  Uulgari.'. — Philippoimli,  3.1,0(10  hab.,  chi'f-lie\i  do  la    Koumélic  orientale. 

ROYAUME  DE  ROUMANIE. 

Population,  5,500,000  hab.;  iU)KrJicir,  463,000  m.  c.     La  iioumanie  comprend  la 


l'atoiliif,  la   Mohlavie  et  le    terriloipj  de 
Uttkhareat,  'J20,000  hab.,  est  la  lapitalo. 


la  Uotmitselia,  au   .S.-K  de   ce    Iteuve. 


ROYAUME  DE  SERBIE. 

Population   2,000,000  d'hali.- .S'iijwr/ffiV,  18,800  mx 
1878 Melgraiie,  30,000  hab  ,  est  la  capitale. 


Détaclio  de  l'empire  en 


PRINCIPAUTÉ  DE  MONTÉNÉGRO. 

a  |X)ur  capitale  la  iwtite    ville 


Population,  :)00,000  hati.j— superlicio,  3,500  m 
de  t'cUinif,  5,000  hab. 


CONSTA.NTINOrl.K. 


(a)  Ancienne  Uyzauce,  fondée  ]air  les  Grcca,  s'apiiello  eu  tur<:  Islamboul, 


ROYAUME  DE  GRECE. 

361).— Historique.  La  (irèce  est  une  célèbre  contrée,  iniiiortanto  dans 
l'iiislnivo  ancienne  par  sa  belle  civilisation,  sa  littérature,  r's  travau.K  arti.stiqncH, 
son  romnioroc,  et  par  les  nombreuses  colonies  qu'elle  fiu-ma  dans  l'.Asio  Mineure, 
l'Ilalie,  la  (laule,  l'Kspagno,  c>tc.  Au  IVe  avant  J.-C,  Alexandre  de  Macédoi.io 
créa  l'ompire  grec  qui  s'étendit  jusqu'au  Danube,  Ji  l'Indus  et  au  Nil.  Mais, 
con<jui-s»:  deux  sièidos  après  \mY  lîorne,  à  Ia(|Uello  elle  eomniuriiipia  ses  arts  et  .s.i 
civilisation,  la  Orèco  subit  ensuite  toutes  les  vicissitudes  (h'  l'empire  d'Urient 
jusqu'au  .\Vo  ."ièele,  el  celles  do  l'onqiiro  (nie  jusqu'en  1.121,  époque  où  elle  se 
.souleva  enlin  con.re  ses  dominnteurii.  Ku  1H30,  elle  se  constitua,  sous  la  proloction 
dos  grandes  puissances,  on  royaume  indépomlant  et  ont  pour  premier  roi  (Ithou  de 
liavièiv,  i|ui  lut  n>nversé  en  lS(it  "t  roiuplaco  par  (Icorge  1er  ilo  Ilolstcin.  En 
ISlil,  les  ilcs  Iiiuieunos,  après  avoir  formé  uni!  répidiliqno  sous  le  protectorat  de 
l'.\ngloterre,  furent  réunies  h  la  tlrèce. 

;itl().-Ethnograpbio. 

1.  Les  Unes  rocment  U'Uj 
petite  famille  particu- 
lière. 

2.  Ils  professent  l'U  gê- 
ner, il  1,1  religion  grec- 
(jne  scliisinalii|ue  ;  il  y  a 
cepeiidaiil  nu  Inui  noni- 
liii'  de  catholi(|iies  d.'ins 
le>  îles  Ioniennes 

3.  Leur  Langue  dif- 
fère du  Clrec  ancien,  la 
langue  classique  [lar  ex- 
cellence. 

4.  I/I^struction  est 
aujourd'bui  très  arrié- 
rée chez  ce  peuple  autrc'- 
fois  le  plus  éclairé  du 
monde. 

:!0I.— Le  Gouverne- 
ment  est   une    niouar- 
cliie      coustitutionnidle 
avec  une  seule  chambre 
élective  :  le  souverain  se  dit  otlicielleinonl  roi  des  IMlenes. 

SG-'.— Divisions.  Le  royaume  se  compose  physiiiiiemeut  :  I" 
d'une  partie  coulinenlale,  la  Ilellade,  2^  de  la  presqu'île  de;  Morér, 
:!"  de  la  grande  île  de  Nè'jreponl,  4"  des  Iles  t'i/c/rt(/fs  ati  S.-lv,  et, "j^ 
des  Iles  Ioniennes  à  l'ouest. — Administralivement,  on  compte  \'ô 
nonitirrhies  ou  préfectures,  portant  des  noms  hisloritjues. 

303. — Divisions. — Athiiws,  D0,000  habitants,  capitale,  fameuse  par  se» 
souvenirs  et  ses  ruines,  fnt  dans  l'antiquité  une  république  puissante  et 
la  [dus  brillante  cité  [lar  sa  littérature  et  ses  beaux  arts.  ••  On  y  admire  les  ruines 
du  l'artliénon,  des  l'ropylées,  de  l'Acroiwlc.  Il  y  a  une  université  et  des  écoles 
étrangères. 

3(54.— L'Industrie  manufacturière  est  presque  nulle,  ci  VagricuUure, 
très  négligée.  La  Grèce  fabrique  ciqH'nchint  des  tissus  de  soie  ot  d'or  ;  elle  produit 
lies  vins  do  Malvoisie  (Morée),  des  fruits  Becs,  surtout  des  raisins  do  Corinthe,  do 
l'huile  d'olive,  le  miel  d'Athènes. 

306. — Le  Commeroe  est  nui  à  l'intérieur,  cximsé  ipi'il  est  au  brigandage  ; 
il  est  actif  sur  le  litloml,  lequel  présente  un  grand  nombre  de  [«rts  cvcellents  ; 
aussi  la  marine  nuirchaude  est-elle  considénible,  et  les  Orées,  qui  sont  t)ous 
marins  et  intelligents  constructeurs  de  uavires,  fout  uu  comoicrec  actif  dans 
1'.^  rcliipcl  et  dans  l'Orient. 
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ASIE. 


CHAi'ITRI':  XXIV. 
ASIE  RUSSE. 

.Kiri. — Hlatorlquo.    Jm  It\issii>  cunimi'iii.ii  .ni  XVIn  siènlo  l'onvaliissemenl 

ili)  l'Asii'  |iai'  lu  iiini|iii''l(>  du  la  Sil»  rii'  ciriiili'ninli'.  ijiii  njrmiill  nhjra  un  kliunat 
tiirtiii'i',  ilnjii  la  caiiitalii  iHait  Kiliir,  ijiv's  d.i  Tiiliiplsk.  Au  XVIIci  slùcl'-,  clin  snu- 
inil  l.i  SilH'iid  nrii'utalc,  puis  Id  Klmmtclialka  ;  a»  \l\<',  la  Caucasie,  foniu'a  ilr 
priiv'nci's  cMili'viM's  ù  la  Tiinpiiii  cl  à  la  I'itsi<  ;  depuis  IS.'ili,  clic  a  nuiquia  presque 
tout  le  Turkcslan,  crdcvc  h  la  Chine  luic  juiilic  do  la  Mantcliouric  et  l'Ile  Tarla- 
i-io,  et  au  Japiiii,  la  |ilupai't  des  Kouriles.  Kii  IHIiK,  ses  aruiées  ont  pris  Saniar- 
cauclc  et  iiiùuie  l)(jukliara,  la  |]lui<  j:i'ande  ville  du  Tui'kestau. 

CAUCASIE. 

;)f)7. — Géographie  Physique.  1-a  Caucasie,  sitiu'-o  entro  la 
ini'f  Noin'  et  la  iiut  tlasinciiiu',  est  iiiio  ri(jii.in  lrh-)nont'.igncusi\ 
i'arai"U''ris('i)  jiar  la  liaiiti'  cliaiiu'  du  (laucase  et  li'  iiiniit  Klliouiv.. 
7,78.")  pieds,  se  dii'i},'i'aiit  du  délniit  d'Yéiiikair^  ('i.")i  au  Cap  .Xfielir- 
ron  (i(i)  (lauslainerCuspiiMuit'. — Li'  iiiduI  .\iaralcst  siii'  la  frouliéic 
du  Sud-Ouesl. 

.108. — Au  Sud-Kst  s'étend  la  plaine  l'erlili'  i-enrerinant  \i'/lfiifc  Kiinru  il  rArii>  ; 
au  N'onl  les  slepiifS  dn  Térek  et  du  Knnlian. — Le  fliiiml  est  temp'''rV'  et  les  jini- 
tliicliiiii'i  >enl  lentes  relies  de  la  Tnnpiic  d'Asie. 

:!()'.).- -Géographie  politique.--.'^'i'/"/'/ir-(e,  '2,.")()0,00()iuilli's  rar. 
—PoiniUitinn.  fi.dOO.ddl)  d'h.iii. 

370. — Ethnographie,  t-es  h.ilulauls  suul  des  Noga'is  ot  des 
Tchcrki'ssc's  ou  (ari'assieiis,  daus  les  iMiiulat.'iii's  ;  des  Gôoi'Klens  ot 
des  Anuéuicus  au  Sud  ;  des  'rurcoiuaus,  des  C'i()sa(|U('S('t  des  Husscs 
au  Nord.     I.a  |ilu]i.irt  sont  mdlwtniliuis. 

;t71.— Di'Visions.  Le  falto  du  Caucaso  paita),'!'  \i\  pays  t'U  Cau- 
casio  Si'iilenliioiiale,  considi-réi!  parfois  commo  europôeniifi,  et 
Transcaui'asie,  ou  (laucasic  méridionale.  Les  deux  ré^'ioiis  sont 
divisées  adiniuistrativeuii'Ul  eu  .")  goiiverueineiils  et  lî  teriiloires. 

Ti'l. — 'Villes.  Tiflis.  100,(100  liiili.,  aneicni.  •  capitale  dn  i-uy.iiune  de  Géorgi.'  ; 
eaux  sull'ni-.'Uses.-/','ri'iv(;i,  !  .'.(100  liali.,  jilace  l'nrte,  en  .\nnénie,  sni'  la  cive'  (lanelie 
do  l'Aras.— /((i/ioH.  10,000liali.,  pdit  impoli  int  sur  la  mer  Ca9|)ienne;  source  de 
iiaplite  et  champ  de  feu,  d'où  s'i'cliappcnt  des  cunranls  d'lly(l^og^ne  carlionné. 
lesquels  s'cnllanum'ut  spontanément. 

37.1. — I/Iudustrie  n'eiïre  rien  d.  i  nicripialile.  Un  chcniin  ih^  fer  se  cons- 
truit de  Poli  à  'l'illis  pour  favoriser  le  coiiiiiicccf  ilr  transit  entre  la  mer  Noire  et 
l'Asie  centrale. 


ClI.MM'llîK  XXV. 

SIBERIE  ET  SES  ANNEXES. 
Se  TioN  I.— Gi:OGRAl'IIll-:  rilYSIQUI-:. 

H7'i. — Situation.  La  Siliéiie  liropicment  dite  comprend  toute 
l'Asie  septeufiiouali!  (au  Nord  du  ."),")"  do  latitude)  ;  on  y  rattache 
comme  aiine.ves,  ati  lô.-I'-.,  la  Munichourie  orientale  et  la  MonrioUc 
-leptentrionale  ;  au  S.-O.,  le  Turkcslan  occiiîei.lal  et  septentrional. 

37.). — Bornes.  Au  Nord,  la  mertîlaciale  ;  à  l'Kst,  les  mers  Kam- 
tchatka et  Okhotsk  ;  au  Sud,  l'empire  chinois;  au  S.-O.,  le  Turkes- 
tan  et  la  mor  Caspienne  ;  à  l'Ouest,  la  Russie. 

;(76.— Si(/)('r//c(>,  .^,'2'»!l,00n  m.('.-/'o/)-,  10,32<),000  hab.— Po/).»W.,  1^. 

377.— Parties  de  terre.  1.  Les  Des  Liakov  (140  /.);  l'Ile  Tar- 
tarie  ou  Saghalieii  et  les  Kouriles. 

2.  La  Presqu'ile  du  Kamtchatka. 

3.  Les  Caps  Sévéro,  au  Nord;  Orieiilal,  Kiiih'a,  Olgontorski. 
KrouotskI,  et  Lopalka,  à  l'Pîsl. 

4.  Montagnes.  A  l'Kst,  les  monts  Kamtchatka,  14,000  pi.  ; 
Slauovoi  elYalilonoi;  au  Sud,  le  Petit  (!t  le  (irand  ,\lla'i  ;  et  à 
rOiii'st.  les  mollis  Ourals. 

37H.— Hydrographie.  1.  Mers.  L'Océan  Glacial  et  la  mer  de 
Kara,  au  Nord  ;  le  lir.iud  Océan,  h's  mers  de  Dehring,  d'Okhotsk 
et  du  .LlpiU,  à  l'Ouest. 

2.  Les  Golfes  (h-  rOlii,  d'Anadyr,  et  de  Tartarie  (.50). 

3.  Le  Détroit  de  BehriiiK  et  celui  do  La  Pérouse  (45). 

4.  l-es  Lacs  lialkash  et  Itaikal. 


6.  Oours  d'eau.  I  -Dans  le  verMint  de  l'Oui'ian  Glacial  : 
l'Obi,  '2, .500  m.,  et  sou  altlueiit  l'Irlich,  ((ni  se  (grossit  du  Tobol  ;  le 
Yéiieséi,  fçrossi  de  l'AiiHara  ou  'l'oiiKouska,  la  Léua,  etc.  -■.•■  Dans 
le  vei-sanl  du  Grand-Oi  eau  :  rAmoiir  ou  Saf,'lialien,  ([iii  reçoit 
1(!  Soungari.  3'  I/Oiiral,  qui  se  déchar)j;e  dans  la  mer  Cfis|)ienne  ; 
l'Anion  et  le  Si-Hoim  ou  Sir-Daria,  dans  la  mer  Aral  ;  le  Selanga, 
dans  le  lac  H.iikal. 

170. — Réglons  physiques.   I.a  SilHri ridiiiiialo  et  orientale,  la  Maiil- 

ehnnrie  et  lu  conin'i'  volcanirpn'  du  Kanilihalka  sont  des  rrijions  tiioi  lui/ncasi .,, 
accidi'ntécs  et  converles  do  grandes  farrls  di'  pins,  de  i('<lres,  de  houleauv,  ei.. 
On  y  remarque  au.-si  de  vasies  plalraux  couverts  de  slrjipcs  ipii  se  proloii(,'ent 
daus  la  trrande  jiluiiii  s.ildoniieuse  et  sali'c  ilii  Turkcslan,  jiiwpi'à  la  ilcprcssiun 
do  la  mer  Caspienne.  La  plaine  de  l'Oural  et  de  lu  Oaspienne  senihle  avoir  l'or- 
iné  le  liaid  d'inie  vaste  mer  qui  s'étendait  'lulri'fois  jusqu'.i  la  mer  d'.\zof  (Ki). 
L'immense  pldine  de  la  Silicric  du  A'.-O.,  froide  et  stérile,  est  fornue  au  .Vord 
di'  Tasies  liiiidrus,  ou  marais  ghur..  |icnilant  un  hiver  de  dix  mois. 

•V  rexeeptioii  des  parties  arroséi's  du  'l'urkeslan,  des  vallées  de  la  clialiic 
(dla'ique  et  de  la  Manteliuin'ie  m<''i'i<lioualc,  la  gi'aude  possession  russe  en  Asie 
n'est  fc'énéraleinenl  ipi  m  pays  froid,  ilèrilr  ci  impropre  l'i  la  culture. 

^XO. — Le  Climat  sil)(''ricn  est  le  plus  rigoureux  des  terres  haliiléi.s.  par  la 
raison  que  li^  ven'  du  Nord  y  soullli.  sans  olistacle,  ipie  les  vents  dn  Sud  et  de 
l'Ouest  y  sont  coninienlaux,  secs  et  froids,  et  que  les  montagnes  s'op|iosent  aux 
\enls  liédes  du  S.-I';.  Au  Nord  du  (i'2  parallèle,  le  sol  ne  dégélr.  plus  lo).  tle- 
pi'iKl.int  les  élés  y  sont  souvent  Irès-cliands. 

3S1. — Productions.  Le>  mines  sont  !n''s-iin|>erlantcs  en  Silw'rie.  L  .  jlnrr 
y  est  peu  \ariéi',  mais  la  l'uam,  Irés-nonilireuse,  se  caractérise  siuiout  |iar 
les  nniinaux  à  l'ounaircs  on  à  duvet  ;  (ai  ('ile  l'ours  blanc  et  l'ours  noir.  Ii;s  loups, 
les  gloutons,  les  cerfs,  les  rennes  et  les  élans  :  Wi  zih"lini'S,  les  herniint^s,  les 
renards,  les  écureuils,  les  castors,  les  canar<ls  et  les  oies.  De  nombreux  déhris 
d'animaux  anciens  :  él*''phant-n)anintouth.  i-hinoc'''rïis,  el(*.,  se  renconirent  dans 
les  alluvions  de  l'.MIaï  et  les  gluces  du  Nord. 

Sdctiiin  IL— GKOGRAPIIIK  POLITlorK. 

Wi. — Ethnographie.  /'"'■'■  blanche:  les  Russes,  lesCosaipies, 
les  exilés  Polonais  peuiileiil  les  villes,  les  postes  militaires  et  les 
mines  I-es  Tuicomans  et  les  Kirghis  nomades,  pasteurs  et  ma 
liométans,  parcourent  le  S.-Ouesl.  Ihic.e  jimne  :  iiii  Nord  et  à  l'Est,  se 
renconlieiil  les  Kaliuouks.  les  Moiiools,  les  M.iiilclious,  les  Tou- 
gous,  les  SaiÈioy(''des  et  les  Kaiulcluidales  :  ces  peuplades  sont  gé- 
néralement sauvages  et  paieniies. 

383. — I^a  Sibérie  et  ses  annexes  sont  divisées  eu  dou/.e  provinces 
1  ou  gouvernements  faisant  directement  partie  de  l'empire  russe. 

3Si.— Topographie.  reW.sA-,  20.I100  hab.  sur  l'Irlish,  centre 
princiiial  du  comiiierce. — Irlamld,  40,0(1(1  bnb..  au  .Vord  du  lac 
liaïkal;  école,  eiili'i'p('it  di;  commerce  avec  la  Chine  :  les  échanges 
se  font  surtout  à  Kiaklu  sur  la  fronlière. — Dans  lu  'L'nrkestan  : 
Turkcslan,  15,000  bah.,  et  Tachkcnd,  80,000  hab.  i43-(i7|,  près  du  Sir- 
Daria,  villes  importantes  et  très-commercialc's,  situées  dans  une 
contrée  riche  en  cultures,  en  mines  de  fer  et  de  houille. 

.IS'i. — Industrie.  La  richesse  de  Vindasirie  consiste  surtout  en  tnines  e(  en 
fourrures.  L'or,  l'argent,  le  platiiie,  le  fer,  les  pierres  ])récieuses  s'exploitent 
surtout  vers  l'Oural,  l'Altai,  le  lac  na'ikal  et  le  .Sir-Dnria  ;  la  honillo  sur  lo 
Sir-Daria,  le  Toni,  l'Aniour  et  l'ilo  do  Tartarie.  Dan»  lo  S.-E., .  n  cnltive  du 
seigle,  do  l'orge,  du  sairasin  ;  dans  lo  Nord,  les  hahilants  se  nourrissent  de 
liuits  sauvages,  de  racines,  de  gibier  et  surtout  de  ]Kiissons. 

.■)8fi. — Le  oommerce  est  Hérissant;  il  so  fait  par  caravanes,  iionr  lesquelles 
on  emploies  le  chev.il  ci  |i'  chameau  dans  le  Sud  ;  h's  traîneaux  attelés  do  rennes 
ou  do  chiens  dans  le  Nord.  La  navigation  à  vapeur  est  établie  sur  l'Aniour, 
rYpni"S'''i,  l'Obi,  li!  Sir-Daria  et  les  grands  lacs.  Lo  commerce  ejiérieur  consiste 
surtout  dans  l'échange  dn  thé,  du  coton,  de  la  soie  et  d'autres  produits  chinois, 
contre  dos  soieries,  des  cotonnades,  des  draps  européens,  des  métaux  ouvn'S  el 
de  l'opium,  introduits  en  Chine  ;  l(}s  fourrures  et  les  méf.iux  bruts  arrivent  snilmit 
l'U  Euro|ie. 


CHAl'ITRKXXVL 
EMPIRE  CHINOIS. 

Section  L— GKOGRAPIIIK  PHYSIQUE. 

;iK7. — Situation.     L'empire  Chinois,  l'un  des  plus  vastes  et  le 
plus  peuplé  du  globe,  occupe  le  centre  el  l'Est  de  l'Asie. 

(Il)  Sur  le  lillornl,  le  sol  a  étii  periîi'' jusqu'il  ([iiatro  cents  pieds  de  profondenr 
sans  trouver  li-  fond  do  In  terre  gelée. 
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388. — Bornes.  La  Gliiiio  est  boriuV-  au  Nord  par  la  SiMrio  ; 
à  riCst  jiar  la  mer  du  Jaiioii  et  la  mer  Jaune  ;  a»  Sud  par  l'Océau 
et  les  Indes,  el  à  l'Ouest  par  le  Turkestan,  rAfyhanistan,  elc. 

^m.—Suprrftne,  environ  i, 088,000  m.  v.—PopuUitinii,  400,000,000 
il'hali.— ^(1/).  ;■-/.,  100. 

li'.K).— Parties  de  ten'e.  1.  L'ardiipel  Uo\t-Kiou,  les  lies  For- 
mosr  l't  lldiiKui,  an  S.-K.  Dans  la  liale  de  (lanlou,  les  petites  lies 
Maraii.  apparleiiaiil  aux  Porln^ais,  et  lluiuj-Koinj,  aux  .Viiglais. 

2.  1..1  Presqu'ile  de  Goré(>,  i\  l'Kst. 

3.  Montagnes.  I/enipire  Chinois  renfemio  la  plus  grande 
Ijarfie  des  nionlajçnes  du  syslimf  ilr  In  lunile  Asin  cen(ro-coiiliiiriitnlr. 
On  distiii},'ni',  au  reuire,  le  grand  plateau  central  asiati((ne,  limité 
au  Nord  par  les  monts  Allai,  Grand  et  iVtit  ;  en  Mantchomie.  les 
monts  KhiiKjan:  au  S.-K.,  les  montagnes  de  la  Ilaute-Gliine,  ayant 
di'  |-2,(lOil  à  •,'-.>,(tllO  pieds  de  lianlenr  ;  an  S.-O.,  le  haut  plateau  du 
Tliibi't,  les  monts  llimatnya,  reufeniiant  le  mont  Koerest,  le  point 
le  pins  élevé  du  f,'lol)(\  00,000  pieds. 

3!)  !  .—Hydrographie.  1.  Mers.  Le  Oraiul-Ocôan,  formant 
la  mei-  du  .lapon,  la  mer  Jaiiiu-  [Yillnw  Sea),  la  mer  flleue  ou  orien- 
tale [Kastern  Sra\,  la  mer  de  la  Chiiif  ou  du  Sud. 

2.  Golfes.  lie  (,'olfe  d(!  l'c-tchéti  ou  de  Pékin,  la  baie  de  Canton 
et  le  golle  du  TiiK/itr:. 

3.  Les  Déti'Cits  dn  Coril".  et  do  Formnsr. 

4.  Les  Lacs  de  '/.imanrj,  à'Otibsa  et  de  Kossijol,  au  Nord  ;  les  laes 
Ai-llou  et  /'oi/(i)i(/,an  S.-K.,  et  les  lacs  Knlm,  Tnujri  el  l.op,  vers  l'Ouest 

5.  Cours  d'eau.  1"  Dans  le  versant  de  l'Océan  Glaeial  : 
les  somies  di,'  Vtrtisli,  de  VïénistH  et  do  son  alUnent  l'Anyara: 
2"  dans  le  versant  dn  Giand-Océan  :  l',!»!»»)',  li'  Hoanfi-ho,  ou 
Fleuve-.Tauno  ;  le  Vanij-tse-Kiauij,  ou  le  Flunve-nieu,  le  plus  beau 
fleuve  de  l'Asie,  3,000  m.  ;  le  Canton;  3»  dans  le  versant  de  l'Océan 
Indien,  le  cours  supérieur  du  Brahmapoutre  ;  4*  Le  Bassin  Gen- 
tral,  renrermaiU  le  Tarini,  tributaire  dn  lac  Lop,  et  phisieurs  autres 
rivières  el  laes  ipii  n'ont  pas  d'écoulement. 

3ir2.— Réglons  physiques.  iWl  immo^ise  enipiro  est  prnsiiiio  partout 
tri's-moniagneux.  Li's  hauts  plateaux  iioigeiix  de  la  Cliino  occidentale  et  du 
Tliil)cl,  ayant  \ini>  alliuido  moyenne  do  12,000  pieds,  sont  Irèswiccidentés,  par- 
fois liolsés,  couverts  do  glaciers  el  de  lacs  d'eau  douce,  el  sont  creusés  do  pro- 
fondes vallées  lorUiouses.  Les  montagnes  occidentales  paraissent  i)lns  boisi'os  : 
celles  de  la  Mantc'iMinrie,  |ilns  hcrheuses.  «t  coll.'?  do  la  Corée,  plus  stériles.  I.e 
\'iste  plateau  de  '■!  Tartarie  et  ilo  la  Mongolie  présente  au  Nord  des  steppes  ou 
imlurages  secs  ;  au  Sud,  le  gr.ind  Désert  de  Gobi,  (terre  sansforôls  et  sans  eau). 
Sur  le  littoral,  la  ferC.le  plaine  de  la  Chine  orientale,  s'étendant  de  Pékin  ù  Ningpo 
(.10)  et  se  |irolongcaut  vers  l'Ouest,  par  les  larges  vallées  du  Fleuve-Jaune  et  du 
Fleuve-Bleii 

39.3. — Le  Climat,  t.'J.'S-varié,  est  généralement  continental  ou  excessif;  dans 
les  pallies  sepl.'iilrionales,  il  y  a  des  hivers  siliériens,  et  dans  le  Sud  on  éprouve 
des  chaleurs  très-fortes,  mais  le  climat  est  partout  salubre. 

301. — Tontes  les  productions  naturelles  de  l'Asie  el  île  l'Kuropo  se  rencontrent 
dans  l'Krnpire  Chinois  : 

1.  Minéraux.  Le  kaolin,  le  jas|)e,  et  tous  les  métaux  précieux.  On  jjeut 
aussi  citer  lu  hnuille,  jirés  de  l'ekin,  dans  l'Ile  Formose,  etc. 

2  'Végétaux.  Le  riz,  le  froment,  la  canne  à  sucre,  le  thé,  dont  les  feuilles, 
roulées  et  si'chées,  sont  l'ohji't  d'\in  si  grand  conuuerco  :  la  rhubarbe  du  plateau 
central  :  le  cotonnier,  dont  les  graines  sont  envelop|(i^es  do  colon,  comme  celui  que 
l'on  trouve  en  Canaila  :  l'indigotier,  dont  les  feuilles  fournissent  une  matière 
color.iiito  bli!ue  ;  le  mûrier  du  ver  à  soie  ;  le  baniliou,  dont  on  fait  <les  meubles, 
des  maisons,  du  papier  (avec  l'écorce)  ;  le  cirier.  dont  les  baies  donnent  de  la 
cire  à  liougiiw  ;  le  camphrier,  lo  canellier,  le  jujubier,  l'oranger,  le  kamelia,  l'hor- 
tensia, la  reine  marguerite,  etc. 

3.  Animaux.  Le  yack  ou  ]irrut  à  poil  soyeux,  la  chèvre  el  le  chevrolain, 
|:orli'-niusc  du  Tliibei.  Les  animaux  domestiipies  sont  les  mêmes  (|ue  ceux  di' 
riCunipe. 

SECTION  IL— GKOGnAPlIIi;   politiqi'f;. 

30r). — Historique.  La  l'ttine,  di'signé'e  sous  les  noms  de  Sina  ]iar  les  Ro- 
mains, de  SiTicph'  (soie)  par  les  Tartares,  de  Calhaï  au  moyen-ilge  el  acUielle- 
menl  par  les  Dusses,  remonte  à  uni-  origine  Irés-reculée.  Klje  parait  avoir  été 
conslilnéi!  en  uni'  monan'hii'  (uiii|ue,  dès  le  Ille  siècle  avant  .l.-d,  par  l'empe- 
reur Tsin,  rpii  construisit  la  Cirande-Muraille  pour  s'o)rpnser  aux  barbares  de  la 
llaule-.\sii'.  .\près  le  Mlle  siècle,  i. Ile  fui  cepeiiihinl  subjuguée  par  lesTartares 
et  par  h'S  Mongols,  puis  par  les  Maniclioux  (lOU),  dont  la  dynasUe,  ipii  règne 
'•ncore  à  IVkin.  a  agrandi  rKm|)ire  au  .'.iècle  passé,  pur  la  conquête  dn  Thibel, 
•  le  la  Mongolie,  de  la  Tartarie  et  d'une  partie  de  l'Indo-Chir.e.  Mais  anjonrd'luii 
la  |iuissnnre  inijieriale  a  beaucoup  ix-rdii.  Vaincu  en  \H\1  par  tes  Anglais  tans 
Im  LOii'rre  dite  île  l'opium  ;  amoindri  par  les  empièlemenls  des  Ilnsses  au  Nord 


et  dos  Anglais  au  Sud,  el  par  les  sntilèvements  dos  peuples  Tartares  do  l'Ouest, 
qui  repreinienl  leur  indépendance;  alfaibli  par  l'invasion  du  Maliométismn jus- 
que dans  la  Chine  propre,  el  par  l'insurrection  di's  Taïpings,  qui  désolent  les 
provinces  intérieures  et  ont  mémo  détruit  Nankin  en  I8(i3  ;  vaincu  enfin  par 
l'armée  anglo-française,  qui  s'empara  de  l'ekin  en  ISGO,  le  Céleste  Emfirf  se 
volt  forcé  d'ouvrir  ses  ports  au  commerco  inlernatioual,  d'autoriser  l'i'.ablisse- 
menl  des  étrangers  dans  l'intérieur  du  pays,  do  perniellre  la  pii'dicaliiin  du 
Christianisme,  etc. 

300. — Ethnographie.  1.  Races.  A  la  rrtc/'j(ii(ii''se  ratiaiheut 
les  Chinois,  la  famille  ellmographinuo  la  plus  nombreuse  du 
globe;  les  Coréens  et  les  Tliiliétains,  autres  jieuples  cultivatetirs 
et  paisibles;  les  Mautchoux  et  les  Mongc's  (IClialkasl,  ]iasteiu's  (-t 
nomades.     Les  petiiiles  du  Turkeslan  sont  des  blancs. 

2.  La  Langue  chinoise  ollicielle,  on  des  lettrés,  est  monosylla- 
liiiiue  et  s'écrit  par  une  foule  de  mots  et  de  signes  d'une  étude 
très-ditricili". 

3.  Religions  :  le  Bowldhhmr  est  dominant  ;  mais  la  doctrine  de 
Confitcius  est  suivie  par  l'eniperoiir  et  les  lettrés.  Il  y  a  beaucoup  do 
nialionu''laus  dans  l'Oui'st.  Ou  compte  plus  d'im  million  do  ca- 
lhip|ii|ues. 

4.  L'Instruction  est  en  grand  honneur  et  i)ont  seule  conduire 
aux  l'ouctious  éminentes. 

307. — Gouvernement.  Le  pouvoir  do  l'Kmpereur,  fils  du  Ciel, 
est  absolu,  mais  tempéré  par  les  usagi's  ;  l'administration  des  pro- 
vinces et  de  leurs  subdivisions  est  aux  mains  des  Vice-Rois  et  des 
Mandarins:  tout  lettré  peut  parvenir  à  ces  dignités.  L'Kmpereur 
est  considéré  comme  le  père  du  pcuiile  de  tout  l'Krnpire,  et  cha([ue 
Mandarin,  comme  celui  do  ses  sidiordonnés.  Dans  la  Chine  les 
inférieurs  no  reçoivnnt  les  ordres  de  leure  stipérieiirs  qti'à  genoux. 

308. — Di'visions.  L'Krnpire  comiirend  ;  P  la  Chine  propre- 
ment dite,  divisée  eu  18  provinces;  c'est  la  seidi^  parli(nmpor- 
taiite  ;  2»  la  J/liH/r/ioi'r/f  (1"25/ 1,  également  soiuuise  dire-tement 
h  rKmpereur.  Les  autres  pays  sont  seulement  tributairi's,  ati 
moins  nominalement  ;  ce  sont  ;  3"  le  Thihet,  dont  le  Dalaï-La- 
ma,  qui  en  est  lo  souverain  spirituel,  clioisit  un  roiiiu'il  investit  du 
potivoir  temporel  ;  4«  le  Turkestan  Chinois,  (.")0-70)  ou  Tartari», 
et  la  Monnolie,  {lOOl)  auxquels  se  rallachi'Ut  à  10  la  Souneiarie. 
0"  lo  Royaume  de  Curée  et  celui  des  l.ioii-Kiou.  qui  ne  paient 
qu'un  i.ilmt  d'amitié  à  la  Chine,  de  même  (]u'au  Japon 

399.— Topographie,  t"  Pékin,  1,000,000  h.,  sur  le  IVÏ-ho,  cap.  do  l'Empire 
et  de  la  Province  de  Pé-tché-li  ;  divisée  en  ville  Mautchone,  résidence  de  l'Empe- 
reur et  do  sa  cour,  et  en  ville  Chinoise,  centre  du  conunerce. — Nankin,  1,000,000 
il'ha.,  cap.  du  K'  mg-Sou,  la  province  la  plus  im|Kirtante  ;  ville  .savante  et  manu- 
faclurièro  :  soieries,  satins,  étolTes  brodées,  tissus  de  coton  jauni'  dits  nankins  ; 
papeli'rie,  librairie,  école  de  médecine.  Elle  renferme  une  tour  de  jiorcelaine  à 
neuf  étages. 

EXEROIOB8  SUR  LA  TURQUIE  D'EUROPE  ET 
SUR  LA  GRECE. 

(Voy.  ol'.<.  p.  4.)  Quelle  mer  est  à  l'Est  ?— Au  St.-Est  ?— Au  Sud  de  la 
Turquie  ?  An. — Quelle  archipel  est  au  fi.-E.  de  la  r,r«>co  ?  ('s. — Quelle  mer  est  h 
l'Ouest  do  la  Turquie'? — Quelles  lies  de  la  mer  Egée  sont  au-itessns  du  40'  lai.  ? 
To.,  Si.,  lo. — Nommez  quelques-unes  des  lies  Cyclades  'I  Tn.,  Kn.,  l'o.,  Mo.,  Za. 
Nommez  les  quatre  ])rincipates  des  A  l'Ouest  de  la  Cfcèce  'I  7,e.,  Ca.,  S.-M.,  Cu. — 
Quelle  grande  lie  est  à  l'Est  de  la  Grèce  î  Ht. — Quels  sont  les  caps  situés  sur  la 
mer  Noire?  A'ii.,  Kh.,  Au. — Sur  la  mer  Egéo?  IH.,  Do.,  S.-G. — Montrez  ceux  qui 
appartiennent  a  la  Grèce.  Do.,  Ca.,  .Va.  Mn.,  Gi. — Quelles  sont  les  montagnes 
situées  au  Nord  de  la  Turquie'?  Tn.,  Cn. — Vers  le  ceiUre '/  lin.,  Pa — au  Noni 
de  la  Gri'ce'?  Hz.,  Ps. — Montrez  le  mont  l'arnasse,  le  mont  Ossa,  le  monl  Olym- 
pe, lo  mont  St-Elie. — Quels  canaux  sont  an  S.-O.  do  l'Ile  Negré]K)nt?  Ta.,  Ea. 
—Quel  graïul  golfe  so  trouve  vers  le  milieu  de  la  Grèce'? — Nonnncz  les  trois 
golfes  au  Sud  de  la  Tiirqide.  M-S.,  Ka.,  Si. — Nommez  les  principaux  golfes  do  la 
Grèce.  Ëa.,  Mi.,  Xi.,  fin  ,  Àa.,  Ps.,  .lu.— Quelle  grande  rivière  traverse  le  Nord 
de  la  Turquii!  ■?  />r.— Nommez  les  trois  |)rinci|iaux  aOluents  de  sa  rivo  droite 
Un.,  lin.,  .Ma. — Trois  de  sa  rive  gauche  situés  dans  la  Turipiie.  Aa.,  .S/i.  Pli. — 
.Viuuuez  quatre  des  principales  rivières  qui  se  déchargent  dans  la  mer  Egée. 
.Ma.,  Ks.,  Sa.,  Vr. — Nonunez-en  trois  de  la  Grèce.  Sa.,  Ha.,  A.-P  — Quelles  sont 
les  trois  Provinces  qui  tiautlient  l'.Vidriche '?  lie..  Sa.,  Ha. — Les  deux  qui  .sont 
situées  sur  la  mer  Noire  'I  l)a..  Ha. — Quelle  est  la  capitale  de  la  Turquie?  Ce. — 
La  capitale  de  la  Grèce?  .(.s.- Moidrez  Uellegrade,  Hucharest,  Andrinoplo, 
Callipoli,  Saloniipui. — Montrez  l'Albanie,  Monténégro,  Verzerim,  la  Thessalio. 
-  Qu"lle  presqu'ile  est  au  Suit  de  la  (!rèce  ''  .V". — Quel  détruit  unit  la  mer  Noire 
à  la  uiir  de  Marmora?  Ils. — La  nier  île  Marmnra  à  la  mer  Kgéef  Ds. 
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2»  SImitijUai,  nu  (lliniiK-IIiiï,  SBO.nOO  illi.,  n'iilni  |iiini:ipul  ilii  riiiiinPTCoiivi'c 
l'Kiiro|in  cl  |'AiiiiM-ii|iii'.  A  riiii-  ili'  lu  \il|i.  l'Iii'iiiisM  sont  W%  caiur.fsiont  un 
\ill('s  niiM'ri('aiiM\  uiiKlaisc  t>t  lniii(,'aiNt>,  ^'ini\i'riu'i's  pur  Ii'ur  cnnsiil  rcsitociil  fl 
|jnilc'K''i'«  |iiii'  li'scsciiilri'silcs  IriMsiuiliniis. — rnfWiiH,  1,800. nOO,  il'lin.,  ('.'.'1)  sur  1» 
Ti(,Ti'  nu  Cdutnii,  niinmiTn)  i'uu»i<li'rnlil<'  ;  h's  firninls  vaissi-anx  s'arr*ti'nt4  l'ilii 
lluviuli'  ilnUVimjicii.    Km  l'ai»  si"  Irnuvciit  llmit-'-Knii);,  u»  I  irloriii  l't  Marna (22). 

>  .Vdiikilin  iV.'i.  Caiiitali'  cli<  la  .Manli  Ijnui  m'.  ri  Miigkiiao,  nup,  uu  la  (Joivu, 

•400.  Industrie.  I.iii- 
du.Htrii'  i-liiiiciisi'.  siius  r\v 
aussi  jiorrccliiiiiiinn  {|\|p  l'hi- 
liustrin  (.Mirf^iMM'riuc,  est  pm;^- 
ijun  aussi    \arit''t*,    !i|N''(.'iaI<'- 

nil'Ut    cil     tllUt     CM    qui     jHMlt 

rendre  agn'aMn  lu  vie  d'iii- 
ti'riciir  tni  de  faiiiillc  :  nbjcls 
de  vôlpuiciits,  on  soi»  ou  cii 
l'ntnii,  d'amciildi'iiiciit»,  tu- 
lilcllcric,  jducis  et  liijiiiu, 
iuslrumcnts  de  iiiusiipie,  pi- 
pes, jinreelniiie.  ete.  Ou  peiil 
citer  aussi  les  armes  Irlun- 
elies  et  h.  U'V.  la  pupelcii'. 
l'iiuprinicrie,  la  (.T'ivure,  l.'s 
tiuvrapes  nu  vi'ruis  et  h  Ten- 
ere  lie  dliini',  île.  l'ariiii  les 
grands  travauv  exéeuli's.  mi 
peut  citer  la  (iniviliMumillr, 
ffiii  a   t,500m.   de  IniiKueur 

cl    .10    pieds   lie    liuilleur,    le 

(iraud  awiil  hniirrial  et  la 
Tour  (le  purcclaiiie  de  Nan- 
kin. 

Ij'agricultiirn  et  le  jardinagR  produisent  toutes  espèces  du  llciirs,  l'ruils,  lé(tu- 
iiics.  céréales  et  autres  pluntea  utiles.  I^e  riz  est  la  buse  de  la  nourriture  et 
donne  aussi  dos  boissons  l'crinoiitécs  ;  !o  thé,  la  banane,  le  bambou,  le  vernis- 
laque,  le  cotonnier,  lo  camphrier,  le  pavot,  la  canne  à  sucre,  etc.,  sont  cultivés 
en  grand. 

On  élève  plusieurs  espèces  de  vers  à  soie  ;  le  iN'tail  cl  les  chevaux  sont  moins 
nombreux  que  les  |)orcs  et  la  volaille,  seules  viandes  usitées  ;  le  chameau,  l'é- 
léphant et  surtout  le  b<rur-|iorteur  sont  employés  comme  bétes  do  somme  et  de 
selle,  (a) 

401. — Le  Oommeroe  inierieur  très-uctil',  [mssède  des  routes  et  de  nom- 
breuses voies  navigables.  I,e  Canal  Impérial,  le  plus  long  qui  existe,  («12 
milles),  va  de  Tien-tsin  il  Ning-po. — Des  services  de  bateaux  &  vapeur  anglais 
et  américains  sont  établis  sur  le  Fleuve-Bleu  et  ses  adluents. 

402. — Le  cominercf  erIMeur  se  développe  considérablement  ;  il  consiste  en 
importations  d'opium,  do  cotonnage,  lainage  et  autres  tissus  anglais  ;  métaux 
ouvrés,  quincaillerie,  sucre,  poissons  (des  mers  voisines),  algues  comestibles  du 
Japon  ;  nids  do  salanganes  de  'a  Malaisie,  etc.  ;  et  en  exporlalions  de  thés, 
soles,  coton,  chanvre,  cire,  musc,  rhubarbe,  etc. 

403. — Le  commtrre.  rxirrifur  se  fait  iioui  les  cinq  sixièmes  avec  l'Angle- 
terre et  les  Indes,  et  par  vaisseaux  anglais  ;  le  reste  avec  les  Ktats-Unis,  l'Aus- 
tralie et  l'Europe  continentale.  Le  seul  port  de  Shanghai  l'ait  la  moitié  des 
affaires. 

404.— Les  Anglais  iwssèdent,  depuis  1842,  l'Ile  de  Hong-Kong.  160,000  hab., 
située  on  face  do  Canton,  et  depuis  1860,  un  territoire  sur  la  côte  voisine  ;  ce 
sont  d'excellentes  positions  commerciales  et  militaires.  Lo  Port  Victoria 
99,000  hab.,  ville  toute  nouvelle,  est  déjà  le  grand  entrepôt  du  commerce  des 
thés  et  de  l'opium.  Vile  et  la  ville  de  Macao,  70,000  hab.,  possessions  portugaises 
depuis  1537,  n'ont  plus  aujourd'hui  que  peu  d'Importance. 


l'tKUV. 


CHAPITRE  XXVII. 
JAPON. 

Section  T.— GÉOGRAPHIE  PHYSIQUE. 

405. — Le  Japon  est  une  contrée  insulaire  située  entre  le  Grand- 
Océan  et  la  mer  du  Japon,  le  détroit  de  la  Pôroiise  et  le  détroit  de 
Corée. 


(a)  L'agriculture  a  été  |x)ussée  par  les  Chinois  à  un  jioint  qui  les  laisse 
presque  sans  rivaux,  malgré  l'imperfectlou  des  instruments  qu'ils  emploient  ; 
les  soins  prodigieux  accordés  constamment  aux  cultures,  les  irrigations  les  mieux 
entendues,  l'emploi  intelligent  des  engrais  les  plus  énergiques  (l'engrais  humain) 
et  un  travail  opiniiUre,  l'iircent  le  sol  épuisé  à  jiroduire  sans  relilche  la  nourri- 
liire  d'une  population  énorme.  Dans  les  plaines  du  Fleuve-Bleu  et  du  littoral, 
qui  sont  les  parties  les  plus  agricoles  et  les  plus  manufacturières  de  l'empire,  le 
pays  est  inurcelo  en  très-petites  propriétés,  chacune  disposée  en  rizière,  cultures 
diverses  et  jardins  bien  plantés  d'arbres  fruitiers  ;  des  lacs  nombreux,  trans- 
formés en  viviers  où  lo  noisson  s'élève  en  grand,  des  rivières  également  |)ois- 
snnneuses,  etd'lnnombraulcs  canaux  servent  aux  Irrigations,  au  drainage  et  aux 
transporta. 


iod.— .s'i//)<i/ic/<',  Kin.ddd  iii.c— /'.i/i ,  40.11(10,(1(1(1     h.— /'i)/i.  I-'  /..  250 

il'".— L'Archipel  .l.iii'Ul.iis  w  lomposc  ili>s  i|ii;ilic  i/nindis  ilis  : 
.Ii'sso,  Niiihiiii  iiii  .\i|iiiii,  Sikdk,  Ivioii  sioii,  l't  d'un  Kraiiil  iionihri! 
do  ipclilcs,  outre  aulro»  les  doii.K  Kouriles  niéridioiialcx  I^os  Iles 
liinu-Kioii  sont  liiliiil.iiii's. 

40K.  —  Les  Monta- 
^'nes  foiii  [liiiiio  du .n/x- 
ihnc  nuiriliiiic  ou  japo- 
nais ;  oll('»  sont  l'ii'véos, 
ucigi'usos,  oi  foiilor- 
irii'iit  dos  riitriiii.i  lirs- 
aclil's,  iiiilaiiiinoiil  Ir 
l*'iiusi-Yaiii.i,  jifi's  lie 
Yi'do. 

Los  Cours  d'eau 
sont  iiomhi'ou.x,  mais  ils 
mit  IK'U  d'éloiiiliio 

lll!'.  —  Lo  .l.iiioii  ost 
Mil  [lays  iiiU(irosc|,ii'. 
iiic)iilaf.'ii('ux,  liioii  ,ir- 
roso  et  .■i(linir;ililiMiii'iil 
{•iillivo. 

110.— Le  OUmat  est 
teiii|M>re  au  Sud,  mais  très- 
froid  dans  les  lies  seplen- 
Irionuh's  ;  les  temjiéti^s  et  les 
trembleinents  de  terre  y  stmt 
Irès-fréquents;  li's  thyphons,  vents  violi'iits,  si'vissent  sur  la  mer  du  .ra|»)ii, 
laquelle  est,  d'nutrn  part,  aussi  jioissonneuse  que  les  parages  de  Terreneuvo, 

411.— Li's  productions  naturelles  senties  mêmes  i|u'eii  Chine  ;  l'or  et  l'ar- 
gent ofl'rent  des  mines  très-riches. 

Section  II.— GÉOGRAPHIE  POLITIQUE. 

412. — Historique.  Le  Japon  parait  avoir  été  colonise  par  les  Chinois,  les 
Mongols,  etc.  Quoique  depuis  longtemps  liorissanto,  cette  contn'e  n'a  eu  jus- 
qu'aujourd'hui que  peu  de  rap[)ort  avec  l'étranger.  Les  Portugais  cl  les  mission- 
naires cathidiques  y  arrivèrent  dès  li48  ;  niais  en  10,19,  après  lo  massacre  des 
chri'tiens,  alors  déjà  nombreux,  l'Kinpire  fut  fermé  aux  Kuro|)i5ens,  il  l'exception 
des  Hollandais  qui,  avec  les  (  hinols,  conservèrent  l'autorisation  de  négocier  sur  le 
seul  |>ort  de  Nangasuki.  IJepuis  1854,  les  Américains  d'abord,  puis  les  graiuls 
Klats  de  l'Europe,  ont  lait  avec  le  Jap<m  des  traités  de  commerce  ;  aujourd'hui, 
les  étrangers  y  sont  admis  librement. 

■i  1 H. — Ethnographie.  Les  Japonais  sont  de  race  jaune  ;  ils  ont 
los  plus  grandes  analogies  de  caractère,  de  mœurs,  d'industrie 
et  de  civilisation  avec  los  Chinois,  ayant  cependant  plus  d'iniergie 
et  de  fierté.  Ils  professent  le  Sinto  mAIé  do  Bouddhisme,  et  rendent 
uu  culte  au.x  Aïeu.\,  ou  grands  hommes  divinisés.  La  religion  chré- 
tienne y  a  été  longtemps  persécutée  mais  aujourd'hui  elle  y  ost 
préchée  avec  beaucoup  plus  de  liberté.  Ce  peuple  montre  beaucoup 
d'aptitude   pour  les  sciences:  il  s'occupe  de  mathématiques,  de 

EXBROIOES  SUR  LA  OHINB. 

(V.  Obs.,  p.  4|. — Quelles  mers  sont  situées  it  l'Est  de  la  Chine?  ïw.,  T.-H., 
{Bleue} — au  Sud-Est  'l  Ca. — Quel  groujie  do  grandes  lies  est  &  l'Est  do  la  mer 
Jaune?  ./n— Nommez  les  quatre  principales  lies  du  Japon,  par  ordre  d'étendue? 
Ifn-,  ïo.,  Kn.,  Sk. — Quels  sont  les  caps  de  l'Ile  Niphon  ?  Sa.,  Ho. — Celui  au 
Sud  de  rilo  Sikok  /  T'a. — les  deux  de  l'Ile  Yesso?  Km.,  )'o.— Quelles  sont  les 
baies  los  plus  remarquables  ?  .S'/".,  ïn.,  Oa.,  Ka.,  \Va. — Quel  détroit  s<'pare  l'Ile 
Yesso  do  l'Ile  Nijihon  ?  Sr. — Quels  sont  les  autres  détroits  ?  in.,  Bo.,  Ici. —  Quels 
golfes  sont  formés  par  la  mer  Jaune  (  Yellow  Sea)  ?  Pe.,  L.-t-,  Ca. — Quelles  baies 
sont  snr  la  cote  Sud-Est  de  la  Chine?  Il.-c.,  S.-m  ,  T.-c  Sh. — Quelle  grande  lie 
est  au  Sud-Est  ?  Fa. — Quel  détroit  sépare  l'ile  Formose  de  la  Chine  ?  Fn. — Quelles 
lies  sonl  entre  lo  Japon  et  Formose?  L.-C. — Di'crivez  le  Fleuvi^Jauno  {Iloang-llo\ 
— le  Fleiive-Blnu  (  ïank-tse-kiang). — Quelle  rivière  se  décharge  dans  la  mer  do  la 
Chine  ?  Cn. — Quelle  grande  i-lvière  arrose  le  Thibel  ?  Ba. — Caelles  sont  1er  denx 
grandes  pro-'nevsdo  l'Ouest? — Tij..  Tt. — la  plus  grande  du  Nord  ?  Ma. — Quelles 
cliaines  de  montagnes  sont  au  Nord-Ouest?  T.-S.,  Ai. — 'li.ns  le  Nord-Est?  A>i. 
au  Nord  du  Thibet?  A'.-/,.,  N.-S.~nu  Sud?  Ha. — Montr'z  le  mont  Everest,  le 
plus  haut  jioint  du  globe'? — Quelles  chaînes  do  inontagii.is  sont  dans  le  8. -Est? 
N.-L.,  Jg. — Quelle  presqu'île  est  située  à  l'Est  ?  Ca. — Q.ielleest  la  capitale  de  la 
Chine?  Pn. — colle  du  Japon?  Ko.— Montrez  Canton  124),  Shanghaï  (31),  Nan- 
csang  (29),  Nankin  (32),  Ilnng-kong  (23)  ;  MIako  (35).  NangasakI  (32). 
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phyxiquit,  d'Iiiitloiro,  l'tc.  Toutt'H  les  cliiiwt's  roriiivi'iii  iiih'  l'iliici- 
lii)ii  riiMiiiiiilit'  dans  Irs  l'coli'S  ]mlilii|iii'>.-  -l'iiriiil  les  Irails  i|iii 
ilisliiiKUi'iil  'l'ili'  ii.ilinii,  on  dnll  cili'i-,  roniiiic  en  Cliiiii',  le  rcspcrl 
|ic)\ii'  Ici  pnrci'ls.  [.!'  vol,  la  nisc  ri  la  fiaiidi'  soul  laiis  ii.iiini  \i'* 
.laponain;  inaisilnsonl  vindiralil'x,  cl  |i!irdo)niriitdilli>'lli'iiii'iit  nui' 
oITcnsc. 

lli.--lj'  Gouvernement  l'sl  une  soi-ic  de  nionai'cliic  Ihéo- 
rrntimic  l'i  Irndal.'.  l.c  Mikado  idraiid-I'ivlri'  analo(;iii'  un 
halaï-Lanii  do  'riiiln'll  l'sl  ri'".ni|irji'm-  dn  Japon  ;  il  drdi'),Mii'  Ir 
roniMiandi'nii'nl  do  sos  arnii'os  à  on  Titimun,  vico-roi  on  picMiiici' 
niiiii8tlt\  Un  grand  nonilifo  ilo  princis  lii'ivililain's,  ou  Dannios, 
•oniiosont  nno  sorli'  de  sysirnir  Icodal  ijni  coulrcbalauci'  qucl- 
ipicfois  l'auloiiti'-  dn  Mikado. 


( 


PnocKSsms  dans  i.k  .IaI'ox  k.v  i.'iioxxKun  ur  Mikado. 

»  11.— Topographie.  Mijai-n  w  Kiuln.  Ut)  3ni),00(i,  h.,  auo.  capitale  du 
rcjyiiiini.' l'i  r  .si,|,.|i,v  ,lii  Mik.nl".  |irin('i|iii|p  \ill.'  iiiiiiiiifiK-turion'.  Dimix  ports 
\nisins,  (histka,  »()(), (HIO  liuli.,  l'I  IhjMj,,  srjiit  mivcTts  aux  c'lraii(,'or.«.— )V(/o, 
]3l«),00n,  liabituuts,  cipital.',  si.'p'  ilii  Tiiïi-oiiii.il,  n'siilriii'i^  ilu  corps  iliplu- 
miitiqiii'.  I/iMiircpflt  ilii  comniiTi'c  ourn]ii'i'n  l'sl  à  Yokohama,  villo  tunli^  noii- 
\i'V'\~\aiiii(i.siiki,  7.'j,0IJ()  hall.,  daiis  l'iln  Kiim-Sion|K.rl.— .lAi.ïdiiai,  110,000  liai), 

|"l|i,  llail.'.  Til..  ilr  YrsM,. 

'ili>,  1,  Industrie  'sl  la  rnèiiio  ipi'on  (.lliiinv  Lo  ouivre,  los  armes,  la  porce- 
laine, les  papiers  ilii  .lapeii,  sent  ilo  (piaillé  sii|»Tieiire.  I,e  commerce  extérieur 
se  ilevelnppe  rapiili^jneiit  et  si'  fait  presipie  entièreineiit  julr  l'enlreiPHO  dos  An- 
glais et  lies  Ainériuains  ;  il  exporte  surtout  de  la  soie  et  do  la  graine  de  ver  à 
soie,  du  thé  ei  du  cuivre  ;  l'iiniiurtation  de  l'opium  est  sagement  pnihiliee. 


ClIAPn'HK  XXVIII 
INDO-CHINE   (FARTHER  INDIA). 

Skction  1.     (iK()(iHAI>llll';  PUYSK^UI':. 

il  7.- -Situation.  \i  Indo-t'hiin^  on  la  presiniili'  orionlalo  dos 
Grandes  Indes,  esl  nue  vaste  i'éf,'ion  dn  Sud  ili'  l'Asie,  qui  parli- 
ripe  des  eaiaelèies  pliysiiiiios  ol  ellino{,'raiiiiirines  do  rilindonstan 
ol  de  la  (^ihino. 


(n)  Mijaio  vent  dire  capitale  ;  le  palais  du  Mikado  s'ap|)ollo  lo  J)aïri  ;  100,000 
jiersonnes,  prêtres  et  autres,  sont  attachées  au  servieo  lio  cet  Kmperenr-iKinlil'e. 
Myaco  renreniie  aussi  le  Fo-kosi  ou  urand  temple  de  Houildlia  l'I  uni.'  cluclie 
•  nnrnio  de  10  pieds  do  hauteur. 


UH.    -Bome3.     Otle  nmln' si  liornei'  .m  Nord  par  l'UnipIre 

('■liiiiois,  à  ri'!,  ol  an  S.  Iv,  p.ir  la  nier  de  la  (lliine  ;  an  Sud,  par  le 
Kolle  de  Siain  ol  le  delioil  de  Malaeea,  el  à  !'(  tiiesl,  pai'  le  (.jolfe  de 
UenKale. -.s'u/icr/in'c,  !l-.ÎO,(l()(l  ni.  i-.—l'oiiulalioii,  environ  V.',(t(«l,(»M) 
d'Iiali.— /'o/i.  ril.,  Vi 

U'.K— Parties  de  terre.  1.  LesDea  Sliifjaponr.  au  Sud  de  Ma 
lai'ca  ;  de  l'on  lo  reiiaii'.,'  i.'n,  de  Niroli.ii'  ol  d'Audaniaii,  à  r(  )ni'sl 

2.  I.a  Presqu'ile  de  M.ilaera,  au  Snd,  se  lallailio  à  la  graiiile 
l'iexi/ii'ile  lii(l(i-('liiiiiitsi\  par  llsthme  di'  Krali. 

3.  Les  Capa  ('.ainliodiie,  Honiaiil.'i  et  Neniais  (Ile. 

4.  l'Os  Montagnes  de  rindo-Chini;  ko  falUn-lient  an  .si/s'cm'' 
do  la  Ilanle-Asio  orieiilale  ;  elles  rornient  plnsieiii's  elialiies  paral- 
lèles diri(,'ées  du  Nord  au  Sud. 

't -'II.    Hydrographie.    1.  Mers,  '-a  ,Vrr  de  laC.liiue  à  lliisi  oi 

relie  de  Iten-aleà  lOuesl. 

2.  l'i's  Golfes  dn  'l'oni|iiiii,  do  Siam  et  dn  Marlalian. 

3.  I.e  Détroit  de  Malacca. 

4.  I.e  Lac  Hii'iiii"  dans  lo  Caniliodgo. 

5.  Courants.  I-  Hanslo  veisaul  do  la  luerdoCliine,  leSaii-koï, 
silio'il.ins  le  'l'oniiuiii  ;  le  .Médioii^;  on  (;aniliodf;e,ilans  le  Laos  et  la 
Coi'liinrliiiio  ;  le  Mi'iiani,  dans  le  royanuie  de  Siaiii.  i'  Dans  le 
vei'sanl  de  rOi'éan  Indien,  le  S.ilneii  el  l'Ii'aonaddy,  anosant  le 
Uinnaii  ol  le  l*of,'im. 

V2I — RÔETions  physiques,  l-es  parties  eeiilrali's  et  S('|ileiilrioiiales  f  ar- 
ment le  iiliilroii  du  l.iKis.  el.n.'  de  H  h  .'i  iiiille  pieds;  il  est  l'roiil,  Btérilu  et  saii- 
viige.  Iionli'  de  re|,'ious  aecideiili'es  el  di'  len'asses  moins  élevées.  Os  terrasses 
Sont  conviTles  de  furets  el  de  jiiinjlr.i  iiU|H'i|.'lniljles,  c'i'sl-àHlire  de  hautes 
liroiis.sailles  mêlées  de  ).'ramini'es  de  10  à  \1  jiieds  île  hauteur  ;  elles  s'aliaisseiit 
vers  les  ralli'es.  I/'s  vasios  (/i7/«.v  d.'  Mé-kiiii;,'  el  i|i>  l'Irniouadily  s'a\niieeiit  en 
|iri'>'iu'iles  remai'i|ualiles.     l,e  Malacca  est  iiionla(,'neiix  et  liojsé. 

iiî.-  -1."  OUmat  esl  Inimido  el  Irùs-elmud  sur  I»  littoral,  neigeux  l't  froid 
dans  le  Laos.  Les  Productions  sont  lotîtes  celles  des  Indes  el  do  la  Chine. 
Il  liuit  iioliT  reraiit.'-<iuiiiM!.'  lie  Malacca,  les  graiiih  cjiriiassii'rs,  ipii  iHMiplent  les 
juni-'les,  l'Iiirondelle  salaiiyaue,  dont  le  nid.  fait  d'un  mueilai-'e  di'norné  par  l'oi- 
seau, est  comestilde  el  très-reclierchi't  di's  (Chinois, 

Si-oTioN  II.— liKOC.HAI'lllK    l'(i:,ITl(,)Ui:. 

li.l. — Historique.  I.  histoire  de  rindo-Chine  se  lio  inliinenienl  à  celles  des 
doux  (.'randis  loiilrees  voisines.  De  iiiiinlin'iix  iiionumelils  arcli.'olo(;iipies, 
surlout  les  l'amouses  ruines  il'.\ii(;-Kor,  dans  le  (',anilKiil(.'e,  allesloiit  une  lirillaiite 
luriode  de  civilisation  aneienne.  Les  Chinois  y  dominèrent  nu  siècle  pnssi',  et 
une  nonilireuso  |iopiilalion  chinoise  se  rencontre  aclnellonieiil  dans  les  lieux  de 
commerce  et  de  culture  Depuis  1836,  les  Anglais  ont  coiumeneé  la  ciiuipiétu 
des  iirovinces  occidentales  en  réduisant  l'empire  Birman.  D'aulie  pari,  les 
Français,  après  une  guerre  avec  l'empire  il' ^  imam,  ('iiiisée  par  les  massacres 
dos  chrétiens,  .se  sont  fait  céder  eu  INO'i  et  ISIJ7,  une  |iartio  de  la  Cochiiichine, 
avec  la  liberté  du  conmierce  et  de  la  predicatioii  de  rKvangile  dans  tout  h'iMiys, 

i"-''i. — Ethnographie.  '  "'"'''  '"'icif,  ilans  laquelle  l'oléinent 
(diinois  ou  iiidoii  domine,  surtout  au  Nord, et  l'eléiuoiil  malais  au 
Sud.  2"  Le  l'dijiifiisme,  sous  les  noms  de  Itouddliisiiie  ou  Hraliiuisiue 
domine  a\i  Nord  el  le  Malioiuôlismo  an  Sud;  ou  eoinplt;  nu  Joiui- 
luiliion  de  catlioliques,  pi'incipalnnicnl  en  Goi'hiiichino 

'r2.">. — Divisions,  etc.  Ou  itiinse  l'Indo-Gliine  en  si.r  jiiirlirs^sayoiv  ; 
.Vimam,  Siain  el  le  Hinnnn,  qui  l'ornieut  trois  niouaiiliies  disliiic- 


BXEROIOBS  SUR  L'HINDOTJSTAN. 

(V.  Olis.,  11.  'i.l— Quelle  f.'r.iude  haie  esl  an  Suil-Ksl  de  l'ilindouslan '?  111  — 
Quelle  mer  est  an  Sud-Ouest  1  An. — Quelles  contrées  lioriient  co  pays  au  Nord- 
Ouest  'l  lin.,  /1h.— Au  Nord-Est'/  7"(.— Quelle  grande  Ile  est  au  Sud-Est  'l  Or- 
Quel  déiroit  el  quel  goll'o  séparent  celle  Ile  de  la  terre  ferme'!'  I>k.,  Mr. — Quels 
groupes  d'iles  sont  situées  au  Snd-(Jnesl  'I  Le.,  Me. — Quelle  chaîne  de  nionlagnes 
si'pari^  rilindouslau  du  Thiliet  ?  //n.— Quelle  cliaino  est  au  Nord  '/  T.-L. — Mon- 
trez les  Ghattesoccidrniales.-les  Ghalles  orientales. -Quels  sont  les  golfes  situés 
sur  la  Cote  occidenhUe'^  Cit.,  Ci/. — Quel  cap  est  au  Sud  '!  Cn. — Quel  grand  fleuve 
se  jetlo  ilaus  lo  Nord  de  la  liaio  do  Dengalo  ?  Gs. — Nommez  Irois  des  principaux 
tributaires  di' la  rive  gauche  du  Gange,  fln.,  Cik.,  Ga. — Irois  de  la  rive  droite. 
,Se.,  Cl-,  Ja. — Nommez  les  deux  plus  grands  llenves,  après  le  Gange,  qui  se 
jetteut  dans  la  baie  de  liengale'/  Oij..  Ka — Quel  est  le  principal  aHlnent  du 
Godavéry  ?  Pa. — lîeiix  du  Kistna  ?  Tn  ,  llh — Nommez  les  Irois  principales 
rivières  ipii  sejcllent  dans  le  golfe  de  Camliay  'I  Te..  Kii,.  Me — Quel  grand  fleuve 
est  dans  la  partie  Nord-Ouest  ?  /i.— Quels  sont  ses  deux  iirincipanx  aUliienis? 
f  j  ,  .S/.— Montrez  Bombay  (19),  Calcutta  [1%  Maoras  (13),  Lueknan  ('27),  Patna 
(•20),  Cachemire  (:ii),  Delhi  (28),  Ila'idcrabad  (2J),  Colombo  (7). 
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trn  il  aitM'/.  t'iiii»ii|i'i'alili'H  ;  li'  Maliircu  illdt<iiulKl(lllt,  luit  iM)iiM>tiKiuiiii 
l'i'iliiiiiiHrn  l'I  II'»  in,,<»r»siiilis  iii\iilili»e». 

1.  l.'l'!Mi]iii' I  Royaume  d'Ânnam,  |">|>'  v'(i,i)(iii,ii(i(i(riiiili.,  sr 

roiiiiiosc  !•  (Ii;  la  Cni-linirhinr,  rapilalc  lliif,  1110,00(1  liali.,  (jraiiiic 
villi',  rortilli'o  i\  r('iirii|iiM>iiiit!  ;  2*  du  Tuiumin,  royauiiii'  Irilmlairc, 
l'ap.  Kiiiiii,  .'iO,OOI)  hall.,  sur  li^  Saii-I(ii(  ;  il"  du  Unis  un  idi'Ulal  nu 
aiMi.iiuitaiu  (a).— l/AnnaMi  l'st  souiniit  i^  la  Frauiu;, 

2.  I.c  Royaume  de  Siam,  i>i)|i.,  li.ooiijHio  d'Iiab.,  ('(iiii|iirud 
r  II!  l'iiys  Siamnis,  caji.  MaiiKok,  'lOO.IIIIII  liiili.,  iiliiut  la  iiioilu;  hoiiI 
Cliiiioisi  ;  piiit  arlif,  i'\|iiirlali(iu  ili<  ri/.  l'I  ili'  linis  piiur  la  C.liiui'  ; 
■.'•  le  ilitliirrit  siiiinilrii)iiiil,  ri  II"  lo  Laos  Central,  l'un  l't  l'aulio  divi- 
*(•*  on  i«'lil»  Mlah  liiliulaircH. 

3.  Iii>  Royaume  du  Birman,  imp.  l,OO0,nn(i  rl'liab.,  ne  rom- 
piviid  plus  i|ii>'  1,1  pnlli'  I  l'iiti.iii'  ili>  l'aui'ii.'Uiii'  uionarrhio,  avi'c 
II!  Laos  st'pliMili'liiiial.  rap.  Mniulaliti,  011,(100  liali.,  villi!  rôcciilc, liAl  ii- 
SU!'  rliaiiuadily,  non  loin  dMi/niivi/ioinvi  cl  d'.li'd,  anciiMini'îi 
l'apitalrs. — l.c  lliriiiaii  est  s'.)uuus  à  rAiij,'li'ti'i'ri'. 

4.  l'I'  Malacca  indépendant  on  la  paitin  nM-iiilinnali'  di'  la 
pri'wjn'ili!  di'  il'  nom,  pop.  ."  i(),()(l()  liai).,  est  partagC'  en  (|nati'n  rad- 
jal's,  prini'i's  araln'îi  oii  malais;  Irs  priui'i|i.ili's  villi-s  sont  Trin- 
ijonit,  féhiiini,  Sdldiifim-f  l't  l'i'riik.  Ils  suliissrnl  li'  prolrclonit  ou 
rinllni'nro  an^;laisi'. 

5.  l'Indo-Ohine  anglaise,  poii-  ;t,r)'*<',l""l  li,  fornio  dou.x divi- 
sions adniinislrativi's  :  h)  Uinnan  anglai»,  clu'f-lii'n  /iri/iyoïoi  (10) 

La  Iliniuiiiif  ou  lo  HarniA  anglais,  arinoxo  à  lu  présidcnco  do 
Cali'idla  ronipi'i'nd  lonto  la  n'ito  Ksi  do  In  ninr  du  liongalu  jnH(]n'aii 
di'tfoit  do  Kiali  ;  l't  los  lies  Ainliimun, 

Le  (^ouvi'iiii'nu'Ut  spi'Tial  dil  des  Driniit.t  cnniproiid  :  t^  L'tio 
l'oulo-Ponan;,',  cap.  fi('on/r/i)i(';i,  ()(I,()U()  liai).,  conuncrcc  Ircs-inipor- 
laiit;  2"  Les  [iclitcs  provinces  do irV7/(',s7»// cl  de  .Wi/Ziin'i/,  sur  la  cAlo  ; 
It"  l'ilc  (li<  Siiii/iij)(iiii\  cli.-l.  Siiifi<iiiinir,  1(10,(1(10  liai).,  l'un  des  iMllre- 
pots  do  coniiiii  hc  les  plu»  iniporlanls  du  inonde. 

6.  La  Cochinrhine  friinçdisf,  l,")()0,000  11.,  est  forméo  do  la  Bassc- 
Cocliiiicfiinr  on  délia  dn  Mé-Kouf;  ;  c'est  niio  région  basse,  Lien 
boisée  et  ])roilnisanl  snriont  beaiicoMp  de  riz  uni  s'exporle  [loiir  la 
C.liiiii'.  Cap.  .S'(i/(/(/»,  9!) ,000  bail.,  (Il),  po.t  iniporlanl  cl  l'orliflé, 
sur  le  SaiLton,  à  (io  nnllcs  de  la  nier. 

•l.'Ci, — Industrie,  Oommeroe.  l.  Imh-l'liine  n'u  piia  .iuscpi'à  co  jour, 
inalgri''  si's  iinmlin'iiM's  ri'sscun'i's,  iVimluslrie  iiii)«irlunl(i.  Klle  c\|iorli!  ci"]»!!- 
il'iiil  hi'aiicmip  ili!  ri/  il  iiulns  ili'iiivi's  allini'jilulri's  |Kmr  lu  Cliiii",  etc. 
Lo  Commerce  l'st  lui.t  iiiuins  dos  Aiib'liiis,  ili'a  l'Yunçttia,  des  Hullamlaia  ol  dos 
Cliiiiuis.  Los  iHirt»  |>rliu'l|iiiiix  sont  Singujiour,  Akyab,  liangoun,  Biinkok  ot 
Stt'igon. 


ciiAi'iTRr;  \xix. 
HINDOUSTAN  ou  INDES. 

Section  L— ClÉOr,RAl>lIll':  PHYSIQUE. 

•i07. — Situation,  inimilouslnn,  Vmw  des  coiilrées  les  [jlns  pn- 
linlenses  et  les  plus  riches  du  glohi',  hn'iiio  lu  presiiu'ile  occiileii- 
lalo  di:  l'Inde  située  dans  l'Asie  méridionale. 

■iW. — Bornes.  Cetic  contrée  est  bin'iiée  an  N.-().  par  le  Uéloii- 
chislau  et  l'AIglianislan  :  an  Nord  et  au  N.-I''.,  par  la  Chine;  à 
l'KsI,  par  le  niinian  ;  au  S,-K.,  par  la  baie  de  ncngalo  ;  et  an  S.-O., 
jiar  la  nier  d'Arabie. 

m.—  Siii>.,  I.O."iO,(l(IO  111.  c.—  l'„i,..  2(JO,000.(l(tO  iVh.—Pnp.  it/.,  208. 

'i;in.— Parties  de  terre.  1.  L'Ile  Ccylan  au  S.-K.,  et  l'ilo  Catch 
à  l'Ouest;  les  Maldives  et  les  Laiiiiediviîs,  au  S.-O. 

2.  Les  Presqu'îles  du  Ooudjérate  (21)  et  dn  Deccan  (tonte  la 
parlie  Sud  de  riliiidoiislaii  à  partir  dn  Gange). 

3.  Le  Cap  Cnijionii,  au  Sud. 

4.  Montagnes.  Celle  contrée  renferme  deu.x  syatèmes  di^ 
nionlagpes  :  1"  au  Nord,  les  iiionls  Himalaya,  renferniant  le  mont 
Kverest,  29,000  pieds,  le  point  le  plus  élevé  du  globe  ;  2»  lesinoiils 
Vindhya,  an  Sud  du  Gange;  les  Chattes  occidentales  ot  les  Chattes 
orientales. 


(a)  L<!s  Annaniltos  adoront  lo  ligre.  et  lilcliont  d'apaiser  leterriblo  animal  par 
dos  pn'sents  de  viande  qu'ils  (léposeiit  dans  do  nombreuses  chapelles. 


l:il.  Hydrographie,  i.  Mers.  La  baie  de  Iteiigale  A  l'K»', 
i<t  la  iiii'i'  .VL'alii.|ue  à  l'Oiiesl,  ilepeiiilailci'H  de  l'Océan  Indien. 

2.  Les  Oolfes  de  Calcli  |2;'Jl,  de  Caïubay  cl  de  Mau.iar. 

3.  Le  Détroit  de  l'alk,  entre  l'Ile  de  Ceylaii  cl  la  terre  lernie 

4.  Le  Lac  lliiiin  i2,lil 

5.  Courants.  I"  Dans  le  rersaiil  de  ta  mer  ilr  llnii/alr  :  le  Urali 
iiiapiiulie  Inrerleiir;  le  (lange,  avec  «es  principau.x  aliluenls  : 
la  lliouuiiia  et  le  Chamboiil  ;  les  Meuves  Maliaiiodily,  (lodavery, 
Kisliia  l'I  (lauvery.  2"  Dans  le  virsiiiil  île  lu  iiur  inihiiiiir :  I'IiiiIiia 
et  ses  allhienls,  le  Chenab  et  le  Sallédge  ;  les  IlivièreM  Nerbiidil 
et  Tapty,  ipii  se  déchargenl  dans  le  golfi:  ib'  Canibay. 

^n. — RéKiona  physiques.  La  hniUe  rkalne  ilo  rHimnlaya  i?niiriinni'i> 
do  Moijjoi  cl  do  ylmifvn,  roiiroiinoaii  N.-O.  la  /i/iii'/ic /i/iii/r do Caoliomiro  (il.'i-T.'i) ; 
M'ii  liiliis  iiioridiiiniil,  très  osoari»'',  o»t  Imrdo  do /nri'/i  ol  i|ii  ji(h(//c.i,  ol  n'imvro 
pai-  do  i-iclios  vallooH  do  KHIO  à  l'.'IHI  piods  do  prnfiiiidoiii',  sur  la  Knilido  ji/ijinf 
imlirnni'.  Oollopluino  oninniaiiio  à  l'Oiiost  par  lo  dilla  ilo  l'Iinliis  ol  li'»  niarais 
loiiipiiniiros  du  liio  Iliiiiii,  ko  rolovo  dans  la  foriilo  l'ondjali  l.r.!)  ol  lo  ilherl  sali' 
do  'Oiiiur  .  ollo  n'aluijsso  cnsiiilo  vor»  l'KsI,  uvoo  la  Knindo  ri  voiiluyanlo  plaine 
lia  Cumije  ot  du  UniluiiaiHiulio  ;  lo.^  Iiouolio»  ivunlos  do  oos  di'iix  llouvo»  liirinoiit 
un  vasto  dolla  carnoioiiso  par  m»  minilirlmmlf.  on  rorèl»  inai-ocugoimo»,  ri'pulra 
dos  liKios,  dos  K'iulals  ol  anli'os  (,'niiids  anlinanx  saiivaKo». 

Lo  jilaleoiiilu  Ihrenn,  assoz  uni  an  oontio.osl  plusolovo  snr  ne»  bords,  qui  aont 
oiiu|rs  du  pi'id'undos  Kurgos  un  dolllos  diiniiant  issno  aux  lloiivos.  Los  cdlcn  de 
l'Orissa  l'iO)  otdn  llaruinaiidoUiiiil  larKoa, /«n.ici  ol  bordoos  do  lianls-fiinds  sou»- 
uiarins  miisiblos  à  la  iiaviKaliun  ;  los  riva^os  du  Malabar  (l'i-T.'lj,  an  eunlrairo, 
sont  liirnios  do  l'alaisos  di'oun|ii''ur.  on  bons  porls. 

4;i:i. Lo  OUmat  ost  Konoraloi  .<  ni  Iros-oliand  ol  hninido;  il  osl  irôs-iiialnain 

dans  los  piirtios  bassos  ,  los  llovros,  la  dysseiilorio,  lo  olmloni  dont  lo  llongalo 
parait  ùlro  lu  fujor,  sovissont  on  oto.  Los  niuiissons  du  S.-O.  y  amiinont  la  saison 
plnviouso  en  oto,  ol  collos  dn  N.-K.,  la  saison  sùoliu  ou  liivor.  Los  oliaiiKoinoiits 
do  diri"!li"n  dn  coa  vonts  iB'riudiipios  produisont  los  lorriblos  cijcloncs,  ouragans 
dosirnotonrs,  ol  do  (trandos  inioidaliuns. 

•L'I  1.— Productions.  L'Indo  i  si  oolobro  jiar  sos  riihossos  nalurollo».  1, 
Ses  Minèruii.r  sont  :  l'ur  di's  iilhu  ions,  l'argent,  I"  iiluinb,  lo  zinr,  le  enivre, 
le  for,  los  diaiiiants,  los  rubis,  h's  saphirs,  les  amolhyslcs,  etc.  ;  la  houille 
dans  l'Assani  ol  dans  los  iirovinoos  coulralos.  2.  Végétaux:  Le  riz,  la  princi- 
pale noiirriluro  dos  Hindous  ;  toutes  nos  cori'ales,  nos  logumos  et  nos  fruits  ;  le 
l'olon  et  lo  oufo  (dans  li'  Snd)  ;  lo  lliool  l'opiunudans  lu  Nord)  ;  losucro  do  canne 
ol  de  palniior  ,  lo  lin,  lo  olianvro,  lo  colza  ;  l'indigo  do  llongalo,  lo  carlliaino,  lo 
safran  ot  lu  garaniro  pour  la  lointnro  ,  los  rosiois  pour  lo»  ossonces  ,  l'arbre  à 
quinquina  inipoi'to  dos  Andos  (.\iiioriipio). — Fruits:  les  bananes,  los  cicos,  les 
ananas,  los  luangiios,  los  tamarins,  los  pamplonionsos,  ios  lignes, los  i,Tonados,  les 
orBnges,lo  raisin,  etc. — Arbres  :  le»  palmiers  ot  le»  bambous,  qui  rnrinont  d'épais- 
ses liin>ls  ;  lo  cooolior,  utile  pour  son  fruit,  son  bois,  los  lUn-os  do  sa  noix  ol  sos 
fouilles  propres  à  couvrir  los  maisons  ;  le  coripha,  avec  les  fouilles  duquel  ou  fait 
lies  loules  ot  dos  [uinipluios  ;  !■■  rolang  ou  rotin  dont  on  fiibriquo  ib"-  cordages, 
dos  nattes,  des  oainios  appoloos  joncs  on  cannes  de  roseau  ;  l'aroo,  dont  le 
boui'goou  lonniiml  se  mange  sous  lo  nom  du  obon  palniislo.  Le  flgniordos  Indes, 
dont  certain»  rameaux  descondi'iit  snr  lo  sol,  t'y  ouraeineiil  et  dopuent  lieu  à 
des  forêts  enlièros  sorties  d'une  ml^me  souche;  lo  tok,  on  bois  do  for,  employé 
par  la  marine  ;  lo  crolun,  qui  donne  la  poinme-laqno,  socrotiun  produilo  jiar  la 
piqilre  d'nno  cuclienille  ;  lo  oamphrier  et  le  cannolior,  surlos  do  lauriers. 

3.  Animaux  dnmisli(iiirs  :  l'olophanl,  le  cIiomiI,  lu  oliamoan.  les  bulllos, 
lo  yak,  |o  zobro,  los  iniuitons,  lu  oliovro  do  Cachemire,  la  volaille,  oto. — Animaux 
suiirai/rs  :  los  singes  gibbons  et  autres,  les  roussetlos,  los  vampires;  l'ours,  le 
loup,  riijèno,  lo  tigni  royal,  la  panthcro,  lo  guépard  (dressé  jiour  la  chasse),  le 


EXBBOIOES  SUB  LA  PERSE,  L' AFGHANISTAN  Eï  LE 
BELOUOHISTAN. 

(V  Obs.,  p.  'i.j — Monlro/  la  Perse. — Dans  qiii'Ile  diioi'lion  de  la  Perso  est 
l'AIglianislan /—lu  Uélono.bislan  ? — Quelle  nier  est  an  Nord  de  la  Perso? — Cn. 
iiu  Sud  du  IJéluiichislttii  ?  An. — (,)uol  gol'  osl  iiuS,-f).  y  l'n. — (Ji'ellooonlréeo.sl 
un  Nord?  'l)i.—h  l'Ksl?  Ja. — à  l'Ouest?  Tij. — Nommez  li's  pi-incipanx  caps  qui 
]iro|oltenl  dans  la  mer  Arabique.  Mr.,  Kl.,  Zn.,  Jk.,  Ki — Ouollesinoniagnessont 
un  Nord,  aux  eiivinms  do  la  merf:as]iienne  ?  £3. — Celli's  do  l'Ouost  du  la  Perse  ? 
/bi.,  P.-K. — Collos  qui  se  trouvenl  dans  lo  Sud  dn  Doloiicliislan  ?  Zn.,  Fn. — à 
l'Kst  ?  lia. — '\'ers  lo  milieu  ?  H'c. — Au  Nord-Ouest  de  l'Afghanistan  ?  Ils.,  Ls. 
auNurd-Kst?  Il.-K..  A'.-/).— au  Sud-Kst  ?  .S/i.— Munirez  les  trois  lacs  situés  en 
Perse?  L'Ii.,  Un,,  .1/».— Quel  lac  osl  dans  le  S.-O.  de  l'Afghanislan  ?  Un.  ou  Za. 
Quelle  praiule  rivière  se  décharge  dans  co  lac  ?  Ild. — Quel  osl  son  )irinoipal  nf- 
lluent  ?  Vb. — Quelle  rivière  arrose  l'Onest  de  la  Perse  et  se  jello  dans  le  Tigre  ? 
A'/i.— Quelle  est  la  plus  grande  rivière  dn  Rélouchistjin?  Me. — Quelle  est  celle 
qui  forme  une  partie  des  limites  de  l'Afghanistan  au  Nord  ?  Ai>  on  Jn — Quels 
sont  les  grands  déserts  do  la  Perse?  G.-S.,  Kn. — Quel  est  celui  du  Bolouoliislau  ? 
Un. — Quelle  est  la  capitale  de  la  Perse  ?  7>i.— cella  do  l'AIghanistan  :  CI. — celle 
du  Béloucliislan  ?  A7. 
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rliiiiucéros,  lu  clii'vnitin  |iorliMnusc,  le»  anlilopi's  ;  li's  piTroiiuuls,  lo  paon  ; 
1«  pyllioii,  lo  nujii,  lo  ylavial,  lo  Jragon  ;  lo  vor-ft-soio,  l'imiiro  h  (icrlo  (du  gulfo 
(loMaiiaar),  riiolollmrio  comestible  (Irc'pang)  locauri.  (a) 

Smrrio:.  H.— OKOGRAPIIIK   POLITIQUE. 

•i.l.i— Historique.  1>'/lindou.ilaii,  ou  Indo  en  ileriV  du  Onngo,  a  di'l  élro, 
roinino  la  Cliiiio,  )ii'iipli''  et  rivilisé  d"  liuinie  lioiiri',  à  cnuso  di^  sa  fortilito  et  di' 
pes  rioliossos.  Ses  peuples  oui  été  lamoux  dès  l'autHndté  pur  leur  industrie, 
leur  seionce,  leur  littérature  et  leurs  jirineipes  reli(;i<!ux  ;  mais  la  doueeur  de 
leur  caraelÎTO  joii'leà  lui  pliysiipii'  peu  vigoureux,  les  ont  exposés  do  tout  li-mps 
à  la  douiinaliou  di's  élran;rer=    itlirés  d'ailleurs  par  la  l)ea\ité  du  elinial,  etc. 

Alexandre-le-(lnnid  parvi,  i  jusiju'à  l'Indus  l't  ses  successeurs  jusqu'au 
Gange.  Au  nioyen-ilge,  jilusieurs  dynasties  de  conquérants  arabes,  persans, 
afghans,  y  introduisirent  le  Malioiuéiisnn'.  .\u  \\\'i'.  siècli',  Dabour.  pelil-lils 
de  Tamorlan,  y  fonda  le  célèbre  empire  Mongol,  dont  Delld  fut  la  llorissanle 
cajiitale  ;  cet  empire,  vaincu  eu  I7D9  par  li's  l'erses,  alTainli  par  les  soulève- 
ments lies  Malnatles  dans  le  Centre  et  îles  Seyks  au  N.-().,  l'imba  peu  4  peu,  et 
les  guerres  civiles  eurent  po\M'  résultai  la  conipiéli-  des  Indes  par  les  Kuroix'Ciis. 

Au  XVIi'  siècle,  les  /'o;7ii;/«/.v  xiin'cnt  occuper  plusieni-s  pl.ices  n'.aritimes,  et 
leur  domination  s'élendil  bieidol  dans  toutes  les  mers  des  Indes  et  dc!  la  Chine. 

La  grandi'  Cnmiwijnie  (Dnjlnisf  th-s  Iiidrs  nrirnlalis  l'onili''e  eu  KiO»,  acquit  peu  i\ 
|ieu  tontes  les  Indes.  V.n  ISTiS,  le  gouviMiiemeiit  direct  de  la  Couronne  britannique 
a  été  substitué  à  celui  de  la  Cirande-tloinpngnie.  à  la  snile  d'une  grave  insurrec- 
tion soulevée  à  l'occasiou  de  l'annexion  du  royaume  d'Onde. — .\clnellement  la 
domination  anglaise  dans  les  Indes  s'affermit  île  plus  eu  jilus,  et  lenil  iV  unilier 
l'administraliou  de  tout  le  pavs  en  dépossi''dant  les  princes  vassaux,  qui,  moyen- 
nant \ui  reveini  fixe,  deviennent  d'humbles  pensionnaires  du  gouvernement. 
Au  d"hors,  sou  irilluenie  s'étend  sur  toutes  les  contrées  de  l'Asie  méridionale. 

43G. — Ethnographie.  l.Lti  nombrcttsc  famille  liimloue  est  de 
la  race  brune,  ihuis  laiiitoUo  lï-léineiit  hlaitr  tloniini>  au  Nord  ; 
l't''l(''inoiil  iiiiiiiilil',  jaimn  ou  noir,  est  plus  sciisiblo  ait  Suii.  Ou 
distingue  aussi  des  Nhjres  sauvages  dans  les  nioiilagnes  du  Derran  ; 
des  jaunes  Tliiliélaius  dans  l'Hiinalaya"  di-s  bltiws  Arabes  et 
Afglians  à  l'Ouest  ;  des  Juifs,  des  Anglais  et  autres  Européens  dans 
les  villes  de  niniinerco. 

2.  La  Langue  la  plus  parlée  est  Vliindc  moderne,  dérivé  du 
Sanscrit,  langue  des  livres  sacrés.  La  langue  anglaise  est  indis- 
pensable dans  les  relation.,  oflicielles  et  commerriales. 

3.  Religion.  L(!  liruhmisme  est  la  religion  dominante.  On  cnnip- 
le  aussi  de  nombreux  bouddhistes  ;  12  ii  15  millions  di;  Mtilwmè- 
tans,  et  environ  deux  millions  de  Chrétiens,  la  plupart  c:itholiques. 

•4;n. — Gou'vemement.  L'empire  indo-britanuiiiue  relève  di 
reeteinent  de  la  (Couronne  d'Angleterre.  11  est  administré,  d'une 
part,  par  un  Ministre  Secrétaire  d'Etat  résidant  à  Londres,  avec  nn 
conseil  de  \^>  inembres,  et  d'autre  pari,  par  le  Vice-Itoi,  ou  Gouver- 
new-Gém'rnt  de  l'Inde,  résidant  à  Calcutta.  Cidui-ci  est  assisté  par 
tin  conseil  législatif  composé  de  hauts  fonclionnaircs  anglais  et 
des  princes  indigènes  vassaii.x. 

'i;î8.— Divisions.  Ou  disiingue  les  possessions  immédiates 
administrées  [lar  les  ageuls  anglais,  id  les  possessions  médiates 
ou  Etats  protégés.  Ces  Etats,  dont  les  princes  nationaux  con- 
servi'ul  la  .siiuverainelé  plus  ou  moins  nominale,  sont  au  noiubrt! 
de  :10  à  40  et  comptent  environ  40  millions  d'habitants. 

Les  jiossessioiis  iinini'diulis  comprennent  trois  grandes  divisions  : 

1"  La  Présidence  de  Calcutta:  "-"  la  Présidence  de  Bom- 
bay, et  ;i'  la  Présidence  de  Madras. 

i31). — Topographie.  1.  l'iili-idla,  SOO,OI)Ohab.,  capitale  des  possessions  an- 
glaises, pori  sur  l'IIougly,  grande  )dace  de  commerce  ;  exfiortation  d'opium  et 
de  riz  pour  la  Chine,  irindigo,  de  sucre,  etc.,  pour  l'Kurope. 

DeiHuès,  'M(i,0(IO  hab.,  sur  lo  Gange,  ville  sainte  du  Rralimisme,  considérée 
par  les  Hindous  comme  la  cap.  do  l'Inde  ;  manufactures  actives  et  grandes 
foires. — Lucknau,  3(M),OnO,  liab..  (î7i  ancienne  cap.  du  royaume  d'Oudo, — Ikllii, 
l.'i'J.OOO  hab.,  l'2'.)|  ancienne  cap.  des  empi'reurs  mongols. — 2'  Boinftay  8 1 7,000 
hab.,  (I!)|  ch.-l.  de  pK-sidenco  siluée  eu  (larlie  sur  une  Ile  de  la  «Me  do  Concau  ; 
principal  enlrepot  du  eonnnerce  entre  l'Europe el  l'Inde  ;  exportation  do  coton. — 
Suralf,  1 3,1,(1(1(1  h..  l'J  1 1  dans  lo  (^  nidjerate,  outrefois  ilorissante  par  ses  soieries. — 
>  Madras.  IM.IHK),  hab..  (I'i|  .  Ii.-I.  do  pri'>sidence  dans  lo  Carnatic,  ville  très- 
commerçante  quoique  son.  iwrt  soit  iieu  profonil  et  |ien  commode.  Il  y  a  un 
grand  nombre  d'autres  villes  im|Kirtantes  dont  les  principales  sont  ;  Patna  (2'ij) 
284,000  liab,,  Daccas,  200,000  hab.,  (90)  Bangolou  (13|  100,000  hab.,  Cachemire 
200,000  hab.,  (.'li),  etc. 

(a)  Ijc  cotiri  est  un  ))ctit  coquillage  qin  sort  de  menue  monnaie  dans  l'Inde, 
l'Arabie,  l'Afrique  orientale,  on  le  pi^clio  surtout  dans  les  Maldives. 


110.— Industrie.  L'indiislrie  indigène,  autrefois  IlorissaïUe,  est  aujour- 
d'Inn  ruinée,  en  grande  partie,  [lar  la  concurrence  anglaise  qui  inonde  le  pays 
de  proiluil!.  à  bon  marché,  l/agricnltnre  indienne,  quoique  moijis  soignée  que. 
l'agriculture  chinoise,  produit  activement  le  pavot  iKiur  l'opiniu,  lo  riz,  le  coton, 
et  toutes  le»  denrées  coloniali's,  et  aussi  l'or,  les  diannuits  el  les  pierres  pn'- 
eieuses  de  Galgonde,  la  houille,  l'acier,  le  cuivre,  etc. 

1 1 1 .— Oommeroo.  Le  comim-ne  intérieur  de  rilindouslan  est  l'un  des 
jilus  considérables  du  monde.  Il  dispose  do  )icu  de  routes  et  de  canaux  navigable», 
mais  il  eom|ile  déjà  près  do  1(100  milles  de  chemins  do  fer  el  île  grandes  lignes 
lidégraphiques.  («) 

I.e  commerce  extérieur,  qui  s'elovo  à  plus  de  120  millions  de  louis  sterlings, 
se  lait  avec  l'.Vngleterro  et  l'Huro]»,  l'Australie  et  la  Chine.  Les  im;)or/(i/io/iï 
se  composent  surtout  d'argent  mimuayé  et  de  ]iroduils  nianufactun's  anglais, 
européens  et  cliinoi'; ,  les  e.riKirluliuns,  de  produits  liruls  du  pays,  d'opium 
(|ioHr  la  Chine),  do  colon,  laine,  indigo,  sucre,  café,  ele.,  pour  l'ICuiope. 

La  narigniion  se  fait  pour  les  neuf  dixièmes  sous  pinillou  britannique,  et 
notannueut  par  la  marine  co!imiule  de  l'Iude.  qui  .jauge  l.dlitl.OUO  de  tonneaux. 
Les  grands  porls  de  Calcutta,  liombay  el  Madras,  font  chacini  pour  environ  10 
millions  de  louis  d'alfaires, 

OOIiONIBS  PORTUGAISES  ET  FRANÇAISES. 

4i'2. — 1.  L'Inde  Portugaise,  populaliou  4.")U,tltiU  habitants,  ne 
comprend  plus  (|ui!  trois  pel ils  territoires  séparés,  avec  les  villes 
maritimes  de  {'•<,. i  iNouvelle  Cioa)  et  ((iieliiues  autres. 

4 il!.— 2.  LInde  Française,  pnpulaiiou  i.")0,ti(i(iliabilants,  com- 
prend ciiKi  lerrildires  el  villes  :  l'ondivhéry,  .")ll,(l(IO  liabilaiils.  chef- 
lieu,  fabrication  de  colonnades  et  poteries  Knririd  el  Ynnnnn, 
autres  ports  sur  la  cote  de  Garomandel.— t'/i(i/i(/cni(if/o/',  •20,110(1  hab., 
au  Nort  de  Calcutta. 


CHAPITRE  XXX 
ASIE  CENTRALE. 

Observation. — On  reunit  sous  ce  tilre  les  pays  entre  la  Perse  et  'es  trois 
empires  russe,  chinois  cl  indo-britannique.  Ils  ont  pour  caractère  commun  de 
former  de  iietits  étafs  ou  lilianats  qui  couscrvimt  encore  une  demi-indépendance, 
mais  dont  les  limites  incertaine.^  se  resserrent  de  i)lu5  en  jilns  par  les  empiéte- 
ments des  Russes  au  Nord  et  des  Anglais  au  Sud. 

411.— On  distingue  le  Turkestan,  l'Afghanistan  et  li'Belouohistan. 

Les  peuples  do  ces  contives  sont  do  race  blanelie  et  professent  le  Mttliométisme 
Leurs  formes  gouvernementales  et  leur  civilisation  sont  analogues  à  celles 
do  la  I>erse,  de  l'Arabio  et  de  la  Turquie  asiatique.  Plusieurs  d'entre  eux  sont 
nomades.  Les  productions  natun.'lles  et  industrielles  soiU  les  mêmes  que  celles 
do  l'Asie  ocuidentalo. 

Section  I.— TURKESTAN. 

4 4.i.— Historique.  Le  Turltesian  ou  Tarlarie,  d'où  soiU  sorties  j)lusieurs 
races  do  conquérants  célèbres,  les  Iluns,  les  Alains,  les  Turcs,  etc.,  est  une 
vaste  contrée  qui  s'étend  île  la  mer  Caspienne  jusqu'au  désert  de  Ciobi.  On  le 
divise  en  T"rkesluu  nceidentat  ou  russe.  Turkestau  oriental  ou  cliinois,  et  Tur- 
kestan central  ou  indépeiulant.  Cette  conlréo  a  été  conquise  par  les  Russes 
en  1873. 

Le  Turkestan  Oentral,  considéré  encore  comme  indi''|iendant  aviuu  1808, 
comprend  le  ha.isin  du  IJji-bonr  ou  Amou-Déria,  el  la  rive  droite  du  Si-houn  ou 
Sir-Di''ria  jnsqu'.au  lac  Aral.  A  l'Est,  on  remarque  les  uiiiiUs  Thian-Chan,  les 
monts  Bolo.',  lo  (ilateau  do  Palmir  et  leurs  fertiles  vallées  ;  à  l'Ouest  s'élendeul 
ile«  plaines  sablonneuses  et  arides,  ou  des  steppes  qui  nourrissent  un  nombreux 
bétail  et  d'excellents  chevaux. 

llfl.— La  population  est  d'environ  C,.'i00.000  habitants,  qui  sont  Tnrcs, 
lîoukhares,  Turcomuus  nomades,  Hc— Superficie.  010,000  m.  c—  Pop.  rel.,  10. 

ii?.— Di-Tisions.  1.  Le  Khanat  de  Boukhara,  le  plus  im- 
portant do  la  contrée;  cap.  Dmikhnrn,  120,000  hab..  le  principal 
marché  de  l'Asie  centrale,  en  relation  avec  la  Russie,  la  Chine  et 
rinde  ;  ville  sainte  pour  le  Mahométisme  qui  y  a  des  écoles  cé- 
li.liivs. — Samarkand,  10,000  hab.,  l'ancienne  capitale  de  Tainerlan 

2.  Le  Khanat  de  Khokand,  cap.  Khoknnd,  G(l,000  hab. 

3.  Le  Xhanat  de  Khiva,  cap.  Khivn,  1.5,000  hab.,  ntarché  d'es- 
claves. 

4.  Le  Khanat  de  KondoUZ,  caii.  Kondouz,  ,5,000  hab. 


(«)  Uiu)  grande  llgtin  télégraphique  de  près  du  8000  milles  relie  Calcutta  à 
Londres  jmr  Bomlmy,  etc. 
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Section  II.— AFGHANISTAN. 

iiH. — 1,' Afghanistan  o('riip('  l.i  parlii'  orii'Ulali' du  ;)/«(('(iij  de 
l'Iran,  («i  lionlr  au  N.-Iv  par  les  uiouls  inndi)\i-lvoush,  lat.  moyenne 
iVi*,  lonj;.  09*.  On  renianiue  le/m;  lla-Zurrali  et  son  ftcure  tributaire 
rileliuond;  ledaljuul  est  \ui  afHueutdi!  ITndus.  Lo  pays  est  élevé 
lit  soc  ;  le  désert  du  Séistan  s'élend  nu  S.-K. — Superficie,  300,000  ni. 
c.  -Po/(i(/(///())i,  i,OIIO,000  d'Iiali  Afi/liiiiix  {deslrurteurs],  race  domi- 
nante et  li(dlM|ueuse,  el  Tdiljilis.  descendants  des  anciens  Perses.-- 
l'o/i.  /■«■/.,  I  ;i. 

i  l'.l. — Li'  lerriloire  est  piirhifié  enlre  [ilusieurs  Irilius  plus  on 
moins  soumises  au  Khan  do  Caboul.  Celui-ci  subit  l'inlluenco 
aiifilai.se. — yHtes:  Cuhnul,  G0,Û00  liab.,  caiùlale,  ville  située  à  7,000 
liieds  d'altitude  ;  commerce  de  chevau.v  cl  de  fruits. — Ilèrat,  60,000 
hab,,  ville  forte  et  connuennufe,  capitale  d'un  khanat  considéré 
souvent  comme  iudépendanl. 

8-^:^1011  III.— BBLOUOHISTAN. 

i.")0. — Le  Bélouchistan  est  une  contrée  élevée,  si'chc,  couverte 
de  steppes  et  de  déserts.  Lai.  moyenne  28»,  long.  04».  Les  habi- 
tants de  la  côte  sont,  comme  dans  l'antiquité,  ichthyophnijes  ou 
'nauReurs  de  poisson. — Superficie,  150,000  ni.  c. — Pop.  1,.")00,000 
hab.— P(V).  rel.,  10. 

i.")!. — Le  pays  renferme  plusieurs  tribus,  généralement  noniadi's 
et  plus  ou  moins  soumisc^s  au  khan  de  Kélat^qm  lui-même  subit  le 
protectorat  des  Anglais. 

Ses  productions  dans  les  vallées  sont  l'indigo,  le  sucre,  les  amandes 
et  des  melons  d'eau  d'une  grossimr  extraordinaire,  le  reste  du  pays 
en  grande  partie  u'olFri!  que  des  sables  stériles. 

La  caiiitale  est  Kclal,  15,000  hab.,  située  sur  un  plateau. 


i.)-'. 


CHAl'ITUK  XXXI. 
TURQUIE    D'ASIE. 

Sect.on  I.— (iKOliUAFHIK  PHYSIQUE. 

')-2. — Situation.  La  'riu(|uii;  asialicpie,  ancienne  Asie  Mineure, 
est  \me  vast  !  contrét;  dans  l'Asie  occidentale,  ayant  pour  Bornes 
la  mer  Noiie  an  Nord;  la  Perse,  à  l'Kst;  l'Arabie,  au  Sud,  et  la 
mer  Kgée,  à  l'Ouc;  I.     Lalitud(^  moyenne,  3'.)»  ;  longitude,  3i"'  Kst. 

'iW.l-Superfirir,  i,!:!),U(IO  m.  r.—l\>pulution,  l(i,000,000  d'hab.— 
Pop.  rel.,  24. 

'i')').— Parties  de  terre.  1.  Iles.  L'iledeChypre,  dans  la  Médi- 
terranée; les  îles  de  Rhodes,  Samos,  Khio,  Mytilène,  Limni,  etc., 
dans  l'Archipi'l  ou  mer  Kgée. 

2.  La  grande  Presqu'île  de  l'Asie  Mineure,  dont  la  côte  est 
Irès-avaiu'ée. 

3.  Les  Caps  Kéremiie,  Indjéh,  Sinope,  Jasoun,  Yona  et  Yoros, 
sur  les  côtes  de  la  mer  Noire  ;  les  caps  Khanzir,  Kara-Tash,  Ca- 
valièri!,  Ivizlinian,  Anamour,  el  Kliélidonia,  dans  la  Médilerranéi^  ; 
les  caps  Aie)),  Krio  et  Baba,  dans  l'Archipel. 

4.  Les  Montagnes  de  la  Turquie;  d'Asie  font  partie  du  sysiènie 
TurM-Per.tiijur.  Ou  y  elistingue  b;  monl  Ararat,  17,000  pieds,  en 
Arménie  ;  les  monts  Taurns,  comprenant  le  monl  .\rgée  (.\rjish), 
I3,lî0  pieds,  en  (".ippadoce  (Caromanii;  et  Sivas)  ;  le  Liban  (3'i-:i('ii 
2, 000  pii'ds,  el  l'Auli  i.ibaii.  en  S\rie. 

■45,").— Hydrographie.  1.  Mers.  La  Méditiu-ranée,  la  mer  Egée, 
la  mer  de  Maruiora  et  la  mer  Noin-,  dépendances  de  l'Atlantiipie. 

2.  Les  Golfes  d'Alexandrette  (Iskeuderoun),  ctd'Adalie,  dans  la 
Mi'diterr.inée  ;  ceu.x  dc>  Cos  et  de  Smyrne,  dan»  la  mer  Egée. 

3.  Les  Détroits  des  Dardanelles  et  du  nosiihore,  entre  la  Mé- 
diterranée el  la  nier  Noire. 

4.  Lacs.  1-e  'l'oiu-llluMil,  eu  Cappadoco;  le  lac  Van,  en  Armé- 
nie; la  mer  Morle.  en  Palestine. 

5.  Cours  d'Eau.  I  °  Dans  le  versant  de  la  mer  Noire  :  le  Sakaria, 
et  le  Ivizil-lrmak  ;  2"  dans  le  versant  du  golfe  Persique  :  l'Euphrate 
et  le  Tigre,  composant^-s  du  Clial-(d-Arab  ;  3°  dans  le  versant  de  la 


(d)  L'Iran  s'étond  Ju  Tigro  h  l'InrtiiP. 


mer  Morte  :  lo  Jourdain  ;  'i'  dans  le  vei'sant  de  la  Méditerranée  el 
de  la  mer  Egée  :  l'Oronlj»,  le  Seihoun,  le  Méandre  el  le  Sarabat. 

\,ifi. — Récrions  Physiques.  I.m  Tiin|uio  d'AsIi'  osl  urin  loiitn'i)  mnnta- 
ftiii'uso  et  niu;iili'iiti'(',  i'x(:i'|ili'  un  .Siul-Kst.  Li-  plateau  di'  rArménin  est  tri's- 
l'Iiivi',  ncigpux  l'tfroiil;  Ira  gruiiil»  |ilatuaux  do  l'Asio-Mliiouro,  du  IvMinlistan 
(Vi-J?!  et  (lo  la  .Syrin  .sont  gi'ii'''rali,'m(!iit  nus  l't  secs,  rocheux,  débuiséa,  |in''seii- 
Iniit  dos  i«Uuraj;os  maigres,  des  désorts  |iicrreux,  des  lacs  salé»  el  sans  écuiilo- 
iu"nt ,  mais  les  \  alli'os  bien  arrosées  sont  Irès-forlilcs.  Au  S.-E.,  la  grande 
plaiiio  do  M)''so|)otamio  est  forinéo  do  stoppes  Iierhruses  ou  do  désert:»  snblnnneii.x 
etariilos;  celle  do  la  Babylonie,  sur  lo  ijas  Euphnit("s,  est  plus  man'cageuso, 
enli'ecou|H'-o  do  canaux  naturels,  souvont  boiséo,  et  se  terniino  par  nu  vaste 
delta.  Les  Iles  médilorranéennes  sont  montagneuses  et  fertiles.  I.es  Ireuilile- 
monts  d,  terre  sont  assez  rn''quents  dans  toutes  cos  conln'es. 

■l'iT— OUmat.  I.e  climat  est  varié,  mais  pénéralemenl  doux. 

4.'JX.— Produotions.  I  Losidi-enferniodos  w/m'nma' deloutoespisce.  2»  Il 
produit  tous  lis  vi'i/élaiu:  do  l'Europn  niéridionalo  :  céréale»,  légumes,  arlavs 
l'ruiliors,  vigno-  mûrier,  llguier,  olivier,  etc.  :  en  outre  lo  daller,  lo  bananier,  le 
cotonnier,  I?  myrte,  lo  cèdro,  lo  lentisqu  (pli  fournit  lo  maslic,  lo  térébinllio  fpii 
donne  la  lérébenlliino  ;  lo  sésamo  h  Iiuil  ,  l'asch'^piade  iV  onale,  li>  vhAno  (jui  four- 
nit la  noix  (le  galle,  excroissance  charnue  duo  à  la  pi(p"u'e  d'un  insoclo. 

.'!"  Lo  nV/Hc  «n/mii/ présente  lo  lion,  la  panlhore  et  lo  chacal;  la  chtvrc,  lu 
lapin  et  lo  chat  dit  d'.Vngora,  ou  h  longs  poils.  Li'  crii(Ui't  voyageur  y  exerce  rto 
grands  ravages,  cijmraB  dans  toutes  les  conliV'os  cliaudos  do  l'Asie  et  dans  toute 
rAfriipio. 

Skction   il— GÉOGRAPHIE   POLITIQUE 

4.')'.), — Historl(lue.  La  Turquie  d'Asie,  nia  partie  i.sialique  do  l'empire  otto- 
man, reiifermo  les  pays  qui  funnit  lo  b'.rcoan  du  genre  humain,  et  du  chrislùv 
nisme,  i^t  lo  sii'go  dos  premiers  empires.  C'est  dans  l'Asie  Mineure  que  s'élevèrent 
les  monarchies  dos  Troycns,  des  Phrygiens,  .  -:s  Lydiens,  etc.  Sur  les  condns  do  la 
.'^yrio  se  trouvent  la  Phonicio,  oii  brillèrent  Tyret  .'^illon,  et  la  Palestine, où  se  pas- 
sJ'ront  les  grands  faits  do  l'histoire  du  pcupli?  do  Uiou  e'  la  n'clempliim  du  monde. 
Dans  le  liassin  do  l'Kuplirato  s^  dévolop|)èrent  les  puissants  empires  do  Ninivo 
et  de  Habylono  Ces  divcrs(!s  contnVs  tombèrent  sous  la  domination  de  Cyrus 
et  des  Perses  (VIo  s.  av.  J.-C],  sous  celle  d'Alexandre  et  fie»  Grecs  (IVe  s.  av. 
J.-(l),  puis  sous  celle  des  Iloniain,»  (lor  s.  av.  J-C.)  Les  Arabes  fondfTont,  au 
VIIo  siècle,  les  puissants  khalifats  do  Hamas  et  do  Bagdad.  Enlln  les  Turcs,  un 
instant  contenus  par  les  Croisades,  établirent  successivement  leur  capitale  îi 
Konieh,  à  Brousse,  à  Andrinoplo  et  o  Conslanlinoplo  (ll.^:i),  et  bient()t  leur 
empire  s'étendit  depuis  la  Perse  jusqu'au  Maroc;,  et  depuis  la  mer  Itougo  jus- 
qu'aux Carpatlies  (W-'Jl).    Mais  il  est  aujourd'hui  eji  complète  décadence. 

400. — Ethnographie.  La  populalion.  très-variée,  est  formée, 
pour  les  deiix-liers,  de  7'»rcs,  qui  dominent  dans  l'Asie-Mineure, 
de  Tuicomans,  de  Kourdes  et  d'Arabes,  nomades,  pasteurs  et  pil- 
lards, qui  parcourent  le  centre  et  le  Sud  ;  ces  juMiples  sont  maho- 
mi'lans  surnites  Les  Grecs  (jui  font  le  commei  sur  1(>  liltoral, 
el  les  Arméniens  qui  dominent  au  Nord-Esl,  soin  clin'ticiis  cchi.i- 
malique.t  ;  quekiues-uns  sont  callioli<iurs,  ainsi  que  les  Maronites 
du  Liban.  Les  Juifs  sont  assez  nombreux,  de  même  les  Nègres 
esclaves,  etc.  La  Langue  dominante  est  le  turc.  L'instruction 
publique  est  nulle. 

•401. — Le  gouvernement  du  Sullan  de  Conslantinople  est  ab- 
solu, el  les  diverses  ju'oviiu'es  de  l'empire  sont  administrées  plus 
ou  moins  .irbilrairemeiit  par  des  lVi//.v  ou  gouverneurs-généraux. 

402. — Les  divisions  adniinistrativjs  sont  quinze  eyulels  portant 
respectivement  le  nom  de  leurs  chefs-lieu.x.  Les  divisions  liisto- 
riiiues  sont  ;  I"  IjAsie-.ifincnre,  conipreuaut  \'.\iiiilnlip  et  la  Curu- 
miinie  :  2"  L'.IrnK'H/'c  tnriiue  ;  3°  L'.l.s.<i//'/(',  aujourd'hui  le  Kourdis- 
tan  ;  -'i'  la  Mi'sniwrimie,  aujourd'hui  r.l/-/;ij('.s//v'/i,  (on  l'Ile);  5°  la 
Hdliylonie  et  la  Clialdée,  aujourd'hui  Vlndi-Arubi;  G"  la  Syrie,  com- 
prenant la  PalesliiU!  el  la  Phéuécie. 

W.1. — Topographie.  1°  Dans  l'Asie-Minouro:  Scutari,  M.OUO  hab.,  fau- 
bourg asialiipie  do  Couflunlinople. — llrousse,  60,000  hab..  au  pied  du  mont 
01yni|m  (:îO)  ;  soieries. — SmijO'e,  li-i.llOO  hab.,  est  avec  Conslantinople  le  por" 
lo  jilus  conunorçant  du  Levant  :  ciiMirlaliun  do  fruits,  labae,  sangsues,  ('-iiongos  ; 
falirication  (!■■  tapis  el  soierii's;  marché  d'opium. — Angora,  Tifl, 1)00  hab.,  connue 
par  -SOS  animaux  dumOBtiipies  ù  longs  poils  — Treliizoïitle.  .''jO.OOO  hab.,  jjorl  actif, 
fut  capitale  de  romp>'0  Grec  de  ce  nom,  do  1201  h  1 102. 

2»  A'r3fT'"H)»,l00p00  hab.,  en  Arménie  (10),  est  située  ii  7000  pieds  d'altitude  ; 
elle  fabrique  les  ineill("uros  armes  blanches  de  l'Empire. —  Piarbékir,  1  j,000  ha.j., 
sur  le  Tigre  suiK'rieur  (10  ,  marorpuns,  mines  de  cuivre. — .Vossaul,  .'iO.OOO  liai)., 
aussi  sur  lo  Tigr  ,  autre  villo  du  Kourdislan,  près  dos  ruines  do  Nmive  ot 
d'Arbolles;  manufactures  d'étolTes  légères,  de  colon  (mousselines). — llagilad, 
■40,000  hab,,  en  MésoïKilamie,  la  i  ilé  des  Khalifes,  non  loin  des  ruines  do  Habj- 
lone,  de  Séicusio  et  de  Ctésiplioii. 
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3*  Kii  Syri(!  :  Ddiiici.i,  |.'!0,()flO  h.'i!!.,  ùmis  iinn  liniilis  vulliV  drlicieuso,  griiiili) 
«l  industrioiisi*  vilh^  ;  ftiiiruim's  t\o  st)ii'rit's  linurliros  d'or,  c'(itininu<los,  draps, 
liijiiiix,  ossi'iicns  do  ruses  (m). — Itriiroulli,  nO.dCIO  luil).,  |iriiiin|ial  |iurt  do  ciim- 
iiicrci)  sur  la  n'ilc  du  Syrii'. — Mcp,  119,01)0  liali.,  lUsiis  cl  loinliiriirius.  Sur  la 
in>''iiio  cùli'.  S"  IniiucMil  Ti/r  cl  Sitlun,  autrofiiis  si  l'anii'iisi's  par  leur  cuiiimiTœ, 

iO'i. — I/Industrle 'II' CCS  cuiilivcs  ■  i  cii  dccadciioo.  On  no  )K'iit  signaler 
(|«o  les  olijcls  lie  liixi'  piinr  le  vùlemenl  l't  l'anii'nlilcnn'nl.  La  ciillnre  du  sol  esl 
délaissée,  mais  un  clcvu  de  nombreux  Iroupcnux  de  iiiiinlcjMS,  de  licunTs,  de  elii'- 
vaux  et  (le  cliaiiicanx  :  c'est  1',-   rir  allure  pas',  j-ale. 

•Ifl.'). — Oommeroo.  Le  commerce  inlèricur  se  fail  par  uarav  .mes  :  il  y  a  |ieu 
d  •  roiiles  liicn  ciilrelenues.  Sr.iynn  n  deux  chemins  do  for.  Un  service  de 
paquchols  anglais  est  élaldi  enln  Ilaj-'ilad  et  Beniliay  (T^i  /.)  I,e  létàji-aplie 
anglais  di^  Oali'ull/i  suit  la  même  roule     î,es  navires  grecs  font  le  cabotage. 

■101!.— I,o  riniiiiiirie  ciirriiur  se  l'ail  surtout  par  les  paquebots  do  Londres,  de 
Trieste  (l'i  t.]  et  do  Marseille.  Il  a  pour  objet  \'iinjioiialiim  de  cotonnades  an- 
glaises cl  suisses,  soieries  ot  draps  français  et  allemands,  etc.,  et  Vr.rpnrlalliin 
do  ligues,  raisins  et  autres  fruits,  luiilo  d'olive,  sang.sues  di^  Perse,  éponges  des 
cotes  de  la  Syrie,  laines  de  l'Arménie,  lapis  dits  de  Smyriie.  arnica  lilimclies  dites 
de  Damas.  Les  grandes  villi's  ch'  la  Turi|uio  usiallquo  soûl  don  tjiilicpùls  du 
connnerco  entre  l'Europo  et  l'Asie. 


ClIAPITUK  xxxir. 
PERSE. 

Section  L— GÉOGRAPHIE  PHYSIQUE. 

467.— Situation,  L:i  l'crsr  occiii)o  l.i  nioilio  do  la  partie  occi- 
denUili'  (lu  plalciiu  di'  l'Iran.  Latitudo  nioycnno  35»,  longitude  M'. 

408 — Bornes.  Co  royaumo  est  bonii!  au  Nord  par  la  mer 
Caspiciiiii'  l't  le  Titikostau  à  l'Est,  p,ir  l'Aff,'lianislan  ;  au  S.-K., 
par  lo  Hcloiicliislan  ;  .m  Sud,  par  la  mer  d'Aral lie  ;  au  S.-O.,  par 
le  golfe  Pi'i'sii|ui',  l'I  à  l'Ouest,  par  la  Tu l'uuii!  d'Asie. 

iCW.—Siip..  'iTO.dllI)  ni  i-.—I'ojh,  O.OOO.OOO  d'iiak— Po/j  rcL,  20 

470.— Parties  de  terres.    1.  Les  Iles  du  golfe  d'Ormus. 

2.  Les  Monts  Elboiirz,  renferuiaut  le  volcan  Ueinavend,  14, (>(),") 
pieds;  à  l'Ouest,  les  inoiUsdi!  Balitivan  et  du  Pushti-Knh,et  vers 
le  centre,  le  grand  Désert  Salé. 

471.— Hydrographie.  1.  Mers.  An  Nord,  la  mer  Caspienne; 
au  Sud,  la  mer  .\raliii|U('.  li' Golfe  Persiiiue  et  le  Détroit  d'Ormus. 

2.  Le  Lac  Oiirmi.ili.  au  N.-O.,  dans  l'Arménie  perse.  Ses  eaux 
sont,  avec  cellfi»  de  la  mer  Morte,  les  pins  salées  que  l'on  connaisse  ; 
elles  ne  uourriss(Mit  aucun  poisson. 

3.  Il  n'y  a  de  Rivières  un  immi  remaifiuablcs  que  les  allluenls 
du  Tigre,  Koiiran  et  Kiierkliah,  et  le  Kizil-Uzen,  qui  se  jette  dans 
la  mer  (;as[iienne. 

472— Réglons  physiques.  I.o  plateau  de  la  Perse,  comme  celui  do 
l'Iran  en  général,  est  élevé  doiiualreà  si.v  mille jiieds (raltitudoinoyenne,couverl 
de  déserts  sablonneux,  calcaires,  arides  et  brûlants  pendant  l'été,  lorsque  souITlo 
le  simoun  du  S.-<).,  mais(|ui  soconverti.ssent  souvent  en  marc'cages  impraticables 
pendant  les  pluies  d'hiver.  Ces  régions  no  iiroiluisenl  guère  que  des  buissons 
'■plneux  broutés  par  les  chameaux,  mais  les  rallées,  jinurvucs d'eau  permanente, 
sont  de  la  plus  grande  fertilité  et  sont  simvent  cultivées  en  beaux  jardins.  Les 
ciUes  de  la  mer  Caspienne  et  du  golfe  l'ersiquo  sont  basses,  malsaines,  désertes  et 
n'olFrent  )ias  de  bons  ports  ;  aussi  la  Perso  n'a  ]ias  de  marine. 

47.1. — Le  Ollmat  est  excessif  sur  le  idatcau  ;  l'été  y  est  torride  et  l'hiver 
rigoureux. 

474— Productions.  1.  Les  iiiiiu'ratix  sont  lo  fer,  le  cuivre,  lo  bitume,  les 
turquoises. — 2.  Les  yr(ii'taii.r  sont  le  blé,  l'orge,  la  vigne,  le  cerisier,  l'abricotier, 
le  pécher  (ces  arbres  paraissent  originaires  do  cette  région),  lo  ricin,  l'assa-fœtida 
(gommivri'siiio  à  odeur  repoussante  q\ii  fail  les  délices  des  Orientaux  et  des 
Hindous). — 3.  Les  /lni'Hi,.i(.r  sonl  ;  le  chameau,  lo  cheval  persan  qui  ressemble  à 
l'arabe,  etc.  ;  le  lion,  l'once,  les  cerfs,  l'dne  sauvage,  etc. 

Section  II.— (iEOGRAPHIE  POLITIQUE. 

47.'). — Historique.  La  Perse,  réunie  ft  la  Médie,  forma  depuis  Cyrus-le-Orand 
(538  ans  av.  ,1.-C.)  luno  des  jibis  célèbres  monarchies  de  l'antiquité  ot  s'étendit 

(a)  Au  Nord  de  Damas,  sont  les  ruines  de  Hathtck.  entre  les  deux  Libuns. 
— Dans  le  Liban  maritime,  Iiabilent  les  Maronites,  250,000  dmes,  nation  ra- 
tholi(pie,  brave  et  paisible,  qui  parait  ilescendro  en  partie  des  Croisés  ;  depuis 
St-Louis,  elle  s'est  plaive  sous  la  protection  de  la  Franco.  Ils  ont  pour  ennemis 
les  Druzes,  musulmans  il  demi  païens  ot  d'une  incroyablu  férocité,  lesiiuols  en 
1800  ont  encore  renouvelé  le  massacre  dos  chn'tiens  do  Diimas  et  du  Liban,  au 
point  qu'une  armée  franc;aise  a  drt  intervenir,  maigri!  l'opposition  des  Turcs  et 
des  Anglais,  qui  paraissaient  soutenir  les  Druzes. 


di'  l'Indiis  au  Nil  et  à  riIe||i>spoiit.  Mais  cel  empire  fut  renversé  par  Alexandrc- 
Ic-Crand,  et  les  coiii|iiéniiils  l'arthi^  s'y  établirent  bientôt  après.  Un  second 
empire  persan  s'éleva  l'an  'iïO  ili'  notre  ère,  et  lutta  contre /'enipiro  romain 
d'Orient  ;  mais  la  décadence  cominença  bientél  :  r.M'ghanistiin,  lo  Kélouchislan 
s'en  détachèrent,  et  la  Iliissio  enli'va  une  partie  de  rArménie  en  1827.  Actuel- 
lement, bien  que  son  gouvernement  soit  un  des  plus  progressistes  de  l'Orient  et 
qu'il  s'aide  vidontiers  des  iilécs  eiiro|«''eiiiii'S,  la  Perse  doit  |irévoir  l'époipie  où  le 
génie  eiiro|«'eii  lui-mèine  commandera  à  Téhéran,  commo  dans  les  autres  c.ipi-  ' 
talcs  <W  l'Asie 

47ii — Ethnographie.  1.  Les  '/'(/(//(/w  de /V/suji.s  actuels,  ii.uais- 
sent  descendre  des  Perses  ■  I  des  Médes  •  il  forment  la  partie  prin- 
ripal(>  de  la  famille  persanne,  laijntdle  comprend  aus.-ii,  à  'l^sl,  les 
Afghans  et  les  Bélouchis,  h  l'Oues!  les  Konrdes  iinniailes  et  les 
.Vrméniens 

2  L,l  Langue  el  la  lilleralure  persannes  sonl  lielles  el  répae- 
diies  jusipie  dans  rHindousIau 

3.  Religion,     Les  i'ersans  sont  '.lahoniétans  scliiiles  ou  secla- 
leurs  d'Ali      11  reste  encore  des  Parsis  ou  Guèlires,  adcir;ileurs  du  ' 
fen      On  comiile  lidO.dlKI  chrétiens  ù  ns  l'Arménie. 

477 — Le  Gouvernement  du  Sultan  on  Scluih  de  Perso  est 
absolu  II  a  une  aniiée  organisée  à  reuroiiéoui  Cependant  les 
Konrdes  et  les  Tuivomans  nomades  sont  indépendanis.  Lo  pays 
se  divise  eu  onze  provinces 

47S— Topographie  Téhéran.  200,000  h.,  dans  l'ancienno  Médie,  non  loin 
du  nemavi'ud  ;  |»irei'laini'  trés-bdie — Ispahan  fiO.OOO  hab  ,  ancienne  capitale 
lrvs-im|i(irtanlfc  au  XVIIe  sied,,  dans  unevalléo  di'liciouse  ,  fabriques  de  tissus, 
d'armes  ot  d'objets  en  cartons. — Cliiraz,  24,000  hab.,  dans  lo  Farsislan  ou  Perso 
propre,  autn'  ville  déchue,  près  des  ruines  de  Persépolis .  lo  nioilleur  vin  do 
l'Asio  ;  eau  de  rose. — noushir,  10,000  hab.,  le  .seul  port  de  la  cote,  peu  commode 
el  cependant  très-fréi|uenté  ]iar  la  luarine  anglaise. 

479. — L'Industrie  est  assez  remarquable,  surtout  en  produits  do  luxo. 
L'agricullun',  quoique  négligée,  donne  beaiitoup  de  cép-ales  el  de  fruits  exquis. 

480. — Le  Oommei'oe  qui  se  fait  par  cara\aiieB  à  l'intériitur,  est  surtout  aux 
mains  des  Anglais  et  des  Arabes,  au  Sud ,  des  Itusses,  des  Arméniens  el  des 
Houkhares,  au  Nord.  Il  importe  du  sucre,  des  épicos,  do  l'acier,  des  tissus 
ouro|»''ens;  il  exporte  des  soies,  des  laines,  des  châles  el  des  lapis;  des  armes 
blanclies,  des  vins,  des  fruits,  des  chevaux,  dos  sangsues,  etc. 


CHAPITRE  XXXIH. 
ARABIE. 

Skction  I.— GÉOGRAPHIE  PHYSIQUE. 

48L — Situation.  VArabie  est  une  vaste  eontréi!  péninsulaire 
située  entre  l'Asie  et  l'Afrique  dont  elle  forme  la  transition.  Le 
Tropi(|ue  du  Cancer  la  traverse  au  milieu. 

48'2. — Bornes.  Elle  est  bornée  au  Nord  par  la  Tuniuie  d'Asie  ; 
au  N'  -E.,  par  le  golfe  Persiqne  ;  au  S.-E.,  par  l.i  mer  Arabiijue  :  au 
Sud,  par  le  golfe  d'Aden,  et  à  l'Ouest,  par  la  mer  R:ugo 

im.—Svperficie,  1,200,000  m.  c— Population,  8,000,000  d'hah.— 
Pop.  rcl.,  7. 

484. — Parties  de  terre  1.  La  Presqu'ile  Arabique  elle-même 
et  celle  du  Sinai  à  l'extrémité  Nord  de  la  mer  Rouge 

2.  L'Isthme  de  Suez  entre  la  mer  Rouge  ri  la  Méditerranée, 
traversé  par  un  canal  qui  unit  ces  deu.v  mers 

3.  Les  Oaps  Ras-oI-IIad,  à  l'Est,  Ras-eUlezireh  el  Fartak  an 
S.-E.,  cl  Ras-Mohammed  au  Sud  du  Mont  Sina'i. 


BZEBOIOBS  SUR  MANITOBA,  Eto. 

MonIr'Z  les  lues  s'iivants  ■ — Aibany.  Bourbon  iCedarl.  Cal  Fish,  Cal  Luke 
olu  Lllialj,  CiMlar  (Hcurbon),  Kiigle  (de  l'Aigli'i,  Fiimily,  Fishcr  (Pflclieur),  God'B 
(ilo  Dieu),  Iluiy  Lake  (Lac  Saint],  Jaik,  LiicSt.,losepli,  Lac  des  Dois  (iifWood), 
Maniloba,  Aierry  Lake,  Itainy  (do  la  Pluie),  St.  Martin.  Shoal  Lako  (plat), 
Shoal,  Slurgoon,  Troul  (rmile),  Waler  lien,  Whilo  Water  (Eau  Blanche),. 
Winnipagous,  Winiiipeg  iLau  Sale). 

Montrez  les  rivières  jHii'nnfcj.— Assiniboino,  Black  Hiver  (noiro),  Broken 
IIea<l,  English,  Fisher,  Gri'al  Beaver  (grand  Castor),  Little  Saskatchowan 
(Dauphin),  L'Uiseau,  Pigeon,  Rat,  Ited  river  (riv.  Houge),  Boseau,  Wuler  Hen, 
Whito  Mouth,  Winnipeg. 

Montre!  les  Montagnes  suivantes  .-—Dry  Dance,  Pombina,  Helght  of  Land, 
Ridiiig  (Dauphin),  Duck. 

Montiti  les  places  stiivantes  : — Alexander  Fort,  Albany  Ilouse  (Maison  de), 

Arnaud,  Big  block  islund,  DulTcrin,  Dufrost,  Emerson,  Garry  Fort,  Gonor, 

IniIJan  Village,  Norway  honse,  Nivervillo,  Ollerburn,  Palestine,  Ponza,  Pom- 

bina,  Porlago  Laprairio,  St.  Boniface,  81.  Jose|  h,  8t.  Laurent,  Selkirk,  8t.  Nor- 

i  bert^  Winnipeg,  capitale. 
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4.  Montagnes.  Li'  synièmc  cinihii/ur,  foniK!  du  Mont  Siiiiii, 
7,r)0()  pi.,  ciiln;  les  deux  branches  de  la  luiT  Uougo  ;  dos  monts  de 
l'IIcdjaz,  l:l,(IO(l  (lieds;  du  N'edjed,  10,000  pieds,  et  du  rOiiian. 

■iK.").-- Hydrographie.  1.  I.a  mer  .Viaiiii|ue  au  Sud,  et  la  mer 

HciMge  à  iï )uesl. 

2.  lies  Golfes  l'eisii[ue,  d'Oman,  d'Aden,  de  Sui'z  et  d'Akabali. 

3.  Les  Détroits  dOrnius  et  de  Haii-elMandid).  (a) 

4.  Il  n'y  a  pas  de  l.urs  ni  de  Uivii-rcs  remaninahlcs. 

'i.sCi. — Réglons  physiques.  l/Aïahie  cnUnitt:  forain  k'  Ni<(ljo<l,  plateau 
il'iilliliiili!  ]iii>yi'iiih',  ariili',  iii.iis  siilcjiiiii'  ilc!  nmnlji'oiiscs  vulli'cs  fiTtili-'s,  liiiisi't's, 
liii'U  ciillivi'i'S  et  assi'z  pi'iiplées.  I.o  Neiljeil  est  eiitciniv  d'iliii!  ceinturo  de 
(ti'sriis  saliloniieiix  et  arides  :  celui  d il  Sud,  nommi' Aklial"  eu  IJalina  (déserl 
do  feu)  est  fiii'iué  di;  snldo  Irès-fiii,  lueuvaut,  liupratiealilu  nii^nii!  nu  eliameau  ; 
l'3  hédiiuiri  n'y  iH'uèlro  Jamais.  Au  Nurd-Iîst,  le  Dé.niTt  S5Tii-.\ralMipie  s'éleml 
ju.i.i|u  à  rivuphnile.  I.a  in-uinsujo  est  liordée  à  IKst  et  nu  Sud  île  m/ion» 
iiuiillagmuscs,  veleaniipies,  nccidentées  et  eullivaliles,  ipii  s'abaissent  sur  <les 
eûtes  basses,  arides  et  très-malsaines.  La  mer  llourje  est  remplie  il'iluls  et  de 
bancs  île  cnrail  cpii.  .juints  aux  ciiunmls,  au.t  uioussiiu»  c't  ù  lu  eliuleur  l/i  plus 
iiitenee,  rendenl  ilillieile  !:i  uavifjnllun  sur  cette  nier, 

M7. — OHmat.  I.e  climill,  e\ce|ité  dans  le  Nedjed,  est  excessivement  i:liaud, 
lorsipio  souille  li^  Siinoim,  \^'ut  sec,  l.irùlaiit  jt  Irès-nialsain,  qui  seuléve  do 
désnsiriMix  tuurbillons  de  saldo.  Lo  clioléru  sévit  fréipn'minent  sur  le  littoral  de 
la  nier  Ilniige. 

4X8 — Produotlona.  I"  .Wiiiiii':  L'or  île  rYi''nnn,au.iiiurd'liui  peu  almniluiil . 
'i'  Vri/i'liiiir,  les  liMiils.  le  eafis  lo  blé  et  le  maïs,  l'urne  et  lo  dnurali,  sorti' 
de  iiiillel  pour  les  clii'vaux  ;  .'I»  /lfimiaii.r,  les  lions,  les  panliiéres,  les  antilopes, 
les  autnielies;  les  clu'vaux  et  les  cliameunx.  Les  Iles  nalireïn,  dans  le  golfe 
Persliiue,  ont  les  plus  importantes  pêcheries  de  perli'S  exploitées  anjourd'liui. 

Skction  II.— (JKOGRAI'HIl-;  l'()Liri(,)i:K. 

4R0. — Historique.  San?  douto  en  partie  il  cause  de  la  unlure  di'  sa  condi- 
tion pliysiipie,  \'Ai(ibir.  a  eu  le  rare  privilège  de  conserver  depuis  raiiliipiili'  son 
nom,  .sa  race  d'iiabilants,  ses  niipurs  presque  primitives,  et  d'avoir  il  peine  connu 
la  domination  étrangère.  Ses  peuples  ne  furent  réunis  en  un  seul  corps  de 
nation  qu'au  Vile  siècle,  lorsque  l'imposleiir  Maliomel,  fondateur  de  l'Islaniisme, 
lança  .ses  fanaliques  sectaires  à  la  couquèti^  du  inonde.  Kn  moins  d'un  siècli', 
l'empire  arabe  s'étendit  dmis  toute  l'Asie  Oeeidi'ulale  usqii'nux  Indes,  dans 
l'Afrique  Septentrionale  jusqu'au  Maroc,  et  |H''iiétra  en  Ks|)agno  et .  n  Krauce  ; 
mais  sa  trop  vaste  élendiio  même  fut  cause  de  sa  division  en  klinlifnts  de  Bagdad, 
d'Egypte,  de  Kaironan,  de  Cordoue,  etc.  La  langue,  la  littérnlure,  les  arts,  les 
mœurs  et  la  religion  des  Arabes  se  sont  plus  ou  moins  per|»''lués  dans  tous  les 
pays  conquis,  mais  l'Arabie  elle-même  ii'n  pas  tardé  à  redevenir  isoli'e  et  indé- 
pendante, tont  en  restant  le  foyer  principal  du  Mnliomélisme. 

490.— Ethnographie.  1.  Los  .Vralies  apiiartienuont  à  la  race 
blanche  dont  ils  sont  l'un  des  typco  les  niien.x  eaiaetorisés.  11  y 
a  aussi  des  Juifs  et  des  Nhjrrs  esclaves. 

2.  La  Langue  et  la  littérature  aralies  sont  riches  et  poétiques. 

3.  La  Religion  i>st  le  Mahométisnie  dont  l'IIedjaz  est  le  berceau. 

4.  L'Instruction  ne  se  perpétue  (itie  par  tradition.  L'Arab*»  a 
le  corps  soupli»  et  maiprn,  lo  teint  brun,  les  yotix  et  les  cheveux 
noirs,  la  barbi;  forte  ;  il  supporte  bien  la  soif,  la  faim,  la  fatigue. 
Doué  d'un  esprit  pénétrant  et  d'uni!  certaine  aptitude  pour  les 
sciences,  les  arts  et  l'architecture,  il  a  eu  au  moyen-àgi;  nue  pé- 
riode de  civilisation  brillante.  Poli  et  hospitalier,  il  est  néan- 
moins tri's-eucliii  à  la  vengeance,  ait  vol  et  à  la  trahison.  On 
distingue  les  Bédouins  ou  nomades,  vivant  sotis  la  tente  et  adonnés 

BXBRCIOBS  SUR  LE  NORD- OUEST. 

Montres  les  Lacs  suivants  :—Mhahaiika  (Filet  do  foin),  Cedar  (Bourbon) 
Cranberry,  Chaplin,  Etoimani,  Gooso  (.\  l'Oie),  Jnck  llrst,  .lohnson,  Leech 
(Sangsue),  Long  et  lasl  MounI,  Manitou,  Old  Woman,  Quill,  Hed  Deer  (Biclio 
rouge),   Shoal   Lako   (Lac  idali,   Swan   (Cygne),  Stinking  (Puant),  Iroquois. 

Montrez  les  llivicres  jniran/es.— Baltlo  (Balnilloi,  Big  Cut  Arm,  Qu'appelle, 
lied  neer,  Rod  ))ecr,  Saskatchewan  Nord,  Suskatuhewan  Sud,  Sand  (Sable)! 
Shell  (Coquille),  Souris  (Meuse),  Thunder  (Tonnerre),  Whilo  Sand. 

Munirez  les  Montagnes  suivantes  .— Basquia,  Bul.alo  Pounds,  Cactus,  Cyprès 
(3800),  Duck  (Canard),  Ear  (Oreille),  File,  Eve  Brow,  iSourcil),  Four  Blaekfoot 
(1  pieds  noirs),  l'airy  (Chevelu),  Last  (Le  dernier),  Lookoul,  Mouso  (Souris), 
Nouliul,  Nul  (Noix),  Sf]uerrel  (Ecureuil),  Thickwood  (Bois  épais),  Willow 
(Saule),  Weod  (Muuv.  herbe),  Wolfo  (Loup). 

A/oH/i-fî /eip/acMji(ira«/M._Baltleford,  capitale,  Carloton,  fort,  Cumber- 
land,  fort,  Ellice,  fort.  Port  à  la  Corne,  Forks  (Lafonrehe),  La  Itoche  Percée 
Pelly,  fort,  Qu'appelle  Posl,  St.  Laurent,  Seulement,  Fishing  Lako.  ' 

(a)  Bab  (passage)  -et-  (le)  -Mandeb  (dangereux).— fla,»,  {c.n\\.)—llecljak,  terre 
du  in'derinago.— ilTftô'fd.  terre  élevée. 


au  brigandage,  i-l  les  Arabes  sèilentaires.  habitant  des  bourgades 
minées,  occupés  à  la  culture  du  sol  et  au  comir.urco. 

4!ll. — Les  [iriiieipales  Divisions  polili(|ues  do  lArabii'  sont: 
1.  lilleiljaz,  situé  le  long  de  la  lui'r  noiige  et  comprenant  au  Niu'd 
l'Arabie  pélrée,  soumis  au  sultan  de  (ioiislanliunple,  qui  nomme 
le  gouverneur  de  la  Mecque  et  le  (//•(((kZ-c/k/v/' ou  chef  s|iirituel. 
Villes  iirinciimles  :  La  Meci/ur,  5n,000  hab.,  ca)).,  la  ville  sainte  par 
excellence  des  Mahomélans,  fameux  pèlerinage  à  la  Kaaba.  .1/' - 
ilinr,  l."),OflO  hall.,  ville  savante,  toinbeiiii  de  .Maliomel.  2  L'I'c'mii 
(.Arabie  heureuse  des  ancieiisi  formant  un  état  assez  iniporlaiit  goii- 
voMié  |iar  Vlnian  de  Saua,  chef  religieux  rt  iiolilique.  également  vas- 
sal uouiiual  du  (iraiiil  'l'inr.  \'ille  iiriuripale,.S'(ni'/  (  |.")i,  iO.OOO  bab., 
cap,  et  .l/o/iV((l:i),  il  100  hab.,  iiori,  villes  connues  par  leur  café.  3.  L'''- 
Hiniiest  soumis  à  Vlman  de  Mascnte,  souverain  puissanlqui  domine 
aussi  sur  les  lies  B.ihrein  et  d'Ormns  e'  sur  lu  littoral  de  la  Perse. 
('.a[i..l/(',s(V(^'  (•2',]\,  (iO,ilOO  hab ,  [lort,  commerce  iiu])orlaul  ;  station  des 
vaisseaux  anglais  qui  vont  de  l'Iude  à  Bagdad.  4.  ]•' Empire  îles 
Oïdiliiihitis  s'i'leudanl  sur  loiil  le  Xeiljed  et  le  L;ihsa  (le  liltorali. 
Cap.  /(/(/(/  (-.'il),  iO,000  hab.,  résidence  du  sultan  des  Oiiahabites. 

V.y}. — L  Industrie  nralie  n'offre  rien  de  remarquable,  si  ee  n'est  l'élève  des 
meilleures  races  de  cli  'vaux  l't  de  dromadaires  qui  existent.  Ls  Oommeroe 
est  peu  aelif  à  l'inlérieur  où  il  se  l'ait  par  caravanes.  Il  exporte  du  café,  des 
goiniiu's,  du  Imiiine,  de  rineeiis,  île  l'aluès,  des  perles,  etc.  Il  importe  des 
articles  manufacturés  anglais,  di'S  eliàles,  tapis,  lùerres  piveieuses  de  l'Inde,  de 
l'ivoiro  et  des  esclaves  d'Afrique 

ARABIE  ANGLAISE. 

■IIU. — Aden,  :I0,IIIM)  Imli.,  i>t   luio   l'I.i le  guerro  ini'xpiignabli'  qui,  avrc 

l'Ilot  fortilié  de  l'n-im,  HTiiie  le  llal)-el-Manikli  et  rend  les  .\nglais  malins  de  la 
navigation  de  lu  mer  Uoiige  et  du  passage  de  rEiirope  aux  Indes  |iar  le  canal 
do  Suez.  Aden  est  aussi  le  jwrt  le  plus  e  iiniiiereant  de  r.Vrabie,  un  grand 
entri'iiot  do  houille,  de  calé,  elc  ,  et  le  point  d'arrêt  des  paquebots  d  ■  Bombay, 
do  la  Chine,  des  lies  Maurice  et  Hoiirboii,  etc. 


AFRIQUE. 


CHAPITRK  XXXIV. 
BARBARIE. 

■404. — La  Harbarie,  comprenanl  l'empirn  do  Maroc,  la  régence 
d'Algérie,  de  Tunis  et  de  Tripnli. 

4'.)r). — Cette  vaste  contrée  m  lupe  presque  toutes  les  coles  siqitou- 
Irionales  de  l'.Vfrique.  Kilo  s'éleud  le  long  do  la  Méditerranée  eu 
face  de  l'Kurope  ;  elle  est  bornée  à  l'Ksl  par  rKgypt(>  ;  an  Bud.  [lar 
le  Sahara,  et  à  l'Ouesl,  iiar  l'océau  allanlique. 

EMPIRE  DE  MARCO. 

SECTm.v  T.— GKOGRAPlllK  rilVS':(,)UI':. 

iOfi. — Situation. — Li^  Maroc,  le  plus  iniporlanl  des  Klals  dits 
Barbaresques,  est  situé  au  N  -Ouest  d(!  l'Afrique  ;  lalitude  moyenne 
30°  Nord,  longitude  5"  Ouest 

i!)". — Bornes.  CetUî  contrée  est  bornée  au  Nord  parla  Médi- 
terranée ;  à  l'Ksl,  par  l'Algérie  ;  au  S.-K.  et  au  Sud,  ]iar  le  Sahara, 
et  à  l'Ouesl,  par  r.Vllantique. 

WS.—Siiperfirie,  •^.'i.OllO  m.  e.— /V''"''0'!,H,6UO,000  Unh.—  l'np. 
rei,  3'.». 

•'i!)9. — Parties  de  terre.  L  H  y  a  deux  fr//;.?  .•  le  cap  Siiartel, 
au  Nord,  et  le  cap  Nouii,  an  S.-Ouost. 

2.  Les  MonliKjnes  do  l'Allas,  dominées  par  le  mont  Millsin, 
11,400  pieds,  le  traversant  du  S.-Ouest  au  N.-Hst. 

.")00.— Hydrographie.  L  Mers.  L'Océan  Allanlique  et  la  mer 
Méditerranée,  joints  par  le  détroit  de  Oihrallar. 

2.  Los  rivières  Tensif  cl  Wudy-Draa,  dans  lo  versant  de  l'.Vllan- 
tique.  ' ■■ 

.SOI.— Réglons  physiques.  Le  Maroc  comprend  trois  regiolin  [irinci- 
pales  :  nu  centre  et  nu  Nord,  le  Tell,  région  de  nionlnpnes,  do  plateaux  élevés, 
et  do  vallées  bien  arrosées  et  très-fertili's  ;  à  l'Ouest,  les  plaints  du  littoral  ; 
et  au  S.-Ouest,  lo  Sahara  marocain,  a\ec  ses  déserts,  ses  stepiies  et  ses  oasis. 
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Ski.tidn  h.— (;ft(MlHAPinK  l'OMTIQUK. 


TidJ.— Historique. — I.n  Harlwr'ii',  nomiiUMi  pur  li's  Anilira  l(i  Mogrnli,  (pays 
(In  Connlmiili,  i'(iiii|in'nil  iin'sciuo  Imili'  la  ciMo  airiouinr  sur  la  Mc''illli'ri'aii(''i'. 
Ello  ciuTi'H|Kiiiil  aux  qiialn'  ancii'iis  pays  sulvaiils;  la  Mauritanie  (Maroc  ol  Al- 
giTio  occi(li?nta|n),  la  fliimiilii-  (Mt,'i'i'ii'),  ['Afrique  propru  ou  CartlmKiiiolsp  (Tti- 
iiisii'  cl  Tri|Mjli),  pt  la  l.i/hir.  c'iilrc  la  Syrto  l'I  1"  Nil. 

I.i'  Maroc  fiitWniriiisaiix  llDiiiaiii.s,  aux  Vriiilali.'!.  puis  aux  Aralii's  et  lorma, 
au  XV  II)  siiiclc,  UMM'ul  iMupii'i'iliJîit  rinlluiMin'Hi'l.Miililjusiprà  Tiiiiiliuuclou  I.ps 
l'iMiU},'»!»  possodi'ri'iil  liiii(,'li'uipsla('iHi'i":c;i(|i'iilaluc|u'ils  pi'nlin'iit  imi  I.'iTS.  hm 
KspaL'iiols  cnnsiTvcnl  l'nfiirn  ilfs  pri'siili's  sur  la  ci'itp  ili'  la  Mi'iliti'i'rani'i'.  Kn 
\x\^.  !'■  Mariio  lui  l«illu  à  Isly  par  l"s  Frauniis  pour  aviilr  vnulu  sonliTiir  AIhI- 
l'I-kiiiIcT.  Kii  IWIO,  il  lui  au'sl  ImLlu  par  los  KspaKnols,  ipil  priroril  Ti'li  nai. 
l'I  auiaieiit  cnns<'rvi''  oplli'  vill»  sais  l'nppiisiliiiii  de  l'Aiiglclerri'.  L"  Manu', 
mal  ailniiriisln''.  rsl  m  ili'i'adi'uce. 

503. — Ethnographie.  Lu  iiopul.ilinii  marocaine  fi»t  foniii'i- 
(le  lifr'iiris  siiilciiil,  iiui  siiiil  ;if,M'i('iill('iii's  et  seilcnlaires,  de  hluuvrs 
dans  les  villes;  {X'Arnhis  nomades;  de  iiombreii.N  .Init's  coininei'- 
i-aiils,  cl  de  Nèf,'res  eselaves. — I,a  langue  est  le  mix/rahiii.  dialecte 
aralii',  iiii''l(''  de  mois  espa^'iiols  et  licrlières.  Ils  pi'ol'essenl  la  rrli- 
i/ioii  inaliDiiiélaiii'. 

.")0'i. — Le  Gouvernement  est  nu)iian'hi(ine,  mais  desju)ti(iue, 
hriilal  et  ineple,  cmiime  K(»ii(''raleinonl  ceii.\  de  lonto  l'Atojne. 
L'empereur  on  ,s-i(/^»i  est  aussi  nu  c/ic/'.s'yi/nVKfV  tW'sinllneut  dans 
rAI'ii(|ue  lunsulmane.  Quehjues  iirovinces  un''ridioiiales  no  sont 
([iio  Iriluilaires. 

.">(i.'>.— Topographie.  Maroc,  fin.dno  liali.,  l'ap.  ;  faliriquos  do  tapis  et  de 
l'uirs  dits  marocain?. — Fez..  99.00(1  liai),,  ville  .sainte  (des  Musulman»)  et  savante, 
la  plus  indnsiriense.  du  jiays:  soieries,  draps,  bonnets  rouges  ilits/V';,  ouvrages 
d'urfovri  rie,  faienee.  L'Espagne  possède  sur  la  c6to  Nord  l'importante  place  do 
Cnito,  située  en  face  de  Gibraltar. 

.500. — L'Industrie  est  arrién-e;  elle  produit  cependant  des  articles  do  \Hi>- 
inenls  de  luxe.     La  riillure  ilu  sel  est  négligée;  mais  le  b<!taU  est  nombreux. 

^>07. — Le  Commerce  est  aux  mains  dc^s  Anglais  ot  des  Juifs.  11  consiste 
principalement  dans  ['ccporlalion  de  dattes,  d'amandes,  de  cuii*,  d'ivoire,  de 
plumes  d'autruclie  (surtout  poii"  Marseille),  de  l)œufs  (pour  l'Angleterre  et 
Cilirallar)  ;  dans  l'i'mpo/'fu/ioH  des  produits  anglais:  les  cotonnades,  la  (|uin- 
c  aillerio.  le  fer,  le  sucre,  le  thé ,  et  dans  le  transit  de  ces  mômes  produits 
expédiés  vers  le  Suudan  pur  caravanes. 


CHAPITRE  XXXV. 
ALGÉRIE. 

Section  L— GÉOGRAI'HIL  PHYSIQUE. 

508. — Situation.  L'Algérie,  aujourd'hui  possession  française, 
est  uni!  des  cnulrees  l)arbares((ues  do  l'Africino  septentrionale. 
Latitude  et  lon>;ilude  moyenne  Xi"  \.,  .5°  E. 

ôO'.l— Bornes.  Elle  esl  buruée  au  Nord  iiar  la  Medilerrane'c  ;  à 
l'Esl,  par  la  Tunisie  et  Tripoli  ;  au  Sud.  par  le  Sahara,  et  à  l'Est, 
par  le  Maroe. 

510.— .s'i(/jc/'/i('/V,  l'.KI.OOl)  m.  i\—Poi,iihiil,n,.  ;i,OUO,OtlO  d'hab.— /'(Vi- 
re/.. 20  environ. 

511.— Parties  de  terre.  1.  Les  Montagnes  sont  les  deux 
l'haiui's  pariilleli's  l'I  Irès-ianiiliees  de  l'.Vtlas.  (  )u  dislingue  li!  Djur- 
djnra,  (l.non  pi ,  dans  la  Kal)yli(!  et  le  I)ji'lji'l->\uri's,  7,000  pi.,au Sud 
de  (loiislauliue  ;  el  le  Djebel-Aïuonr. 

51 '■2. — Hydrographie.  1.  ("elle  province  est  boi'di'"e  an  Nord 
par  la  incr  Méditerraïu'e,  laquelle  forme  plusieurs  petites  baies. 
Les  principales  rivières  sont  le  ChoUif,  300  mille,  le  Tafna  el  le 
Sig,  (|ui  se  jellenf  dans  la  M(';diterranéo. 

.'jl.'î. — Régions  physiques.  L'.VIgérii' comprend  /l'orî  î-c'^ionj  i)rinoipales 
séparées  jiar  les  deux  clialni's  de  l'.MIas  ;  le  Tell,  le  Plateau  et  le  Sahara,  t' 
Le  Tell,  compris  entre  la  mer  el  le  Plateau,  est  une  eonlK'O  monlueuse,  très- 
accidentée,  l)oisi''e  et  fertile,  mais  trop  sèche  ;  î"  Le  Plateau,  borde  par  les  deux 
.\tlas,  eslélev('!  de  3000  ]».  en  moyenne  et  caractérisé  par  ses  rivières  et  ses  lacs 
leni))iiraires  ,  froid  el  neigeux  en  hiver,  il  offre  d(!s  steppes  ou  pillnrages  excel- 
lents en  été .  .I"  Le  .Slliara  aU}èrien,  auquel  on  pourrait  rattacher  lo  plateau 
ci-dessus,  comprend  des  parties  absolument  stériles  et  disertes  et  d'antres 
fertiles  ot  cultivés.  Le  Hi'led-el-Ojérid,  ou  la  |)laine  des  dattiers,  est  prolongée 
l'i  l'Est  par  une  dépression  du  sol  sous  le  niveau  de  la  mer. 

5U. — Ijf  Climat  est  sain  et  lem|»''nî  dans  lo  Tell,  et  torrido  dans  le  Sahara. 
La  sécheresse  est  habituollo  ;  les  pluies  n'arrivent  que  dans  l'hiver 


ril.'i. — Productions.  1"  l.i's  mincraur  sont  surtout  lo  cuivre,  le  marbri' 
blune,  le  gypse,  el  le  sel  dans  \v:>  lae»  dcsai-chés.  2"  Iji  Tell  possède  tous 
les  réijétaux  et  toutes  les  cultures  di'  rKurcipo  niéditerranéenuo  ;  le  Sahara 
est  raraetérisii  surtout  par  le  (Initier,  ce  roi  de»  oasis,  si  utile  par  son  (Vult,  ses 
l'euilles  et  son  bois  '■\"  .\niinau.r  sauraijrs  :  quelipics  singes  ;  lo  liun  de  l'AtlaB, 
la  panthère,  le  léopard,  li^  lynx,  l'Iiyt'iie,  le  cliaeal,  le  renani,  lo  raton  ;  les  cerfs, 
les  antilopes,  li's  ga/.elles,  les  nioullloiis,  h'  por<'-<''|>ic,  la  gi'rboisn;  l'autruche;  li's 
abeilles,  la  grande  sauterelle  ,  les  sangsues.  In  corail. 

skction  il— ('.éoghai'HII':  politique. 

."ilCi. — Historique.  \i'Alijcrie,  aneieniii'  N'iiieidie  cl  Mauritanie  i  ésarienne, 
ftil  siu'et'ssi\eiiii'iil  soninise  aux  Ituniains  ipii  l.'i  ei\ilisèrent  ;  aux  \';iiidnle3  et 
aux  Arabes.  Alger  et  d'autres  ports  devini'ent  au  nioyeintg»!  df  rfimeux  rejnii- 
res  de  pirates,  qui  llrenl,  jusqu'en  lK:iO,  une  guerre  aelive  aux  chrétiens  sur  la 
Méditerranée.  Au  XVle  siècle,  l'Kspagne  voulut  les  assujetlir,  mais  les  Iri'res 
liarbei'onsse  délivrèrent  Alger  el  la  plae('rent  sous  la  souveraineté  dn  la  Porle 
otlomai.e,  (pii  y  envoya  un  corps  de  jannissaires  turcs,  commandé  par  un  (ic;/ 
éli'etif.  Kn  Is.'ll),  le  derni(T  dey,  ayant  insulté  le  consul  de  Kiaiiee,  dunna  occa- 
sion à  la  ('onc(uéle  de  l'Algérie  par  les  Français.  Celle  eonpiéti',  à  pi'ip(^  aelievéïi 
après  di.'  longues  années  do  guerre,  conte  cMicore  à  la  France  de  grands  sacri- 
llees,  el  est  loin  de  lui  limrnir  en  compensation  une  colonie  industrieuse,  com- 
mei'i.'aute  et  prospère  cenuue  celles  de  r.\ngleterre.  Le  fanatisme,  l'insubordi- 
nation et  l'apathie  invincibles  dn  géiiii'  arabe  et  ftiahométan,  s'i)p|«isent  à  tout 
progrès  social,  el  d'autre  part,  la  colunisali'in  do  l'Algérie  par  les  Euroiié'ims  no 
se  dévelopi»'  ipie  lrc''s-l''iiti'ment. 

517. — Ethnographie.  1"  Les  familles  indigènes  sont  surtout 

les  llcvbcrcs  ou  Kabyles,  l'ullivatiniis  et  sivb'iitaires  ;  les  Arabes, 
nomades  el  pasteurs  ;  les  Maures,  les  Turcs  el  les  Nègres,  habi- 
tants des  villes.  La  population  coloniale  s(!  composo  do  250,000  Eu- 
ropiJcns,  dont  la  moilii';  frau(;ais.  2"  Les  indigi'nes  parlent  la  lan- 
gue berbi,'t'e  cl  l'arabe.  3''  Ils  sont  mohumélans  dn  rit  malôkite  ; 
la  justice  leur  est  rendue  dans  certains  cas  snivaut  les  lois  dn  Co- 
ran. Le  culte  Calhotiiiuc  compila  un  archevt'clK'',  à  Alger,  et  deu.x 
év(^chi's,  rnu  à  Conslanline  d  l'.iuli'e  à  Orau. 

518. — L'Algérie  esl  gouvernée  militairement  par  un  (jnuver- 
iieur-général,  nianjchal  de  France,  assist(j  de  deux  Conseils. — Elle 
SI!  divise  en  trois  provinces  d'Ah/cr,  A'Oran  et  de  Coiistantine,  admi- 
nistrtjes  chacune  par  un  giJnC'ral  de  division  et  un  pn'fet. 

.^il!). — Topographie.  Alger,  60,000  liab.,  sur  une  baie  forlifiée  ;  capitale, 
fabriqua'  lie  soierie,  iirl'i'vrerie,  etc. — Conslanline,  ■iO.OflO  hab.  ;  antique  Cirtha, 
cap.  des  Numides  ;  ville  forte  ,  articles  de  sellerie  el  instruments  aratoires. — 
Oran,  30,000  hub.  ;  ville  maritime  forlilléo.— /îouffi'c  3,000  hab.,  cette  ville  a 
donné  son  ncun  aux  chandelles  de  cire  q\relle  fabriquait  di'jà  au  moyen-4ge. — 
Bùnc,  '20,000  hab.,  sur  les  mines  iVIlippone,  illustrée  par  Sl-Auguslin. — La 
Callc,  possédée  jiar  lu  France  depuis  \hW,  livre  au  commerce  pour  400,000  tVs. 
de  corail. 

!)Î0. — L'Industrie  minière  ei  manufacturière,  en  Algérie,  est  encore  \ie\i 
déveliip|K'e  ;  ou  exploile  cependant  du  fer  et  du  cuivre  oxcellents,  du  beau  marbre 
stalnnire,  dn  sel,  etc.  V agriculture  éM'sc,  do  nombreux  moutons,  chèvres,  bètos 
."i  cornes,  chameaux,  el  une  excellente  race  de  chevaux  ;  on  cultive  dons  le  Tell 
des  cén'ales,  dn  coton,  du  tabac,  des  fruits,  etc.  ;  dans  le  désert,  le  dattier.  Do 
nombreux  forages  de  iiuils  arti'siens  ex'''cutés  dans  le  Sahara  par  les  français, 
y  ont  dévelopi»'  les  Oasis  et  les  cultures. 

5'2I. — Li'  Commerce  in((ri'fi/;' possède  quelques  ro«(M,  mais  pas  do  ririfrc j 
navigables.  On  construit  deux  chemins  do  fer  d'Alger  à  Oron,  et  de  Conslanline 
à  Boue.  Le  commerce  cctérieur  s'élève  i  î.'jO  millions  de  francs,  et  se  l'ait  pour 
les  quatre  cinquièmes  avec  la  métropole  (libro^''change).  Il  exporl',  des  produits 
agricoles:  laines,  blé,  tabac,  fruits  et  légumes  de  primeur  (pour  l'aris) ,  il  im- 
portc  des  tissus  el  autres  produits  manufacturés,  tant  pour  la  colonie  ipie  pour  le 
Sahara  et  le  Soudan.    La  marine  marchande  coloniale  est  insigniliante. 


CHAPITRE  XXXVl. 
TUNÉSIE  ET  TRIPOLI. 

Section  I— GÉOGRAPHIE  PHYSIQUE. 

522. — Ces  deux  contrées  de  l'Afrique  méditerranéenne  et  otto- 
mane ont  i)onr  bomes  au  Nord,  la  Méditerranée  ;  à  l'Est,  l'Egypte 
et  le  Sahara  ;  au  Sud  el  au  S.-C,  le  Sahara,  et  à  l'Est,  l'Algérie. 

523.— Swpcr/îcie,  300,000  m.  c.  dont  69,000  pour  la  Tunésie.— Po- 
pulatwn  de  la  Tnnésie,  3,300,000  hab ,— du  Tripoli,  900,000  bab. 

524.— Parties  de  Terre.  1.  Le  Oap  Blanc  (Raz-el-Abiadi  ot 
lo  Cap  Bon. 
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2.  Li's  Monts  Atlas, 
i,i"i()  [lirils,  au  Nord  di! 
la  Tmit''!(i((.;  (lliariaiis, 
■2,K0()  pii'ds,  dans  le  Tii- 
[Kdi  ;  L't  Ilaroudji's,  1,.")00 
pieds,  daiisli'  l'i'z/.aii. 

53r).-Hydrographie. 
1.  La  Mer  Mrilili'iTanci', 
foniiaiil  la  liaic  de  'l'unis 
et  le  golfe  di'  Cabi's,  à 
l'Est  do  la  Tunésiu,  ut 
celui  du  Sydii'  ouSyrtt!, 
au  Nord  de!  'l'ri|ii)li. 

2.  lii!  /."('  Maililidii  ou 
Triton  dans  la  Tunésii'. 

55fi.  — Régions  physi- 
ques. I.i'  niird  ilr  la  'l'iinisii! 
011  lu  Ti'll  Uiiii'siL'u  l'sl  miinla 
çinrux  cl  mii'iix  arrosii  qiu'  la 
'Ml  iil}.'i''i-irii.  Au  Ruil,  la  (/(;- 
pri'xsiim  (In  Ion  Ti'ilnii  l'st  lu 

(■iiiiliniiiiliiiu  ili'  ('••II'-"  (lu  Lni"  Mnlghir.  Cptln  (li'prpsslon,  de  HK^mo  qui!  l(i  litlonil 
lias  et  lU'iilc  (lu  ThiKili  et  les  |i|,il('aii\  pirs  du  Kczznii,  de  M(iUi'/(iuk  et  de  Hiircii 
a|i|inrticnt  ]ili\si(|iicim'iit  au  Saliiii'n,  l't  ]i(i9S('vl()  lo  iui^iikî  climat  et  les  iikMik's 
liroduetioiis  iiulurollos. 

Skc.tion  11— GKOdRAPHII';   POLITIQUE. 

."iîT — Historique. — I-a  Tunisie  d  le  7Vi;io/(  ('(iiT('s|((ind('nt  |mrli(^iili("iroincul 
à  l'Arriiiuc  iirippni  (l(,'s  anciens,  coiiln'c  dû  se  dcvcloiipa  la  c(jiiiniciran|ç(;ar'!::;- 
gfi  (a),  dont  la  puissanco  sVtcndit  jnsi|u'('n  Ks|>aKiii',  et  (|iii,  longti'inps  rivale  de 
lioine,  futpnlln  rcnverst'e  par  cell(!-ci  (IIosi(''cl(!av,.I.-(;.|  Lopays  t(iinljtt|>liis  tard 
sous  la  (loinination  des  Vandales,  des  Grecs  et  <les  Arabes;  ceux-ci  y  fondf'rciit 
le  khalifat  d(!  Kairouan  .  il  fut  coiupiis  un  Instanl  par  Charles-Quint,  el  l'ornia 
ensuite  d(!ux  n'gences  ou  boyiiks  relevant  de  la  l'orte  Ottomane.  1,'iiillucnce 
IVangaise  est  assi!Z  grande  à  Tunis 

528. — Ethnographie.  ïm  population  est  formée,  comme  au 
Marne  el  eu  Alfjérie,  de  Herhères,  de  Maures,  d'.\ialies,  de  Turcs, 
do  Nègres  (!t  de  Juifs.  I^a  lamjuc  est  l'arabe,  et  la  rcUijion  le  Maho- 
métisme. 

529. — Gouvernement.  Li!  /i'V/  di!  Tunis  est  élu  par  les  jains- 
saires  ou  la  troupe  tunjue  ;  cidui  do  Triiioli  est  héréditaire.  L'un 
et  l'autre  ont  un  pouvoir  absolu,  mais  ils  i-er.'oivent  l'invcstittu'c 
de  la  Porte  et  lui  paient  tribut. 

530 —Divisions,  etc.  La  régence  de  Tunis  a  pour  capitale 
Tunis,  130,000  liab.,  dont  iO,00()  .luifs  et  de  nombreu.x  Européens  ; 
port  florissant  ;  fabriques  d'armes,  de  maroquins,  de  tapis,  d'i's- 
sences  de  rose  et  de  jasmin.  Kairouan,  50,000  hab ,  cité  sainte 
de  l'Islanusme  et  rendez-vous  des  caravanes.  L'Ile  Gerbi  coniiite 
40,000  hab 

2.  La  régence  de  Tripoli  se  compose  de  la  Tripolitnne,  cap. 
Tnpoli,  25,000  liab  ;  du  liurcu,  ville  princiiialo  Bcniik,  5,000  hab.  ; 
de  l'Oasis  de  Ghadamès,  et  du  Fezzan,  qui  paie  tribut  au  pacha  do 
TripolL 

531  — Los  produits  de  Vimhislrie  et  du  vommnre,  sont  analogues  h  ceux  di! 
l'AlgiTio  Mais  les  villes  de  Tunis,  Tripoli,  Ivairouaii,  rili.i(lani(''S  et  Mour;,iul[ 
sont  des  points  do  d(''part  ou  do  n'iidoz-vous  de  atruvaiii'i  nomlireuses,  ip.c  intro- 
duisent dans  rinti'rieur  du  iiays  et  diins  r.\rri(iue  centrale  dos  marcliandises 
anglaises,  calicots  surtout,  ([iicl(|ues  soi(;rc's  i!t  draps  l'ran(.'ais,  verroteries  do  Ve- 
nise, couteaux,  jiapier,  etc.  Les  (uiravaues  ramènent  du  Soudan  particulièrement 
des  esclaves  nègres  pour  (>onstantino|)le. 


PvHAMiDES  d'Egypte 


ciiAPirnK  XXX vn. 
EGYPTE,  NUBIE  ET  SOUDAN  EGYPTIEN. 

Section  L— GÉOGRAPHIE  PHYSIQUE, 

532. — Situation.  L'Egypte  et  ses  dépendances  politiques  occu- 
pent la  région  du  Nil  jusque  vers  l'équateur.  Lat  moyenne  20° 
Nord,  long.  35*  Est. 

(a)  Les  ruines  do  Carthage  sont  à  sei/.i!  nulles  au  Nord  do  Tunis. 


533.  —  Bornes.  .Vu 
Nord,  par  la  Méiliierra- 
née  ;  au  N.-E.,  [lar  la  mer 
Rougi!  ;  au  Sud,  par  les 
régions  de  rAfri(]ue  in- 
térieure, el  à  l'Ouest,  par 
le  Koiidau  el  le  Sali.ira. 

531-,s'i(y,'(//;(7V,  7711.0111) 
mil.  curés,  don!  l«0,(i(i(| 
poui'  l'Egypte. —  Popula- 
tion 7,000,0(10  d'il.,  (1(111 1 
5,21  i, (100  pour  l'EgypIe. 
5:i."i.  Parties  de  ter- 
re. 1, 1.  Isthme  lie  Suez, 
ddul  la  largeur  esl  de  75 
milles. 

2.   1.1  s   Montagnes 

du  Nil  lilauc  ;   celles  du 

Kordol'au  il  3-311);  les  col 

Unes  de  la  cliaiiie  Liby- 

que  et  celles  do  la  chaîne  Arabi(jue,  à  l'Ouest  et  à  l'Est  du  Nil 

inférieur. 

53(). — Hydrographie.  1.  La  Mer  Méditerranée  au  Nord,  et 
la  mer  Rouge  à  l'KsI. 

2.  Fleuve.  Le  -Nil,  ou  Nil  Hlaiic,  et  ses  alUueuls  :  lo  Nil  Bleu 
et  l'Albara. 

.'i.'lT  —Régions  physiques.  L'Eiji/jili^  proiiremeiit  ddc,  c'cst-j'i-dire,  la 
piirlie  irrigalde,  cultivalde  cl  lnil(il(''c  de  celte  eontive  c('IMire,  ne  coniprcnd  que 
le  delta  et  la  valK'i!  iiifi'rieure  du  Nil  (  jiisciu'au  Tropique.)  I.e  Delln,  luniv'  par 
les  alluvioiis  (In  (Icuvc,  est  lias,  plat,  coupi;  do  canaux,  tri's-fertilc,  mais  i\c- 
pourvu  d'arbres,  malsain  et  h(trdé  do  laguni'S  niar(''cag(!Us('s  et  de  bancs  de 
saille.  La  vallt'e  liit  Kil,  liirgi!  di!  huit  à  dix  milles,  est  encai.ssco  entre  deux 
ehalniîs  do  collines,  roriiiant  en  Kgyjile  et  en  Nuliie  un  plateau  sec  et  nucomnic 
ceux  du  Sahara,  avec  les  !ni>mes  tirseris  salilonneux,  steppes  et  oasis.  Le  .S'oii- 
(/(7«  (''!/;/;)//r;i  iKonluran,  Sennaar,  etc.,)  est  plus  ('devé  ;  situ(^  dans  la  zone  des 
pluies,  il  est  jilus  liumido  et  renferme  d«  grandes  forets  et  des  juntjles  man'ca- 
geiiscs,  repaires  de  grandes  espèces  animales. 

,'i3H  — Le  Climat  de  !'Kgypto  est  l'un  des  jilus  secs  el  des  ]ilus  clinuds  du 
gl(die;  on  ne  coiiiplo  anuuelk'inent  au  Caire  ipie  douze  à  dix-liuit  jours  de  iduie. 

5.10. — Productions.  Il  y  a  quoNpies  métaux  et  do  lielles  carrières  de 
marbres,  di!  granit,  de  porphyre,  do  sfd,  elc.  La  Bassc-Kgypte  est  ri(,'Iie  en  rr*- 
gi'taux  cultivés  et  animaux  domestiques.  Les  jjlateaux  ont  les  produits  du  Sa- 
hara. Le  Soudan  possède  des  |(lantes  troiiicales,  ainsi  que  des  éléphants,  des 
liijipopotanies,  des  crocodiles,  etc. 

Section  IL— GjÉOGRAPHIE  POLITIQUE. 

54(1  — Historique.  L'Egypte  a  eu,  dès  les  temps  les  )ilus  reculés,  unejwpn- 
lal.  jn  agricole,  si'deutaire  et  nombreuse,  et  a  .joui  d'une  civilisation  attestée  par 
des  ruines  iniposantos  et  des  monuineula  encore  existants  :  ]iyramides,  temples, 
obélisques,  momies,  constructions  hydraulii[ues,  etc.  Après  unn  i»'>riode  bril- 
lante sous  ses  rois  nationaux  (les  Pliaraons,  Sosostris),  l'f^gypto  no  connut  plus 
jiis(|u'à  nos  jours  que  la  domination  étrangère:  celle  des  Perses  (Cainbyse,)  des 
Grecs  (Alexandre  et  les  Ptolomées),  des  lioniains  (Auguslel,  des  Arabes,  dès 
(i:iK,  et  d(^s  Turcs,  1507.  Los  Frani.'ais  l'occupèrent  do  1790  ii  IS02  (lîonapartc). 
Ku  IHOC,  Méhémet-Ali,  devenu  Pacha  d'Egypte,  détruisit  les  maineiouks,  corps 
de  Iroupo  turipie,  so  rendit  indépendant  di!  la  Porte,  el,  aidé  |iar  son  (ils,  Ibrahim- 
Pacha,  conquit  la  Haiite-Egyiile,  la  Nubie,  lo  Soudan  oriental,  r.Vrabio  occiden- 
tale, la  Syrie.  La  monarchie  égyptienne  est  aujourd'hui  l'état  uiusulinan  lopins 
Iloi'issanL 

5 41. —Ethnographie.  Familles.  Les  Coptes  et  les  Fellahs 
(laboureurs)  semblent  reiirésentor  les  anciens  Ëgyptii  iis,  plus  ou 
moins  mêlés  au,v  Arabes  qui  les  dominent,  et  dont  •.):,  ont  adopté 
la  langue  et  la  reli(jion.  Les  Coptes  néanmoins  sont  restés  clirélieus 
de  la  secte  d'Eutychi's. — Eu  Egypte  il  y  a  aussi  des  Turcs,  des 
Grecs,  des  Francs  (Européens).  Les  Nubiens  el  leii  habitants  du 
Soudan  sont  un  mélange  de  Barrabras  (Berbères),  d'Abyssins, 
d'Arabes,  de  Nègres,  etc. 

512.— Gouvernement.  Quoique  vassal  do  la  Turqni(!  (pour 
l'Egypte  seuleinent),  lo  Pacha  ou  Vice-roi  est  reconnu  comme  sou- 
verain; son  pouvoir  est  absolu. 

543, — Divisions,  eli!.  Les  deux  grandes  parties  de  la  monarchie 
sont  :  ['Egypte  et  la  Nubie.  Le  Soudan  égyptien  est  auj.  indépendant. 


lîT- 
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1.  l'Egypte  se  divise  iMi  Ilii.tai'-Kiiijiilr  on  le  Dcll.i,  Mai/niiii: 
Ki/ij/ilr  l'I  lldKli-Kijijiilr  iTlii'li.iiiln.  Villrs  iiriiiiiixilis  :  1(1  Caire, 
■JSv'.IKK)  liai).,  sur  lo  Nil,  i-aiiil.ilc,  villo  iiiaiiurariiiiièro  <>t  coiniiipr- 
raiili';  Noit'iics,  culoimades,  sucri',  armes,  orfi'vrtM'io,  etc. — Aie.V(in- 
ilrir,  1S|, 0(1(1  hall.,  iHuI  aelif,  niaiiil  eiiliepôt  de  coniiiieiro  entre 
riùil'ope  et  Vi)v'iin\l—ltozrllr,  '.>ll,(l(in  liali.,  et  Hiimirlli, 'ûMmhnh., 
autres  ]jiii'ls. 

2.  I. a  Nubie  se  divise  en  /?((s.sv-;Vi(///V,  ville  pciliciliale,  llrrr  ; 
et  lliiiili-Niil,i,\  ville  |piincipale,  IhiKjuliiU  (ii). 

3.  l'e  Soudan  é>.'yptien  niinprend:  1'  Lo  .Sf/i/innr,  villo  prin- 
eipali',  kitrliiiiin  (Kli,  lit), (KHI  liali.,  ifi'and  inniTlié  d'esclaves  nèfiros, 
d'ivoice.  de  ffoniine,  de  plumes  d'anlniclie,  di'  pondre  d'or;  '2'  le 
Kiiriliifmi,  ville  principale,  Obrid,  1(1,(1(10  liali.  ;  ;i"  la  iéf.'i(iu  du  Nil 
llldiic  ]\\f<i\\u'  M'X-A  les  (liaiids  liiics  ;  lieu  remanii.alde,  Gitiuluroln). 

Ml. — [.Industrie  nmiMiracdirli'n!  iiiiliBcno  est  [ira  ini|K)ilaiiti'  ;  innis  il  >■  n 
ili'  fc'rniiiti's  riiliiiijui's  ili'  outiiiinaiti's,  di!  suieili's,  d'nniu's,  cti-.,  iipimrd'iiaiit  au 
piiui'rni'ini'ul  oii  à  ili's  l')nrii|»''i'ns.  Vtiftrinilliire  (''(,'y|itii'iiiii'  est  tiiujuiirs  llii- 
ri>sari(«  <lans  la  valli'n  du  Ni'  cl  du  Delta;  clin  culllvci  le  eiidin  on  grand,  le 
rinuii'iit,  11!  duurali,  U',  nui'is,  lo  ru,  les  uignuiis,  le  lin,  la  canno  h  sucre,  lo  talmc, 
l.'s  dalli's,  l'Ic. 

.■ii"i  — I,c  Oommeroe  mlrruiir  est  acdfel  dispose  de  licites  voies  Hai'iffaWrt 
l't  de  |iri's  Vil)  lullles  i\'-  rhnniiis  île  fir,  dans  le  Di'lla  el  V hlhme.  Ailleurs  il  se 
fait  jinr  farnrn;ie.ç.  Le  emiimeree  ej-lcrieur  s|K'cial  alteiiil  <li'jâ  $ljr),(l(IO,0(M)  de 
jiiaslres,  et  se  fail  surtout  avi'C  l'.\ngli'(erre  (pour  la  uuiilié),  la  Knince,  la  Tur- 
ipiie  et  rA\i(rielie.  Il  rjimiii'  du  eoiou  ;  surtout,  des  eért'ules,  des  goiiimcs,  des 
fruits,  etir.     Il  tiDjiorle  de  la  liioiille.  des  nmeliiues,  des  vins,  etc. 

TiiO. — I,e  commerce  de  Iransil.  '|ui  r.e  fait  actuellement  par  les  elieinius  de  ler 
de  Suez  au  Cai'e  et  à  Ale.\andrii',  repivsenle  déjà  une  vateiu'  do  80  millions  de 
louis  sterliii(.'s,  et  s'accroil  rapiilement  par  suili'  de  l'ouverture  du  grand  canal 
maritime  du  l'istlmie  (6). 


CHAI'l'I'HK  XXXVIII. 
ABYSSINIE. 

SECTtoN  I.— GKOdHAPHIK  PHYSIQUIv 

547. — Situation.— I/Abyssinio  proprement  dite  est  nuo  contrée 
assez  restivinle  .sinicc  ;iu  S.-lvde  la  Nuliie  et  du  Seunaar  éf.'yplien, 
i]Mi  la  sép;tn'  du  Nil  lllanc  el  s'étend  jlis(iu'à  la  nier  Houge. 

,-,',8.— .Sii/»7/iç/c,  iHO.ttDO  m.  c.—l'op.,  5,00(1,000     liai.,  enviion. 

.")'i'.t. — C'est  nue  liaute-terie  formée  jjar  les  Monls  Klliiopiens 
(l)ic  Abba-Garol  (Kii  l.'j,00t)  pieds),  cl  arrosée  jiar  le  Nil  Bleu, 
ou  liar-i'l-Azrek,  (]ni  traverse  le  lac  Dembc'-a  ou  T/.an;i,  et  forme  iino 
liartiedes  limites  du  Sud,  et  par  le  Taeazzé,  aulie  alllneiit  du  Nil. 

rpTid. — Le  ftlulcait  aliyssin  a  S.dUO  pieds  d'allitude  moyenne  ;  il  est  granitii|ue. 
Iri's-nceidenle,  creusé  di'  pivec|iice.ï  et  de  gi>rgi's  iiriifoudes,  et  [larsenié  di'  lacs, 
de  forêts,  de  jungles,  de  [u'airies  fertiles  et  de  belles  cultures.  On  lu  U|ipelé  la 
Suisse  afrieailie. 

:>'i\. — Le  cliiiiul  est  teuilKM-é  et  salulire  sur  le  plateau,  très-cliaud  et  malsain 
dans  les  parties  liasws  ipii  l'entourent.  La  flore  et  la  l'aune  comprennent  la  iihi- 
part  des  es|i{'ces  de  l'Anique.  On  cite  le  kou.-~so,  arbre  dont  la  (leur  tin' les 
ténias  (ces  \ers  iidestinaux  sont  très-connniins  idiez  les  Abyssins,  qui  consom- 
ment beaucoup  de  \  iamle  île  poril. 

SciTiiiN  II.— (;K()(iHAl'llIl':  l'OLITIQUK. 

."i."i;. — Historique.  J.'Ahi/ssitiie,  en  arabe,  Ilabescli,  ancienne  Ktliyofiie.  n 
jfini  depuis  lniig|eni|is  d'une  cerlaine  civilisation,  altestcu  par  de  nombreux  mo- 
luimeuls  et  une   assez  lielle   littérature.     Lo  Clirisllanisnie,  nmlgn''  l'inlluence 

(n)  La  Kubio  est  couverte  do  mines  curieuses.  C'est  dans  les  roclicrs,  les 
Tiombreuses  grottes  el  les  déserts  ib'S  deux  rives  du  Nil,  qu'ont  vécu  nu  IVe  et 
Ve  siècle,  les  milliers  de  solitaires  de  la  Tliébaïile,  de  Scélc,  do  Nilrie,  etc. 

(h]  IjC  canal  de  Pui'Z,  l'un  des  plus  prodigieux  travaux  de  l'inilu-itrie  humame, 
coule  )ilus  (le  (jli, (11)11, liiKl  de  iii.istres  ;  il  eslili'i  l'i  une  compagnie  Irançiiise  et  inter- 
nationale, dirigée  par  M.ib'  Li'sseps  et  sonteniiu  par  des  subventions  du  gouver- 
nement égyptien.  Il  a  exigé  dix  nus  de  travail,  l'emploi  de  dix  l'i  I.'j.OOO  ouvriers 
et  do  niailiines  puissantes  II  coiiunenco  à  Suez  sur  la  mer  Honge,  coupe  un 
terrain  de  cinquarite-lmii  |iieds  d'allitude  maximum,  puis  traverse  les  lacs  Amers, 
lo  lac,  d'Isniaïlia  et  Unit  au-delà  des  lagunes  de  Port-Saïd,  sur  la  Méditerranée. 
Long  de  ("i  milles,  large  de  |ilus  de  ,100  pieds,  iirofond  de '25  pieds  et  sans  écluse, 
il  es',  praticable  aux  plus  grands  vaisseaux.  L'u  second  canal  aménorean douée 
du  Nil  à  Suez  et  à  Port-Saïd.  I,o  passage  du  Suez  et  do  la  nier  Uouge  abrège 
de  .1.000  lieues  la  navigaliou  de  l'Kuroiin  aux  Indes  et  (m  Cliine  :  ouvert  aux 
pavillons  de  toutes  les  nations  et  prolKable  h  tous,  on  voudrait  le  voir  recon- 
nailro  comme  neutre  par  les  gouvernements,  a(ln  de  prévenir,  en  cas  de  guerre, 
la  convoitise  do  quelqu'un  d'eux. 


arabe,  s'y  est  mainlenu  jusqu'à  ce  jour,  mais  en  se  mélangeani  d'erreurs  et  ih' 
pralii|Ues  siiperslilicuses  et  païi'iines.  Les  diverses  |iarties  du  pays  ont  été  plu- 
sieurs l'ois  ri''unies  eu  un  seul  empire.  .Mais  une  exjK'ililiiiu  anglaise,  qui  a  ravi 
(18liS|  le  triliie  et  la  vie  ii  l'empereur  'l'Iiéodoros,  u  de  iiouveuu  rejdimgé  dans 
ranarcliie  cette  (;ontii''e  exiMisee  d'ailleurs  oux  In'ipienles  excursions  des  bar- 
bares du  Sud,  les  (iallas. 

."i,");l. — Ethnographie.  /("cc  bninr  :  le»  Abyssins,  ])eiip!e  i\ 
demi  clirélieii  eulycliéeii,  paisible,  eiiltivi'  u.  ci.  iiii.  strieii.v  ;  les 
(iallas,  nomades,  baibaics  el  païens.  Les  Niijrrs  y  sont  assez  nom- 
bre ti.ic. 

554. — Los  divisions  polilii(ues  soiil  mal  déllnies.  On  distingue  : 
1"  L'.l»i/i((cri,  au  ceiilre,  ville  inincipale,  dunilnr,  10.00(1  li.'ib.,  |,i(''s 
du  lac  Deinbéa.  (loiidar  él.iit  la  e.ipilale  de  reinpei'i'iii''riii'i)di)l(is. 
•2"  Le  'riijré,  au  Nord,  ville  piiiiei[iale,  Ailnunli.  )!"  S<nnhiirii,  à 
l'Kst,  dont  le  littoral  ;ipp.'irtieiil  aii.x  Ttiics,  ville  pi iiieipale,  .Wkv- 
stiotia  (Ki),  5,000  liai).,  por(.  A'  Au  Sud,  le  l'hnii,  ville  principale 
Anliukir,  située  à  8,000  d'alliludo  ;  le  A'(///'(t  (<'),  d'oi'i  proviendrait 

10  eafé  ;  ot  le  territoire  des  GalUis  (5).    i  Vuir  la  carte  d'Afrique.) 
!ni>. — L' liuluslrie,  agricole  est  assez  remarquable.    Le  rommeree  exporte: 

café,  ivoire,  musc  de  civelte.  gomme,  myrrlie,  miel,  cire,  mules,  esclaves  nègres. 

11  im\iorle  (pielques  |iroiluils  l't  bon  nianlié  d'Kuropeou  de  l'Inde  anglaise  :  gros 
draps  ronges,  calicots,  \erroteries,  quincailleries,  etc. 


CIIAPITRK  XXXIX. 
AFRIQUE  ORIENTALE. 

Section  T.— GKOGRAPIIII':  PHYSIQUE. 

55f). — Situation.  L'.Vfrii|ue  orientale  comprend  liî  littoral  de 
l'Océan  Indien,  deiuiis  le  délioit  de  Hab-el-Mand(d»  jiisiiii'i\  Natal 

557.— Parties  de  Terre.  L  Iles.  L'Ile  Socoiora,  les  lies  co- 
tières  Peniba,  Z.iuzib.ir,  Muiilia  et  les  iles  Comoros. 

2.  L.'i  Presqu'ile  ilu  Somaul. 

3.  Les  Caps  (litai'dafiii,  Del^ado  et  Coiiieiiles. 

4.  Montagnes.  Le  mont  Kénia  (Ui,  iO,0(iO  pieds,  et  le  K(li- 
iiiaiidjaro,  ','0,000  [li.,  au  Sud  de  ce  dernier  ;  les  monls  de  Lupata,  à 
l'Ouest  do  Sofala. 


EXERCICES  SUR  L'OCEANIB. 

(V.  Obs.,  p.  ^.)— (,luclles  sont  les  tl■oi^,  giaiiilcs  divisions  de  l'Oiyanio?  Ma., 
.\a.,  /'«.— (,)ue|le  est  la  plus  grande';  />a.— (Jiielle  est  la  plus  petite':'  .Ito.— Dans 
quelle  direcliou  l'.VusIniliisio  est-elle  de  In  Polynésie'? — Ile  la  Malaisie'? — Quel 
contiueni  rcufernie  l'Austr.ilasie'f  Aa. — (Quelles  sont  les  trois  grandes  Iles  tra- 
vers(''es  par  rKqnaleur 'i'  lin.,  (s..  On. — Dans  ipielle  parlie  de  l'Océanie  .,onl- 
etles'?  .Vu — Quel  groupe  d'Iles  est  au  Norii  de  la  Malaisie '?  l'e. — Quelles  sont 
les  deux  prineijiales  iles  des  Philippine,;'?  /,«.,  .I/o. — Nommez  les  cinq  autres  Iles 
.le  ce  groupe.  Pn.,  .S'c  ,  l'y..  Ns..  ic— (Quelles  sont  les  principales  iles  entre 
Papna  et  Olèbes'?  Cio..  .\n..  Cm.,  Rn.,  W'r. — Nommez  celles  du  grou|)e  qui  est 
au  Sud  de  (V'Ièbes.  Sa..  Fs.,  Sa.,  Oij.,  rc— (,)uelle  mer  est  au  Sud  (les  lins  Phi- 
lippines? ^s.— Au  Sud-Kst  des  O'tèbes '?  lia. 

Montrez  efnommez  les  trois  archipels  an-ilessus  du  'U)'  latitude  Nord.  Mr.. 
An.,  Sh. — Les  groupes  cuire  le  '30"  l:itilude  Nord  et  l'Kipiateur.  J'e.,  Me.,  Ce.,  Ml , 
C.-p.—Enlrr  riCquiiteur  et  le  10"  latitude  Suif?  A'.-/.,  N.-ll.,  Sn.,  01.,  Ee..  I'.r., 
ils.,  r.-/'.— l'entre  lo  tO-  laliluile  Sud  et  le  Tropique  du  Capricorne  t  jf.-II,  N.-C, 
il/.,  Fe  ,  Ta.,  l'n.,  AV.,  Cs.,  .Mi.,  S;/.,  l'a.,  nii  t.-.l.— Quelle  grande  lie  est  au  Nord 
dé  l'Australie  ?  Pa.—\n  Sud?  Ta.— Quelles  deux  grandes  Iles  suntou  Suil-Ksl '? 

jV.-^. (Juel  groupe  d'Iles  est  sousIoTr.  duCapr.  '?  Al. — (Juel  arcluixil  esta  llCst 

de  Papua  ?  Sn. — Quelles  sont  les  trois  iiriiicipales  Iles  de  rArchijiel  deSnlciniin  ? 
De.,  CI.,  y/.— Quelle  Ile  est  au  Sud  de  la  Nouvelle-Zélamle  >  lia. — Quella  mer  y 
a-t  il  entre  l'.\ustralie  el  les  Nouvelles-Hébrides?  CI — (,)uel  délroit  fépare  Hnr- 
néo  de  (V'Ièbes  ?  .Vr— I.'.VusIriilie  de  la  Tasmanie  ?  Ds. — L'Australie  de  l'apua  ? 
7's.— Quel  golfe  est  an  Nord  de  l'Auslralie?  Ta.— Au  Sn.l  ?  G.-A.,  Sr. 

Quelle  est  la  |irincipalc  rivièro  de  l'.VusIrnlie?  Mij. — (^uel  est  son  principal 
aflluent?  /);/. — (^uels  sont  les  trois  jitus  grands  lacs  connus  ?  Or.,  Ee.,  Ts. — Com- 
ment a]ipellc-t-ou  les  montagnes  situées  nu  Sud-Kst  ?  lileues. — Quollo  est  la  prin- 
cipale villo  ?  Me. — Quel  est  le  principal  poil  ?  .S;/.— Quelles  sont  les  deux  princi- 
pales  iles  de  la  Nouvelle-Z.danilc?  tih..  .S'/i.— Quel  détroit  sépare  ces  deux  lies? 

Ck. Quelle  est  la  principale  villo  de  l'Ile  du  Nord  ?  Ail. — Quelles  liaies  sont  au 

Nord-Kst  do  la  iiK^melle?  Ili.,  Py. 

On  sont  les  caps  'York,  — Flatterie,  — Ilowe,  — Naturaliste, — NoriWluest  ? — 
Quel  cap  est  au  Nord  de  la  Nouvelle-Zélande  ?  Nh. — Montrez  les  lies  (biiiibiiT 
(23  j.)— les  lies  Antipodes  ; — l'Ile  Norfolk  (2'Jj.). — Dans  quelle  longitude  est  l'Aus- 
tralie T— Pourquoi  J 
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.■>.)H,— Hydrographie.  1.  I.ddaii  Inilliii. 

2.  1-1'  golfe  <l  Aili'ii  et  la  liaii'  ilc  llilaKoa. 

3.  l'O  lac  Ni'osMii  à  lu  liiiiiti!  Oiu'hI  du  Mii/aiiiltii|iii'. 

4.  Oours  d'eau  l'*'i«  rivii'i-cs  VVi'liiiic  cl  .liilia  ilaiis  li>  Honiaiil  ; 
Ilullji  dans  II'  /aiigiit'iiar  ;  tr  /aiiibi'ict'  ri  le  Lliiipii|iii  ipii  airosciil 
II'  Sofala. 

.j,V.). — dctti'  ri'ijion  mt  fonn(''o  d'imc  iilaiin'  littorulc,  biixHo,  iiiai'i'-- 
l'ajçtMisc,  inalsaiiii',  hiinli'i'  [lar  di's  Icnassi's  mii'ccssivi'Miiiii  coiisli 
tuent  lu  talii»  oriental  di'  la  llaiit('-Ari'ii|ui'.  \m  climat  val  cliaiul, 
hiiiiiidi!  et  inalsnlii.  Il  y  a  danit  cch  coiitWM'M  do  l'or  i-ii  poudre, 
du  Ciiivrc,  di!  l'ivoire,  etc.  Le  ko!  l'sl  fertile  et  varli"^  ;  crains, 
ri/.,  sucre,  fruits,  coton,  tek,  lioaha,  iialniiern,  lianaiiieis,  i-oioii- 
niin'!«,  elr.  l'ariiii  les  animaux  on  ilislinf.'ue  les  lions,  les  |iaii- 
tliéres,  les  éU'iiliants,  les  rliiiioeéros,  les  anliloites,  les  liijiiKiiiola- 
iiioi,  lu»  crocodiles. 

Skction  IL— (".ftOORAPUII';  l'OLITIQUK. 

ôtJO. — La  lace  arabe,  exerçant  le  conunerce,  doniiiie  sur  les 
côtes  ;  à  l'iulérieur  ce  sont  des  hriiiis  et  des  nhiirs,  pasteurs  on 
cidtivalenrs. 

5GI. — Les  princiiiales  divisions  de  l'AI'iii|ne  orienlale  sont: 

502. — 1.  Le  Somaul,  on  pays  des  Sonianlis  (i)eu|iles  liriius ana- 
logues aux  (iallas),  esl  divisé  entre  dt-  uoinlirenses  tribus  indé- 
liendantes.  Les  [iruicipanx  lieux  de  conntierce  sont  :  sur  la  Oi^' 
d'Ajdilii,  au  Nord,  llrrluTH  :  sur  la  tlôle  d'.yjan,  à  l'Kst,  Mmja- 
ilo.ro  et  Briivii  :  sur  la  côle  d".((/(7,  au  Nord,  HerbéivUi. 

.")()H.— 2.  Le  Zanguebar,  qui  est  peuplé  di!  br\ins  et  du  noirs  (les 
XiiiK/ues),  est  soumis  en  parlie  à  plusieurs  piinces  arabes,  dont  le 
plus  p\iissant  est  le  Siitliiii  de  /.iinzihnr,  à  (|ni  ap|iailieMnenl  aussi 
les  lies  Mon/iii  et  l'iiiihn. — Siijii-r/irir  •.'ril,lill()  m.  c. — I'diiiiIiiHuii,  en- 
viron i,ll(lll,lllMI  d'hall. 

.'ili'i. — Xaiizthui;  i'dO,!)!!!)  bal).,  est  une  lie  importante  dont  la 
capitale  est  Zanzilmr,  .'iO,(IOU  jiali.,  ]iorl  ijni  fait  im  ^'rand  coni- 
merco  avec  l'AnKlc'terre,  les  Indes,  l'Arabie  et  riutérieiir  île  l'A- 
frique. 

3.  Le  Mozambique.  La  rniiiliiiiirrif-géni'rale  portugaise  ihi 
Ho:iiiiil)iiiiif,  antref'iis  llorissanle,  s'élend  du  cap  Delf^ado  à  la 
baie  Delagoa,  La  (iujinlation  indif,'i''iie  i^ouniise  ne  comprend 
fjuère  que  2,900,000  âmos  Cafres  au  Sud  du  Houvo  Zaïnbc'ze  et 
Nègres  au  Nord  ;  queliiues-ims  sont  chrétiens. 

.")()."). — La  colonu'  comprend  plusieurs  districts  dont  les  cliofs- 
lieux  sont  :  Mnziiiiiliiiiiir,  au  Nord,  H,lll)0  hab.,  située  dans  nue  ile 
côlière  malsaiiu',  autrefois  grand  marché  d'esclaves,  n'exporte  plus 
que  de  l'ivoire  et  (]\iel([ues  autres  produits  di!  chasse  pour  une 
valeur  peu  considérable; — (Juitimniic,  port;  Seiia  et  ÏV7c,  sur  le 
fleuve  Zamliczr  et  So/'ola,  port;  commerce  du  pondre  d'or  ut  do 
dents  d'éléplianls. 

4.  La  Oafrerie,  elle  s'étend  do  Natal  jn8<iu'aii  Zambè/.e  moyen. 
Les  Cii/'irs  sont  bruns,  à  choveiix  frisés  ;  ils  sont  grands,  liien  faits, 
aptes  à  une  certaine  civilisation,  guerriers  et  pasteurs. 

BXBBOIOBS  SUR  LA  PALESTINE. 

(V  Obs  ,  ji.  i.)— Qui'lli'  nu'ri'.'-tà  l'Ouest  ?  .)//(.— Au  .Siiil-Ksl  i'  U.S.  {mer  .Vurle). 
— Dans  lo  Nord  'I  Or. — Qm'l  lli'iive,  coiilaiitilii  NonI  au  Sud,  so  ji'UiMlaii.s  la  uhm' 
Morto?  Al. — Quels  soiU  li's  doux  prinoi|iau.'L  alTluonts  du  Jourdain?  ïk.,  Jk. — 
Quelle  fc'rando  Province  est  au  Nord  '!  Ge. — a>i  milieu  ?  .S'a.-— au  Sud  'i'  Ja.— 
Qui.'lles  Irilius  étaient  à  l'Kst  du  Jourdain  '!  Gd.,  lin  — dans  lu  Calilée  ?  ..|/-.,  ,Yi., 
In.,  Ir. — dans  l.i  Samaiie  ?  Mit.,  Em. — dans  la  Judée  z  Un,  Dn  ,  Jlt.,  Sn.— 
Quelles  nionla(,'iii's  sont  au  Nurd  I  Ln.,  A.-L. — Quels  monts  l'emanjualdes  sont 
dans  la  Galilée'!'  (7.,  Tr  ,  Ga.  —  dans  la  Samnrio?  Em. — dans  la  Judée? 
y«.,  Os. — dans  la  l'éivc  ?  No.,  l'r.,  Ci/,— Quel  désert  est  à  l'Ouest  do  la  nier 
Morte?  j'A.— Montrez  Tyre,  Sidon,  Jérusalem,  13ethléein,  Nazareth,  Saniarie,  Je- 
riclio,  Hébron,  Joppé,  Cosarén,  Bethsa'ide,  Tiherias,  Sicliem. — Quelle  liaio  est  au 
Nord  du  mont  Carniel  ?  Ac — Dans  quelles  montagnes  est  situe  Hébron?  Jli. — 
Quelle  plaine  est  h  l'Ouest  de  la  Samario?  Sn. — Celle  qui  esl  dans  l'Ouest  de  la 
GaliliSe  ?  Ae. — Quelles  montagnes  sont  dans  la  tribu  de  lluben  ?  Ain.—  Quel  tor- 
rent coule  do  Jérusalem  dans  la  mer  Morte  ?  An.  (Sédron)  — Quelle  rivière  cntilo 
entre  lo  Liban  et  l'Anti-Liban  ?  Ls. — Quelle  distance  y  a-t-il  entre  Tyre  cl  Sidon  ? 
— Quelle  est  la  longueur  de  la  mer  Morte? — sa  plus  grande  largeur? — Quelles 
sont  les  dimensions  du  lac  do  Oalilèo  ? 


CIIAITI'UI';  XL. 

COLONIE   DU   CAP.   NATAL  ET   LES   RÉPUBLIQUES 
DES  BOERS. 

Skc.tion  I.— (ll^UltniAl'HI!':  l'IlYSIQlIK. 

r>(i(i.— Situation,  elc.  Ces  cimirées  i iipeni  l'exlrémilé  aus- 
trale de  r.\liii|iii',  et  ont  pour  bornes  au  Nord,  les  llenves  Orange 
et  Liinpopo,  et  aux  autres  cotés,  l'Océan. 

.■)('i7.— .S'«/)r,-/îc(  ,   V>H(),(IO()   m.   c.   -l'niiHlnliim      '?llll,()ll(l       hab. 
l'ii/i.  irl.,  i. 

."lin.— Parties  de  terre.  1.  !.•  Cap  llonn.'  l'ispi  imuci' l'.'i)»/ 

llopr)  et  celui  des  .aiguilles  |  lyu/Ari.*!. 

2.  Les  mollis  de  la  Neige  ou  Nieiiveld,  dans  la  (lolonie  ilii  Oap, 
et  les  Dralii'iilierg,  à  l'Kst  des  iépnblii|ues  des  lliieis. 

."id!).— Hydrographie.  1.  Mers.  -V  l'Ksi,  l'Océan  linlien  ;  ,mi 
Sud  et  à  l'Oiiesl,  l'Oc^'an  .\llaiilii|iii'. 

2   Les  baies  -Mgoa,  Mossel,  Table  et  Ste.  Hélùno. 

3.  Le  fleu've  (.(range,  1,27(1  m.,  et  ses  tributaires  Vnnl,  Nudarib, 
et  Liiii|io|io. 

.'(70. — Ce»  contri'es,  montagneuses,  liieii  boisées,  renrerment  d'exeellenls 
luUiiragrs  et  des  sti'ppes  herbeuses  (plateaux  des  llarrousi.  Le  climiit  est  lem- 
lieré  et  favorable  à  tnules  les  cultures  «i(foi»'ennes.  Les  vegi'tau'i  sont  géné- 
iMh'nii'Ut  ceux  des  aulres  parties  de  rAI'rir|U"  ;  palmiers,  bananiers,  eotonlers, 
etc.  i,es  iiniiimiij:  Muvmjrs  sont  ;  les  singes,  et  s|«'eialenient  le  gorille,  le  chim- 
panzé, les  guenons,  elc.  ;  les  lions,  his  panthères,  les  éli'phanis,  la  giralle,  elc. 

Skction  II.— (lÉOfiRAPllII':  l'OLITIQri':. 

■^7I. — Historique.  La  Cidonie  du  Cap  (de  Honno  Hsin'ianci'),  formée  de  la 
jparlie  méridioimle  de  la  IlonUenlolie  et  do  la  (lufrerie,  fut  fondée  en  Ifi.'iO  par 
les  Ilollunilais  auxquels  so  nuMèrent  ipudques  réfugies  proteslants  I-'iançais. 
L'Angleterre  s'empara  du  Cap  en  171).')  et  IKOfi;  mais  beaucoup  de /)«(■/•.<.  ou 
|iaysans  hollandais,  ne  voulant  pas  so  sounietlre  auv  lois  anglaises,  allèrent 
s'établir  sur  la  cole  de  Natal.  Chassés  do  nouveau  en  ls;)7,  les  Iloers  se 
lixèrent  ave(\  leurs  li'oupeaux  et  leurs  esclaves  liotteiitots  dans  les  granils  pillu- 
rages  de  la  Haute-Afrique.  Mais  privés  de  |Hirls  et  do  didiuiichés  coinnierciau.x, 
ils  ili'vronl  un  jour  obéir  aux  anglais  du  Cap,  dont  l'inlliiunco  s'étend  déplus 
en  |ilus  dans  loule  l'.M'rirpie  Australe. 

."i7-2.— Ethnographie.  On  coinpb'  l,")(l,(ilil)  bl;incs  (Anglais et 
Iloll.iiidaisi.  I,e  lesle  de  la  population  esl  formé  de  (lafres,  de 
Ilotteutots  et  de  Métis.  La  Lani/uc  anglaise  et  le  Prolrslanlisim-  y 
sont  doiiiin.inls. 

r)7:!. — Divisions.  Le  Cap  ou  Cnpland,  H  Natal  forment  deux  étals 
libres  et  disliiicis  régis  par  des  conseils  éleclils  el  des  iniiiistres 
resptiiisables,  sous  la  surveillance  d'un  gouverneur  noiimie  par  l.i 
couronne  brilaiinii|iie. 

57i. — Topographie.  Le  l'np  ou  Cupe-Toivn,  60,000  hab.,  place  forle  l't  p..rl 
très-roinnierejinl,  lel.lehi!  habituelle  sur  la  route  de  l'Inde. — Cnihiiin,  (1,000  hab., 
et  P(irl-Elizal)cl/i,  l'^.OOO  hab.,  autres  ports  llorissants.— /V(cr.sm«ri/;ft«n;-(/, 
16,000  hall.,  est  la  capibde  do  la  Colonie  ilo  Port-Natal  ;  mais  /^'t'rda/i,  18,000 
liab.,  port,  est  le  centre  du  commerce. 

57.'i. — L'Industrie  principale  est  l'agriculture  el  l'élève  d'un  noinl>reiix 
iK'tail.  Le  Cuiiiinrnr,  qui  est  Irès-llorissant,  e.xporlo  des  laines,  des  peaux,  du 
Ijeurre,  du  vin  dit  de  Constance,  du  café,  du  sucre,  du  coton,  elc.  On  y  exiiloite 
dn  cuivre  uu  N.-O.,  de  la  houille  el  ilu  fer  à  Natal.  L'ivoire,  les  plumes  d'uu- 
Iruelie,  la  pèi:lio  de  la  tialoine  et  l'exiiloilatioii  du  guano  (à  l'ile  llclmbor,  cc'ite 
do  lloUciilulie)  sont  des  produits  abondants.  Les  rclalioiis  commerciales  su  font 
surtout  avec  l'Anglelerro  et  l'ilo  Maurice. 

REPUBLIQUES   DBS  BOERS. 

,">7(). — La  popiihiliim  de  ces  républiques,  composée  de  colons 
hoUaiulais,  les  floc/'.s  ;  d'esclaves  hotleiitols  et  d'iiidigènes  c.ifres, 
esl  d'environ  5,(100,(1110  liab.,  sur  une.  siiper/inr  ireiivinui  l.'jO.dOO 
m.  c.     Ces  républiiines  sont  : 

1"  La  lUpubliiiui'  du  Flcuve-Oranyr,  ou  Firr  Sliile,  située  entre 
les  deux  composantes  do  ce  flonve,  cipitab;  lllomifiintfin. 

2°  Celle  do  Transvaal,  située  entre  les  rivières  Vaal  et  Limiioiio, 
capilalo  Pretoria 

Les  Boei's  et  leurs  sujets  indigènes  élèvent  de  grands  troupeaux 
de  gros  et  di!  menu  bétail  ot  do  moutons.  Ils  expédient  par  Natal 
et  Port-Kli/.abelh  de  nombrou.x  produits  analogues  à  ceux  des  co- 
lonies anglaises  voisines. 
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CHAPITHK  XLl. 
AFRIQUE  OCCIDENTALE. 

LA  BBNBOAMBia,   LB8  DOUX  OUINBB8  BT    LA 
BOTTBNTOTIB. 

8«CTI0N  I.— (iftOdHAPlUK  !>HYHiyi;K. 

577.— Situation.    Im  Soin''gninl)i(!  d  la  (liiiiifti)  Hcptonlrionalt! 

ne  siiiil  l'ii  ii'alili'  ([lie  la  parllc  oct'iilciitalc  cl  inariliTiic  du  Siiudaii, 
«■(iiiiuii'  la  (iiiiiii'ii  niùriiliuiiali'  vl  la  llutli'iitolii'  Ir  hoiu  de  rAliiiiue 
Ausitralo. 

.'i'H.  -Parties  de  terre.  !•  I'<'s  IIch  HissaKos,  i\  roucsi  de  la  SiV 
ii('Kaiiiliic,  I.  -^  ili's  l-'cniaiido-l'o,  l'iiiirc,  Si.  'riiomas,  ilaiis  lo  golfo 
d(ï  (îmiii'i'. 

2.  Iit'8  caps  Verts,  l'aimas,  dos  Trois-l'oiiitcs,  Loim'/.,  Murihu  l'I 
Fiio. 

3.  Les  monts  Kon^'s,  an  Nord  de  la  (liiini^e  septentrionale  ; 
les  monis  Ci'isl.'il  l'i  (',oin|j|id.'i,  dans  la  (iuiné(>  niétidionah-,  et  li' 
mont  Cami'i'dun,  entre  les  d(Mi.Y  (îninées. 

.')7',t.— Hydrographie.  1.  l,'Allunlii|iie,  le  (.-oUe  dc!  (}uin(''e  et 
les  liaies  tle  Meniu  et  de  Itiatiiu 

2.  l.e  lleuve  Sénéf,'.il,  ([ui  l'oinie  les  limites  Nord  de  la  Séné- 
gainbie;  la  (landiie  et  le  lUo-tiiunde,  dans  l'intérieni' ;  le  cours 
du  Nifier,  d.iLis  la  (înince  se|ilcnlrlonale,  et  les  rivières  du  (lon^'o, 
Coan/.a  et  Nourse,  d.ins  la  (luiiicc  nu'ridionale. 

■|Hii  —RégionB  physiques.    Tmit  I"  lilloral  formo  iiiio  plaino  bnssn,  iim- 

K'cugi'iiM',  iMirilci'  il"  JagiiiH's,  su  l'cli-viiiil  vi'rs  l'iiitiTiciir  l'ii  tiTriiss.'s  imm- 
lupu»ns,  souvent  hiiisi'iis.  On  rpiniirini",  diuis  la  (inin™  sii|«Tii'iiri',  h'  (?nuiil 
di'lta  ilii  Nini'M  iluns  la  Ilnlti'iildlii',  If  (Ipsi'iI  du  Iviilnlmry.  I.i'  ilimal  est 
l'Iiuud,  liumidi:  l'i  iimUuiii ,  l>'s  |iruiluctloiis  xont  tciuK's  ei'lli's  du  Kuiiiliiii. 

SEcriuN  II.— (IKOtJHAPIIIK  POLITIQUE. 

.")H1.— Ethnographie.  I.a  nu-e  niijn  est  asseï  pure  dan»  la 

Scnépiiuliie  et  les  tiniiiécs. 

M'i. — Divisions.  On  distingin!  les  parties  iiulépnulantcs  do  l'in- 
térieur et  les  possessions  européennes  :  c(dlos-ei  se  désignent  géné- 
ralement par  lu  nom  de  côtes,  qui  furent  loiiptomps  les  seules 
parties  <'onnucs  des  Kuropéens. 

.')8;i.— Possessions  françaises,  7i)0,00i)  hnb.,  comprenant 
doux  groupes;  le  Scnéi;al  et  les  Comptoirs  de  la  Guinéi!.  1"  Le 
Sénégal,  .')00,000  hab.,  coloni(!  assez  florissante,  jxMiplée  d(!  Yolofs, 
do  Maudingnes,  nègres  industrieux  et  cidtivatc'urs,  de  Foulans 
(bruns),  do  Maures  et  d'un  millier  d'Européens.  Ville  jirincipale 
St-Louis,  12,000  hab.,  cliel'-lii'U,  dans  un  Ilot  à  l'emboucliure  du 
Sénégal; — Goréc,  i,000  hab.,  aussi  dans  \in  Ilot  près  du  cap  Vert. 
'2'  Les  comptoirs  do  la  Guinée  sont  :  Graml-llassam  et  Assinic  sur  la 
Côte  d  Or  ; — Porto-Noro,  sur  la  Côt(!  dos  Esclaves,  et  le  Gabon, 
200,001)  hab.,  au  Nord  du  cap  Lopez. 

,')8i.— Possessions  anglaises,  "lOO.Ooo  hab.  Ce  sont  :  I-  les 
Comptoirs  do  la  Gambie,  l(),Oi  iJ  hab.  cli.-lieu  lialhursl.  2"  La  Colo- 
nie de  Sierra  Leone,  50,000  hab.,  la  pluf^irt  anciens  esclaves  arra- 
chés aux  vaisseaux  négriers  par  les  croiseurs  anglais,  et  anjonr- 
d'hni  occupés  à  la  libre  culture  du  sol,  ayant  des  écoles,  des 
prêtres  protestants  nègres,  etc.  Capitale  Freetown,  30,000  hab., 
port  lloiissant. 

58.").— Possessions  hollandaises,  100,000  hab.:  Elmi)ia  (Su 
tieorges  de  la  iiiinei  et  dépendances,  sur  la  côte  d'Or. 

.")8G.— Possessions  espagnoles,  0,000  hab.  :  los  lies  Fernando- 
Po  et  .\unabon,  peu  importantes. 

587.— Possessions  portugaises,  500,000  hab.  I-  En  Séné- 
g;uiibie,  le  comptoir  de  Coeliro  et  les  îles  flissayos  ;  2°  en  Guinée, 
los  îles  du  Prince  et  de  St-  Thomas  :  M  lo  Congo,  ville  principaliî 
San-Salvador  ;  l'Angola,  chef-lieu  San-Paolo  de  Loanda,  8,000  hab.  ; 
et  '.e  Benguéla,  chef-lieu  San-Filipe. 


5SH, — Libéria  ((>-IO|,  répnblii|ne  Rotm  In  protection  des  Klali- 
Unis  ;  elle  conipie  15,000  .Vinéricn  Libériens, nègres  airrancliiH,nnx- 
i|uelH  HO  sont  Joints  500,000  nègres  indigi'iies.  Cap.  Monrovia,  10,1100 
hab.,  iHjrt,  fabrii|ues  de  lainages, 

.5H<,).— I.e  royaume  de  Dahomey  i(i|,  vlunt  do  passer  aux  main» 
des  Français 
ISCO.  Indi'itrie  <'l  oonimeroo,  •iniiiiii'  pour  Ir  Snudnii  rinprif. 

BTAT  LIBRB  DU  OONQO. 

Lo  vante  état  libre  du  Cinig<i  occupe  le  bassin  du  llenve  do  ce 
nom  et  louche  par  nn  île  ces  angles  à  l'Atlantique. 

Sa  population  est  de  20,000,000  de  nègres. 

Le  roi  des  Molges  en  est  reconnu  souverain. 

Statiims  principale»:  //uMm,  r.ipilale.  et  fl«)((i»i(i,  ports  sur  li' 
bas  du  tleuvo  ;—Uopulth'tUc  sur  b'  lac  dit  SlanluyPool. 


CIIAPITHL   \LIL 


SAHARA. 

Srction  L— GKOGHAI'HIK  PHYSIQUE 

.">',! I.— Situation.  Consifléré  dans  sa  plus  grande  extension,  le 
Sahara  i''i  est  cette  inunense  région  sèche  et  déserti^  (|ni  occupe 
à  peu  près  toute  rAfri(|ne  septentrionale  et  s'étend  de  VOcéan  \\- 
lanli(|ue  à  la  inrr  rouge,  des  laonls  .\llas  et  de  la  Mi'dilerranéi' 
occidentale  an  Soudan.  Le  tropii|ue  du  (lancer  le  traverse  en  son 
milieu. —  La  superllcie  du  Graiid  Désert  égale  à  jh'ii  près  celle 
de  l'Knrope  entière». — Superlicie  2,41)0,000  m.  c. —  Population  suppo- 
sée, 2,000,000  d'hall. 

."iD'J.— Oaraotères  et  réglons  physiques.     I.i-  Sahara  fsl  pronqiic 

|iartiiiit  siililiiiini'n\  mi  piiuTciix,  .luiis  ™ii\  l'i  sans  v'^i'lnlinn  ;  ci'  ipn  est  dû  : 
t'  h  m  situation  dans  la  7.mw  tnrridu  :  'i'  h  la  pilvatinn  do  gnlfcs  nu  d'i'iMix  inti'- 
riciiros  iloiit  tV'vaporalion  ralValiliirnit  ^almosptl^ro  K  formorait  di's  nuiii^cs , 
3*  à  ralisciii'c  i[<<  niiintaKncs  assez  élevées  iHiiir  conserver  des  noires  étornolles, 
assez  lioisées  [wur  retenir  les  eaux  pluviales,  circonutancos  qui  donneraient  lieu 
aux  rivières  permanentes. 

Le  Baliani  parait  éire  en  parlie  lefnnd  énier«é  d'une  mer  nnel(>nne:  il  sernni- 
|Kiso  (,'énérali'nient  de  plaims  liasses  plus  nu  nmins  laidulees.  inuverles  d'un 
sable  lin,  salé,  très  mouvant,  que  le  lerrilile  simoun  souléM'  en  tourliillons  de 
poussière,  ou  relève  en  ilunrs  ijui  alleit,'uent  jusqu'à  h  li(M)  pieds  de  liaulenr,  flà 
et  là,  quelques  parties  de  ces  plaines,  arrosées  jtar  des  jiluiea  d'Iiiver,  trt's-rures, 
mais  ahondanles,  se  transforment  en  steppes  lierlieuses,  inlUiragos  temporaires 
bri'ilés  en  été.  Ailleurs  m  jonl  des  plateaux  de  lOflOà  l.'iOO  pi.  d'altiuule;  le 
Sahara  central  renfernio  ménin  des  régions  mniitayneasesiiUri^nuinl  5à  6 milles 
pieds  do  hauteur,  plus  accidentées  et  mieux  arrosées  qu'on  ne  l'avait  cru  jus- 
iju'à  nos  joiu's,  et  resseml>lanl  aux  K'gions  mieux  connues  du  versant  méridional 
de  l'Atlas  et  à  celles  di^  la  Ilauti'-Kgypte  et  de  la  Nubie. 

Les  plateaux  et  les  parties  liantes  du  .Sahara  sont  silloimées  par  des  oiiaitilis, 
dépressions  ou  vallées  plus  ou  moins  larges  et  prid'ondes,  sèches  en  apparence, 
mais  souvent  jimirvues  di'  rii<ifres  temporaires,  do  marais  d'eau  saumAtre,  ou 
d'eaux  souterraines  alimentées  par  des  pluies  juTiodiquos.  Des  sources  alioii- 
danles,  soit  natiu'elles,  soit  artillcielles,  coulent  on  ruisseaux  qui  servent  à 
l'irrigation  du  sol,  font  croître  le  datliei',  celle  providence  du  désert,  et  donnent 
lieu  au.x  oasis,  seules  parties  cultivées  et  liahiléos  d'iuio  manière  permanente. 

,',03. — Le  Olimat  est  continental,  excessif  et  lorridc  ;  la  tenqitualuro  do  l'air 
s'élève  )iendant  h'  jour  jusqu'à  MO"  I'"ahr<ndieit  (19>  dans  le  salde)  et  descend 
parfois  la  nuit  suivante  à  près  do  3'2". — Lo  Simoun  est  un  vent  soc  et  hn'dant 
d'une  extrême  violence.  Les  pluies,  milles  en  certains  endroits,  sont  rares 
ailleurs  et  n'arrivent  qu'en  liiver. 

591. — Produotions.  Lo  Sahara  n'est  jias  absolument  improitactif  comme 
on  poin-rait  lo  jx'user  :  les  sources  naturelles,  dans  les  oasis,  et  les  iduies  d'hi- 
ver, dans  les  step|M's,  font  développer  uno  végétation  herbacée  assez  aliondaiùe 
pour  nourrir  do  nombreux  animaux  sauvages:  aiuiloppes,  gazelles,  la  proie  des 
lions  et  des  panthères  ;  lièvres,  autruches,  l'tc. 


(n)  Le  Dahomey  est  trislement  célèbre  par  ses  fétos  sanguinaires  nommées 
les  grandes  coutumes,  où  l'on  égorgi;  ù  la  fois  jusqu'à  4,000  prisonniers.  Lo  roi 
a  une  arnién  do  20,000  hommes  et  une  garde  do  5,000  fonnnes.  Il  vend  chaque; 
aniii'o  aux  négriers  plusieurs  milliers  d'esclaves  à  $5  piastres  environ  par  tôto  ; 
ou  il  les  troque  contre  du  lubac,  do  la  poudre,  etc. 

(/))  Sahara  bêla  ma,  en  nrobe,  di^sert  sans  eau. 
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Hkition  II.— OKOdHAI'HIK  l'OMTIQUK. 

.V.I5.- -Ethnographie.  \.n  population  8iilmrii>niiit  i>itl  forini^i' 
(II'  lliiiinrf,  [.lus  ou  iiioiiiH  iiii'li'!*  liiix  Aral)"H  l'I  aux  Ni'H''*'"!  '"' 
porlaul  i\  rOui'Hl  II'  iioui  ili'  Mauii'i*,  au  l'cnlri',  di'  fm/orfi/i,  A  CKhI 
(II-  Tihhou*.  [m  liiiiijuf  ('Ht  Vitriihr  et  la  lirliijwn  rii»l)uniKrnt'. 
(les  pi'upli'H  Koiil  Ki'ui'iali'nii'Ul  pasti'ui'H  et  noiuadi's,  pillanlx, 
f<>i'0('i'it,  iKiiorantii  rt  A  ili-iiii  liailuiri'H.  iU  vivent  m  Irlliui*,  li.ilii- 
tant  HiiuH  la  li'nli',  ou  roiiKlruisaul  di's  hiitti'i*  l'ii  Ii'itc  ou  rn  pii'i-i'c. 
l'.il'Inul  II'  (iii)ti'frnniifiil  l'sl  dcspiiliqui'. 

.V.M'i  DivictionB  et  villes.  1.  "u  dislinui'  dalioiii  ii'S  pailles  du 
Sahara,  ili'priiiliiiil  piililii|iii'uirul  du  Mai'or,  di'  I'AIki'I'Ii',  di'  la 
'l'uMi'sii',  du  'liiiiiili,  de  l'KKypIi'  ri  di'  la  Nubii'. 

2.  I.i'  Sahara  iiidcpriidaiil  qui  ruiiipri'iiil  :  I'  la  plaine  du<  cli'  de 
['(himl  DU  du  lilloral  de  rAllaulii|ue  ;  2*  uiieenll-e,  lew  Onsis  du 
Tiiiiiil,  ville  pi'in(i|pale  liisiilnlt  :  de  l'IlaKKar,  ville  priiieipale  lililrs, 
K.liiill  hall.;  iliiliulaire  de  'l'ripolii,  ville  pi'ini'i[iale  Mintismili , 
de  r.Xïr,  ville  piiueipale  Aijmlh  :  et  Tihrsli,  ville  prini-ipali'  Tihesli. 
'l'nules  ces  liiiuivades  sont  di'H  marchés  de  coiuiiierce. 

3.  .\  l'I'^sl,  le  ilésert  d('  Libye,  qui  séleuil  jus(|n'Hii  Nil. 
■V,i7.—  I/Industrle  'les 

liiiliiliiiiU  lin  ili'si'i'l  l'Kt  plus 
viirli'ii  (lu'eii  11"  |»mrrait  li' 
lii'iiwr  et  «iili»riiil  aux  hii- 

itullIH    (Itt    1(1    \'il<    li()lllf'Sti'|ll" 

et  iixiiiailc.  Il  y  u  |iiii'iiii  ciiv 
ili'H  II^Hl'rllll>N,  ili's  tuiiii<'in>. 
(ii'd  furfîiTons.iIi's ariiiiii'ii'i^, 
(io9  urlT'vrc»,  l'Ii'.  Dana  li's 
oasJH,  ou  oiilllvn  jiniir  l'Iioni- 
nii',  II'  mai»,  li'  lii'',  d's  ilal- 
li's,  les  li'guiiM'M,  iiasU'ipii's 
l'I  ini'Ioiis,  II'  laliui',  la  na- 
niiii'i',  de.  ;  pinir  If»  ani- 
maux :  II'  iiiilli't,  II'  iluurali 
et  uni'  i's|»''i'i'  ilo  Iriilli'.  Li's 
tr>in|ii'an\  ilc  inoulons  et  du 
i-!m'\  i-rs,  li's  L'Iiami'aux  et  les 
chevaux,  L'unslitueiit  la  |ii'in- 
eipalc  rielu^sse  du  désert  ;  au 
temps  dos  pluies  cai  en  hiver, 
il»  sont  eiiniluilsalti'rnativo- 
moiit,  dans  les  stup|»)s  et  le> 
parties  les  plus  chaudes,  et  en  M  sur  les  plateaux  les  plu»  Iniidr-  :  de  \!i,  lu 
Iii'cessiti''  de  la  vie  niiinado  (^t  ses  C()iise([neiici'8. 

'>'M. — Le  commerce  du  Sahara  .•.e  lait  par  do  iimulueuses  curdi'afici  (o) 
qui  suivent  des  dir  cliiius  ii'gnlières  plus  eu  moins  iiianpiées  par  les  ravins,  les 
siairces,  etc.,  et  »e  rendent  d'une  buurBaile  i"l  l'aiilre.  Jm  irallc  cunsisle  dans 
Vi'change  des  Krains,  dattes,  .sel  et  autres  pi-eduits  du. pays;  w/iortd/ion  de 
gommes,  plnines  d'autruche,  ivoire,  laines.,  peaux,  cire,  poudre  d'or,  etc.  Iin- 
portalion  de  marchandises  euro|Hionues  :  coliinnudes,  cullculs,  verroterie,  ([uiii- 
calllerle,  couteaux,  l!l,  papier,  sucre,  cale,  elc. 


IImte  u'lse  Cahava.ve. 


GHAPITMl!:  XLIII. 
SOUDAN!  ET  AFRIQUE  AUSTRALE. 

Section  1.— GKOGRAF'IIIE  PHYSIQUE. 

,V.)fl. — Situation.  I<e  Suudau,  ipays  des  Néeres)  sV'teiid  dtt 
Sahara  à  l'équati'ur,  et  VAfriiiue  Auxliali'  ou  Ethiopie,  située  cnli'e 

la)  Une  caravane  compte  souvent  jusqu'il  2,000  iiersiitmes,  autant  do  e'-.i- 
nieaux,  ces  rnisscutu-  du  déseii,  et  un  certain  noiiiimi  de  chevaux.  lillo  re- 
connaît un  cliel((ui  coinniande  eu  maiire  ahsuln,  ayant  sous  lui  des  serviteurs, 
des  éclaireurs  iK)ur  reconnaître  le  ))ays,  un  écrivain  notaire  po'ir  pii'siilcr  aux 
transactions  commerciales,  un  inian  ou  prélre  niusnlman  |H)ur  n'-citer  la  prière 
liUK  fidèles,  etc.  Kilo  accepte  tous  les  voyageurs  qui  se  prt'sentoiit  sans  leur  de- 
mander d'où  ils  viennent  ni  où  ils  vont,  lille  prend  une  escorte,  composi'o  ordi- 
nairement do  giMis  du  iiays  ipio  l'on  doit  traverser,  géni'rnlement  de  Touaregs, 
auxipiels  on  paye  un  droit  de  un  |Kiur  cent  environ  du  )n'ix  des  marchandises. 
I.a  cliargo  d'un  chameau  est  de  iOO  A  fiOn  livres  repiésenlant  une  valeur  de 
$iOO  |)iastres,  en  moyenne. 

I/étapo  journalière  est  do  7  à  8  lieues,  parfois  12  à  li  dans  les  pays  privés 
d'eau  ou  infestés  di!  brigands.  Les  dangers  cpie  court  uiin  caravane  sont  l'atta- 
que  do  ronncmi  et  par  suite  la  rançon,  la  caplivité  (m  la  mort;  la  trahison  du 
chofou  de  l'escorte  ;  l'insolatimi,  l'inllammatiim  des  yeux,  très-fréquentes;  mais 
surtout  le  simoun, qui  dessèche  les  outres  et  les  puits,  ot  provoque  la  terrible  mort 
IMir  la  soif,  lors(|u'd  n'engloutit  |>ar  les  voyageurs  sous  des  tourbillons  de|K)us- 
sière  brûlante. 


l'iiqualiuir  nt  l«  lleiivo  OrnilKi',  désif/iiini  li   plii.  ;  iimli    lum'il 
\'Af)iiluf  inti'rifurr 

(i(Hl.— .S'H/jri'/lciV,  4,304.0(10  m.  c— i'»;).,  iioui'  le  Soudan,  eiivlniu 
•.'.'>,IMM),(IOO  (l'hall.,  et  i>onr  l'Afrique  AuHliale,  n,nnO.Oon  d'hah 

lillt.     Montagnes.  Dans  h'  Soudan  occidenlal,  le^  inoiilHKon){s, 
A  l'Ouest  du   .Ni^er  ilO'i     D.'tiis  r.\l'rii|iie  .luslrale,   les  iiiiints  du 
llaiil'Nil,  ciiinpreiianl  les  pics  neiKcnv  de  Kénia  lO*)  '.MI.IIIIO.  et  de 
Kiliinandjarii  li'i  '.'0,01)0;   et  les  nionis  l,u|iala,  au  SO.  ilu  lac    ^ 
Nyassa. 

iiO;'.    Hydrographie.  1.  h'apics  l'usiiKe,  celte  \,isi,'  coiiirén  ' 

lie  ciiiillue  p.is  ;i  la  mer,  car  ses  pnriies  litliirales  |iiiileut  des  uniilH 
pailiculieis  et  siii|i  eludiées  sep.ii'eiueiil  2.  |),iiis  le  versant  de 
la  Médilei'ianée,  le  Sil  Hlniir,  recevant  lis  eaii.\  des  iiiiinil.i  Lies 
lic'ocirt  (il  /l/Arcl,  cl  (M'ul-élre  celles  du  l.iif  Tiinijiiiiilni  ;  le  Nil  reçoit 
ensuite  la  "hière  des  lluzitlm  et  '■•  Snlml  ;  'A'  dans  le  versant  de  l'.Vl 
l.iiilique  :  le  JV/i/rc,  traversant  le  l.ic  Itilm  el  recevant  le /ncimc  et  je 
lliiiiDiii'  ou  'l'cliadda  ;  les  cours  supérieurs  du  t'iimid  el  du  Ciiiiiizn. 
J*  dans  le  vers.int  Indien  :  le  Lac  iVyiiiiii CiOi  ;  le  Heine  /.(imluzr, 
iini  reçoit  leseau\  du  Lac  Nyassa. 

«0.1.  Réjjloi.d  Phyol- 
qiies  l.i'  liii.s  Siiiiddii  M'|>. 
lenlruiiial  ml  Innii"  de  ji/ai- 
;i('.i  el  de  ji/iifini/r  |kiu  éltt- 
vi'H,  geiienilenienl  liinn  «ITO- 
-l's  et  haliités  ;  il  y  a  tit» 
j>i\riii:i  tiVlifs  où  h's  eaux 
ne  siiul  que  leniporaires,  sur 
les  liniili's  du  Siihani.  («, 

l.e  /l(ll((  Snllilllll  nrh'Ulnl 
Il  r.l/'/ii;i(C  Aii.ilnilf,  for- 
nniii  riMMiH'U'.i'  filiiliuu  de 
la  //(iii/i'-.l/'cii/iic,  plusvastu 
ipie  rKui'oi»'  enlièri'.  (il 
plateau  a  de  ;|IIOO  it  ,'>(M)0 
pi<  ds  il'allitude  UHijenne; 
il  i'>l  snnnonP',  siirliiul  à 
1  l'isl,  de  hantes  monlagnee 
et  bordé  par  des  terrassus 
qui  ^  abaissent  sur  le  litto- 
ral il"  r.Vllantiipie  et  de 
rOi'ian  Indii'ii.  On  remar- 
que dans  l'iiiterienr  de  vas- 
tes plaines  Imiili's,  parloc  d'  sertes  et  ariiles,  au  moins  | diint  la  saison  sèche, 

plus  suuveut  boisiV's,  herbeuse»  et  inaivcageuses,  la'iiées  d'unn  it'ijiiliilivii  In  .u- 
riaiite,  et  nourrissant  une  faune  d'une  puissance  extraordinaire. 

UOi.— Le  Ollmpt  est  généralement  très-chuud,  iusalulne  et  mortel  |iour  les 
blancs. 

Ouri.— ProductlonB.  I"  Les  minéraux  sont  peu  exploitis.  Il  y  a  do  l'or  en 
poudre  dans  les  sables,  et  en  mines  dans  le  llainbara  et  sur  le  haut  /.ambèze. 
2'  Vci/t'iuiu-  :  Il  faudrait  citer  tous  ceux  de  l'Afrique  ou  des  Indes  :  ixilmiers,  ba- 
naniers, ciilonniers,  etc.  3"  Animiiuj:  tauritijea  :  les  singes  et  s|H'cialemeiit  lo 
Gorille,  le  Chimpanzé,  les  guenons,  les  macaques,  les  cynocéphales,  etc.  ;  les 
lions,  les  panlhi'P'<,  les  éléphants,  les  hippopotames,  les  rhinocéros,  la  girafe, 
les  antilopes,  l'aiiiruclie,  les  crocodiles,  les  lerniiles  et  les  sauterelles,  destruc- 
teurs dos  récoltes,  et  la  mouche  tsé-tsé,  ennemi  le  plus  terrible  du  biHail 

Section  IL— GÉOGUAIMIII';  I'OLITIQUK 

fiOfi. — Ethnographie.  L'Afrique  est  le  loyer  de  la  race  noire  oti 
;i('(/rr,  i|iii  habile  surtout  les  [larlies  occidenlales  du  Soudan,  la 
Sénégiiuibie  et  les  Gainées.  .Villeuis  les  noirs  snut  niélaufjés  de 
blancs  ou  ib;  bruns  :  l'ôléinoiit  arabe  y  (>st  Irès-iépaiulu.  La  nlirjiun 
est  un  fétichisino  grossier  plus  ou  moins  niiMé  do  luahométisme. 
Lo  Nèfire,  riiii  des  trois  lyiM's  primordiaux  do  l'esiii'ce  hnmaine, 
se  distingue  jinr  ses  l'orines  robustes,  ses  cheveux  laineux,  ses 
lèvros  épaisses,  son  teint  noir,  etc.  Moins  iiilelligetit  et  moins 
actif  que  les  autres  races,  lo  Nèf,'re  est  resté  généralement  sauvage, 

(a)  L'Afrique  intérieure  a  ^lé  erplorée  dans  ces  vingt  dernières  années  sur- 
tout par  les  voyageurs  Barth  et  Vegel,  allemands,  qui  parcoururent  le  Houdan  ; 
Cuny,  français,  assassine  au  Diirlonr  ,  Krall,  allemand,  qui  découvrit  lu  Kili- 
imiyuro  ;  Miani,  italien,  qui  n  monta  le  Nil  jusqu'au  delà  de  Gondoroku,  etc. 
Mais  les  jïrincipales  découvertes  ont  l'té  faiies  par  l'anglais  Livingston  qui 
nous  a  l'ait  connallre  1»  haut  Za.'ubè/e,  et  sa  belle  chute  de  Victoria;  nurlen. 
Speke  et  Granl.  qui  arrivèn-nt  ;'ar  Zau/ibar  aux  lacs  Tanganika  et  Vicloria- 
Nianza,  el  revinrent  par  l'I'Igypte  ;  Samuel  Baker,  qui  découvrit  lo  Lac  Albert. 
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i(.'noi"inl,  sii|)('rslili('iix,  udoralciir  tU'n  fiHichrs  ;  il  so  laiast' (Inniinor 
par  (Icï  clicfs  absolus  et  fi-nu'i's,  (pii  le  liailcut  cnmiiiu  lii''to  do 
sumino,  lu  sacriflont  i\  Iciii-s  plaisirs  ou  U\  veiulciil  h  vil  prix. 

fid". — Les  viMMlablcs  divisions  iiiilili(|iit's  n'cxistcut  pas,  ou 
u'oul  aucuuo  slaliililc.  On  (lislinj;iii'  :  1  A  l'Oucsl  du  Soudan,  le 
llambarii,  sur  le  uioiU  Niger,  villo  prinripalc  .S'cV/o»  ;  la  villi^  de 
Tonibouctou,  2(),0ll(>  liab.,  sur  U'.  Niger,  viUu  lrès-roMuuer(;auli' ; 
L(ï  Ihoussa,  sur  le  bas  Niger,  contro  de  la  douiiuatiou  des  Kellalas, 
brnus,  nialioiuélaus,  iudiistricuix,  ayaul  des  écoles  publiiiues; 
ville  principale,  Snlidloii^  -.'((.(KHI  liab.,  et  Kaiiii  :  le  /iDioviii»,  vers  le 
ceuli-e  du  Soudan,  \  ille  principale  Kaiika,  sur  li'  lac  Tchad.  C"  Au 
Sud  du  Lac  TrhihI.  V.\(l<iiniiiiiiii,  el  à  l'Msl,  le  Ou<iil<iiH'\  le  Darfour, 
ville  principale  Cnhlii-,  lornianl  une  série  d'oasis  enire  le  Tchad  el 
le  Nil  ;  le  Kanlu/'un,  sur  la  rive  gauche  dn  Nil  lîlanc,  et  h)  Siinudr 
91U'  la  rive  droite,  juscpiA  l.i  nier  Houge,  soumis  ;\  l'Kgypto  ;  le 
pays  des  Oiillnx  (S-'i(l>. 

li"  Dans  VAfriii'.e  Atixlnili .  ou  cite  le  jiays  di's  Miihiloln.-i,  (I7-27), 
des  lli'tjoiKiiiiii.s  r^.')-'27i,  el  des  Ctifrrs  '/.duIhux. 

(i(W — I,  Industrie  ili's  uiiii-  est  tuiilc  luiinilivii  et  se  Iutii''  à  pnnhiii'c  les 
cliosi's  ,.i' imiiiii'i'i' iii'Ci'ssilc  ,  ci'pi'iiiliiiit  le  l'iT  est  e>i|il(ii|è  el  lr,i\iiilir',  siirlmil 
<laiis  le  Ileiininn,  le  enivre  ilnii»  le  rinrliuir ,  le  eelciii  est  nssez  xéilérnieiiient  eiii- 
llvi^  et  tissi'.  I.es  ressdiirees  (ilimenliiires  eonsisleiit  en  iVnils  alionilant*  l'I 
.spenliuiés,  on  (.'niins  enitivés .  miiïs,  millets,  ser^'lios,  Imriodis.  etc.  ;  en  tren- 
peanx  (le  nimitnns,  (le  chèvres,  (lo  zèlires  un  luenls  à  I)i)ss(! ,  lu  ein?  et  le  miel 
sont  In's-ecinnnnns. 

lillO. — l.e  Oommeroo  e>^l  'nix  nmins  des  Arnlws  on  (l(>s  hriins  et  se  fait  jiar 
raravanes  .  il  iinjwrlr  dn  s'|  dn  Sahara,  des  niarehandises  eur(i|»'ennes  .  Cdn- 
lellerie,  quincaillerie,  venuilerie,  cotonnades  nn),'laises,  armes  el  sdieries  arabes  ; 
il  exporte  des  esclaves  nègres,  do  l'or,  du  l'ivoire,  dos  plumes  d'autruolio,  do  la 
cire,  de  la  gomme,  utc. 


GHAPITHK   WAV 
ILES  D'AFRIQUE  appartenant  au  Portugal. 

610. — Les  lies  Aroirs  (ou  des  Kperviers)  (^!))  et  les  lies  MOiUre  (on  Boisées) 
sont  des  Iles  volcaniipies,  montapnenses  et  très-fertiles  ou  fruits ,  oranges,  nitrons 
et  vins  oxcelleiits,  exportes  aux  Klals-Unis  et  en  Angleterre. 

611 —Los  Açores,  37,".,0()il  hab.,  et  Madère,  125,000  hab., 
forment  deux  provinces  intégrantes  du  royaiuiK^  d(!  Portugal,  avec 
droit  dt"  représentation  aux  Corti's  (parlenieiil). — La  population 
est  formel»  de  Portugais  plus  ou  .uoins  mélangés  d'indigènes.  Elle 
professe  la  rtdigion  catholique.  Ville  principale,  dans  les  Açores, 
Angra,  ir),0(lO  hab.,  dans  l'Ile  Tercère.  Dans  la  grande  ile  Madère, 
Funchnl,  SO.fldO  hab.,  rehU'he  pour  les  pa(iuebols  transatlaiiti(iues 

L'Archipel  du  Cap  Vert,  00,000  hab.,  comprend  dix  îles  [leu- 
plées  de  Portugais  el  de  mnlAtres. 

APPARTENANT  A  L'BSPAO-NB. 

ll^^ — I-'arehipel  des  Oanaries  (2H)  est  composi'  de  sept  grandes  Iles  ot  de 
plusieurs  petites,  montagneuses,  S(ilul)res  et  très-fertiles,  produisant  dos  vins, 
de  lu  cochenille.  La  mer  y  est  livs-|ioiss(innens(^.  Le  volcan  dit  do  l'Enfer,  ou 
le  pic  do  TiJnil'rirp,  a  plus  de  8,0(10  pieds  do  Imutour. 

()l;t. — Les  Canaries,  2.")0,0l)0  hab.,  forment  une  province  inté- 
grante dn  royaume  d'Lspagne,  et  sont  peuplées  d'Kspagmds  mé- 
langés d'indigènes  (limbèresl.  Les  principales  iles  sont  :  Téiu'rifr^ 
la  plus  iin[H)rlaiilc,  renfermant  Slr-Cniij-,  7,000  hab.,  capitale  de 
l'AreliiiMM  ;  ht  Gni»i(/c-6'«iiari'f,  ville  i)rincipale /,<is-P(i/m(is,  15,000 
hab.,  [lorl  ;  l'Ile  de  Fn\  où  l'on  faisait  jadis  passer  lo  premier 
Méridien. 

APPARTENANT  A  L'ANG-LETERRB. 

OU. — 1.  8te-Hélène,  7,000  hal)  ,  jaineipale  villi\  Viihic»- T'oie;!,  relAcho des 
paquebots.  Oetti?  Ile  est  surtout  rein:ii'(|nal>le  par  la  captivité  et  la  mort  de 
Napoiï'on  I"  (INI.'i-lHÎI)  ;  il  K'sidail  à  l.ongwood,  plateau  boisi',  de  1,800  pieds 
d'altitu(l(<,  au  pied  du  ;  iodo  Diane. 

9,  L'II(!  Maurice  (00)  est  montagneuso  et  volcanique.  Petcr-noot  est  une 
montognn  do  2.')00  p  ,  surmontée  d'un  rocher  do  forme  bizarro  L'Ilo  très-fertile, 
est,  commn  Houriiou,  l'une  des  colonies  à  cultures  les  ]dns  richos  et  les  plus 
florissantes  du  monde.  Elle  ))roduit  surtout  <lu  sucro  de  canne  on  quantité 
considérable  (plus  do  200  millions  de  livre»)  et  toute  espèce  de  fruits  et  de  den- 
rées colonialos,  indigo,  vanille,  muscade,  etc. 


615. —  L'Ile  Maurice  (.■lucienue  ile  de  (''raiice,  enlevée  aux  Kiaii 
çais  en  IHIOi  a  une  population  de  ;<5(I,(IUII  liab.,  composée  de  i(l,OllU 
créoles  français  ayant  conservé  la  religion,  la  langue  et  les  intiuirs 
de  la  mère-iialrie  ;  les  autres  sont  anglais,  alricains  eu  grand 
nombre,  indiens  ou  chinois,  engagés  comme  Iriivailleurs  aux 
plaiilalious. —  l'<irl-l.(iuis,  capitale  70,0(1(1  li.ib,,  résidence  du  goii 
veriieur,  [iliice  1res  forle,  rade  si'ire  el  |iort  exc(dleiil,  joiiiss;iiil 
de  la  plus  complèle  lilii-rlé  coiumerciiil(>  ;  l'iiii  des  plus  gr.iiids  eu 
trepols  de  lit  mer  des  Indes. 

GIO. — Les  .Vnglais  possi'deiit  plusieurs  autre,  petites  lies;  Los  Secheile», 
chef-lii'C    l'ttfl-Virfnrifi  ;  1"-*  Antiniulcs.  Ili)ls  coi,\(M*is  (h»  cocotiers, 

APPARTENANT  A  I.A  FRANCE. 

(117  — 1,'llc  Bourbon,  lOl)  nu  |k'ii  plus  élor.du'  ipie  l'Ile  Maurice  (.'lOfiin.  c.) 
a  les  luéiues  caracti'i'es  ph\si(piesot  les  mêmes  plautr.lioii".  :  elh^  cuUiv"  en  outre 
nu  café  excellent.  Le  (7i'm«(  est  salnlire  ;  mais  hv  ci/c/ohi'ï  (vents  l(jurnoyauls)  ; 
sont  desasli'eiiv  (■"iniiie  (hnis  toute  ivlh'  r  '^'ion  de  la  uvr  des  Indes. 

(118.— Bourbon  on  de  la  Réunion,  a  •.'oo.OOO  hab.  dont  70,001) 
créfdes  l'iaïK-ais  ayant  la  religion,  l'éducalion,  la  langue  el  les 
mieurs  de  la  in(''re-palrie  ;  le  r(>sl(^  de  la  poptilalion  est  formé  de 
noirs  Malgaches,  d'Indiens,  (l(>  Chinois,  et»  .  Ville  princip.ile  SI- 
Denis,  2(1,(100  hab.,  capitale,  résidence  du  goiiveriiinir  et  evéeh.' 
ville  coi"mercanle. 

MADAGASCAR. 

OI!l.— Madagascar  .l  mu-  Miperlicie  égaie l'i  celle  lie  la  l'nivin let^iudiee. 

<'.ott(^  Ile  iiroenle  iiu  .Nord  11'  iHj)  Ainliiv.  et  au  Sud,  1.'  cap  SIe-Murio  ;  vUi'.  ren- 
ferme les  iiiimts  Ainlioliilsmènes,  11.000  à  0.000  pieds,  et  do  noiulirouses  rivières  ; 
la  [lartie  ()cci(h'ntale  et  méridionale  (orme  une  p/iimc.  L'Ile  est  boisée,  fertile, 
salulire  sur  les  plateaux  intérieurs,  nuilsain  sur  les  ciMes  basses.  Ijo  fer  et  les 
.lulrcs  iiu'tiiuj'  sont  C(uninuns  ;  le  ri'gne  rcyrlal  est  vai'io  ;  la  faune  est  toute 
particuli("Te,  et  se  caractérise  surtout  par  h'S  makis  ou  singes  l'i  museau  de  renard, 
le  singe-rongeur  Lo  bétail  est  nombreux  et  s'exporte  pour  Maurice  et 
Bourbon,  ainsi  (pio  les  autres  produits  de  l'Ile. 

620 — Madaf/dscdr  a  nue  iiO[iulation  de  1, 700, 0(10  d'hab.,  formée 
do  tribus  nègres,  mulAlres  ou  brunes,  coiiunes  sous  hi  nom  de  Mal- 
gaches ou  Madéc.isses,  de  Sak.ilaves,  d'IIovas.  Ceux  ci  oui  souniiB 
la  iilns  grande  partie  do  l'Ile  ;  ifesl  un  [letiple  indusirieux,  inlelli- 
gent,  mais  féro('e  et  rusé  ;  il  s'occupi^  de  culture,  éli've  beaucoup 
de  bétail  et  sait  fabriiiner  des  .•innés  à  l'eu. 

Villes:  7'(i)i(/ii(ir/i'(),  70,000  hab.,  au  centre  de  \"iU)  t^t  dans  la 
lirovince  d'Kmynie,  résidence  du  roi  des  Hovas.  Tamatavt, 
15,000  hab.,  principal  port  d'exportation. 


OCEANIE. 


r.HAPrrRK  xlv. 
AUSTRALIE,  TASMANIE  ET  NOUVELLE-ZÉLANDE. 

Océanie  anglaise. 


621.- 


Section  l.—tlKOGRAPHIK  PHYSIQUK. 
-Situation.  Les  possessions  anglaises  dans  l'Océanie  com- 


preniKuil  le  Conlinenl  Australien   el  les  îles  du   S.-().  de'  cette 
partie  du  monde. 

()22.— Parties  de  terre.  1.  Les  Iles  de  la  Tasmanie,  au  Sud 
de  r.VusIralie,  la  Nouvelle-Zélande  ('lO),  et  un  grand  iiombrt! 
de  iK'tites  îles  à  l'Ksl  et  au  Sud. 

2.  Les  Presqu'iles  d'York  et  d'Aiiheni,  an  Nord. 

3.  Les  Oaps  York,  au  Nord  ;  Howe,  au  S.-K.  ;  St-VincenI,  au 
Sud  ;  l(!  cap  .Naturaliste,  au  S.-(l,  elle  cap  N.-()uesl,  à  l'Ouesl. 

4.  Montagnes.  Les  seules  montagnes  reinanjuables  sont  sur 
la  c.«')te  du  S.-K.,  ce  sont  les  Alpes  austrdlinwes,  tjiii  se  continuent 
sur  la  cot(!  orientale  sous  le  nom  de  Monlnyncs  lilrucs. 

fi2;( —Hydrographie.  1.  Mers.  A  l'Ouest,  l'Océan  Indien  ;  à 
l'Est,  1(^  (irand  Océan,  formanl  les  mers  de  Célèbes,  de  Banda,  de 
Flores,  d'Arafiira  et  dt;  Corail. 

2.  Les  Qolfes  de  Cambridge  au  N.-O.,  de  Carpentarie,  au  Nord  ; 
les  baies  de  Encounter  et  de  Spencer,  au  Sud,  et  celle  de  PIcuty, 
au  N.-K.  de  la  Nouvelle-Zélande. 
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3.  I.CS  Détroits  (1<' 
TdiTi's,  iiu  Nord  do 
i'AiisIralic,  dv.  Hass,  au 
S\i(l,  (!l  celui  (If  (look, 
l'ilU-o  lo8  deux  [H'iiu'iiKir 
Itîs  llf»  d(!  la  N.-/flaii- 
do  ;  les  Lues  l'iyii',  (îar- 
diici'  i>t  Torii'ns,  <laiis 
l'AiistralIt'  lUi'ridioiiaU' 

4.  Courants.     Li; 

Miinviy,  lliMivt'  laii,'!'  .'t 
pioloiul,  .iiii  SI'  jciu^ 
dans  r(Ji'('aii  Austral, 
et  si's  alllui'uls  la  Dar- 
ling  et  la  Munuuiliid- 
j»  ;  la  rivioro  Vlutoiia, 
qui  débouclu!  dans  le 
QuccuCliaiiiud  ou  baie 
(;anil)i'idf,'c,c'l  plusieurs 
autres  peu  ciuiuus. 

i!-!l.— Réglons  physi- 
ques. I.i'  nmliMi'ia  aiis- 
Inilii'n  piTM'iilo  lui  S.-IC,  et 
.\  l'Kst  ili's  irijinns  indntni/netisr^.  ÎMon  Iotisi-or,  n'i-lili's  l'I  |iimrviii"s  ilo  rivii'i'cs 
|ii'niiiuii'iili's.  Tiuili's  li'S  |iarlii's  l'i'iitrnli's  l'I  orciilc'iidilcs,  pi'ii  l'oiiiiiiDs  (MKMirr, 
imi-aissi'iit  111'  fni'ini'i-  qiiu  ili's  plaines  aiulrs,  Mrs  (ilalivuix  umlulrs  l'I  pi'ii  rlovés. 
A  part  l'i'lli's  lin  S,-K.,  qiii  sunt  uiiiuliii'iisfs,  lus  ci'ili'S  ili'  l'Auslralii'  smil  asM'Z 
liasses,  saliloiiniMisi'S  l'I  nin's  :  i"'lli's  ilu  N.-K.  snnt  i'IiIiuiiVm's  il'iiiniiiiilinilili's 
i/ii/.t  l'I  ili'  ilaiigi'i'i'iix  Mci/.s'  (U  coraux;  l'nnimut  iiiii.'  Innniu'  rlialiu'  iinimiii'i'  la 
("ri'anili'-liaiTii'ro. 

La  Tasiuanio  est  iinf  lli'  inontaRnonso,  piltori'sqiio  et  n'rlili'.  Li's  llos  ilii  In 
Noui'i'lli'~/t'lande  smil  coiivt'rt<'s  dii  munta^'iit's  l'-li'vi'i's,  ni'igi'usi's  et  vuli'aniqiu's. 
l/lli'  ilii  Niiril  n'iiliTmo  la  i>hix  iiirinisr  réijiim  voleanitiue-  ilu  ftlubi',  pivsi'nlaiil 
ili'  nnmliri'ux  lai's  l'I  linssins  ifi'au  rliaiiili',  aliiiii'iili's  par  ili's  ji'is  il'raii  Imni!- 
laïUi'  ;  ili's  oi'ntaiiios  ilo  cniliTi's  laiii;aiil  la  liimi'  il  la  vajii'iii'  ;  un  sol  liri'itaiit, 
sans  l'pssi'  agitii  par  ilos  tivpiilaiiims  au  niilieu  do  briiils  sourds  continuels. 

Le  Climat  est  liiiiniile,  chaud  et  malsain  sur  les  cotes  septentrionales  ;  conti- 
nental ou  fxfciii/ au  ciînirii  ;  (fm;iire' au  Sud  ;  froid  dans  l'Ile  Sud  de  In  N- 
Zélnnde. 

fi2.').— Produotlons.  \'  Mirtèraux :  In  houille,  r„r,  le  cuivre,  li-  i"r,  etc., 
sont  trés-aliondants.  2"  Vvyèlaux.  La  Itoru  australienne  porte  un  cachet 
particulier,  dil  à  In  couleur  grise  et  somlire  de  ses  feuilles,  A  sa  nature  rude  et 
aromalii|ue  ;  elle  olîro  |ieu  de  substance  nliiiienlnire  |H)ur  l'Iuininie  ;  ses  arbres 
sont  ordinairement  dos  conifères  il  feuilles  aiguës,  formant  des  fourri's  iin|i<''né- 
Irables.  Les  eucnly|itu9  et  les  araucnrins  atteignent  plus  de  300  |i.  de  limi- 
tenr;  les  figuiers,  les  cèdres,  l'ortie  en  nrlire  et  les  fougères  arborescentes  sont 
aussi  des  arbres  gignntesi|ues.  Il  faut  encore  citer  le  phormiiim-tenax  ou  lin 
de  la  Nouvello-//lanile.  'M  Animaiu:.  La  faune  uusiralionne  estear«otérisi''e 
par  ses  animaux  marsupiaux,  mammifères  à  organisation  bizarre:  on  cite  les 
plialangers,  les  |»'laurisles,  qui  ressemblent  aux  singes,  aux  écureuils  ;  les 
dasyures,  les  tliylaciiies,  sortes  de  carnassiers  ;  les  wumbnls.  rongeurs  :  les  kan- 
gourous, lierbiviires  sauteurs,  dont  une  es|X'ce,  de  la  taille  d'un  veau,  pn'senle  le 
plus  grand  animal  du  continent  ;  l'aptérix  île  In  N.-Zi'lnnde,  ou  oisenii  sans  ailes, 
dn  la  taillo  d'uno  oio. 

Skction   II.— (îKOC.nAPIIIK  POLITIQUE. 

826.— Historique.  Au  XVIIe  siècle,  les  Ilollandais  découvrirent  l'AusIialie, 
qu'ils  noininèrent  N'mivelle-Hollande,  la  Tasmnnie  et  In  Nouvelle-Zélande.  Cène 
l\it  qu'en  IT8S  que  'es  Anglais  en  commencèrent  In  colonisatiim  par  rétablisse- 
ment d'une  colonie  de  convicts,  ou  criminels,  ilé|iiirtés  à  Hotany-Bay,  |irès  de 
Sydney  ;  eu  180."),  ils  s'établirent  dans  In  Tasmanie,  dont  ils  exterminèrent  les 
indigènes,  et,  en  18(0.  dans  la  NoiivPlie-Zi''lanile.  La  découverte  de  l'or,  en  1851, 
amena  dans  ces  contn'es  une  foule  de  mineurs  et  de  colons  eurii|K''cns  ;  le  succès 
extraorilinainî  obtenu  dans  la  recherche  des  métaux.  In  culture  et  l'élève  des 
moutons,  eurent  ihhu"  n-sullnt  la  fonnnlion  de  plusieurs  Ktats  coloniaux  dislincts 
et  presque  indépendants.  Ces  colonies,  riches  et  llorissantes,  renouvellent  dans 
ces  parages  lo  prodigieux  dévelopiwmenl  dos  Etals-Unis  do  rAniérique  du 
Nord. 

027.— Ethnographie.  La  population  coloniale  est  fonnéo  de 
blancs  Muidiicens,  Auf,'lais  pour  la  plupart,  .\lleiiiands.  Irlan- 
dais, Fran(.'ais,  etc.  Leurs  tangues,  leur  éducation,  leiu'  civilisa- 
tion ol  leurs  religions  sont  celles  de  la  mère-patrie.  On  coiniite 
aussi  do  nombreux  immigrants  Chinois,  quelques  Hiiulous  et  Ma- 
lais, et  200  à  -iOO  mille  noirs  Australiens,  dont  la  race,  dégradée 
et  misérable,  tend  à  dis[>;\raitr(> 


UoUA.SV-BaV,  l'IlKS  SVUNEY. 


iiv's.  —  Gouverne- 
ment. L'Ucéaiiie  an- 
glaise, urimmée  aussi 
l'AusIVdlasir.  cotiqireud 
actuellement  7  provin- 
ces ou  Kinis  jouissant 
d'une  autonomie  com- 
plète, siiiis  la  direction 
des  gouverueiMs  liii- 
lamiiipn's  résiilaiil  à 
Sydney. 

029.— Divisions  et 
Topographie.  1.  Le 
Queenslandi.iu  terre 
(le  la  iieiue),  jinp.  100,- 
OIHliiali.,  chel'-lieii  llris- 
bnni;  id.lHHI  liab.,  dans 
tiue  ('(lulrée  l'ertiie  en 
cultures,  eu  ]i;1turaf;es, 
et  rii'iie  eu  liiiii]ii'au.\ 
de  moutons. 


2.  La  Nouvelle-Galles  du  Sud,  /i»/'-  "'OiMitMi  hab.,  dief-licu 
Si/ilmij,  ;i;f."),0O()  hall.,  ville  llorissante,  fondée  eu  1788,  sur  la  rade 
.lacksou  ;  exporlaliou  de  ]iroiliiits  asiricoles;  importation  de  pro- 
duits iuauul'acluivseuropéens.--;'i(n7m((//'/,  IO,illlO,  liali.,  fabriques 
iledraps.— ;Vcicni.-7e  10,0(11)  hali.,  riches  minesde  hiiiiilli'.-/>«//i»c,s/, 
8,00(1  hall.,  dans  les  Monts  Mleiis,  entourée  d'alluvious  aurirère.s  et 
de  grands  troupeaux 

3.  Victoria,  7."i.000  h.ih.,  chef-lieu  .Vrlhounie.  l'iuie  des  plus 
riches  villes  du  iiioude,  l'ondée  eu  IH;17,  sur  la  li.iie  l'hilipp.',  el  déjà 
petiiilée  de  4(ll),0tl()  hali.,  de  tontes  nations,  ('irande  i'X|iortation 
d'or,  de  laines  et  autres  produits  animaux,  importation  de  vête- 
ments confectioimés,  vins  et  denrées  coloniales.  Des  chemins 
de  fer  l'unissent  à  Giehmi/,  W,(UM)  hab..  port  ;  à  Hi(lliiral,  mines 
d'or,  et  à  Erhiisnt,  sur  le  Murray,  centre  d'élevage  de  troupeaux. 

4.  L'AustraUe  méridionale  (à  laipielle  il  faut  joindre  VAns- 
IrnIiesriiOnIrioniile,  non  encore  organisée),  /»)/).  ■.'."lO.OOO  hali.,  chef- 
lien  .h/(7(ri(/c,70,000  hab.,  port,  exportation  de  l.iines,  de  l'roniei.i! 
et  de  cuivre. 

5.  L'Australie  occidentale  ion  Colonie  de  la  Hivière  dos 

Cygnes),  ."lOjOOO  hab  ;  chef-lieu   /VW/i,  O.IIOII  hab.,  port  ;— .l/fc^i/ii/, 
port  de  ralAche  pour  les  baleiniers  des  mers  antarctiiines. 

6.  La  Tasmanie,  IOtl,000  hab.,  chef-lien  Ilolxirlown,  25,000  hab., 
port,  [lèche  de  l.i  lialeiue  ;  fer,  houille  et  pAlurages. 

7.  La  Nouvelle-Zélande,  •'ïO.'i.OOO  hab.,  chef  lien  Aukland, 
50,000  hab.,  dans  l'ili!  du  Nord  ;  exportation  d'or  et  de  produits 
agricoles. 

630. — L'IndusIrie  comptii  encore  |icii  do  manufactures  ;  mais  nllo  produit 
benucoup  de  maliires  premUres  jiour  l'Euroi».  Elle  exploite  les  riches  mines 
d  or  de  la  Victoria,  de  la  \ouvelle-('inlles  et  de  l'Ile  du  Snd  ;  do  cuivre,  près 
d' Adélnïde,  les  plus  riches  gisements  connus  ;  do  fer,  surtout  dans  la  Tasmanie  ; 
de  limiiUo  do  Newcastle,  dont  les  couches  ont  jusqu'i'i  11  pii'ds  d'épaisseur. 
L'agriculture  pastnrali  est  éminemment  llorissanli'  :  elle  élève  déjà  plus  de  30 
millions  de  moulons  d'origine  euroi«'i'nne  el  donnant  les  plus  belles  laines  du 
monde;  ipialre  millions  de  bétcs  à  cornes,  de  nombreux  alpacas,  clievaux  et 
|Hircs.  Les  cultures  produisent  I»  froment  dit  Victoria,  l'avoine,  lo  mai'?,  la 
vigne,  lo  coton,  etc. 

fi.ll.— Le  Oommeroe  iiWiTiVi/reslIrès-netil',  mais  il  doit  se  faire  par  mer  ou 
par  cliemins  di'  ler.  Lo  ciiinuierce  extérieur  s'élèvo  déjà  à  plus  de  00,000.000  de 
louis  sterlings,  et  se  fait  |ionr  les  quatre  cinquièmes  avec  l'Angleterre  et  ses  colo- 
nies et  pour  le  reste  avec  la  (;liine,l'Kiiro|ie  et  les  Etats-Unis.  lm|Hirtntloii  d'objets 
do  luxe,  vêtements,  meubles  ;  de  ma.-liiiies,  de  vins  et  liipieurs,  de  sucre,  de 
cttfé  et  de  denrées  coloniales.  Kri>iirtiilion  d'or  non  monnayé,  de  laines,  de 
peaux,  do  suif,  de  liétail,  de  froment,  d'avoine,  etc. 
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GHAPITRK  XLVI. 
MALAISIE. 

Section  L— GÉOGRAPHIE  PHYSIQUE. 

0:V2. — Situation.  Lu  Mnlaisie,  ou  In  Grand  Airhiprl  ilrs  Indes 
iirifiildlrs,  l'st  siliK'c  ciitu'  l'Asio  cl  le  Coiiliucnl  Australien. 

iV.V.lSuiK'r/irir,  58(1,000  m.  r.—Pnp.,  plus  do  27,000,000  d'iiiili. 

(i'.ii.— Parties  de  terre.  1.  Li's  Iles  pi'iucipulHs  do  l'Archip-l 
luiilais  sout  les  il(>s  de  la  Hondo,  Bornéo,  Gélèbes,  les  Moluquos  et 
li's  l'hiliiipincs. 

2.  Ki's  (|naliv  Presqu'iles  do  l'ile  Géloties. 

3.  I>i's  Montagnes  sont  lii:s-i''li'vôes  et  les  volcans  nombreux. 

(i;!.").-— Hydrographie.  1.  Mers.  Le  Grand-Océan,  l'Océan  lu- 
dieu  et  la  nier  de  la  (iiilne  ;  les  mers  Gélèbes,  Banda,  Florès,  Ara- 
lura  el  Timor. 

0.1G. — Régions  physiques.  Los  Uns  Malaise»  sont  montiiPiiSPs,  vnlca- 
iiiflHos  l't  tnsH'liivi'i's  ,  l'iii's  )iiii'nissent  alignées  en  plusieurs  i.liuiuus,  duiil  iiiiio 
i-aUuclii'  l'Asii'  il  lAiistralii!  par  i(!  Malacca  et  les  ile»  do  la  Sonde;  une  autre 
se  dirige  vers  l'Aiin'rique.  Les  volcans  sont  tros-actils,  surtout  diins  Java. 
Les  ailes  des  gniiides  lies  forment  de  larges  plaines  basses  l't  niarécageuscs. 
Li'S  mers  sont  généralement  prufoncles,  et  présentent  do  nombreux  euueils 
et  bancs  île  sable. 

637. — Le  Climat  ■•>!  >  hand  et  humide  ;  les  pluies  sont  violentes,  les  oura- 
gans el  j.'s  Iri'nililenieiils  de  tirre  très-rn'qnents.  (lomme  tous  les  suis  volca- 
niques, res  lies  sont  éininennnent />rt(7('.ï.  elles  possèdent  toutes  les  produo- 
tlons  nalnrelli's  des  Indes  asialiqiii's. 

Skctiun  II.— (iftOiiRAPHIK  POLITIQUE 

G3H. — Historique.  Les  ih's  d''  la  Maliilsii'  paraisseni  avoir  éiA  priniili- 
vement  peiiiilcis  ilr  iiè^n's,  jniis  il'iiiiniigran  s  Hindous  el  Chinois.  Les  .Malais, 
et  surtout  les  .Javanais,  possi'daieul  (h'jà  une  civilisalion  assez  remarquable 
lorsque  les  E'iroprns  y  arrivèrent  au  XVI"  siècle.  Les  Pia'lugais  déciaivrireiil 
et  colonisèreni  la  |iluparldesili's  méridionales,  qui  leur  l'orent  enlevées  nu  sii'cle 
jilus  tard  par  les  Hollandais  Li's  Espagnols  occupèrent  les  îles  Pliilippine> 
qu'ils  conservent  encore. 

(130. — Ethnographie.  1.  Les  Malais  sont  de  la  riici'  liranr, 
comme  les  Indo-Chiiiuis,  et  seiuMeut  ésulter  du  u  'Maille  des 
jaunes  asialiques  avec  dos  iioirs  océaniens.  La  Malaisie  compte 
beaucoup  de  (Illinois  et  d'Arabes  ;  mais  pou  d'Européens. 

2.  La  langue  malaise,  à  cause  de  sa  simplicité,  est  usitée 
connue  langue  de  commerce  dans  les  mers  des  Indes  et  de  la 
Chine. 

3.  La  civilisation  et  la  lill,',uture  des  Javanais  et  des  Tagols  (des 
îles  Pbili]iiiines)  sont  remarquables. 

4.  Religions.  Le  Mahométisme  et  le  Bouddhisme  ;  on  compte 
{•epeiulaiit  trois  millions  de  catholiques  dans  les  îles  espagnoles, 
tandis  qu'il  y  a  à  peine  100,000  ])roteslanls  dans  les  grandes  iios- 
sessions  hollandaises. 

Les  Milais  s'adonnent  à  l'agriculture,  au  comr  .erce,  à  la  marine 
et  surtout  à  la  piraterie  ;  ils  font  beaucoup  usage  de  riz,  de  bétel, 
diî  tabac  et  d'opium. 

040. — Divisions.  1.  Les  Hollandais  et  les:  Espagnols  possèdent 
presque  toutes  les  îles  malaises,  qu'ils  gouvernent  soit  directement, 
soit  par  rintermédiaire  diî  princes  indigènes.  2.  Les  Poiint/nis 
ne  conservent  plus  que  la  partie  orientale  de  l'ile  Timor,  avec 
l'.?,-),001)  habitants.  3.  Les  Anf/tais  oui  deux  possessions  dans  Bor- 
néo, .'ivec  i.'iOjOtiO  habilants.  4.  Quelqur-s  parties  des  îlesSiunatra, 
Bornéo,  Mindanao,  el  les  îles  Sonloii  siml  in'li'prndanlt's  ou  sou- 
mises à  des  sultans  arabes,  chel's  de  pirales. 

OOEANIB  HOLLANDAISE. 

(lit. — Les  Indes  neeilandaises,  superficie  .")00,000  m.  c,  populalion 
IS,000,OOOd'hab.,  se  composent  des  lies  méridionales  de  la  Malaisie. 
Elles  ont  une  très-grande  importance  connnerciale,  surloul  Java, 
Baiica  et  les  Moluques,  et  font  pour  plus  de  100  millions  de  piastres 
d'échange  avec  la  nuHropole,  r.\nglet(M're,  les  Indes  et  la  Chine. 
Lu  gouverneur  général  réside  à  Batavia. 


Les  lies  principales  sont  : 

1.  Sumatra,  '(."lOO.OOO  hab.  ;  la  partie  hollandaise  ou  méridio- 
nale a  pour  ville  principale  Padani),  2.1.000  hab.  ;  exportation  de 
café,  de  poivre,  etc. 

2.  L'ile  Banca,  rid.OIIO  hah.,  renonunée  pour  son  étaiii,  le  lueil- 
lenr  et  le  plus  aliondant  que  l'on  connaisse. 

3.  Ja'va,  19,500,000  hah.,  l'une  des  lies  du  globe  les  plus  peu- 
plées et,  après  Cuba,  la  plus  riche  en  denrées  coloniales  :  exporta- 
lion  do  sucre,  café,  thé,  cannelli!,  poivre,  vanilli^  qniniinina  ;  im- 
porlation  de  cotonnades,  soieries,  liqneius,  machines,  de  l'Europe. 
Ville  principale  Ualavin,  capilale,  •2(10,000  hali.,  y  comiiiis  les  fau- 
bourgs on  villages  javanais  agglomérés. 

4.  Les  îles  Bali,  700,000  hab.,  à  l'Est  de  Java,  Lumbok,  Sumhurn, 
et  i'ViiWs.qni  ne  soiil  qu'à  demi  soumises  à  la  Hollande.  L'île  Timor, 
800,000  liai).,  est  partagée  entre  les  Hollandais  et  les  Portugais. 

5.  Bornéo,  3,000,000  hab.,  la  deuxième  ile  du  globe  pour 
l'étendue  (;iOII,()00  m.  cl,  possède  des  diamants,  de  la  houille  ;  elle 
a  aussi  des  orangs-outangs.  Bornéo  est  divisée  en  plusieurs  états, 
dont  les  plus  nuMidionanx  sont  soumis  aux  Hollandais.  Le  centre 
est  jx-Hiplé  de  noirs  sauvages.  Le  N.-O.  forme  la  snltanie  de  Bor- 
néo, caji.  Bornéo,  2.'),(l(iO  hab.  La  province  de  Sarawak  est  aux 
.Vnglais.  Le  N.-E.  appartient  an  sultan  des  îles  Soulou,  îles  voi- 
sines au  K.-E.,  riches  eu  perk's,  et  dont  li's  habitants  sont  d'auda- 
cieux pirates. 

6.  Gélèbes,  ?,000,000  d'hah.,  gouvernée  par  des  iirinces  tri- 
bulairos  des  Hollandais,  villes  principales  M<icassari'l  Boni.  Expor- 
tation de  café,  girofle,  Iripaugs  et  nids  de  salanganes  (pour  la  Chine.) 

7.  Les  Moluques  ion  îles  royales  en  arahel,  appelées  aussi 
îles  des  Epices,  nombreuses  et  très-riches  eu  uniscade,  girolle, 
poivre,  manioc,  sagon  et  ri/.  ;  oiseaux  de  paradis  et  perroquets. 
Les  ]ilus  inqiorlauti's  sont  la  petite  iU'Trrnale,!i  l'Ouest  di!  la  grande 
ile  Gilalo  ;  lUnula  el  surlmit  Anihciiir.  .-lu  Sud  de  l'Ile  de  Céntm. 

OOEANIB   ESPAG-NOLE. 

ni?. — Les  lies  Philippines  (12)  ont  une  population  totale  de 
i, 000,000  d'hall.,  dont  les  deux  tiers  sont  soumis  à  l'Esiiagne.  Ces 
iles  sont  très-riches  en  mines  et  en  i.rodnils  coloniaux.  Elles  sont 
peuplées  du  Ta(j(ds  civilisés  et  catholiques,  de  Négritos  sauvages, 
do  Chinois  et  de  25,000  blancs. 

tii;i.— I"  Luçon,  2.500,000  h.ib.,  cap.  Manille,  250,000  liab.,sur  une 
liaie  profonde,  résidence  du  gouverneur  et  d'un  évèqiie  ;  grande 
place  de  commerce  ;  exportation  de  sucre,  de  tabac  et  cigares,  de 
cordages,  de  perles,  etc.  2"  L'île  Panai/,  la  jibis  importante  dos 
Biscayas  (10).  :^'  h'i\o  Munilanao,  1,000,000  d'Iiab.  Les  Espagnols 
possèdent  aussi  dans  la  Micronisie,  les  petites  iles  Mariannes  ou 
Ladrouc,  10,000  h.ib. 


CHAPITRE  XLVH. 
POLYNÉSIE. 

Skction  t.— (lÉOGRAPHIE  PHYSIQUE. 

fil4. — Division.  Dans  sa  plus  grande  exlensien,  la  Pidynésie  comprend 
l'Océanie  pi'0]ireinont  dite,  en  dehors  de  VAusIralie  et  do  la  Malaisie.  Elle  se 
subdivise  en  l^lynésic  oecidenlale,  I^ilynésie  septentrionale,  ot  Polynésie  pro}>re 
ou  orientale. 

(iir). — D'après  leur  eonslilulioii  pliysiipie,  tes  Iles  ixilynésiennos  sont  do  deux 
sortes  :  les  iles  houles  et  les  iles  basses. 

1°  Les  Iles  Hautes  sonl  Irès-monlagnensos;  elles  paraissent  avoir  été  for- 
mées par  sonlèveinent  ou  éruption  lolcanique  ;  plusieurs  renferment  encore  des 
volcans  eu  aelivilé;  elles  sont  généralement  bien  arrosées,  bien  boisées,  <r^i- 
ferliles  l'I  mil  un  rliiiinl  saliibre. 

2°  Les  Iles  basses  sonl  iri's-pelites  et  d'origine  inadré'porique.  Elles  for- 
ment des  archipels  nombreux,  n'paniliis  dans  toutes  les  mers  intertropicales  où 
les  eaux  ont  iieu  de  profcmileur.  D'innombrables  récifs  ou  bancs  de  coraux, 
ayant  la  môme  origine,  aeeoinpagneiit  les  lies  basses  et  entourent  également  la 
plupart  des  grandes  îles  vnlcaniipies. 
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Section  II.— GEOGRAPHIE  POLITIQUE. 

64f). — Superficie,  oiiviron  2  à  300,000  m.  c.—Popu'ation,  à  peine 
455,00(1     hall. 

647. — Ethnographie.  Les  Polynésiens  proprement  dits  sont 
oniiis,  de  licllc  slaliire,  intelligents,  qnelqnes-nns  policés  (!l  chré- 
tiens. Ijcs  Papous  et  quelques  autres  sont  noirs,  moins  beaux  et 
ordinairement  sauvages. 

64rt.— Divisions.  On  distingue  politiquement  les  iles  «oumises 
aux  étrangers,  et  les  iles  indépendantes  : 

1.  Les  i7«  soumises  iuw  Frniirais  sont:  \°  la  Nourelle-Calidonie 
i2l'  165')  ou  Balad,;  pop.  (J0,000  iiah.,  dont  40,000  Européens.  Chef- 
lieu,  Nouméa,  S.OOO  hali.,  siège  de  l'administration  coloniale  ;  l'éla- 
blissenieut  pénitencier  (dit  Coijuinvilhi)  pour  les  condannn'-s  po- 
litiques français,  se  trouve  dans  \m  ilôt  côlier.  2"  L'Ile  Taili  et 
l'archipel  de  la  Société,  20,000  hah.,  formant  nu  petit  royaume 
constituliouuel  jilacé  sous  le  iirotectoral  français  dep\iis  IH47. 
>  Les  Iles  liasses  on  Marquises  (lO"  145°)  et  les  lies  Masses  on  Toua- 
nioutou,  20,000  liai).,  peu  importantes. 

2.  Ltîs  Etats-Unis  possèdent  dans  la  Polynésie  centrale  tm  cer- 
tain nombre  d'ilôts  peu  ou  point  habités  ;  on  y  exploite  du  guano. 

3.  Les  Holtaiulais  possèdent  la  moitié  occidentale  de  l'Ile  Pa- 
poua  ou  Nouvelle-Guinée. 

La  Polynésie  indépendante  comprend  1'  la  partie  centrale 
et  occidentale  de  la  Nouvelle-tîiiinée.  Celle  lie,  la  jdus  vaste  du 
globe,  (270,000  m.  c.)  forme,  à  l'Esl,  la  presqu'île  de  la  Louisiade, 
où  se  voit  le  Mont  Stanley,  l;t,000  pi.;  l'intérieur  est  peu  connu. 
2«  L'arcliip(,>l  de  la  Nouvelle- Bretagne  (150  la.),  la  Nouv.-Irlande,  etc. 
3»  L'archipel  de  Salomon  (!)).  4'  Les  Nouvelles  Héhriiles  (25°-C0''). 
b'  Les  iles  Fidji,  100,000  li;ib.,  formant  un  petit  étal  policé.  G"  Les 
îles  des  ^mi's,  50,000  hab.,  (16-152)  formant  un  petit  royaume.  7» 
Les  iles  de  Cook,  15,000  hab.  8"  Les  iles  des  Navigateurs,  40,000 
•.)•  1/archipel  des  Carolines,  25,000  hab.,  piMiplé  d'indigènes  in- 
telligents et  surtout  bous  uavigateui-s  10°  Eiiliu,  les  îles  Sandwich, 
qui  sont  les  plus  iinportautes  de  la  Polynésie  sous  le  rapport  poli- 
tique et  commercial.  La  poi)ulation  est  formée  de  65,000  Imnacks 
civilisés,  ayant  des  jomuau.v  dans  leur  langue,  et  de  6,000  Anglo- 
Américains.  Le  gouvernement  est  constitutionnel  ;  le  suffrage  est 
universel,  même  pour  les  femmes  ;  le  roi  gouverne  sous  l'influ- 
ence des  niissinunaires  américains.  Cap.  Ilonoloulou,  15,000  hab., 
dans  l'ile  Oaliou,  port  très-fré(iuenté,  sur  la  route  de  Saii-I''rancisco 
à  la  Chine  et  à  Sydney  ;  l'Ile  Havdi,  qui  est  la  plus  grande,  ren- 
ferme des  volcans  t(!rrihles:  le  Moinia-Kéa  a  14,000  pieds  de  liau- 
teur.    Le  célèbre  capitaine  anglais  Cook  périt  à  Havaï  en  1779. 


CHAPITRE  XLVia 
.AIMTARCTIE. 


fiW — On  (Innnp  In  nom  iVAnlarctie  à  l'onsomblo  dvs  Tcrr<!S  (iHcoiivortes 
vers  la  zoiii'  glaciale  aiitarctii|ii(",  ft  qui  formoiit,  ou  les  parties  d'un  contiiipnt 
incomplùtemfint  cnnnii,  ou  dos  Iles  distinctes.  Ces  terres  so  divisent  en  trois 
ijroupes  : 

1°  IjO  groupe  Australien,  iilaoc  à  fi  ou  000  milles  de  l'AusIralio,  se  compose  des 
Terres  Salirine,  Ctarie  el  Adélie,  découvertes  par  Dumont  d'Urville,  en  1840  ; 
de  diverses  antres  terres,  et  notamment  de  la  Terre  Vietoria,  visitée  |iar  Sir 
.lames  lloss,  ou  1801,  qui  renferme  le  volcan  £ru6Hî  IL.SOO  pi.  d'alt.,  situé 
à  78-J  lat.  Sud. 

'2°  Ijo  groupe  Afrieniii  ne  se'  compose  que  di;  la  Terr«  d'Enaerlt;/,  à  environ 
OlOn  m.  au  Suil  di'  rAfrique. 

3°  Le  groupe  Anuiricain  compreml  les  lies  Sandwicls,  Qrcades  l'I  Shetland 
méridionales;  les  Iles  Alexandre  \",  Pierre  I",  olc 

650. — Ces  Terres  anlarcticpies  sont  ensevelies  sous  des  amas  de  neiges  et  de 
glaces  ;  les  mers  enviroiuiantes,  d'une  navigation  rendue  dangereuse  pnr  le  froid 
extrême,  les  brouillards  |wr|)(''lnels.  les  banquises  et  les  glaçons  flottanls,  ne  sont 
parcourues  quc^  |H>Milanl  la  suison  du  dégel  (en  janvier)  par  les  péotieurs  de 
l)8leines  et  de  plimpies. 


CHAPITRE  XLIX. 
L'OCÉAN. 


651. — L'Océan  (No.  fiil,  page  il,)  est  l'ensemnls  des  mers  ou  des 
eaux  salées  (|ui  couvrent  près  des  trois  quarts  de  la  surface  du 
globe  terrestre  (environ  150,000,000  de  m.  c.) 

652. — Divisions,  L'Océan,  en  général,  bien  (jue  formant  lui 
tout  non  inlerrompu,  est  considéré  comme  divisé  jifir  les  conti- 
nents en  Cinq  Océans  particuliers,  savoir  ; 

I"  L'Océan  Atlantii/ne,  liorné  à  l'Ksl  par  l'Europe  ot  l'Africiue, 
et  à  l'Ouest,  par  rAinéri(iue  ; 

2°  Le  Pacifique  ou  Grand-Océan  borné  à  l'Est  par  l'Américine, 
à  l'Ouest,  par  r,\:;io  et  l'Australie  ; 

3°  L'Océan  Indien,  limité  par  l'.Vfriqiie,  l'Asie  et  l'Australie  ; 

4°  L'Océan  Glacial  boréal  ou  arctique,  situé  au  Nord  de  l'Ancien 
et  du  Nouveau  Conlinent; 

5°  Ij'Océan  Glacial  austral  ou  aularcti(iue,  situé  dans  la  zone 
glaciale  aiilarcli(]ue  ; 

(i5,'i. — Exercices  :  Examiner  pour  chacun  de  ces  Océans  :  {a\ 

1°  Les  mers,  les  golfes,  les  détroits  (jui  en  dépendent;... 

2»  Les  continenls  qu'il  circonscrit;  les  iles,  presquilcs  et  cajts 
qu'il  détermine  ;... 

3°  Les  chaînes  de  montagnes  qui  marquent  la  ligne  de  partage  de 
son  bassin:  h'n  fleuves  (|u'il  reçoil... 

4°  Les  pi'ini'i[iaux  pays  qu'il  baigne;  les  grands  ports  do  mer 
qu'on  y  rencontre... 

654.— Relief.  Le  relief  du  fond  de  l'Océan  est  analogiu;  à 
celui  des  terres  émergées  :  on  y  trouve  des  plaines  étendues,  des 
vallées  étroites,  des  plateaux  formant  des  bas-fonds  couverts 
d'écueils  et  de  bancs  de  sable,  des  volcans  sous-manus,  des  chaî- 
nes do  montagnes,  dont  h's  Iles  forment  les  sommets,  etc.  Le  sol 
subnu'rgé  est  recouvert  de  sable  ou  d(!  limon  apportés  des  conti- 
nents par  les  fleuves  et  par  les  coiuaiils  inarius. 

655. — La  profondeur  moyennt!  (h;  l'Océan  paraît  être  de  6,000 
pieds;  le  maximum  supposé  est  di;  45,000  pieds;  on  a  mesuré  21,000 
pieds  dans  l'Allantique,  au  Sud  du  Banc  de  Terre-Neuve  ;  11,000 
pieds  dans  la  Méditerranée,  à  l'Est  de  Malte.  La  Baltique  et  la 
mer  du  Nord  n'ont  que  300  pieds  de  profondeur  moyenne  ;  h  Pas- 
de-Calais,  150  pieds;  le  Banc  de  Terre-Neuve  120  à  250  pieds. 

O.'jO. — Oaraotères  physiques  des  eavix.  1°  L'eau  de  mer  ev  pus 
dense  que  l'eau  douce  ou  pure,  car  elle  contient  eu  dissolution  '.i  à  i  jiour  cent 
do  sels  divers,  notamment  le  sel  conunun,  ou  chlorure  de  sodium,  et  le  sel  cal- 
caire; elle  renferme  aussi  les  gaz  azote,  oxigéno  el  acide  carbonique,  égulemeul 
nécessaires  aux  animaux  et  aux  végétaux. 

2"  La  salure  de  l'Océan  se  modifie  légèrement  el  devient  plus  forte  dans  les 
endroits  où  l'évaiioralion  est  jiUis  gran<le  (Méditerranée,  mer  Rouge  ;  la  mer 
Morte  est  six  fois  plus  salée  que  l'Océan) ,  t^lle  est  nioin«  forle  dans  les  ri''gions 
des  grandes  pluies  et  à  l'embouchure  des  gj'auds  fleuves. 

3»  La  couleur  des  eaux,  \ues  eu  masse,  est  Iden  vif  en  pleine  mer,  verdAtro 
.sur  les  eûtes,  jaune  uu  brune  Ini'sipie  le  f(md  sableux  ou  terreux  est  appanmt. 
Souvent  aussi  des  matières  soluhles,  d"S  végétaux  ou  des  animaux  niicrosco- 
piipies  leur  donnent  un<^  leiule  iiarticulière.  (Mer  Houge,  mer  Verte  ou  golfe 
l'ersique,  merJaunc,  mer  Noire,  mer  Blanche.) 

4°  Les  vagues  de  la  mer  paraissent  souvent  lumineuses,  par  l'elfel  de  la  pré- 
sence d'animalcides  phosjihoresconls  ;  ce  pliénomone  se  munifosto  plus  fréquem- 
ment dans  les  mers  chaudes. 

!>'  La  température  de  l'Océan  est  beaucoup  moins  variable  que  celle  de  l'at- 
mosphère ;  elle  est  en  moyenne  de  3!)"  P'ahreulioit  ilans  les  profondeurs  ;  les  cou- 
ches su|iiTiinn-es  sont  plus  chau<les  ou  plus  froides  suivant  la  latitude,  Lc>s 
eaux  du  Gnlf-streain  mesurent  jusipi'à  I8.ï°;  tandis  que,  par  des  froids  de  40"  ii 
r)4"  sous  zéro,  les  mers  iiolaires  si'  transforment  en  champs  et  montagnes  de 
glace  que  l'on  nomme  aussi  ttanquises. 

637. — Mouvements  des  eaux.  On  distingue  notamment  :  les  vagues, 
les  marées  et  les  eourants. 

I"  L<>s  vagues  sont  des  mouvements  sup-rflciels  produits  par  les  vents;  elles 
s'élèvent  dans  les  tenifiéies  îi  I."),  .10,  ou  peul-étre  00  pieds  de  hauteur;  mais 
elles  no  paraissent  pas  agir  à  plus  d"  300  pieds  <lo  iirofondeur.  Des  vagues  ou 
des  courants,  poussés  en  sens  contraires  ou  rcmconlrant  des  obstacles,  se  modi- 

Jn)  Ces  exercices,  (pii  doivent  se  faire  surtout  nu  moyen  de  la  Mnpix'monde, 
serviront  utilement  de  n'capitiilaliou  générale.  On  pourrait  y  joindre  quel- 
qui's-ims  des  exercii;es  sur  la  Mappemonde. 
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fli'iil  l'ii  rnnmn.  Inurnaiils  il'eaux,  lourhillniis  en  iiiiii/ln-x.  I''ls  <|iii'  (lliaijljil.'. 
[iros  lie  Scyllu  ;  MiiIslrcL-iu.  au  Siid  des  lli-s  I,iiirnili'ii.  iIiiii(.'iti'I1\  pinir  la  naviga- 
tion. H  se  produit  aussi  du  grandes  vapii'H,  uiunnri's  i/wuracc/v  dU  tenvj  (/c 
floli,  qui  ri'miinicnt  uvoc  iniiM'tunsiti'  l'crnlKJiiilnin'  peu  |ind'uii>li'  di'  ci'i'lains 
fli'Uvi'S  lia  Soiuc>,  la  Garunnii,  lu  Savornc\  lliiilus,  h'  (iaiii!'',  lAniaziini',  clc.) 

2»  Les  marées  sonl  dra  inmivi'im'nts  iv^ulicrs  pruduits  jiar  rullraction 
de  la  hino  et  du  soleil,  (CdsniiiKrniiliii!  No.  .'ilii.  Il  va  llux  et  relluN  ileu\  l'ois 
|iar  juur.  La  hauteur  du  Itnx  est  |>eu  sensilile  en  |ileiii  Oef'an,  mais  il  ^'l'andil 
en  raison  des  olis|a(;lesr|UO  lui  i  ppisent  les  eonliiienis  ;  dans  la  liaiedeSl-Miil", 
la  diirérence  di>  niveau  ilii  flux  et  ilu  reflux  est  île  VJ  |ii.  ;  diiiiR  la  Iwiie  de  Kunily, 
il  est  de  fis  pieds,  et  à  Ilalil'ax,  seulement  de  8  pieds.  Les  mers  iiilerienresont  des 
marée»  tris-l'aililes. 

3*  Les  roiiiiiiil.i  sont  de  uraiides  niasses  d'eau,  ressemblant  à  des  fleuves  |,-i- 
gnntesi|ues  ipii  se  meuvent  au  sein  des  mers,  dans  une  direction  plus  un  moins 
constante  et  sans  se  minier  aux  eaux  voi.sines.  Les  courants  ont  iwur  cause 
l'action  des  vents,  la  rotation  de  la  !''rro  et  les  diiïéri'nces  do  densité  et  de 
teini»Talur«  e^islant  entre  les  parties  opposées  de  l'Océan.  Les  enux  chaudes 
et  lejîéres  de  l'ec|iialeur  ^dissent  vers  les  |HMes  en  coiiranls  superficiels,  tandis 
que,  |Kiiir  rétablir  l'equililire.  les  eaux  froides  et  lourdes  des  [H^les  se  dirigent 
V  rs  l'éipiuteiir,  en  liirmanl  des  cr»i(;r-coKr«H/i  latéraux  ou  des  courants  pro- 
fonds.   C'est  un  phi'iioméne  analnjjue  à  celui  des  vi'nls  alizés. 

058. — Dans  rAtlintiipie,  le  grand  courant  rijuutorial  d'eau  clmudo  (I8,ï«)  qui 
va  de  l'Ksl  à  l'Ouest,  rencontrant  les  cotes  du  Bn'sil,  se  divise  en  deux  branches 
principales,  dont  l'une  retourne  jiar  le  Sud-ICst,  vers  le  cap  de  Ilenne-Ks])i'M'aiiee  ; 
l'autre  |ii''nèlre  au  N.-O.  dans  la  mer  des  .\iililles  et  le  goKe  du  .Mexique,  d'où  il 
sort  avec  imp(''tuiisité  |iar  le  di'lroit  de  la  Floride,  et  l'orme  |i'  (liil/-Slrram  qui 
court  au  N.-E.  vers  la  Norwége,  tandis  qu'un  courant  dérivé  redescend  le  long 
des  cotes  d  .\ngleterre,  d'Kspagne  et  d'Afrique  vers  l'équateur. 

6.')9. — Dans  le  (irand-Ocr'un,  le  courant  vqiiatorial  \'enu  des  eûtes  du  C.U'ïVï  se 
divise  dans  la  Malaisie,  et  l'une  de  ses  branches  forme  le  Kurro-Sivvo  (courant 
noir  des  Japonaisi.  qui  tourne  au  N.-E.  et  i«''nètre  on  partie  dans  le  détroit  de 
Behring,  tandis  qu'une  autre  partie  revient  vers  l'équateur  en  longeant  l'Amé- 
rique seplrnlrionale,  etc. 

660 — Ue  nombreux  courants  et  eontre-courants,  dirigés  généralement  dans  le 
même  sens  que  les  vents  réguliers,  existent  ainsi  dans  toutes  Tes  mers  nt  ont  une 
grande  influence  sur  le  climat  des  régions  qu'ils  traversent;  d'autre  )iart,  ils 
imposent  à  la  iiaviijnlion  des  routes  naturelles  ipie  li's  liàiiments  à  voiles  sur- 
tout sonl  ]ilus  ou  moins  obligés  de  suivre,  en  faisant  parfois  de  longs  di'tours. 

60 1 .—Produits  de  l'Océan,  .''ans  parler  des  myriades  tVespèces  véijétales 
et  annnalcs,  d'algues,  d'aiiiinaiix  infusoires,  de  (wilypes  et  de  mollusques,  qui 
ont, joué  et  jouent  encore  un  si  grand  rôle  dans  la  formatinn  du  limon  marin  ;  des 
bancs  et  des  lies  madri''poriqnes,  et  des  roches  mêmes  qui  constituent  l'i'corce 
du  globe;  l'Océan  fournil  à  l'homine,  surtout  dans  ses  [loissons  et  ses  énormes 
cétacés,  d'abondants  produits  alimentaires  ou  industriels.  La  grande  péclie  de 
la  morue,  du  hareng  et  du  maquereau  (des  mers  septentrionales)  ra|i|iorl''  annu- 
ellement jiour  plus  de  în  millions  de  jiiastres  de  |«ilsson.  La  petite  pèche  cotièrt 
fournil  le  thon,  la  sardine,  l'anchois,  I:.  sole,  la  raie,  etc.  ;  en  outre,  le  hiiniard 
et  la  langouste,  les  buitres  et  les  moules,  les  oursins  et  riiololurie  (Iripang). 
La  c/iauf  au  laelmlol,  dans  les  mers  tropicales,  à  la  baleine,  aux  marsouins, 
aux  phoques  et  aux  morses,  dans  les  mers  jxilaires,  rapporte  |iour  12  millions  de 
liiastres  d'huile,  de  lard,  de  fanons,  d'ivoire  et  de  jieaux.  Il  faut  noter  aussi 
l'écaillé  des  tortues,  des  mers  chaiulcs  ;  la  nacre  et  les  perles,  du  golfe  de  Mu- 
naar,  etc  ;  le  corail  ronge,  d'.Mgério  ;  les  é|ionges  de  Syrie  et  des  mers  grec- 
ques ;  les  fucus  ou  varech  iui ,  le  sel  de  cuisine,  etc. 

062. — Le  e.iractére  d'utilité  de  l'Oci'an  est  bien  autrement  important  lors- 
qu'on l'envisage  au  point  de  vue  de  la  formation  des  pluies,  sans  lesquelles  les 
continents  ne  seraient  qu'un  désert  rocheux  l't  inhabitable,  et  au  |ioint  do  vue 
de  \a  facilité  des  eoinmunieatinns  internationales  1^1  de  l'échange  des  jiroduits 
des  diverses  n'gions  du  globe.  De  tout  tem|is,  les  jiays  les  plus  riches,  les  plus 
commerçants  et  les  jibis  jinissants,  ont  été  les  pays  maritimes,  ceux  qui,  jiossé- 
dant  un  littoral  ilécoujié  en  bras  de  mer  et  en  bons  juirts,  se  sonl  adonnés  A  la 
navigation  et  se  sont  rendus  maîtres  de  la  mer.  Tels  .'ont  Tyr  et  Cartilage, 
l'Asie  Mineure,  la  l^irèce  et  l'Italie,  dans  l'histoire  ancienne  ;  Venise,  Gènes, 
Bruges,  Anvers,  etc.,  an  mnyen-Age  ;  le  l'intiigal,  l'Kspagne,  la  Hollande,  du 
X'VI' au  XVIII' siècle;  la  France,  l'Allemagne,  mais  .surtout  l'Angleterre,  les 
Etats-Vnis  et  le  Canada,  dans  les  temjis  actuels.  L'Angleterre  est  aujourd'hui, 
grdco  i\  la  navigation,  l'entrepilt  général  du  iiinnde,  le  grand  marché  régulateur 
du  pris  de  toutes  les  substances  alimentain's  (viandes,  farines,  sucre,  café,  thé) 
et  de  toutes  les  matières  premièns  employées  jiar  la  grande  in.lustrie  (coton, 
laines,  soies,  houille  et  métaux). 

OC}^.—^'avilJation.  On  estime  que  l'Océan  est  parcouru  par  environ  l.'iO.OOO 
navires  nu  long  cours  ou  de  grande  pèche,  jaugeant  3)1,01)0,000  de  loimeanx, 
monti's   i>ar  '.'J  millions  do  matelots,   laisani   en  moyenne  trois  voyages  par 

(a)  Los  varechs,  ap|)elés  aussi  sargasses  ol  fucus,  sont  des  algues  marines  vi- 
vant non-seulement  dans  les  eaux  peu  profiuides,  mais  anssi  en  jileino  mer,  sans 
attachi:  au  sol,  retenues  par  les  courants  marins  ijui  les  circonscrivent.  La 
mer  de  Sarqasse  de  l'Atlanticpie,  située  entre  les  Antilles  c  i  les  Açores,  a  plu- 
sieurs fois  l'étendue  do  la  Provinco  do  Québec  ;  les  herb.  i  y  sont  tellemeni 
serrées  que  la  marche  des  navires  en  est  ralentie  (circonstance"  qui  alarma  les 
compagnon  ;  de  (Colomb)  ;  elles  fourmillent  de  iielits  animaux  niarms. 


annéi',  et   trans|>ortant  |>oiir  li.llllll.oiiil.uoil  do  piastres  de  marchandises,  dont 
plus  du  tiers  est  couvert  par  le  pavillon  anglais, 

fiOl— La  navigation  est  surtout  active  dans  la  mer  du  Nord,  la  Manche,  la 
Méditerriiiii'e,  r.\tlaulique  Septentrional  et  les  lU'M's  des  Indes  et  i\f  la  Chine. 
Outre  les  nombreux  serricrs  réguliers  établi»  entre  ces  mers  par  des  lultiments 
à  voiles,  les  grands  ports  d'.Vngli'terre  et  de  France,  ainsi  que  Hambourg, 
Anvers,  les  Ktats-L'nis,  et  le  Canada,  possèdent  des  services  de  paiiuebots  à  va- 
peur, qui  assurent  aux  voyageurs  un  lrans|i<irt  plus  rapide  vers  les  princi|iaux 
ports  du  globu. 


CHAIMTHK  L. 
L'ATMOSPHÈRE— MÉTÉOROLOGIE. 


(i. M.— L'atmosphère  l'st  la  masso  d'aii'  (]iii  cp.'.oiiro   li!  globr    i 
Icrreslre  sur  mil'  haiilriir  d'i'iiviroit  GO  milles.— L'air  est  tiii  .</«; 
fnniK-  d'im  mi''laiii,'o  dd.xygène  l't  d'azolo  et  i-t'iifoniiaiit  (iiti-liiiics 
liai'l'.i's  d'aride  carlioiiiiitte,  etc,  élémtMils  lU'cessaifes  à  la  vie  des 
aiiimaii.x  et  des  véiiélaii.x. 

(UiCi.  — Les  Météores  sont  les  phénonièiios  qui  se  pi'odtiiseiil 
dans  ralinosplièi'o  sons  riiilhieiift;  principale  de  la  elialenr  :  on 
distinguo  les  météorr.t  iit'riens,  les  nuléorrs  aqucni:  ei  les  météores 
lumincti.r. 

liCiî.— Les  Météores  aériens  sont  en  généi'al  les  dch/s,  modi- 
fiés sons  diiréi'enls  noms.  Les  vcnt.s  sont  des  mouvements  de  ti-aiis- 
lation  de  l'air,  ayant  pour  cause  principale  les  diirérences  de  tem- 
pératnro  enlro  deux  points  de  la  intisse  alinosphériiine. 

068.— C'est  ainsi  que  l'air  chaud  et  léger  de  l'i'quateur  s'élève  vers  les  n'gions 
suin'rieures  et  se  dirige  vers  les  |x"des,  tandis  que,  iiour  rétablir  l'''qiiilibre  rom- 
lui.  l'air  froid  et  plus  lourd  des  pi'iles  glisse  en  courants  inférieurs  vers  l'équa- 
teur. Mais  la  régularité  théorique  de  ces  mouvements,  ou  do  ces  vents,  est 
sans  cesse  modinée  par  la  rotation  de  la  terre  i  p.ii  proiluit  les  vents  «(i':ps),  par 
la  déclinaison  du  soleil  (d'où  résultent  les  moussons),  par  la  disposition  des  con- 
tinents, qui  s'échaull'ent  plus  facilement  et  se  r  'froidissent  plus  rapidement  que 
les  mers  (climats  excessifs  et  conslantsi  :  en!in  par  une  foule  do  circonstances 
accidentelles  ou  locales  qui  donnent  lieu  aux  vents  variables. 

Ono.—Les  cents  alizés  sont  des  vents  constants,  qui  s.n'.ment  entre  les  troiù- 
ques,  dans  le  sens  de  la  marche  du  Soleil  et  cuntraireinent  à  la  rotation  de  la 
Terre,  c'estswliro,  de  l'Kst  ii  l'Ouest,  ou  mieux  du  N.-K  au  S.-O.,  dans  l'hé- 
misphère bomil,  et  du  S.-K.  au  N -0.,  dans  lli"iiiis]ihère  austral.  Eu  dehors 
des  tropiques,  des  contre-alizés  soufllent  en  sens  différents  des  alizés.  Les  quatre 
zones  de  vents  alizés  sont  séparées  par  trois  zones  de  calmes,  situées',  l'une  un 
peu  au  Nord  do  l'équateur,  les  autres  vers  les  tropiques. 

fi70. — l^es  moussons  (de  l'arabe  moussin,  saison)  sont  des  vnits  dérivés  des 
alizés  et  périodiques  qui,  d'octobre  en  avril,  souillent  du  N.-':..  et  d'avril  en 
octobre,  du  S.-O.  ,  elles  sont  surtout  s|«'cialesà  l'Oci'aii  Indien,  et  sont  produites 
par  rérliaufl"ement  do  l'air  alternativement  sur  le  continent  Asiatique,  en  été,  et  lo 
continent  Africain  en  hiver.  Le  changement  d'un  inoiisson  à  l'autre  cause  de 
violents  ouragans  appelés  lijphons,  dans  les  mers  de  Chine,  et  cgclones  (vents 
tournoyants),  dans  l'Inde  et  les  Antilles. 

07 1 —Météores  aqueux.  Par  l'immense  évaporation  iiui  s  • 
fait  snrloiil  à  la  surfaci'  des  mers  chaudes,  l'air  se  salure  d'iui- 
midilé,  (jne  les  vents  Iransiiortent  sur  l'élendue  des  coutiui'iits;  le 
reri'oidissement  y  donne  lieu  aux  divers  phénomènes  des  hroud- 
lards,  des  nuages,  des /)/i(ics,  de  la  rosée,  de  la  gelée  hliinchr,  de  la 
Hciijc,  de  la  grêle,  etc.    Nous  ne  pouvons  traiter  ici  tiue  des  pliiies. 

072.— Les  pluies  vont  |)orter  la  vie  sur  les  continents  cl  y  alimentent  les  fleu- 
ves ;  mais  elles  ne  se  distribuent  jias  également  partout  :  les  régions  chaudes  en 
obtiennent  beaucoiq)  jiliis  que  les  régions  froides,  les  parties  montagneu.ses, 
plus  que  les  iilaines,  et  les  régions  maritimes,  plus  que  lu  centre  des  contincMits. 
surtout  si  elles  sont  situées  sous  un  vent  de  nu'r  ihiminant.  Ainsi  les  jiays  oii 
il  pleut  lo  plus,  f.iiit  les  parties  intertropicales  et  orientales  de  l'Amérique,  de 
l'Afrique,  des  Indes  et  do  la  Chine  (à  cause  des  vents  alizés),  et  l'Ouest  do  l'Kn- 
rope  (à  cause  des  contre-ahzi's)  — La  hauteur  moyenne  d'eau  tombée  annuelle- 
mont  est  6  fois  plus  considérable  dans  le  bassin  de  l'Amazone  qu'à  Québec  (ou 
elle  est  d'environ  27  pouces.)  Les  pays  où  il  pleut  le  moins  sont  marqués  par 
les  di'serls  des  trois  Continents. 

67;!.— 3.  Température.  La  tonipéralure  moyenne  annuelle 
de  l'air,  ijni  est  d'environ  4-4''  farh.  à  Montréal,  s'élève  à  70»  au 
Sénégal,  s'abaisse  à  30*  i\  l'hospice  du  St-Bernard,  et  à  5'  dans  le 
Groënlauil.  Les  températures  extrêmes  constatées  sont  de  UO» 
dans  le  S.'ihara,  et  de  —  76''  on  Sibérie.  L'étude  des  températures 
fait  partie  do  la  Climatologie. 
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07i.— 4.  Olimatologie.  I.i'  rlinuit  iVmw  conln'H  est  (li'tcr- 
luiilù  surtout  jjiU'  les  .|MiiMlitcs  iclalivcs  di'  clmlnir  cl  iVliumiilili',  et 
cellfis-ci  snntiiiodilliv^  ii.i.'  I;i  ijiiiiii.l,.^  j,^,.  raliitiidi?  ihi  sol  h;  voi- 
sinage dos  lucis,  la  situation  (li>s  inonlaKiu'H  pt  la  priVlomiiicnco 
(1(38  vents  do  mer  ou  do  terre  («)  C'est  ainsi  (juo,  suivant  la  tem- 
p(^ratun',  on  a  des  climats  froids,  Irmpnrs  et  chnwls;  suivant  l'étal 
hygrométrique  de  l'iiir,  des  rlimals  humides  ou  srcs  ,  d'aiirf's  d'au- 
tres circonstaniH's,  le  eliuiat  plus  Irmpéir  ou  [>['.<.-.  rude  des  monta- 
gnes, et  lo  climat  idus  lii-de  lies  valhJes;  le  climat  plus  coii.stnnt 
des  parties  niaritiin(>s,  et  le  climat  iilns  «msi/di!  l'inténeur  des 
continents.     Disons  ijuidiiues  mots  siu'  ces  deux  derniers  cas 

(a)  I..)  chmal  d'un  |«iys  csl  la  ,lis|„,sithMi  l.al,itnc.il<.ni(-nt  cimuilo  ou  froide. 
sMio  ou  liumiil.!,  sainoou  malsain.',  .lo  son  ûlm.isplifTo  -Lo  climal  vari.i  suivant 
lr..is  causos  :  t-  Vallilude.  2-  la  Miltule  {h  froi.l  ,.l  la  salubrit.)  du  climat  aug- 
montantavec  ces  doux  causes)  ;  ;)•  \' influence  de,, mrlic,  voisine.,  (ults,  plaines 
inartcaK0U8(}8,  moatagnouses,)  et  la  direction  dos  vents  les  plus  fréquents 


ri7."i. — !•  I,<\  eliinat  maritime  iloil  ."i  l'inllu.'nc.i  .1.)  la  ni.'r  .f.''li''  plus  liiimide 
et  plu»  constant,  c'.'sl-i'i-ilin',  .l'avoir  ru.iins  ilo  .:lial.uir  ou.H.J  l'I  pi'nilaut  lu  jour, 
moins  do  l'riiiil  on  hiver  l't  pomlant  la  nuit.  Climat  souvent  moins  salubro,  mais 
plus  favoral)lo  l'i  la  v.'giHalion  et  par  suite  à  ralim.)ntali.in  do  l'iiommo  cl  d.'s 
animaux  :  aussi  voit-on  les  In.les,  la  Cliiue  orienlalo  .il  l'Europe  oceid..nlaln,i|ui 
j.iuissont  de  co  .dimal,  |irésenter  les  populati.ins  les  plus  denses  du  glolj.\ 

Ci  — 2°  Au  contraire,  lo  elimal  continental  est  renilu  plu»  sec  par  l'.ioigniv 
ui.'ut  lie  la  mer  ;  plus  (•xecjJi/.lans  sa  leni|)<Tature,  jiar  suilo  .l'un  rapide  cclianf- 
fenienl  |ieiidant  l'i'lé  el  le  jour,  et  .l'un  ray.innemeiit  aclif  pendant  l'hiver  et  la 
nuil  :  climat  jilus  propice  aux  culluro»  arliuslives  l'I  fruitières,  mais  moins -iilan- 
lureux  et  moins  cajialile  .le  nourrir  une  f.irte  |»ipulati.jii,  coinine  on  le  voit  dans 
les  d.'serls  et  dans  les  parties  cuntrulos  do  l'Asie,  de  l'Afrinue,  elo. 

•■ 

077— C'est  ainsi  ijua  lo  climat,  do  raflmo  que  la  nature  ot  la  fertilité  du  sol, 
»e3  ricliosses  minérale»,  sa  conformation  en  i)laine.H  ou  en  muntagnos,  etc., 
expli.iue  pourquoi  les  dilférentcs  parties  du  globo  sont  si  inégalement  riches  et 
peuplées. 


f)78.-TABLEA.U  D'ETHNOGRAPHIE  GENERALE. 


RAOB 

BLANCHE 
'425  millions 
d'Individus). 


B.  JAUNE 
(430  m.) 


n.  BHUNE 
(22  m  ). 


Rameau 

Euro|K''en 
(3.10  millions 
.l'imlividus). 


U.  Araméen 

('>5  m.) 


R.  Scythique 
(40  m.) 

U.  nv]¥>rbo- 
rèen. 

H.  Mongol, 

H.  Sinique 
(420  m.) 

f    II.  Ethiopien 

(10  m.). 

li.  Ilin.lou 

(190  m.) 

II.  IniloehiiKiis 

(20  m.). 

it  Malais 
(30  m.). 


FAMILLE 

teutonne 

(115  m.). 

—  latine 

(110  m.) 

—  grecque 
(5  m.). 

—  slave 

(SCm.). 

—  erso-ki/mri- 
que  ou  celtique 

(12  m. 1. 
—  husque 


(>rmain»,  (Allemands,  llulliinilais,  l'Iamanig). 
Sjaii.linaves,  (Danois,  Suédois,  Norwégiuns). 
Anglais,  Yankies,  Ecossais. 
I'"raiii;ais  (Canadiens). 
Espagnols  .'l  l'ortugais 
Italiens  et  Itoumains. 

Grecs  et  Albanais 

■Russes,  Cosaiities,  Polonais. 
Bulgares,  Si'rlies. 
Teli.!i|ui's  (Uoliémes),  Moravos. 

Kymri»  (Gallois,  Bas-Bretons). 
Ei-.M's  (Irlandais,  Ilighlanders). 

Basipies 


berbère  :  Miiur.îs,  Kaliylos,  Touaregs,  Coptes  et  Fellahg. 

—  sèmile.  Arabes,  Juifs,  Syriens. 

—  persane:  Tadjiks,  Afghans,  Béloucbis,  Arméni.-'ns. 

—  ijèorijienne  el  eireassienne. 

—  inaf/i/are:  Il.ingrii». 

—  turque:  Osinaiilis,  Tureomuns,  Kirghiz,  Ousboolis. 

—  finn(usi'  :  de  Itussie  el  Sibérie. 

f  Lapons,  .Samoi/èdei,  li'nesséens,  Kamtschadales. 
\  Ksiiuimaux,  Méoutes,  Oroêntandais. 
fJakoules,  ilonyols  et  Kaluiouks. 
\  Manlehoux  el  Tongous. 

I  îhilictains,  Coréens,  Chinois  et  Japonais. 

i  llnrahras.  Abi/ssms,  Oallas,  Frilatas,  Ovas. 
i  tndis,  Mahrattes,  llengilis,  Malatiars. 

I  Uirmans,  Siamois,  Annamites,  Cambodgiens. 

{Malais,  Baltas,  Javanais.  Oayaks,  Tagales. 
l'oUjnèsiens  :  Néo-Zélandais,  Tongas,  Taitiens,  Hava'iens,  Kanacks. 
Micronésiens. 


R    nOUGE   f  "  Meri.lionai.  |  Andiens,  Quioliuas,  Araucaniens,  Pam|)éens,  Palagons,  Guaran;» 


(10  m) 


f  U   Mr 
1     II.  S 


Septentr      /  '^>*'''T"^s  ou  anciens  Mexicains,  Cliérokois,  Natchoz. 
'         ■     \  Uurons,  Iroquois,  Sioux,  Apaches,  Peaux-Rouges. 

H  Africain,      f  Nègres,  Guinéens,  Yolofs,  Cafres,  Ilotlentols 
n.  Océanien,    'l  Andamones,  Papous,  Fidjiens,  Australiens. 

HYBRIDES  de  toutes  races  (15  m.),  surtout  en  Amérique  :  métis,  muliltres,  zambo». 


R   NOIRE   r 
(70  m  j.      \ 
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NOTIONS  DE  COSMOGRAPHIE. 


CHA[>ITRE  I. 
DES  ASTRES,  (i) 

Section  I.— DKS  ASTRES  EN  GÉNÉRAL. 

I. — La  Cosmographie,  ou  tlcscription  du  mo(ir/c,  ol  l'Astro- 
nomie, "Il  sridicc  (les  nslres,  traitent  l'une  et  l'antre  des  Corps 
célesles  et  di'  li'urs  niouvomenls.  (1) 

2, — On  ainii'Ui'  astres,  ou  corps  célestes,  les  innonibriibles 
niasses  disi)i-rsées  dans  l'espace  universel  (\\i'an  nomme  le  Ciel. — 
lin  astre  est  surtout  caractérisé  1°  par  une  ijmmieur  \vm\w  n\\^  plus 
considérable  que  celle  des  corps  dits  terrestres  ;  '1'  par  luie  forme 
splu'rnidalf,  ou  arrondie  en  boule  ;  'i°  par  divers  mouvements  qu'il 
accomplit  dans  l'espace 

3. — On  divise  les  astres  en  quatre  classes,  savoir  :  les  étoiles, 
les  planètes,  les  salelliles  et  les  comètes 

1°.  IjCS  étoiles,  au  nombre  desquelles  il  faut  compter  le  Soleil, 
sont  des  astres  lumineux  par  eux-mêmes  (No.  9). 

2*.  Les  planètes  sont  des  astres  opacjnes  qui,  connue  la  Terre,  dé- 
crivent autour  du  Soleil  des  courbes  pres(]ue  circulaires  (No.  19). 

3*.  Les  satellites  sont  de  i)etits  corps  opaques  qui,  comme  notre 
Lune,  tonrneut  autour  d'une  planète  (No.  24). 

4*.  Les  comètes  sont  des  corps  opaques  tournant  autour  du  Soleil, 
comme  les  planètes,  mais  en  décrivant  des  courbes  très-allongées 
(No.  27). 

4. — Les  étoiles  sont  dites  astres  lumineux  parce  que  ce  sont 
de  véritables  sources  de  lumière.  Les  planètes,  les  satellites  et 
les  comètes  sont  des  astres  opaques,  on  obscurs  qui  no  brillent 
que  par  la  Ininière  du  Soleil  qu'ils  nous  renvoient  par  réflectiou. 

.5.— Les  étoiles  sont  encore  dites  astres  fixes,  i)arce  qu'elles 
paraissent  conserver  entre  elles  de  mêmes  positions  resjiectivcs. 
Par  opposition,  les  cor|)s  opaciues  sont  dits  astres  errants,  parce 
qu'ils  se  déplacent  dans  le  Ciel  d'une  manière  très-apparente. 

f). — Ou  aii|irl!i,-  muadô  solaire,  on  système plaiictaire,  le  groupe 
d'astres  formé  par  notre  Soleil  avec  les  planètes  elles  autres  corps 
opaques  rpii  lui  sont  subordonnés,  et  qu'il  entraîne  avec  lui  dans 
l'espace  (No  39). 

Section  IL— DU  SOLEIL  ET  DES  ÉTOILES. 

7. — Le  Soleil  est  l'astre  lumineux  autour  duquel  circulent  la 
Terre  et  les  autres  corps  opaques,  auxquels  il  distribue  sa  lumière 
et  sa  chaleur. — Le  Soleil  n'est  qu'une  étoile,  la  i)lus  rapprocliée  de 
nous     Son  éloignement  est  d'environ  95,000,000  de  milles  et  son 

(I)  Pour  loiidro  IcIikIo  plus  facile,  nous  faisons,  dans  ce  prcmior  cliapilrp, 
abslraclioii  des  mouvements  des  astres,  que  nous  réservons  |)our  le  second 
Toutefois  on  peut,  à  xdionté,  commencer  la  Cosmographie  par  In  J  de  la  Des- 
cnolion  du  Ciel  (Nos  29-.14). 

Ci)  ErïMoi.oGiE  (>)smograpliie,  Aosmoj,  le  monde,  jrapAd,  Je  décris. — Astro- 
nomie, aster  astre,  ;joi)I»;,  scieneo. — Planètes,  planètes,  errant. — Ccmètcs,  Itomé, 
chevelure  —Satellites,  soldat,  gardien. 


vohime  est  1,384,472  fois,  plus  considérable  que  celui  de  la  Terre.  (31 

8. — Le  Soleil  [laralt  être  compose  d'un  noyau  plus  ou  moins 
solide  ou  fluidi ,  rt'lativeinent  obscur,  et  d'une  /f/io/o.s/j/ii'/'c  exté- 
rieure, ijazeusc  et  incandescente,  d'où  émanent  la  clialenr  et  l.i 
lumière.  (1) 

9. — Les  étoiles,  qu'une  bt'Ue  nuit  nous  permet  de  voir  briller 
au  ciel  d'une  lumière  scintillante  (|ui  leur  est  propre,  nous  ajipa- 
raisseut  en  nombre  iucalculalile. — Elles  sont  autant  de  soleils,  pos- 
sédant peut-être  cliaciuie  leur  monde  planétaire  parti<'nlier. — Leiu' 
éloiijnemenl  dt;  nous  est  considéralilemeiit  (iliis  fjraiid  (jue  celui  du 
soleil,  ce  qui  fait  suiiposer  (|ue  plusieurs  deiitre  elles  ont  un 
volume  plus  grand  iiiêiue  (]iie  celui  de  cet  astre  ['>) 

10. — La  grandeur  apparente,  on  l'éclat  des  étoiles,  varie  asseï 
sensibleineut  pour  qu'on  puis.se  distinguer  20  étoiles  dites  de 
première  rjnindeur  uiole  8),  0,5  de  2*  grandeur,  200  de  3',  etc.  Les 
petites  étoiles,  de  la  C'  à  la  l 'i-  grandinir,  ue  pouvant  être  aper- 
çues à  l'œil  nu,  sont  dites  lélesropii/ues. 

11. — La  Voie  lactée  (chemin  Sl-Jac(;ues)  et  d'autres  espaces 
blancliAtres  du  Ciel  appelés  nébuleuses,  sont  des  agglomérations 
d'étoiles  d'un  éloignement  incommensurable.  Certaines  nébuleu- 
ses semblent  n'être  que  de  la  matière  dijfuse  non  coudunsée  en 
étoiles 

12. — Les  étoiles,  au  lien  d'être  fixes  ou  iinmobilos,  comme  ou  le 
dit  cominnnôinent,  sont  douées  de  mouvements  propres,  ainsi  qu'il 
a  été  constaté  pour  plusieurs  d'entre  elles  ;  au  contraire  leur  mou- 
vctnent  journalier  autour  de  la  terre  n'est  qu'apparent. 

13. — Le  télescope  fait  voir  que  beaucoup„d'étoiles  sont  (/oitWcs, 
ou  multiples,  c'est-à-dire,  formées  de  deux  ou  de  plusieurs  étoiles, 
tournant  souvent  l'une  autour  de  l'antre. — Il  y  a  des  étoiles  varia- 
bles, ([ui  changent  de  couleur  et  d'éclat,  et  des  étoiles  périodiques 
qui  dispiiraissent  pour  un  temps,  ou  sans  retour. 

14. — t)ii  appelle  constellations  des  groupes  d'étoiles,  imagi- 
nés pour  les  étudier  plus  facileuK.'nt.     Elles  affectent  des  formes 

(3)  Les  astronomes  calculent  la  distance  et  la  grandeur  d'un  astro,  en  déter- 
minant sa  parattaje,  c'esl-(i-<lire,  l'angle  sous  lequel  le  ray(m  do  la  Terre  apjja- 
raitrail  à  un  observateur  placé  sur  cet  astre.  I,a  parallaxe  du  soleil  est  do  8". 73. 
— ()n  mesure  le  diamètre  apparent  d'iui  astre  par  le  temps  iju'il  met  à  passer, 
un  bord  a))rès  l'atUre,  devant  le  III  |ilacé  dans  une  lunette  méridienne  ;  la  pro- 
jiortion  est  de  1°  en  4  minutes.  Le  <liamètre  apparent  moy(m  du  Soleil  est  do  31'. 
Les  étoiles  n'uiU  pas  do  diamètre  mesurable  et  ai)paraissenl  toujours  comme 
(les  |K)ints  brillant  s. 

(  i)  Le  SoliMl  présente  des  taches  qui  a|iparliennont  au  iioyuu  et  qui  ont  |«'r- 
inis  de  constater  la  rotation  de  l'ustro  (no.  39).  La  |iliysique,  par  l'analyse  spec- 
trale, a  reconnu  que  la  phothospliére  ipliûs,  lumière)  renferme  du  soiliuui.  du  fer. 
(In  nickel,  du  cuivre,  etc.,  l'i  l'état  de  va|it'urs  ,  on  y  remar(|ue  aussi  des  prolu- 
liérances  pazoïisos  ou  nuages  d'hydrogime  incandescent. 

(."i).  L'étoile  la  plus  rapproclu'cdenousestau  moins  200,000  fois  plus  éloigro'C 
(|ue  le  Soleil  ;  l'étoile  Polaire  l'est  (le  3,000,000  de  fois  ;  sa  limiièro  reste  50  ans  i 
nous  parvenir,  tandis  (pie  celle  du  Soleil  nous  arrive  en  8'  16".  C'est  |)Ourquoi 
la  distance  du  Sol(!il  ("i  la  Terre  est  considérée  comme  nulle  dans  les  calculs  as- 
tronomiques :  ces  deux  astres  sont  sensi'^s  occuper  le  mftnio  jKJint  du  Ciel,  et  l'axe 
(lu  monde  passe  indifféremment  |)ar  le  centre  (le  l'un  ou  do  l'autre  (no.  30) 

— L'œil  nu  découvre  au  plus  6,000  étoiles  ;  un  grand  télescope  en  fait  voir 
plus  do  80,000,000.  Le  disque  do  la  lune  passant  devant  certaines  nébuleuses 
nous  cache  plus  de  50,000  étoiles. 
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vari(^t>H  aiixqui-lli^s  la  inylhulugU*  a  donné  dus  noms  do  ijeraonna- 
gt'H  d'aunnaux,  etc. — («) 

Skotion  III.— DK  la  TKHHK  KT  DKS  PLANÈTES. 

I">  TaIILKAII  (jOMI'AIUTIF   (!I) 


AsrilKS 


lj«  HOI.KII... 

l'IiiiiMi's  f  I.  Mkhi.i  m:.. 

illllT.     t  '^'  Vkm'.- 

:i.  Im  'rKiiiii 

y  Maiis 

-Asii'miiti" 
.'■),,li,'i'rrKii.. 


hiiiiii. 

l'ii 
Millrs. 


PlniiMos 
oxti'r. 


8Ktl.!),'(2 

7,700 
7,0  lï 


(i.  S*TI:|1XK.. 


7.  UllAM'S... 

S.  NiiiTi'Ni:.. 


«7,000 

70,000 

:i:i.OO(i 
M.mw 


N'i'liimi' 
lu  Ti'mi 
•■fnl  I. 


1,384,4 
I;I7 
0/10 

h'' 

1/IOflO 
1 ,280 

1,000 

7'2 

84 


Disliiiicii 
iiiijvi'iiiii'  au 

'Sdlnl 
l'Il  iiiillus. 


:i7,ooo,ooo 

08,000,000 

OVOOO.IKIO 

142,000,000 

.'100,000,0(K) 

48:),000,000 

800,000,0110 

1 ,800,000,000 
'2,S.y),000,000 


Ilrvol. 
s\ir  li'iii' 

UXI'. 


'.■)j.  lOli 
'Mil. 

2;uii, 
■iiii. 

24ih 


lOh. 
IO}li. 


Il.'vol. 

niiliiiir 

du  Suloil 


88  jours 
3'.'1 'jours, 
t  un. 
Iini,:)'2l  Jrs, 

lliiiis,  .'ll4Jrs. 

•20  uns.  107  Jrs. 

84  an»,  5Joiirs. 
I6G  ans. 


IC. — La  Terre  t'st  l'astre  ou  lu  planHr  qun  nous  liabitor.s  Elh; 
a  la  forme  d'un  spiu-i'Oïdc  o\i  Kinliiî  It'gi'i'cini'nl  aplati  aux  deux 
extr(''niil('s  d(3  son  axo  cl  renfle  à  l'éciiiatcur.  L'aiilulissonicnt 
n'est  ((ne  la  trois  centième  partie  dn  rayon. 

17. — La  riraiiifnriicc  de  la  Terre  osl  de  24,8GG  milles,  ol  son  dia- 
mètre de  7,!)  1-2  milles. 

18. — Le  (,'lolie  terrestre  est  composé  d'une  cvoûle  solide,  on  les 
terres  (dont  l'épaisseur  n'est  {\\w  l/IO  du  rayon),  renfermant  lui 
itoi/im  i\{u<  l'on  croit /?»/(/('  rt  incitiidrsrfiil  ;  il  est  (Mitouré  d'une  m- 
vi'hmtf  iK/iddi-,  ou  la  iiuîr,  et  d'une  enveloppe  gazeuse,  appelée  l'air 
ou  l'almosiilièi'e.  (I0|. 

19. — Les  planètes  sont,  comme  la  T.erre,  des  astres  opaques  qui 
tout  en  louruaul  sur  eux-mêmes  irolulion],  cinmlenl  autour  du 
Soleil  eu  si;  diriKeaul  toutes  d(!  l'Ouest  vers  l'Est  (révolution).  Leur 
vitesse  est  d'aulaut  plus  grande  (ju'iîlles  sont  plus  rapproclu'es  du 
Soleil. 

20. — On  compte  H  iilnnétcs  prineijxiles  et  lui  grand  uonilire  d'((.s- 
léroides,  ou  petites  planètes  télescopiques 

21. — Parmi  les  premières,  les  anciens  connaissaient  déjà  3fer- 
Clive,  Vénus,  la  Terre,  Mars,  Jupiter  et  Saturne,  lesquelles  sont  visi- 


(8|  Los  j)/v(i'v;i((/cv  raH.iVcWn/i'nHJ  sont  :  lu  Pelite-Oiirse,  ilonl  l'éloiln  Polaire 
fail  parlii'  ;  l.i  liruiulr-lhirnv,  ou  lo  Chariot  ilo  David,  ot  son  opposi'O  Cassiopre  ; 
toutoa  trois  toujoni-s  visihli-s  sur  iiolro  horizon  ;  lo  ('i/ffne,  ou  la  (Iroi.v  {dans  la 
Voit»  Incti'el,  et  lu  Voilier,  ipii  nisont  prosipu)  notre  horizon  et  passent  à  nolro 
zc'uitli  ;  la  Lj/re,  et  VAii/lr,  n\  dessous  du  ('nfiiie  ;  Amirmnrde,  Per.iée  H  Péyase, 
ru  di'ssons  d'o  (;assio|K'>o;  /l-reiile  H  \o  lloiirier,  h  l'Oupst  de  la  I.yrn  ;  lo  Tmi- 
)■(•«!(,  los  (:ém(iiii.r,  lo  Lion,  au  Sud  do  la  Chinn^  ot  do  la  (Jrand(vOurso.  Toutos 
les  t'unsl('lliili(pus  proci'doiUos  sont  dans  l'iii'uiisplioro  ImriMil. 

I/i'rniatour  est  luarcpio  par  l'fc';)!  <lo  la  l'iciv/c  ot  par  los  7'/'0i,?  /îoi.s,  ([ui  font 
|iartio  d'On'oH.  la  i>lus  lioilo  oonslollaliou  du  <;iol.  Dans  l'hi'inisplii'ro  austral, 
so  Irouvo  lo  tiraml-Cliicn  cpn  compronil  Sinus,  la  plus  lirillauto  dos  ctoilos, 

Los  éloik's  do  j.rrmiére  (iramlviir  ai'iil  :  Sinus  (du  Grand-(;hion|,  Aniiini.'i 
(ilu  lîouvior),  ItKirl  (d'Orion),  la  Clièvrc  (du  Ciu^hor  ,  la  Lyre,  V Aigle,  l'roei/nn  ou 
lo  lviit-i:hinn,  Atdéimran  (l'oiil  du  Taureau),  Antarès  (du  Scorpion),  rA";)(  (do  la 
Viergi!),  Fomalliaul  (du  l'oisson  austral),  l'ollux  (des  Gomeau.\),  liégiiltts  (dn 
Ijon),  etc. 

{'.))  Pour  doinior  aux  cloves  nno  idée  comparalive  des  volumes  dos  asiros,  lo 
uiallro  roprosoutora  a\i  tahloau  noir  lo  Soleil  par  \nio  lioiile  do  2  pieds  de  diii- 
uiolro;  Mercure,  par  t\no  (iraine  de  chou  ;  Venus  ot  la  Terre,  chacune  par  un 
pots;  Murs,  ]inv  uw  (/raine  de  elianvre ;  Jupiter,  par  une  grosso  orange;  Sa- 
turne, liai'  une  pomiiir  ;  Urauus,  jiar  une  cerise  ;  Neptune,  par  uno  prune.  liA 
Terre  et  la  I.une,  conservant  leur  dislance  naturelle,  )K)nrraicnt  se  mouvoir  dans 
l'inlérieur  du  Soleil  [fig.  '2],  Pour  Vidée  des  distances  au  Soleil,  nu  tracera  au 
taldeau  noir,  pour  les  8  pianotes  rospeclivoment,  des  lij,'ues  ou  rayons  do  }  po., 
§,  1  jio.  (la  Terre),  I},  5,  10,  20,  30  i)o.  (Neptune).  L'étoile  la  phis  rapprochée 
serait  (1  uno  denii-lieuo  do  là  (8,000  ]ii.). 

(10)  Preuves  do  la  sphéricité  de  la  Terre:  I"  que,  do  loin,  sur  terre  et  sur 
niiT.  on  n'aiiereoil  d'auurd  que  lo  sommet  des  montagnes,  des  clocliers,  des 
miUs  do  navires,  etc. 

2°  Que  les  navinatinu-s  en  ont  fait  le  tour  en  tons  sens; 

3°  Que,  dans  los  éclipses  do  lune,  t'ombre  projetée  par  la  Terre  est  toujours 
circulaire  (No.  54  et  llg.  9)  ; 

4°  Quo  la  hauteur  iwlairo  est  dilTérente  pour  les  dilKrents  points  d'un  même 
méridien  (No.  6."i). 

:>'  Quo  la  longuinir  du  pendule  à  seconde  est  variable  aussi  pour  différents 
lieux. 

6"  Qu(!  la  Terre  étant  un  astro,  doit  être  spliérique  comme  les  autres  astres  ; 
toute  autre  forme  d'ailleurs  no  pourrait  être  prouvée. 


blo»  à  siniplu  vue.  Le»  deux  autres  ont  été  découvertes  h  l'aide  du 
lélescoix!,  rrunus  par  llerschell,  un  1781,  et  Neptune,  par  Loverrier 
et  (ialle,  en  IHili. 

22. — L<'s  planètes  sont  dites  intérieures  on  extérieures,  .luivanl 
([u'elles  sont  situées  en  dedans  ou  en  dehors  de  l'orbiti)  de  lu 
Terre  (No.  15), 

2;i. — Quatre  des  astéroïdes,  Céirs,  Pallas,  Jiinon  et  Vcsta,  lurent 
diîcouvi^rts  au  connuenceuieiil  de  iiolie  sii'cle  ;  depuis  IH'iG  on  en 
a  aiierçu  plus  d(!  100  autres.  Us  se  trouvent  tons  situés  entre 
Mars  et  Jiqiiter  ;  leur  grosseur  n'est  qu'une  petite  fraction  de  celle 
de  la  Terre. 

Si:(:Tit,.N  IV.— DES  SATELLITES 

2'». — Los  Batellites  sont  de  petits  corps  opatines  qui  accompa- 
gnent coustainnu'ut  une  [ilanète  principale.  Ils  ont  les  nu''mes 
mouvements  que  notre  lunt;  (No. .")()) 

25. — La  Terrt!  a  un  satellite  qui  lîst  la  Lune  ;  Jupiter  en  n  4  ; 
Saturne,  8;  Urauus,  i,  et  Neptimi!,  I,  l/i','/.  7|.  SaturiK!  est  en 
outre  entouré  d'un  iiiinenu  liuniuenx  que  l'on  supiiose  être  formé 
d'aggloniér.itious  de  ]ietits  satellites  ou  d('  matière  dllfiise. 

20. — La  Lune  est  un  |)etit  gIoli(!  solide,  ohsi'ur,  sans  atmosjilière, 
sans  eau  liijuide,  i!t  iirésentaut  di!  hantes  montagnes  et  des  cratères 
de  volcans  Son  volume  n'est  (jue  h;  cinciuième  de  celui  di!  la 
Terre,  et  son  éloii/neinenl  de  nous  est  en  moymuie  du  238,650  mil. 
(à  peine  la  .moitié  du  rayon  solaire,  note  9). 

Skction  V.— des  COMETES. 

27. — Les  comètes  sont  des  astn>s  que  l'on  suppose  de  mt^mo 
natiHM!  que  les  plauèles,  mais  qui  décrivent  autour  du  Soleil  des 
elliiises  tiès-allougées  et  dirigées  eu  tous  sens.  Elles  présentent 
une  télé  hiillunte,  renfermant  nu  noi/uii  obscur  entouré  d'une  rlic- 
veliire  vaporeuse"  ;  elles  sont  ordinairement  pourvues  d'une  ou  d(^ 
plusieiM's  7i(('iM'.s,'placées  à  l'oiiposé  du  Soleil,  et  qui  n'apparaissent 
(jne  lorsijue  la  conièti!  est  jirès  de  cet  astre,  (pij.  7). 

28. — On  a  observé  plus  do  700  comètes  dont  plusieurs  reviennent 
à  des  époques  déterminées.  (H) 


CHAPITRE  IL 
MOUVEMENT  DES  ASTRES. 

Section  I.— DESCRIPTION  DU  CIEL. 

29.— Lorsqu'on  imagine  la  Terre  iilacée  au  centre  de  l'Univeis 
(l'i),  l'espace  indélini  dont  elle  parait  occuper  lu  centre  présente  le 
soir,  à  nos  yeux,  l'aspect  d'une  voi'ite  immense  à  laquelle  les  astres 
seraient  attachés  ;  c'est  la  sphère  céleste  ou  le  Ciel.  Cette 
sphère  sendili;  mobile  :  les  étoiles  y  décrivent,  de  l'Est  à  rOu(>st, 
des  cercles  piii-allcles  eiUre  etix,  mais  obliques  à  l'horizon.  Deux 
points  cependant  sont  iunnobiles  :  ce  sont  les  pôles;  le  /)(//'•  boréal 

(11)  Los  étoiles  filantes  paraissent  étro  des  corpuscules  cosmiques  inliniment 
plus  petits  et  plus  nombreux  quo  les  pianotes,  el  circulant  aussi  autcjur  du 
Soleil.  Elles  no  deviennent  visibles  pour  nous  quo  Inrscpi'elles  traversent  notre 
atmosphère,  et  elles  apparaissent  surtout  en  grand  nouvliro  ilu  1 1  au  13  des  mois 
d'août  et  do  novembre;  on  a  pu  alors  en  compter  jilnsii'urs  milliers  en  une 

IlUit, 

— Les  bolides  sont  des  boules  de  feu,  ou  des  étoiles  Tdantes  plus  grosses  ot  se 
mouvant  plus  lentement,  en  laissant  échajiper  une  trairn'o  lilaniliiilri!  et  des 
étincelles  divorsenient  colorées  ;  souvent  ils  éclatent  et  lancent  à  la  surface  de 
la  terre  dos  masses  métalliipn.'.s  dites  aérolilhes  (pierres  de  l'air.) 

(12)  Pour  rendre  intuitives  la  description  du  Ciel  et  l'étude  des  phénomènes 
célestes,  surlotit  lorsipi'on  no  jHi.-isèdo  j)a3  d'instruments  s|Hu;i,iux,  il  est  néces- 
saire de  l'aire  faire  aux  élèves  ijuelques  oliservatinns  dans  la  nature  même,  en 
prolltanl  d'une  belle  soirée  étoih'e.  On  observera  conunent  Ir.'s  étoiles  s'élè- 
vent obliqucmenl  sur  l'Ii  irizon  {sphère  olitique,  no.  35);  puis  on  désignera 
quelques  étoiles  ou  constellations  qui  marquent  sensiblement  la  position  des 
cercles  do  la  splièro  •  lo  polo  Nord  sera  marqué  par  l'étoilo  polaire  :  le  Cercle 
])olaire,  par  V.ltpha  de  la  Grande-Ourse,  (l'étoilo  la  plus  au  Sud  des  deux  derniè- 
res (le  son  Carir)  ;  lo  zénilli,  pur  la  Chèvre  et  l'.llpha  du  GygiK!  ;  le  Tropique 
du  Cancer,  par  le  mu  des  Jumeaux  et  les  Pli'iades,  appelées  v\dgaireniei)t  la 
Poussinière  ;  réi|uateur,  par  l'Orion,  lo  zêta  et  le  gama  (h;  la  Vierge,  formant 
un  triangle  avec  l'Alpha  ou  l'épi  do  la  mémo  constellation;  le  lropi(iuo  ilu  Ca- 
pricorne, par  la  partie  supérieure  d'un  triangle  que  forment  trois  étoiles,  dans  le 
Sud  du  Grand-Cliien  ;  enfin  l'écliptique  par  quelques  constellations  du  zodiai|ue. 
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('Ht  siliii''  A  l'J  (|(«  l'iMoiln  dite  PoUwr,  cl  In  pMe  uxutrai,  inviHihIu 
pour  iiouH,  lui  ('Ht  (liain(''li'iili>m(!iit  ()ppoH(^.  (13). 

;)()—l, axe  du  monde  (•!*t  la  ligne  (jui  j(jiiu  le»  piMc»  cA1phI<>h 
|xii  le  |ii'()l()MK('iiii'iit  lie  \'n.re  ifnrslir  (p.  7,  No.  2'i). — l'crficndicu- 
hiirciiiciit  à  cet  n\<;  Itciil',  l'équateur  céleste  (<|i>i  Iravci-Hc  la 
(•oiisti'llalioii  (rOiioin,  coircspoïKl  à  Vi'iiiinleKr  Irrreslre ul n  comme 
lui  son  (('iilrd  an  centre  île  la  Terre  (Note  7.) 

!tl  — On  api^'lle  zénith  d'nn  lien  terrestre  (|n('lcon(|iie,  le  point 
du  (liel  sitn(''  verticalement  au-dcssns  de  ce  li(Mi.  !,(•  nadir  estle 
point  (liaiiK'Iralenient  (ippos(>  an  /.('iiith  {Aiitiiintirs). 

;Ji.— Le  méridien  d'im  lien  est  le  grand  cercle  on  le  plan  (|ni 
passe  \Mr  ce  lien  et  par  les  pi'iles.  Il  contient  anssi  le  /('tiitli  et  le 
nadir  lin  même  lien,  le  centre  de  la  'l'erre  et  l'axe  dn  niond(( 

MU — l-horizon  est  nn  grand  cercle  on  plan  |)er|i('ndicnlairn  à 
la  verticale;  ses  (|naire  points  cardinaux  sont  h-  JV.  on  Sr/iini- 
Iriim,  l(!  .S.  on  Midi,  l'A',  on  Orinil,  \'()  on  Orridimt  (11).  On  dis- 
lingni!  Vhorizon  tcrrnirr,  ou  ijroijrnqhiiiur,  (|ni  u  hou  centre  an 
point  Ai-  la  surface  terrestre  on  se  lronv(^  l'oliservateiir,  et  dont  le 
rayon  n'est  i[ne  de  i|neli|nes  lienes;  et  {'horizon  cHrsU,  w\  oxiro- 
nuinii/iir,  ((iii  j)ass(!  par  le  centre  de  la  Terre  et  va  conper  la  SplK're 
(•('deste  en  den\  parties  ('gales,  dont,  l'niK;  est  visihh-  pour  nous, 
l'antre  invisible 

;ii.— l/écliptique  est  le  grand  (((irle  on  plan  passant  par  le 
centre  de  la  Terre  et  dn  Soleil  ;  ce  plan  est  olili(|U(!  on  in('lin('  de 
'2'.\'ij  snr  le  plan  de  r('(|\ial('nr,  de  sorte  (|n'il  tonclie  an  N  au 
TroiHijur  ilu  l'iiiiccr,  et  an  Sud  an  Tr<iini/iir  ilu  ('niiricovnr  — Des 
den.x  C(")l('s  de  r('clipli(jne  se  renianine  le  zodiaque,  ijni  est  une 
zone  c('k'ste  runlcrniant  les  li  constellations  dans  les(iUL'lh;s  le 
Soleil  fait  son  niouvenienl  annuel  apparent  (1^) 

11.'). — liC's  trois  positions  de  la  sphère.  Suivant  qiin  robscrviitciir  est 
8ii|i|M)Sr  un  |«']|i',  iiii  à  ri'i|imli'iir.  un  sur  un  |Kiiiil  iiilHriiii'iliairi',  Insiiccl  îles 
mijiivcinc'iils  ili's  nslrcs  viii-ic,  cl  lu  ,(;i/im' <•  j/  (Ii1<'  jmrallèli;  droite  ou  obliiiue 

i'  Aux  pilles,  l'(il>si'nalr'ur  ne  |Hjiirniil  jainiils  voir  i|iii!  li's  cloilcs  (t'uii  im^uic 
Iwinisplièn»,  (tccrivaiil  ilc»  iitcIi's  parallèles  à  l'Iioii/iiii  ;  W  |h1Io  s'y  conl'uiiil  avec 
\<-  zi'nitli,  cl  IV'quatcur  avec  l'horizon. — I.i>  jour  l't  la  nuil  y  ont  cliaeun  unn 
ilim'o  de  six  mois.   (Kig.  1 1.) 

'!•  Sur  l'équalcur,  toutes  les  étoiles  peuvent  se  voir  en  une  mAme  nuil,  décri- 
vaiil  les  cercles  |H'rpeniliculaires  (ou  droits)  à  l'tiorizon  ;  ['(''iiualeur  passe  un 
zi^nilli,  les  p(Mes  sont  h  l'Iiorizon. — Le  jour  el  la  nnil  v  sonl  toujours  il"  lî  heures 
(Fit?.  l.'l-> 

:)•  Pour  tous  les  points  do  In  lorr(!,  les  *loilos  s'élèvent  oliliquemenl  sur  l'ho- 
rizon; les  mies  sonl  conslammenl  visibles  et  d'antres  invisibles  C'est  ce  ipii 
a  lieu  au  17°  |«rallèli^  o'esl-i'i-dire  à  Québec  (No.  Cl). — Lu  durée  du  jour  cl  de  la 
nnil  y  osl  très-vurialile. 

SekI-ion  II.— DKS  systèmes  ASTRONOMIQUES. 

;î().— On  entend  par  systèmea  astrononiiiines,  les  différentes 
manières  d'imaginer  la  pimilion  respeclire  des  astres  dans  l'espace, 
et  d'en  explii/uer  lis  iiiouvniirnts. — On  compte  deux  systèmes  prin- 
cipan.x  : 

;t7.— Système  de  Ptolémée.  Les  anciens  croyai(!nt  la  Terre 
innnoliile  au  cenlie  du  uiiinde  et  faisaient  tourner  autour  d'elle  le 
Sole:i  el  tout  le  V.u'\.  Ce  systf'me,  hasi!  snr  les  apiiarencos,  est  celui 
de  PtolouuM',  astronome  grec,  vivant  en  Egypte  dans  le  H'  siècle 
avant  J.-C.  (Eig.  I.l 

(i:i)  Ê(;/iii.  IVilo.  dn  itr  polèin.  tourner. — Zi'nith,  do  l'aral)e,  lu  point  ;  nadir, 
Viipposé. — Antipodes,  du  gr.  nnli,  contre,  pous,  jiied. — Méridien,  lat.,  meri,  nii- 
lion  ;  dics.ynif.  lorsipie  le  soleil  sn  trouve  au  niériilien,  il  esl  midi  pour  tous 
les  iKiinls  échiin's  de  ee  méridien,  et  minuit  |K)ur  leurs  anli|)odes. 

Tropique,  du  gr.  trepi'i,  lonriier  :  le  soleil  semble  relonrner  snr  ses  pas. — 
Kipintenr,  dn  lat.  arqiius,  égal,  corolo  des  éqniiioxes  {nojc,  nuil)  on  la  nuit  n  la 
même  (lni-.'e  rpie  le  jour  (N'o.  45.) — Solstice,  sol,  soleil,  stare,  s'arrêter:  ce  qui 
a  lieu  sur  les  tropiques. — Zoiliaipie,  de  3o'o;i,  animal. 

(14).  On  appelle  rose  des  vents  (flR.  12)  la  repn>sontation  des  points  cardinaux 
avec  leurs  iiilermédinires,  les  ]ifiints  collaléranx  el  sons-collatéraux  (p.  O.No.  l(i). 
Pour  l'orientation,  la  rose  des  vents  (llg.  Il)  fait  partie  irniio  boussole,  instrnmenl 
formé  il'nno  aiguille  aimantée,  mobile  snr  un  pivot  •  celto  aiguille,  so  louriianl 
Idiijours  vers  le  ))olo  magnétique  (situé  dans  la  mer  |)olaire  d'Ameriipie),  fait  en 
Canada.  (Pr.  dn  Québec)  avec  le  méridien  un  angle  de  déclinaison,  qui  est  acluel- 
lemonl  d'environ  lO"  vers  l'Ouest. 

(I.'i).  Les  D-opiques  el  les  Cercles  polaires  (Nos.  28,  29,  p  7)  sonl  déterminés 
snr  notre  globe  par  le  rayon  vertical  ei  par  les  rayons  tangents  du  Soleil  aux 
éjKiques  des  solstices  (No.  Afi  el  llgs.  8  cl  Ll).  Ces  cercles  no  partageant  pas  la 
Terre  en  deux  parties  égales  sont  dits  petits  cercles,  par  opposition  aux  grands 
cercles,  qui  sont  l'équnleur,  l'Iiorizon,  les  méridiens,  etc. 


HH.— Système  de  Oopemlc.  I.a  scieuce  moderne  plac((  le  Ho 
leil  au  ceiUre  de  notre  inonde  |ilauetaire,  faisant  tourner  autour 
(le  lui  la  Terre,  les  plaïK'teH  et  len  coniètes  (No.  0).  Main  1(>  Soleil,  mo- 
liile  lui-iiK^me,  n'est  (|n'nn((  (I"h  (''toiles  innoinlirahlcH  dispersée 
dans  l'ihiivers. — Ci^  systi'ine,  lias('!  sur  1(!  raisonneinent  el  li^  caU'ul, 
u»t  di'l  à  (.loiHU'nic,  H'ivant  imlonais,  ni'*  à  Tliorn  eu  I  (7-2.  lOg.  7.)  (Kl) 

Skction  m.— MOlIVEMEN'm  DU  SOLEII,. 

;i!l.— 1,(<  Soleil  fait  lenx  mouvements  réels:  !•  nu  monve 
meut  de  rotation  snr  lui-m("'iue  en  -.'.'i  jours  ;  ■.''  un  inonvenieut  peu 
sensilile  de  Iriin.ildtion  vers  un  iH)inl  dn  Ciel  niaiiiiiô  par  la  cuiis- 
tellation  d'Hercule 

il). — 1.(^  Soleil  a  doux  mouvements  apparents,  (|ni  roiiI  dus 
aux  inonvemenls  réels  de  la  Terre  :  I'  un  inmimnrnt  diuriir,  par 
leiluel  il  semlile  faire  cliaqui^  .j'""',  coinine  les  étoiles,  le  tour  de 
la  Terre*,  'i' m\  inourcment  aitnwt,  \ii\v  le(|n(d  il  sendile  se  Irans- 
porter  en  iiiK!  année  dans  cliacnn  des  douze  sii/nes  on  const(dla- 
tions  dn  zodiiique,  sniviuit  l'ordre  in(li((Ut)  ci-dessous. 

le  Dctier,  vers  le  20  Mars    j 

''rinleuips 


ConstelUlions 

le  Taureau, 

Avril 

lioréales  • 

les  lli'mrauje, 

Mai 

!,(•    Soleil    est 

VKcrcvissr, 

Juin 

dans 

le  l.ion, 

Juillet 

la  Viin/c, 

Août 

la  Halanrr, 

Sept. 

le  .'Scorpion, 

Ocl. 

Constellations 

le  Siuiitlairr, 

Nov. 

australes, 

le  l'iiprivorne, 

Dec 

le  \rrscau. 

Jaiiv. 

,  les  Puisunns  (17), 

Fév. 

} 
1 

I  Ilirer. 


iutomne. 


Section  IV.— MOUVEMENTS  DE  L.\  TEUHE. 

il — La  Terre  fait  deux  mouvements  réels,  correspondant 
aux  inonvemenls  apparents  du  Soleil,  et  donnunt  lieu  au.x  pliéiio- 
mèiies  d(!s  j'iiiirj  el  des  sai.ions  Elle  fait  :  1°  un  mouveinent  diurne 
ou  (le  rotation  snr  elle-inènie  eu  i'i  heures; — i"  un  inonveiuenl 
annuel  on  de  rcvnlulion  auluiir  du  Soleil,  en  Hli;")  jours,  .^i  heures  et 
4',)  minutes. 

42  — L'orhile  (lue  la  Terre  décrit  par  le  mouvemeiil  de  révolution, 
est  une  ellipse  dont  le  Soleil  occupe  nu  des  foyers,  el  dont  U\  petit 
ax(!  égale  les  2!1/:10  du  grand. — lia  Terrt!  esl  dit('  à  son  aphitie,  lors- 
(in'elle  est  le  plus  éloignée  du  Soleil  (eu  Eléi  el  à  son  périhélie, 
lors(lu'ell('  en  est  le  [iliis  rapprochée  leii  lliveri    (I8| 

'>:<.— La  succession  du  jour  et  de  la  nuit(!st  due  an  monve- 
nicnl  de  rotation  par  l('(|nel  la  Terre  présenle  aux  rayons  du  Soleil, 
el  eu  24  heures,  snct  essiveinent  cliacnn  des  points  de  son  ('(inatenr, 
dans  la  proportion  de  I"  en  'i  minut"s  |l''i. — iDéterwination  des 
longitiuh's.  Voir  No.  08,1 

(Ki).  Tons  les  astres  sonl  dans  un>- dépendance  mutuelh.' ;  ils  agissent  ton» 
par  attraction  les  uns  snr  les  autres,  en  raison  directe  de  leur  masse  et  on  raison 
inverse  du  carré  des  dislames  (lois  naturelles,  di'converles  par  Newton).  Ainsi 
le  Soleil  qui  a  .^).')0  fois  jilns  de  masse  que  Unîtes  les  planètes  it''unies,  lt;nr  com- 
iiiande  en  maître  ;  mais  la  Lune  o\>i'\l  a  la  Terre  jilulcjl  i|n'aii  Soleil  dont  elle  esl 
4 1(>  fois  plus  éloignée.  Les  étoiles  semblent  n'avoir  |ias  d'iniluence  sur  nous 
parce  que  leurs  actions,  s'exerçant  en  tous  sens,  se  nentralisenl. 

I,es  mourements  elliptiques  nu  en  ligne  courbe  que  les  astres  exéculcnt  sonl 
dus  à  deux  forces,  l'une  de  projection  oi  iVimpulsion  primitive  (sn|i|iosée), 
l'iintri'  d'allraction  unirersellc  (et  ivellei.  Soumis  ii  la  première  force  seulement, 
les  astres  se  mouvraient  en  ligne  droite  (en  raison  de  l'inerlioi  ;  soumis  ù  lu 
deuxième  force  seule,  ils  se  précipiteraient  en  une  masse  unique. 

(I7|.  f)n  néglige  ici  le  |iliénomène  de  la  précession  des  équinoxes  par  lequel  le 
Soleil  ne  se  trouve  n'-ellement  jiiis  aujourd'lnn.  comme  il  y  a  2000  ans,  en  Mars 
dans  le  Bélier,  mais  senlemeni  dans  les  Poissons  ;  il  semble  avoir  rétrogradé 
d'une  constellation  (co  qui  est  di'i  au  mouvement  de  translation  dn  Soleil  vers 
llerculei.  11  y  a  donc  une  diiïérence  entre  les  constellations  et  les  siijnes  qui 
les  représentent  el  qui  sonl  encore  em|iloyés  en  astronomie. 

(18).  £(i/»i.  Aphélie,  dn  gr.  apo,  loin  de.  Ac'/joj.  soleil  (on  devrait  prononcer 
apélic)     l'érihélie,  péri,  autour,  auprès — .Vpogée,  Périgée,  ge,  terre.    No.  51 

(19)  On  distinguo  trois  sortes  i\ejours .  \eiottr  solaire  ou  rrai,  qui  est  mar- 
qué iiar  deux  passages  successifs  du  Soleil  au  niéme  méridien  ;  sa  dun-e  varie 
lie  quelques  minutes  , — \b  jour  mogen,  qui  esl  de  24  heures  ; — \a  jour  sidéral, 
marqué  par  deux  passages  d'une  même  étoile  ;  il  esl  constamment  de  2,1  heures 
M\ — Il  y  a  aussi  le  jour  luiuiire,  de  21  heures  50',  marqué  pur  deux  iiussages 
successifs  de  la  Lune  au  méridien  (No.  50). 
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\\. — \iinriiiililt'  ilf  iliitu'f  lie»  jour»  ri  de»  nuit»,  d'où  r^^Hiillo  la  BUO- 
cesslon  des  aaisona,  thI  iliiu  i\  troix  t'uiiHOH  :  1*  au  inoiivi'inciit 
ili'  ri-i'olitli(}n  ili-  la  'IVm'  ; — '2'  ^  Wililiiiuiti'  du  Vtixi^  U'i'i'fHli'c,  iiicliiU! 
di'  ■^It'  J  dur  l'ccliiitlinii'  ; — ;i'  i\  la  ronulance  ili\  la  dirertinn  du  pfMi! 
vers  II!  iiit''iiii'  poiiil  du  Ciid,  du  li'lli'  norU'  qui!  l'axi-  de  la  Tcrn! 
iMant  toujours  Hi'iisililfiai'nt  paiallidi-  à  lui  uu^iuc,  r'v*i  lautol  li! 
|i(')l()  Hud,  lanloi  li'  (loii!  Noid,  i|ui  r('(,-oil  du  Soli'il  lo  plun  di'  lu- 
initTi!  et  dt»  rhaltuir, 

<■'" — Détails.     Ainsi  le  îl  iiinrN,  |inr  l'M'mplo,  In  Tirni  SI  Imiivo  placi''«  ilci 

lliailiiTii  ipiil  11»  lliyiill»  illl  Slill'il  l'rlllili'lll  ù  lu  luis  les  llc'lix  pôll'S,  Itt  IlHlilil!  Ali 
IVipiiili'iir,  sur  linpii'l  ils  tiiiiilii'iil  vi'i'tiriili'iin'nt,  cl  In  inuilii'  il"  rliuipin  ci'rclii 
pniiillMii ,  i;'fsl  Vèiiiiiniim  ilu  prinlnnim  ^xprinu  eiiiiinuj).  "l'i  In  jiiui-  l't  In  nuit 
uiit  iHirtnut  In  luAinii  iluivn.— (Viiir  iKili's  \l  ot  (lif.  I.'i). 

Kl. — Miiis  liii'iitùt  II)  ytCtU  Huit  l'Mtri!  iIiiuk  rol)8(Uiritii  cl  rommunoo  uno  nuit  <lo 
six  uiois,  Iniiills  ipiii  In  ihMh  Niinl  si'  liinriin  iln  plus  nu  plus  vi'i'S  In  Koli'll,  JUAqu'i\ 
l'ii  fpm  li>  'Il  juin,  liiulii  In  /iMiii  [siliiirn  ari'tiipiii  est  l'i'lniri'i',  et  lus  rayons  lumi- 
ni'ux  liiuilii'iit  vi'rtii:nli>ini'iit  sur  In  trnpiipin  ihi  OuuniT  :  o'nst  lii  antstiee  d'i'U 
{tiiiniiirr  S},  |Hnir  riii''iiiisplinrn  iMm'iil.  ilmil  les  pniuls  ont  ilns  jours  il'nu- 
Innt  pins  Innjjs  ipiils  sont  siliins  sur  ilns  piinilU'Ins  plus  rapprochons  iln»  isVIns 
(No.  7I().— I.'invnrsn  n  linu  |«inr  l'Iinniisplinm  austral. 

17. — lia  Ti'rrn  ayant  pariouru  un  nonvnau  quart  iln  «nn  nrbitn,  pri'sonln  nn- 
corii  lo  21  si'pti'nilim  sns  ilnux  piMi's  an  Solnil  :  oVst  rc'i/id'/Kuc  (/'(iH/«Hmc, 
où  108  pliimonii'iiins  »n  rnproilnisnut  «onnnnsix  mois  auparavant. 

■18, — Aprt's  ci'la,  In  |m1|i!  Nord  |»''ni'lri'  i\  son  tour  ilans  l'ulisonrité,  et  nu  bout 

ilii  Irois  mois,  In  Tl  ilnc Iirn,  n   linn   In  siilsliie  (l'hiver   iwinler  S.):  toiitii 

la  zonn  polairn  arniiipin  nst  ilan»  l'onilirn,  l'Iinmisplinro  lum'al  a  «l's  joiu's  In» 
pins  riiurls  nt  sns  plus  lon^nn»  nuits  ;  lanilis  ipin  riininispliire  unstrnl  nst  ulor» 
In  minux  i'ilaiiVi  nt  In  plus  nnlinuirn  par  1"  SoP.'il,  ilont  lo  rayon  vnrtlcal  Inmbo 
sur  In  Iropjipin  ilu  Ciiprinornn. 

•1!) — Kniln  In  Ti'rrn  lontinunnt  sn  rnvolution,  sn  rnirouvo  lo  21  mars  il  sou 
IKjitit  ilu  ilépart,  pour  rnconnni'iicnr  uno  nii'nio  si'rin  ilo  pliniiomnnna. 

Skctioi:  V.— MOUVEMFvNTS  DE  LA  I.IIN'I-;. 

.'i(( — liii  Lune,  satellite  dn  la  Toiic,  exécuto  trois  mouvements 
réels  :  I*  un  motivomont  dn  roiation  sur  olln-im'^mf',  pu  27J  jours  ; 
— "2"  uu  inoiivcmt'iit  dn  révolution  autour  du  la  'l'orrc.  Ce»  doii.x 
uuiuvcnii'Uls  se  faisaul  daus  le  luènie  temps,  uous  ne  voyous  ja- 
mais que  le  luènii^  hémisphère  de  la  Lune  ; — W"  elle  se  transporte 
avec  la  Terre  autour  du  Soleil. — Li  Liuie  a  eu  outre  un  mouve- 
ment diurne  apparent  autour  do  la  Terre,  en  2-4  h.  50  ijour  lunaire, 
note  1!)). 

51. — L'orbite  de  la  Lime  étant  elliptique,  celle-ci  est  dite  à  son 
apogée  quand  elle  se  trouve  le  plus  éloi^iii^e  de  la  Terre,  et  à  son 
périgée  quand  elle  en  est  le  plus  près. 

52. — On  appelle  lunaison  la  période  de  2itJ  jours  qui  s'étend 
entre  dou.\  nouvelles  lunes  :  elle  est  do  2  jours  plus  longue  que  la 
période  de  révolution,  i\  cause  du  retard  t\no  la  Ltino  éprouvi-  par 
suite  de  la  marche  do  la  Terre  autour  du  Soleil. 

53. — Phases  do  la  Lune.  I<a  Luno  présente  quatre  pliaaes  on  llKurns 
principales,  suivant  l'apparence  sous  laquelle  elle  se  présente  à  notre  vue  [/iy.  14 
i  ilroito). 

1°  Elle  est  dite  nouvelle  lune  lorsque  nous  ne  voyons  pas  sa  partie  éclairée  : 
ce  qui  a  lieu  lorsqu'elle  se  trouve  en  conjonction,  c'est-â-<lirn,  entre  lo 
Soleil  et  la  Terre.    La  Lune  se  lève  et  se  conclio  alors  avec  le  Soleil. 

2»  Sept  jours  après,  ou  n  In  premier  quartier,  sons  In  l'orme  il'un  crois- 
sant ilont  les  pointes  sont  liiuninns  vers  l'Kst.  La  Lniin  est  au  méridien  lur.sque 
lo  Soleil  se  eonclio. 

3°  La  pleine  lune  arrrivo  le  I5»  jour  de  In  lunaison,  lorsque  nous  voyons  toute 
la  faco  éclain'o.  Elle  est  en  opposition,  c'est-à-dire  qu'elle  se  lève  lorsque  In 
Soleil  se  couche. 

4"  Le  dernier  quartier  ai'iivo  le  22'  jour,  sous  la  forme  d'un  croissant  dont 
les  iHiinles  sont  louruni's  vers  l'Ouest.  La  Lime  no  se  love  qu'apriis  minuit. — 
C'est  ainsi  qu'elle  semble  relarder  chaque  jour  do  DO'  ou  de  [irès  d'une  heure, 
sur  In  Solnil.— j>l). 

Section  VL— DES  ÉCLIPSES. 

54. — Ou  appelle  éclipse  la  disparition  apparente  d'un  astro  à 
iioiri!  vue,  par  l'iulerpositiou  d'un  autre  astre. — C'est  ainsi  qu'il  y 
a  éclipse  de  Soleil  quand  la  Lune  s'interpose  entre  cet  astre  et  la 

(21)  Le  croissant  tourne  toujours  In  dos  au  Soleil;  il  imite  Innlôt  lu  ligure 
d  un  C  (ce  qui  pourrait  signiller  croissance)  tnnliH  celle  d'un  1)  [décrois- 
sance] ,  mais  comme  la  Lune  est  menteuse,  c'est  lo  conlrniro-ipi'il  faut  prendre  : 
In  j)  marque  lu  croissance  ou  lo  premier  quartier  ;  le  C  le  décroissance  o\i  lo 
dnj-nier  quartier. — Les  quartiers  de  la  Luno  se  disent  aussi  quadratures  ;  l'oii- 
posilion  cl  la  conjonction,  sifzygies. 


Terre  (Ak-  It'l, — et  édipsr  de  Lune,  lorM|ue  la  Terre  se  place  de  m;»- 
uière  i\  eniiMVher  lo  Soleil  d'éclairer  notre  satellit*!,  IIk.  '.).— Il  >  a 
uuHHi  de»  éclipws  d'étuiles,  etc. 

5.J. —  lios  éclipHc»  n'ont  lien  .|iie  l(irs«|ue  les  Irois  asire»  sont  s. 
tué»  dans  le  |ilan  de  l'ocliptiqui'  (d'où  ce  nom),  et  A  [leu  (irès  eu  li 
gne  droite.— Chaque  luuaisoii  nlVrirait  une  éclipse  do  Sideil  et 
uno  éclipsi' do  lune,  si  l'orhiti-  de  ce  satellite  n'était  inclinée  ih' 
5'  Rur  réclipti(|iie. 

50. — L'astii-  éclipiiA  |Mnit  nous  être  caché  on  tout  ou  eu  partie  : 
do  lA  les  éclipses  totales  ou  parlirlles  do  la  Lune  et  les  éclipses 
totales,  partielles  et  annulaires  (OU  centralosi  du  Soleil. 

SKiaioN  VIL— DES  MARÉES. 

57. — On  appelle  marées  les  mouvemenls  allerualil's  do  llu.v  ot 
de  rollu.x  dos  eaux  do  la  mer,  liirsqu'elles  se  soulèvent  ou  s'ahais- 
seul  par  l'atlracliou  do  la  Lune  et  du  Soleil. 

58. — Le  Pu.r  ou  /hd,  et  le  rcjlii.r  ou  jiisanl,  Ho  suivent  à  des  iulor- 
valos  do  (>  il.  I2J  luinules,  de  sorle  qu'il  y  ii  deux  Itaules  uiarécs  et 
deux  Im.i.ies  marées  par  jour,  on  mieux  par  '.'i  h.  5U',  lenips  corres- 
pondant au  jour  lunaire,  (No.  50) 

.'i9. — ié  intensité  de  Vattractinn  étant  nn  raison  invnrsn  dni  distancns  (nnln  10 
(it/((/.  l4A((auchn),  la  mer  en  ciinpmetton,  l'csl-i'i-dirn,  vis-à-vis  dn  In  Lunn,  csl 
ntlinMi  plus  fiirlnmnnt  que  li'  ^liibn  solide  ;  n'est  piurquiii  nllc  wi  soulève,  Dn 
ninmo  In  (jlolie  nst  alliiV'  pins  l'urlcinnnl  qun  la  mer  en  opposition  qui.  rnslant  en 
arrinrn,  sn  son  lève  é^alnninnt.  Il  y  a  donc  ainsi  iliMix  cniinnncns  d'eau,  tandis 
qun,  pour  nlnblir  l'équilibre,  les  mers  en  qundrniurcs  s  abaissent. 

La  lande  mer  devrait  avoir  linu  un  nionmnt  du  passa(;n  dn  la  Lium  au  innri- 
dinu,  mais  par  TnlTi'l  dn  l'mniiin  des  eaux,  clin  n'a  lieu  qu'un  .(nur  nt  ilnmi  pins 
lard. — Le  Soleil,  A  cause  do  su  distance  plus  l'orln,  un  ipiunn  ailioii  ih'ux  Tnis 
cl  dciiiin  plus  faible  que  In  Luno. 

110.— La  liaiileiir  des  murées  est  Irè.s-variable,  Les  plus  hautes  muii'cs  uni 
lien  ;  1°  à  répinpin  dn  lu  cnnjoncliiiu  dn  la  Lunn  ni  du  Solcd,  ces  ilcux  a.slrns 
agissant  alors  cnseml)lo  ; — 2"  h  ré|K)quo  des  èquinoxcs  cl  des  éclipses  de  Sidi'il  ; 
— 3"  dans  les  mers  dn  l'cigualcnr,  où  la  force  ccnlrifune  est  plus  Krandn  — 4" 
lorsque  la  disposition  des  cùlcs  y  concourt,  de  mému  que  la  direction  et  la  forci' 
des  vents,  etc.  (jwiju  88,  No,  657, 2».) 


CHAPITRE  in. 

EXERCICES  DE  COSMOGRAPHIE 

Et  problèmes  à  résoudre  au  moyen  des  globes  artifi- 
ciels. (22). 

Cl, —  1°  Examen  de  récapitulation  des  points,  des  lignes  et  des  caries  de 
la  sphère. — Description  des  globes  urtillcicls  terrestre  et  céleste. — Texte,  nos. 
29-,3ti,  et  nos.  fi- 17,  ]i.  ,S  et  G, 

62. — 2°  lleconnalire  la  liijne  méridienne,  et  In  tracer  sur  le  plancher  de  In 
classe  (No.  l'i,  p.  fi). 

On  se  sert  pour  cela  do  In  boussols  (noie  14,  ou  do  l'ombre  projetée  par 
un  m  II  plomb  lorsque  le  Soleil  éclaire  à  midi,) 

63, — 3»  Orienter  le  globe,  c'est-A-«lire,  le  placer  dans  la  iwsilion  que  lu  T  ne 
occupe  dans  res|)ace,  pour  un  licu'donné  (soil  le  lien  nutul,  ou  In  snlln  d'école 
mémo). 

Ce  lieu  doit  se  placer  nn  zénith,  le  cercle  méridien  dans  la  ligne  niéridienii. 
reconnue  (ci-<lessus),  cl  le  pôle  Nord,  dirigé  vers  l'ctoile  poluirn, 

64, — 4°  Elerer  le  pote  suivant  la  latitude  d'un  lieu  désigné  (soit  Montrcul, 
i-'i-SI', — Québec,  46''  40,  ou  l'uris,  49»,  St-Pélcrsbourg,  Lo  Cain.',  New-York, 
Lima,  12"  Iulilude  Sud), 

65, — .'i"  Expliquer  la  détermination  des  luliliides. 

Ce  qui  consiste  n  reconnaître  la  huulcnr  angulaire  du  pilN'  cclestn  nu-dnssus 
de  l'horizon  dn  linu  désigné.  Il  siillit  pan-  cela  de  mesurer,  le  soir,  \'angle 
formé  jiar  une  ligue  dirigée  sur  l'ctoile  l'olaiie  avec  In  ligne  horizontale. 

06. — 6"  Trouver  sur  le  glcdic  arlillcid  la  différence  de  latitude  do  deux  lieux 
(soit  Montn'al  et  Bullimore,  Pékin  cl  l'Ile  Java,  de. 

07. — 7°  Trouver  de  même  la  différence  de  longitude  entre  quelques  villes  (soit 
Paris,  Berlin,  Cnlculta,  New-York,  etc. 

(22).  Os  exercices  complémoiiliUres  siTont  dnvelopiiés  A  volonté  pur  le  miii- 
Iro  suivant  les  besoins  do  su  dusse.  Nous  devons  nous  borner  ici  h  quelques 
énonci's  sur  les  sujets  les  plus  pratiques,  en  renvoyant,  |iour  les  cxplicalions  de 
taillées,  ai;x  traités  s|)éciaux  (parmi  lesipu.'ls  nous  renseignons  lo  petit  ouvrage 
intitule:  De  l'usage  des  globes  et  des  sphères,  \mr  Ch,  Dien) — Observons  (|u'il 
faut,  autant  que  imssible,  faire  usugo  simultanément  des  instrniunrus,  des 
cartes-mappemondes,  et  des  ligures  tracées  uu  lubleau  noir. 
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ut.  -If  KiiilK/urr  Iti  iliiminiialiim  ilra  IiiiiuiIiiiUm 

(;'ii»l  n'ioiinulln'  lu  dcinfiiir  iriii'iin-»  ili  ^  lii'in  ili'tiKrii'i  l'I  Ii'h  rii|i|K>ii>'r, 
I  ir  "«i'iii|ili',  à  (l'IliH  ilii  |iri'iiiii'r  iiK'ihliiii  Va-  <\»i  s  hIiIh'iiI  I*  i'Ii  |iri>lltiiiit 
il'iimi  l'iiliptii  il»  liiiii',  liii|iii'll<'  "Kt  l(jiijmii'<  vimIiIi'  un  hm'Iiiv  iii>>iiii'IiI  |i<nii'  Iiiih 
li'n  lii'im  du  l'lii'iiii»|iliiTi>  liiiirii"  MT»  l.i  liiiif  {fiij  !l|,— J'iiii  iii«V'i> 'I  <i'i 
Iniii  chi'iiiKiiiii'lrii  li'aii»|Nirli'  d  iii>  liuti  i  l'uiiln'  .—il'  |iur  currL'!i|Kiiiduiiro  li'li.- 
i.'rii|>lili|iiiv 

U'*  diir'Ti'riooii  en  l(iii|{ilni|i'  Hctprlmciil  en  di'Kn''»,  on  li<iii|iii,  «il  l'ii  inlll<'!i: 
.lilO' |i(iiir  ;M  lii'iiri'»,  I.V  |Hinr  I  li ,  !•  ni  4  mmiilim ,— liîlj  iiiilli"!  (uir  ili'uru 
imir  IV(|niil(>iir  no.  7(i|  — l,ii  niliiliun  di'  InTiTm  w  liilMinl  di'  l'Onc»!  A  IK»!,  h'» 
iM'iiri'n  di'K  lonirdmli'H  nrii'nliili'MMinti'iiiivaiicn  snr  eullcn  du Oniinwivli ol  collfi 
il>''>  luii^diidi't  occidiinliili"!  Hiiiit  «Il  ri'lai'd. 

(l'.l  — !l"  ('.liiTilnr  11'»  ili/fiirniri  il'luure>  cnlrn  i|iii'li|Ui'»  villr»  di'niKni^cn.  Pur 
\''inpl>',  cjniind  il  m\  4  h.  du  miir  h  Mnnlrnil,  i|Ui'IIij  Ii  luru  niil-il  à  Idiini',  & 
\ilj'''n''H.  M  lliinkli.'ini,  î\  Miinilli',  \  l'aiiiinjii  1 

7(1 —lu*  Kx|ilu|u.r  ciininK'iil  nno  tlèpéihe  (l'fi'irrapAi^ue  purlla  dit  Piirla,  |uir 
'X  ,  Il  3  licnri!!  lin  inulni,  li)  mardi,  iirrivu  A  Ni'W>Yurk  la  vollk>,  Iniidi,  vi'ii  10 
hi'uri's  lin  Kotr. 

71.— Il"  l'rulilfmf  lie  la  semaine  à  Irma  Jeiulis,  «m  i'X|ilii|ni'i' |»inri|niii  di'iix 
loyngi'iirs,  piirli»  d.'  yin'hnr,  |«ir  l'X.,  ni  fuisiinl  !■•  lunr  dn  Klidn',  l'nii  imi'  \'V.»t, 
'anlri'  pur  IdiU'^l,  ddri'rrnt  du  ili'ux  Jours  l'iilro  nix  i\  li'rtr  ri'lnur 

Lo  pri'tiniTVoynxoiir  vu  vors  InHoloil ,  sos  Jimrni'i's  sont  raiTourrJi's,  nu  inoin- 
IrvD  i|uo  'i\  lii'nii'A,  i<l  il  i<n  compli'ni  .llji},  en  iiup|Hi>unl  .pio  h'  voyaKo  dnni  iiiiii 
iiiiii'B  onllnairo  du  :)(i.)  jours.  l,n  M'innd  di^vuiii'o  lo  Siiloil.  si'h  joiirni'i's  Kiiiit  al- 
loiiKi'i'»  ol  il  l'ii  riiiiipli'i'a  .'KH  jhmii'  l'anni'n  S'ils  arrivi'iil  rnst'inlilo  un  jriiiU  A 
yiu'lii'c,  li>  pivniiiT  Miyajji'urbuulu'iidiu  i|U()  c'est  dfjà  leiutittli  ul  lu  second  wu- 
iLiiunl  menredi. 


Tl~i't'  (^iiinaiituanl  la  liilllndu  cl  lu  lon||ilnili<  d  nu  |hiiiiI  diiinii',  Iruiiiri  i> 
fioinl  iiir  le  ijlnlir 

7:i  — l:i*  CIiitiIht  lim  villi>«  nu  pnyii  ayani  la  iiu'imi'  luUluite  rt  la  iiii'iik 
/«(ii/i/ik/c  iin'un  lii'i'  donnô  itoil  Ni'W-YiMkl. 

71  — I  i"   TronM'r  h»  iiiiliiimlti  d  un  ln'U  |irinp<iiu' 

7."i.— 1.>  ll-'li'rninirr  \'iiii;ile  ilt  {wiilum  ou  la  dislancn  aiiKiilalr"  iMilm  di'ux 
villo»  Inoit  ynidii'i^  cl  l'oronlHl. 

(In  i>i<  «cri  d'un  (011111111  ipio  l'on  roiMMln  mr  Wt  di'Kri'ii  do  riipiatiMir.  nu  d  11 1 
leiiiiiil,  ipiarl  do  cunlo  rornie  d'un»  liandu  do  niivro  un  do  papior  poitani 
11(1'  pris  Mir  1 1  ipialiMir. 

7ii  — ll)<  Di'tiTinini'r  la  ilulanei  en  iiiillot  d  un  ln'ii  A  un  aulro  (auit  Miinlri'ul 
l't  l'Inladi'Iplui'i- 

Sur  I  i'i|ualiMn' cl  Ion  uulroii  grandi  corclot,  la  \alonr  d'un  lirgn'^  col  d'on- 
viron  li'.l.  10  indlo*.  Sur  lus  parull6lv>,  ello  décroît  en  t'avaiu.ant  vori  lei  |iAliiii. 
(Voyoi  la  lalilo  cI-<Ii<iimiu<i), 

77.— 17»  Troiiviir  avec  f|nollc  vîleiti  Jinr  heur»  k»  linhlIanU  du  IpIIo»  vllln» 
((Jnllo,  Cnli'iillu,  NaploH,  IMn»,  lo  rap  Nord)  tout  f>ni|Hirli'H  dun*  l'ospuri'  par 
l'i'iri'l  d«  In  rolaliiiii  do  la  Terro. 

7M — IH«  Disjmter  le  globt  pour  fair$  voir  la  iliilribuliim  île  la  liiiuifre  ù  sa 
surface. 

Il  faut  nrionliT  l«  |(IoIh<  rt  ri'X|Mi«pr  dan»  un  lioii  docouvirl,  au  Siili'il ,  sans  la 
fairo  niouvoir,  un  iHinrni  muvio  lu  iiiarriio  du  rrrWi;  Irnitimileur  ipii  mparii 
riii'unsplii'fi'  orlanVi  do  I  ln'niisplii'ro  i-i  lalivi'iin'nl  idiscur  On  juKi'ru  ainsi  do 
riii'iui'  du  jour  l't  im^ino  do  ri'|Ki(]uo  do  I  aiiiioi',  pur  la  direction  doa  ruj uns 
verticaux  vl  laiiKonts  iln  Holuil  (noie  I&) 


TABLE  donnant  la  valeur  d'un  DEGRÉ  de  LONGITUDE  pour  chaque  PARALLÈLE  de  LATITUDE, 
en  Milles  Géographiques  et  en  Milles  Anglais  de  69.16  au  degré. 
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I,al 

Milles 

Milles 

Lai, 

Milles 

Mi'.Ins 

tJl»Og. 

nn(?l. 

Iléon 

Aiii;l.  1 

'JO- 

(il''0(î. 

Angl. 

ruHiK, 

Angl. 

52" 

tléoif. 

Angl. 

Oéog 

AliKl. 

(il'O),', 

Anul. 

0* 

«0.00 

(iO.lfi 

M* 

58.10 

07,38  ' 

53.93 

02.10 

39» 

40.03 

53  75 

30.94 

42  .58 

05" 

25.30 

29.23  ■ 

78" 

12.47 

1 1.18 

!• 

.')!)  0!) 

f.'.l.U 

IV 

5K.32 

07.10 

'.'7" 

53.40 

01.02 

40» 

45.90 

52.98 

53- 

30. 1 1 

4 1 .02 

00" 

24  40 

28  13 

*!)" 

11.45 

13. ■20 

2" 

r.0.00 

09. 1 1 

15» 

57.90 

00.80 

■28" 

52.98 

01.00 

41' 

45,28 

52.20 

54- 

35.27 

40  05 

07" 

■23  44 

27  02 

80" 

10.42 

12.01 

3- 

5!I.!H 

fiO.Of) 

10' 

57  08 

00  48 

29» 

52.48 

00.49 

42» 

44.59 

51.39 

55' 

34.41 

39  00 

08" 

22  48 

25.91    1 

81" 

H.39 

10.82 

4- 

.'lO.H.i 

08. «9 

17» 

57.38 

00.14 

30» 

51  90 

59.89 

43' 

43.88 

.50. .58 

50" 

33.55 

38  07 

09" 

21  .50 

24  79  ; 

82" 

8.35 

9.03 

fi» 

.VI.77 

08. S9 

18* 

57  00 

05.77 

31" 

51  43 

59,28 

44* 

43.10 

49.75 

57" 

32.08 

37  07 

70" 

20.. 52 

23  00  : 

83" 

7.31 

8.44 

«• 

.W.(i7 

08.78 

I9« 

.50  73 

05.39 

3'î' 

511.88 

58  05 

4.5- 

42.43 

48  91 

58" 

31  80 

30.05 

71" 

19.53 

22.51    ! 

81" 

0.27 

7.23 

7» 

.'i'.).').') 

08,«,''. 

W 

50.38 

04.99 

33" 

50.32 

58.00 

40" 

41.08 

48.04 

59" 

30  90 

35  02 

72" 

i8,54 

21.37 

S  5" 

5.23 

0  03 

«• 

•MAI 

08.49 

■a- 

.50.01 

04.57 

31' 

19.74 

57.34 

47* 

40.15 

47  17 

00" 

.'lO.OO 

34.58 

7:1" 

17.54 

20.22 

«0" 

4.19 

4.83 

!)• 

.VJ.Îfi 

08.31 

Ti' 

5503 

04.13 

35" 

19.15 

50.05 

48» 

39.92 

40.28 

01" 

29  09 

33  53 

74" 

10  54 

19.00 

87" 

3.14 

3.02 

10» 

.•.!!. O'J 

08.10 

•w 

5523 

03.00 

30- 

48.54 

55.95 

49' 

39.35 

45  37 

02" 

28.17 

32.47 

7,5" 

I5..53 

17.90  1 

88" 

2.09 

3.41 

If 

,')N.!IO 

07.89 

'n- 

54.81 

03.18 

37" 

47.92 

55.23 

50* 

38.57 

44.40 

03" 

27.24 

31.40 

70" 

I4..52 

10.73  1 

89" 

1 .05 

1.21 

\i' 

r,8.li'J 

07.05 

■i:,' 

54.38 

0-2.08 

38" 

47.28 

54.50 

■j|. 

37.70 

43.52 

01" 

20.30 

30.32 

1  1* 

13.50 

I5„50 

90" 

0.00 

000 

TABLEAU  DES  CULTES,  PAR  PROVINCES. 


DÉNOMINATION.S. 


Coloiuliic  An. 
glaiae. 


Advciitistcs 

IllIplistl'S 

Uii-llifi'ii 

Cniigrégntioiinlistos  , .  . 
Ciitlibliiiurs  Itomains.  . 
Kxlisu  .l'Aiiglctcrro  .    . 

Disciples .  . 

.Tuifs 

I.ullu'iiiMis 

Mitthodistea 

riuciis 

Presbytériens 

Prnti'slunts 

',>iink''rs 

Aniici'  du  iSalut 

l'iiitairiens 

l'iiivi-isidistes 

Autres  déiioiuinatious  . 
Kon  counucB 


Totiux 

Non  reçues  des  Territoires  non  orgn 
nisés 


109 
3,098 

ino 

775 

20,:i(;7 

23,0110 

«i 

277 

2,0S:l 

M. '.if  8 

12,ii!ll 

15,281 

2S« 

38 

2»a 

71) 

45 

697 

3,4113 


97,613 


Uanitoba. 


32 

16,112 

3811 

1,81,5 

20,571 

30,852 

201 

743 

0,545 

".■i,437 

:),  1 83 

3si,oni 

1,874 

1-21 

3119 

74 

6 

448 

1,041 


152,506 


Nouveau- 
UruiiHwirk. 


715 

79,11411 

234 

1,036 

11,5,9111 

43,095 

1,003 

73 

377 

35,504 

7 

40,039 

22 

17 

993 

147 

259 

370 

1,156 


321,263 


Nouvelle- 
Ecosse. 

1,651 

83,122 

212 

3,112 

122,452 

64,410 

1,728 

31 

5,8,H2 

54,195 

3 

108,952 

47 

41 

1,377 

115 

326 

482 

2,228 


4fi0,396 


Ontario. 


14S 

105,957 

9,345 

iii.^ro 

35^,:ino 

8»5,!i|i0 

9,106 

2,501 

4.5,029 

653,942 

2,372 

453,146 

2,038 

4,338 

10,320 

726 

1,095 

29,934 

21,890 

2,114,321 


109,078 


(juélieo. 


3,364 

7,991 

1,129 

4,294 

1,291,969 

'75,338 

20 

2,703 

1,384 

39,517 

25 

52,601 

2,320 

315 

297 

553 

1,435 

7ou 
2,848 


1,438,633 


C  nada. 


66,79» 


4,800,511 

32,168 

4,832,679 


Tahi.kau  I.~SURPA0E  ET  POPULATION  DES  DIVERS  ETATS  DU  OLCBB. 


■ORAI'PEP  DiviaioNn. 


OMAmiU  DiVItliiNa 

AtnAriiiiis  Bopt 
AmArlqu»  MArl 

Europe . 

Asie 

Afrtqu* 

Oo*anlo   

ToUl 


Sii|i  ili   .. 
ml    ii.r 

7,4ïn,7lfi 
fl,V4U,UII'i 
17,1111,8114 
la,44ll,)l3A 
4,32&,l>titl 


Htt,|l70,ll(HI 
.11)1,01111,111111 
Sl(l,ltll(i,i|(IO 
14l,f)(ll),U<MI 

,1V,AlMI,(IIIO 
S4,(i«'i,H87l1,Bia,a7t,l)0() 


■s 

TT 

B» 

47 

11 

» 


n.- 


Etat(. 


Améiiqua  Septentrionale. 
ro|>uUtion. 


Orotiilnuil 

Ulandr  , 
l'iiiiMiiiiiiMluCiniiil». 

'IVrrfiii'uvr 

Klatalliiia  rt  Alnaka. 

Mi'iic|iia 

AiiiiMii|iiii  Ctutnle. , . 

AntlIlKK 

Tutiil    


Sn|.Tll.|r 

mit.  inr. 


67ll,37fi 

SH,N!II 

8,U3U,(lllli 

4ïi,(>iiii 

3,(*B,llliit 

7S!t,»74 

183,41111 

VA,  U  4  11 

7,»HiviHI 


(15,01111 

5,li>lo,0iio 

130,1111(1 

6ll,0(MI,00(l 

12,(I0II,IMI(I 

3,000,00(1 

S.noo.ooo 

Im,  105,000 


ni.— Amérique  Méridionale. 


(Viliiinlilv 

Véiii'xuél:! 

lllIVKIK'.. 

Illiail  

ral'iif(tlii\    

rniMiiiiy 

Coiirfd.  Argt'iiliiii' 

Tittiiguiiie 

Chili 

Itdlivip  

réntd 

Krpinlfdr 

<iUlltillll(lll 

Hdii  .Mnlvador 

Ilnnduraa 

Nicitniffim 

Coula. Hicn 

Tiilnl 


»47,tlll4 

488,000 

177,«7I1 

8,2«ri,H71 

ua,7(MI 

uri,(l«3 

i,oiti,4aH 

38«,'24tl 
Ï8|I,(IH7 
4B3,S00 

4ï4,N7fi 

4(1,3411 

7,r2fi 

4lt,34l< 
52,144 

2I,.'44 

7,4'iii,/l,r 


4,II00.UUJ 
2,300,000 

400,000 

15,000,1100 

500,1100 

700,000 

4,5(10,000 

20,(100 

3,000,000 

2,400,000 

3,000,11110 

1,2110,11110 

1,400,000 

1150,000 

350,000 

300,1100 

250,000 


3|i,U7ii,ooo 


l'on, 
ml. 

~T 

2 

I 

3 
21 

H 
m 

52 
12 


ITATI. 


Au||l«t«rf 

Rvour . , ,    . 
IrUnil*  . 
Danemark. 

Mui<li' 

Norwtut  . 
IIUMit  . , . 
Kniic* , .    . 
I*<<lsii|nr. 
llrilItiKli-  . 


Allfiiingiic 

l'ruaai' 

Aulrt.li.'  

.Sniaai 

Irnrtugui 

E«|HiKt»' 

Ilalh- 

(Irècc 

T(iii|iii«  (rkiir<i|u' 

Kniiiiiiiiili- 

.Surlpic 

M(>iituii4gii< 

'l'otBl 


IV      Burupo 

MHprttcU 

mil.  »r. 

5»,  «82 

30,51» 

82,522 

14,11711 

170,722 

12a,<IO» 

3,124,378 

104,133 

11,804 

12.748 

108,678 

184,415 

141,01» 

1S,««» 

84,337 

ltt2,080 

110,1*53 

25,10(1 

181,325 

50,212 

1P,812 

8,478 


PopgUUoa.  |'^'|' 


VI    -  Afrique. 


Etat*. 


29,0011, 
4,000, 
5,00(1, 
2,20U, 
4,1100, 
2,100, 

1110,00(1, 

3U,ooo, 

8,ï(io, 

4,5>in. 

50,(1110, 

30,(1(1(1, 

42,0011, 

8,10(1, 

4,rtO(l, 

13,000, 

32,000, 

2,300, 

5,0(10, 

5,M(I0, 

2,(100, 
3(10, 


10(1 411:, 
iii(i;i;i| 


(KM 


8,V4II,U82|    3U2,00U, 

>!-.Aid«." 


154 
160 
28 
17 
47 
lin 

Ml 

■Jlii 
■J'.'3 
iiiio  I7f, 
oooj  l|>4 
000,134 
OIKI  «4 
000  1133 

000  ll'i 
00(l|  33 
000' 115 
000  loi 
0011    8(1 

ooOi  un 


>iî\ïftU'  et  fiTrffitnii . . 
Kiii|iirf  Cliiidiia. .  . . 
lliiyiiiiKii'  (il.  (  'urée    ... 

I'!lll)lil'(<  <1(1  J(l|KMl 

1 11(1(1-1  liiii.' 

lidyniiiiii!  lie  SiaiM .... 
illiiiiKdiir  Aiiuliiiai'  .  . . 
|lliii(l(iu...laii  (liiilfH).  . . 

llrldiilchiaKdi 

AI'Kliaiiialaii 

Tiirki'aluii  liidëiwiid'id 

lloyaioiii*  de  ï'crttc  . .  . 

Ciiut'aHic  KdHM* 

Tur>|iii(i  d'Asie 

AraliiH 

Totnl 


A,5«ll,242 

4,1134,004 

88,683 

164,600 

772,600 

270,376 

2.S1I,(I88 

1,313,284 

670,875 

570,375 
103,125 
805,250 
086,(l'i3 
17,llo,!<lil 


"11,000,0001     2 

40o,ooO,ii(iu|  88 

10,000,0(10,1(14 

40,000,(100 '258 

20,000,000    28 

(l,00(i,oool  22 

1 0,0011, o(io{  35 

270,000,000,200 


Kliiplrr  (lu  iUriM 

Al«4rir     

TUKIM' 

Tri|H)li 

i'*'!"» 

Aliywiiiic 

Haharii  Iml4iiriid«iil. . . 

.Soudan  ii(d»|H-lidalit. . 

(  'uii^d  ((idp|M.|idniil  . . 

.''^udÀ^ndililr 

(Iiiiiic*-  AiiglaiM* 

l'anicrdM  Allciiiniid.  . . 

CdiiKd  lmii(;iiiN 

AoKdIn  (lorliigait  .... 

Iloltfiildlic  iiltcinaiidc 

l.i'  ra|i  rt  di'jH'iidalicra 
|ll^|>iiMi(iiif(  (l'IlrnuKc  , 
jl(é|i.  du  l'miovaal  .  . . 

MnMi(iiliii|iii'  rdrtUK»iii 

/.iid^iii'linr  Allriidiiid. . 

/iiiigiudiai'  ,\ii^liiia. . . . 

Kdv.  di'  Midli(gaN(-iir. . 

,.Vu  rt>»  lira 

ToUl.    


.SiiiM'rfli  i* 
mil   ••«t. 

rn|tiiUtidfi 

^r 

jtov.ilua 

8,000,000 

211 

35M,7«7 

8,800,000 

15 

48,350 

1,600,0181 

32 

338,253 

1,(100,000 

3 

772,500 

18,000,000 

21 

8ot,imo 

5,000,00(1 

IH 

3,041,330 

4,000,0(1(1 

2 

3,882,110 

4(1,0(81,000 

8 

77!l.60(l 

20,00(1,000 

28 

772,500 

8,000,(100 

10 

386,250 

6,000,000 

13 

154,5(10 

2,()(i(),(i(io 

"1 

300.000 

4,000,(10(1 

13 

670,376 

4, 01 10,0' 10 

7 

8811,250 

1,000,OIHI 

3 

772,5110 

8,0(10,(1110 

4 

48,360 

2(1(1,(100 

4 

115,876 

80(1,000 

7 

800,0(10 

3,(l(  0,(1(1(1 

111 

483,50(1 

5,0(10,000 

II 

154,60(1 

1,0(1(1,(81(1 

4 

■231,760 

4,0(1(1,11110 

17 

0.05i; 

l,50(i,0(il> 

166 

18,448,8.38 

141,800,0(10 

11 

VII.-  Ooéunlo. 


8,600,000 

8,000,000 

8,(100,000 

16,000,000 

8,000,000 

810,5011,000 


AllHtl'nlaaic 

Malaiait*... 

l'olynéaii!  . 

ïdUl... 


3,080,008 

772,600 

488,500 

T,325,008 


4,50(>,(i(io{  1 

84,(ioo,<H)0  44 

1,00(1,000  2 

30,6O(l,ooo|  0 


l'oueiwiniis  niigtnim'N.. 

3,293,120 

4,600,000 

<i 

lldllalidiiiMDa 

772,600 

28,000,000 

II 

fM|HI!<lluU-H.. 

77,2ri(> 

8,000,000 

II 

Cri'iii;i(i«'a.. 

11,500 

110,000 

II 

«lliiuniidca. 

116,875 

600,000 

■• 

imrtUKiilaPi. 

6,706 

125,f)00 

Itov 

rilaw.iil  ... 

7,725 

58,000 

Tadlkau  n.-POPULATION  DES  PRINCIPALES  VILLES 


LOBE. 


AMBBIQUB    SEIPT.      . 

Puissance  du  Canada. 

Moiiiréul,    gu6 210,850 

Toronto,  Out 181,220 

Quélif(!,  Qo 83,0110 

HamiUnn,  Ont 48,080 

Ottawa,  Ont 44,154 

Ht  Jrnii,  N.  Il 30,170 

Halifa»,  N.  K 38,566 

Loudon,  Ont 31,077 

Winiiiiirg,   Ma 25,842- 

Kinf^iton,   Ont 10,264 

Victoria,  l'.  A 18,841 

Vancouver,  C.  A 1,1,685 

St  lli'nri,Moiitréal,Q.  13,415 

llranlford.  Ont 12,753 

Cliarlottctottn,  l.l'.E.  11,374 

llull,  (^ué 11,285 

Oucliili,  Ont 10,530 

St  Thonia»,  Ont 10,370 

Windsor,  Ont 10,322 

Slicrlirookc,  Q, 10,110 

Bcllrvillc,  Ont 0,014 

IVtcrIioro,  Ont 9,717 

Stratlord,  Ont 0,501 

St(^-CuiiéKdndc,  (Juc.  0,293 

8t  Cntliariiics,  r<nt...  9,170 

Cliatham,  Ont 0,052 

Hiockvillc,  Ont 8,703 

Monclon,  N.  B 8,783 

WooilMoiik,  Ont 8,612 

Truia-liiviîiiH,   iJK...  8,070 

Etats-Unis. 

New- York,  N.  V...  1,815,300 

Chicago,   111 1,000,850 

l'hiladrliihic,   l'c...  ],046,fl«4 

Brooklyn,  N.  V  ....  806,343 

8t  I.dui»,  Mi 461,770 

llo.ston,  Mans 448,477 

Balliinoir,  Md 434,480 

San  Francisco,  Cal . .  208,007 

Cincinnati,  Oo '206,008 

Clevcland,  Oo 261,353 

BulFalo,  N.  Y 265,004 

Nouvrllc-Orlénna,  La  242,030 

Pittshnrg,  Vc 238,017 


WaahiiiKlon,  I).   C.  230,302 

IWtroit,    Micli 2115,876 

Milwaukcc,  \Vi» 20i,468 

Niwark,  N.  J 181,830 

Minnea|>oliH,  Minn..  104,738 

Jcnu.y  City,  N.  .1 163,003 

l.oiiiavillc,   Ky 161,120 

Ouihha,  Neh 140,452 

lldchcatcr,   N.  V 133,808 

St  l'aul,  Minn 133,158 

Kanaiu  City,  Mi....  132,716 

l'rovidcncp,  K.  1 . . . .  132,146 

Mexique. 

Mexico 360,000 

l'ilchla 100,000 

Won 100,0110 

(iundalajara 100.000 

(îuannjuato 60,000 

Amérique  Centrale. 

Nduvcau-diiatémaln..  60,000 

.San  .-«ulvnddi 26,000 

San  .losé 25,000 

.MamiKiiB 20,000 

TégHcigal|i(i 15,000 

Antilles. 

|ji  Havane 250,000 

l'ort  au  Printc 50,000 

Puerto  l'riiioi)H' 56,000 

Kingston 40,000 

San  Juan 30,000 

St.   Doniingnr 20,1100 

AMERIQUE   MERID. 
Brésil. 

Hio.de-.Ianciio 460,000 

llahia,  .''an  Salvador.  180,000 

l'crnauilmm^ 150,000 

St  Louis,  Mur  iiliam.  40v000 

Venezuela. 

Caraccaa 76,0dO 

Maracnïbo 25,000 


Colomb*».  1 

Bogota 100,000 

rnnauia 2.5,0(10 

Equateur. 

guito. .' 80,000 

llHaya(|uil 40,000 

Pérou. 

Lima 100,000 

Ciizco 40,000 

Bolivie. 

La   l'aa 80,000 

ChU'iuiaacM 25,000 

Chili. 

Santiago 250,000 

ValiMraiai 12(i,0(,'li 

Confédération  Argen- 
tine. 

Buénoa-Ayre» 500,000 

Iji  rinta 76,000 

Paraguay. 

Aasomiitioii 80,000 

Uraguay. 

Montevideo 130,000 

EUROPE. 
Suéde  et  Norwège. 

Sto<'kliolm 250,000 

Christiania 130,000 

Oothcmljci> 100,000 

Russie. 

st.  l'étornbourg 1,000, ooo 

Moscou 750,000 

Vai-sovi.. 470,(100 

Odessa 2.50,(100 

Hign 180,000 

Kic    160,000 

Kannn 150,000 

I  Kichenew 140,000 


Dani'i 

Colienhagnc ,.iO,000 

Odcns<ie 20,000 

Suisse. 

(lellivc 70,000 

Bile 70,000 

Bcnif 60.000 

Zuri(;li 60,ooo 

France. 

l'aria 2,400,000 

Lyon   400,000 

.Miirscilli  »   380,000 

Bordeaux 240,000 

Lille 200,0011 

'l'oulouse 15(1,(100 

Nantes 'I2.'i,0(10 

St.  Klieniie 120,00(1 

Le  lluv-c 110,000 

Udlleil lOii.OOO 

lieinis 100,000 

llduliaix 100,000 

Amiens.  . .., 80,000 

Nancy 80,000 

Angers 75,00(1 

Nice 75,(100 

Tdulon 70,000 

Ninie» 70,000 

Brest 70,000 

Liuiogcb 70,000 

Espagne. 

Madrid 450,000 

Barcelone 250,000 

Valence 1.50,000 

Sévillr 130,000 

Mal.iga 110,(100 

(îrennde 70,000 

Cadix «0,000 

Portugal. 

I.islioune 300,000 

0|Kirto 11(1,(100 

Coïnibre 20,000 


Hollande. 

AniHlerilani 400,0'  rt 

Itdlterdiini 20(1,000 

U  Haye 150,000 

IHrechI 80,000 

Belgique. 

Ilruxelles 6(1(1,000 

Anvers 224,000 

(land 148,000 

Liège 147,000 

Mafine» 60,000 

Angleterre. 

Ldiidies 4,600,000 

Livcriioid 800,000 

Mincliester 800,(100 

llirmiiighai. 450,OOi- 

l.evd» 350,000 

Sheflield 320,000 

Bristol 240,000 

Bnidlonl 220,000 

l'orisnidOtli 140,000 

(irceiiwich 120,000 

Ecosse. 

(llasgow 800,000 

Edintiour)! 2(1(1,000 

Uumhc L-iO.OOO 

Aherdecii 110,1100 

Irlande. 

Duldin 350,000 

llellasl      200,000 

Cork 80,000 

Liinerick 40,000 

Autriche-Hongrie. 

Vienne 1,300,000 

BuclaiH'st  450,000 

l'nigue 170,000 

Trieste 140,000 

I.embei;; 110,000 

Cracovie 70,000 


POPULATION  DES  PRINCIPALES  VILLES  DU  QhOBK.-Suiie. 


Bmpire  d'Allemagne. 

ncrlin ],«()(i,ono 

llii'uliiu 3411,0(10 

Munich !I50,000 

(■(ilci){llo 280,000 

DivMlf 250,000 

l,.'ii«ig 180,000 

Kraiiifort-sur-Miiiu.,  160,000 

IIiiiiovic 140,000 

StiiUKurt 135,000 

Nuri'iuliirg 120,000 

Stnisliourx 120,000 

Aix-lu-('lm|>ellc 100,000 

VUlea  Libres. 

Hambourg 600,000 

Hrême 120,000 

Lubock 60,000 

Italie. 

Naples 600,000 

lion» 400,000 

Mihm 400,000 

Turiu 250,000 

l'ab'rme 230,000 

(lûues 160,000 

Venise 150,000 

Florence '50,000 

llologiie 1  0,000 

Messine lOu.OOO 

Catauc 100,000 


I.ivourne  . .  , 
Vérone 

l*llito\U! 

Ilrt\icift 

Purnie 

Moitêne 

I.uei|UC8, . . . 

l'ovie 

(.'i*éinone . . . . 
Muntouc , . . . 


Orèoe. 


Athènes  . 
Le  l'iiée. 
Corfou . . . 


100,0(UI 

65,000 
«0,000 
60,000 
46,000 
40,000 
40,000 
30,000 

30,000 
30,000 


120,000 
25,000 
20,000 


ASIE. 
ASIE  RUSSE. 


Sibérie. 


i>nif*k . . . . 
Irkoutsk . 


60,000 
60,001 


Turkestan. 


Turquie. 

Oonatantinoiile 800,000 

Salouiiiue 70,000 

Amlriuno|ilo 60,000 

Roumanie. 

Hukhan>st 220,000 

Jiuwy 90,000 

(ialatz 80,000 

Serbie. 

Helgrade 30,000 

Monténëffro. 

Cettiuié 6,000 


ïaschkcnd 100,000 

Houkhurn 100,000 

Caucasie. 

Tillis 100,000 

Empire  Chinois. 

Pékin 1,000,000 

Han-Kao 1,000,000 

C'autoii 1,000,00(1 

Nankin 300,000 

Shanghai 300,000 

Japon. 

Tokio  oc  YéJo 1,000,000 

Myaco 300,000 

Osaka 300,000 

Yokohuma 80,000 

Indo-Chine. 

Bangkok 800,000 

.Singapour 150,000 


lliingonn 150,000 

Maniliilai loo.ooo 

Hii-uoi  «0,000 

Saigon 70,000 

Iliio 60,000 

Indes.  (Hindoustan) 

l'al.utta 800,000 

liouibny 800,000 

Mailra» 400,000 

l.neknow 300,000 

Ilenarèi 200,000 

Cacliemirc 160,000 

Turliestan. 

Houkhara 100,000 

Khiva 20,000 

Afghanistan. 

Kaboul 60,000 

Hérat 60,000 

Beloutohistan. 

Kélat 16,000 

Perse. 

Téliéran 200,000 

Tauris 150,000 

iKpaban 100,000 


Arabie. 


l.a  Meic^ue, 
MaHcate. . .  . 
.Sanu 


Turquie. 


80,000 
40,000 
30,000 


Snivrne 160,000 

Damas 150,000 

.\le| 70,000 

D.'iiouth 70,000 

Hagilail 60,000 

Jùrnsaleni 35,000 

AFRIQUE. 

I,e  Caire 380,000 

Alexandrie  1 2.50,000 

Tuuis 130,000 

Kez 100,000 

Zanzibar 80,000 

Alger 75,000 

Ornn 70,000 

C'aiR'-Town 40,000 

OOEANIB. 

Melbourne 300,000 

.Sydney 250,000 

Miinilla 250,000 

Datavni 100,000 

Adélaïde 80,000 


Tableau  III.— DISTRICTS  DE  LA  PROVINCE  DE  QUEBEC 


Nos. 


10 


DiSTÏICTS. 


Chefs-Lieux. 


Nos.  i)K8  Comtés. 


■No». 


Artlmbaska Arthabaskaville 3»,  43,  44. 

Heauee St.  Joseph 42,  47. 

Peauharnois Beauhaniois  ...., 7,    8,    0. 

lîedford Sweet.sburg 33,  34,  36. 

Cliieoulimi Chiroutimi 57,  58. 

(■a.s}ié Percé  et  New  Carliste l'iO,  61. 

"«erviUe Saint  Jean 10,  11,  32. 

Job  ate Joliette lis,  20,  21. 

Kaiiiouraska Fraserville 5.5,  56. 

Moutniagny Mnnlmagny |48,  40,  6«. 


DisTnit'Ts. 


CUEFS-LiKU.X. 


Nos.    DKS  COM TÉ.'i. 


Montréal Montréal 5,    6,  12,  13,  14,16,16,17. 

Ottawa Aylmer 1, 

Quebe(! ijiicbcc 45,  46,  48,  50,  61,  52. 

liiehelieu Sorel 22,  27,  28. 

Hiniouski liiniouski 5t'. 


16  ISaguenuy .Murray-Bay 53,  67,  68. 


St.  François Sherbrooke 16,  37,  38,  39,  40,  41,  44. 

St.  Hyacinthe St.  Hyaciutho 29,  30,  31. 

Terrcbonne Ste.  8chol:iati<iue 3,  4,  19. 

Truis-liivières Trois-liivièti'!! 23,  24,  25,  26. 


Tableau  IV.— COMTES  DE  LA  PROVINCE  DE  QUEBEC. 


S  I        Comtés  et  CiiF.ts-LiEi'x.  (a) 


1  Pontiac 

2lOutaouais 

SjArgeuteuil 

4peux  Montagnes. 

5  Vaudreuil 

6  Soulanges 

7  Huntingdon  . . .. 
SiBeauharuois  .... 

8  Chatcaiiguay .  .  . . 

10  Napieiville 

lljSt.  Jean 

12  Ijiprairie 

13!chauibly 

14  Verchères 

15'Hochelaga 

lo'Laval 

17  Jac(iue9-Carticr.  . 
18|L'Asaoinptiou.  .  . 

19  Terrcbonne 

2o!Montçahu 

2l'jolictle 

22  Bertbier 

23!Miiskinongé 


Portage-dU'Fort ...  12 

Aylmer 12 

LachuU 19 

SU.  Schoîastiqut  . .  19 

Vaudreuil ^  U 

Coteau- Laiiding. . .  Il 

lïurUingdon 3 

Hcaulianwis 3 

Sle.  Martine |  3 

St.  Cyprien i  7 

Sl-Jean j  7 

Lapratrie 111 

Longmuil ;11 

Varenms jll 

Longue- Poi7tte  ....  1 1 

Sle.  Rose lu 

Pointe-Claire jll 

L' Assomption, . 

St-Jer/Jme il9 

Sle.  Julienne 8 

Joliette I  8 

Berihier 14 

,    touiscville 20 


l'opula-  j 
tion.  I 
21,86i! 
62,697 
15,163 
15,027 
10,803 

9,612 
14,385 
16,666 
13,865 
10,102 
12,282 
10,898 
11,704 
12,5?7 
81,011 

9,434 
13,832 
13,744 
23,128 
12,131 
22,898 
19,8il9 
17,830 


Comtés  et  Chefs-Lieux. 


St.  Maurice Yamachidie 20 

Cluunplaiii Ste.  Geneviève j20 

Nicolet BicancouT i20 

Vaniaska St-Fran<;ois-du-Lac\\i 

Kichelieu Sorel !l4 

St.  Hyacinthe....  Sl-llyacinthe 1 

Bagot Ste-ltosulie 18 

Itonville Ste.  Marie  de  ^/onuotril 

Iberville tbervilk I 

Missi8i|Uoi Bed/ord i  4 

Brome Knoirlton '   4 

Staiistead Stanslead 17 


ShefTord Sltejford. 

Sherbrooke Shcriirooke 

Hichmond&  Wolfe  Richmomi 

D  r  u  m  m  o  n  d  et 
Arthabaska Drummondoille  . . 


40,  Wolfe  il  liiclimond  Dudswell 17 

j     I 

41  Compton   Coodahire...  ." 17 

42  Beaucc St-Joscph [  2 

43  Mégnnti': înrervess '.  1 


l'ojaila- 
tion. 


Comtés  et  Cuefs-Lieux. 


12,142 

29,0081 
28,743' 
16,053 
21,354!]46 
21,433  i47 
21,096  Î48 
16,019  49 
11, 8!!.'.  .-.(l 
18,,'i49   51 


14,711 
18,072 
23,263 
16,104 
31,351 


43,027 

voir 
Itich- 
moud. 

22,782159 
37,221  i, 60 
22,233r61 


A  r  l  h  a  b  a  s  k  a  et 
Druinmoud  , . . , 

Lotbinière 

Lévis 

Dorchester 

Bellechisse 

Moiituiagny 

Port-Neuf 

(Juébec 

Slontniorency  .... 

Charlevoix 

L'Islet 

Kaniouraska 

.Témiscouata 

Chicoutimi  et  Sa- 

gueuay  

Saguenay  et    Chi- 

coutimi 


Rimouski Rimouaki 

lia.spé Percé 

Bdiiaventure New-Carliale . 


Sl-Christophe.. . .  j 

Lochiniére 

Léma 

■fte-Hinidim |  2 

St-iîiehet  ....10&  13 

10 

13 

13 

13 

10 

10 

9 

9 

B 

16 

B 
16 

16 

6{ 
6| 


Montmagny 

Cap-Santé 

CftarUabourg 

Chàteau-Richer. . . 
Baic-St-Paut 


St-Jean-Port-Joly  . 
St-Louic  de  Kam'ka 
Ile  Verte 


Chicoutimi. . 


Tadoï^aac. , 


Popula- 
tion, 
voir 
l'i  a  n- 
uiond. 
20,699 
26,995 
19042 
18,369 
14,724 
26,814 
82,593 
12,311 
19,037 
13,823 
20,455 
25,704 

38,000 
voir 
Chicou- 
timi, 
33,438 
27,600 
20,834 


Tableau  V.— CITES,  VILLES,  VILLAGES,  ET  PAROISSES  DE  LA  PROVINCE  DE  QUEBEC. 


Villes,  Paiioisbes,  fcc.  (c)  j  d 


Actm  Vole 30 

Adstock |42 

Aldiield 1 

Aniherst 2 

Anse  du  Cap 60 

Arniagh ;48 

AHhalmska. 44 


Arundel. . , 

Ascot 

Auckland. 


Popu- 
lation. 


Villes,  Pakoisses,  &c. 


1381 

682 

6661 

388!: 

14971 

1549J 

1034 

743! 

3936 

6771 


Aumoud 2 

Aylene I 

Aylmer 12 

'Aylwiu :  2 


Bagolville 57 

Baie  du  Febvre 27 

HaieSt-Paul 63 

Harford 36 

'Barnstou 36 

Biisin 60 


Villes,  Paroisses,  kc. 


Beauhamois 8 

Beauniont 48 

Beanport '51 

Bécaiicour '26 

Bed/ord '33 

Beeiw  Plains '36 

Belœil I14 

Berihier '49 

Berthie,. '22 

Berthier 22 

Bienville !46 


Popu- 
lation, 


Villes,  Paroisses,  ko 


1590 

811 

4644  Bonne  Ksiiérance 
2017!  Boucliercille 
1571    Boucherville.  (Ste-Famille).. 

411:|Bouchette 

1806  Bourg  Louis 

1152 

1827 
1637 

840 


Bigelow 2 

Bolton 34 

68 
13 
13 
3 
60 
2 


Boutliiller , 

Bowmen 

Bristol,  (St-Edouard),, 
Brume 


655 

3274 

351 

995 

821 

990 

758 

331 

634 

2275 

3776 


(a)  La  iKipulatioii  est  celle  du  recensement  de  1891. 

(6)  Les  numéros  de  la  colonne  qui  précède  la  population  sont  ceux  des  Districts. 

(e)  Les  Cités  sont  eu  lettres  niajus(ule»,  le»  Ville»  en  caMctèiiî  noir,  les  Villnges  eu  italique,  et  les  Paroisse»  ou  Totriishipa  en  romain. 

(d)  Les  chiffres  de  ces  colonnes  indiijurut  les  numéros  des  Comtés  dan»  lesi]Uels  les  places  corresjioiidnnte»  sont  situées. 


CITES,  VILLES,  VILLAGES   ET  PAROISSES  DE  LA  PROVINCE  DE  QUEBEC— S«i7«. 


VlLI.KS,    rAIIOISKKS,    kC. 

Ilrâiii|itaii,  (St-rnixlitc). .. . 

JlnisoH 

Buckintrham 

Ititckivtjhnvi 

Ilurkiniiil 

liirry 


Cnbniio 

('ncmilia,  (Sl-Cîcorges), 

Ciicouna \l\Vt 

Ciiluiiiit,  {SIc-Aiiiio) 1 

Ciinici'oii I  2 

■A 

ih 

liU 

'10 

fiii 

18 


Cnlilolii'lt 

Clip  lit!  lu  Mailftfiiie  . 

Cnp  (luit 

C'iiji  Itusior 

<'u|i  Siuité 

Cn,.  St-Iyiince 

Curitloii 

Carli'toii,  (Sl->lost'ph), 

Cniisii])scul 

t'ùciro» 


SU 


r<i|iu- 

llltlOll.  ' 

~Tm\ 

1(1  u 

11»» 
18-21 


Vii.i,kn,  I'aiioikkKs,  &v. 


Clmiiililv,  (Ht-Joseph) 11:1 

Ohambly la 

Clmiulfly  t-'iuitoii 13 

ClmiM'a»! l 

ChiUt!nu-lUcher 

(-'liatliniii 

C'IiarloHboiirg 

Cliettlmm 

ChéuitT 

('lH'rl)ourg i5» 

Chcrlscy,  (St-Tliéodore) [20 

C'hestir  Nord H 

Cliichi'stfr 

Ohicoutlmi 

t'iiii'outiiiii,  (St-F.X.)..., 

(  'hlorydoruies 

Clarcmlou 

C'iiltoii 

Cleveland 

Clyilo,  ctc 

Coaiicook 

Coino 

Coiiipton 

Coiitri'ccBur 

CùtC'ths-Ncitjts 

cote  StAiitoiiie 

C6lc  Sl-Pnul ,  .... 

Côte  Visitation. .,..,,,. 

Côtran  Lnntlinq ]  0 

C6Uan  Sl-LouU '  T 


Cûtcaii  Station. 

L'oucilU' 

Cowaniiville. , , . 


Dalilmirc 

Danvillc,  (Ste-Aunc). . . , 

IVnliolni 

Dosclianibault : . . . 

DixvilU' 

Ditchlii'ld 

Ditton 

Dorset \^'^ 

l>ol1g1ll8 

Dnivïv\ondtiUe 

DutUwrll 

Duhamel,   etc 

DumliM',  (Stc-Apii-s) 

Dniilinni,  (Ste*Croix) 

Uurhani,  sud 

Uurliam 


B 


Kardly 

Katon 11 


KbutilpuieuU. 
EcuiiuilB. . . , 
E<ntn 


Klgin . 
Elgin. 

Kly. 


Einlirrtor 

KHCouniains .... 
Ktaug  du  Nord. 


Farnham,  (St-Romùàld). 
Farnham  ...'.'.'.'.'.,.. 
Farubam  Est  ..'.',',.',','., 
Fort  Couloage. ,  '.  ~,  '.  '•  i  • . . 


'"ox,  ctc 

l'ranklin 

PraserviUe. 
l'a'lighsburg .., 


Or 

•\  Oarthliy  &  d'iBraëlie 38 


330 

8»» 

620 

1310 

613 

311 

1280 

1237 

785 

118fi 

3S3t) 

256 

1078 

166 

256 

S58 

87« 

84« 

250 

1587 

3371 

2328 

621 

IfOO 

730 

1160 

640 

711 

2277 

2070 

647 

2'i38 

1840 

1241) 

736 

3086 

400 

2409 

1760 

3»1 

3076 

1317 

816 

607 

2972 

390 

304 

639 


426 

884 

334 

2401 

514 

848 

827 

340 

1468 

1955 

2143 

677 

1535 

2793 

1494 

643 


1530 

3078 

2i;08 

528 

1220 

670 

916 

2747 

422 

667 

1962 


1520 

2822 

2046 

823 


(tasiié.. 

(tittintau 

(îentilly 

(•odniaiichebtcr. ...,;. 

dore 

liranby,  (8.-C.  de  M.). 

Oranliij 

(iranile  Itivière 

(Imnde  Valloo 

(Irautlinni 

Grenville. 

(IrondincB  

(Jrossc  lit,  ctc 


Halifax  Nord  , 


43 


Halifax  Sud ......143 

Kam 138 

Manidcn ..141 

llaniillon iOl 

llarriiigton '  3 

llartwill '  2 

Harvoy 57 

/larwick ', 

Hatby 

llavtlock 

Havre  Aubert 

Ilavru  <k'H  l!att)0ii8 

Heniniiiigibrd 

Ilcrt-fonl,  raijuettcviUe. . , , 

llinchiubrooke 

ilinks 

Ilochelaga :  !  5 


l'opu 
Intiii 


lou. 


floiMj  . 

Howard 

IIull 

Hull 

Huntrrstown. 
Ihtlitimjdon  . 


I 


IbervlUe 3 

j  Ile  Antii'osti 58 

I  lie  aux  C'oudrcs '53 

{lie  aux  drues !40 

jlle  Ui^ard il 

!  Ile  de  la  Madeleine [60 

Ile  des  Allumettes 1 

Ile  du  l'ads... |22 

Ile   l'errot i  6 

Ile  Verte 50 

Iuvcrnc!)8 :43 

Irelaud 43 


Joliette. 


21 


Kamournska,  . 
ICensinglou ... 
Kingsey  Falls. 
Ivingsey 


I>al>elle 

I.ac  Mégantic 

1/ Acadie 

Ijielienaic 

Laehine,  (Sts  Angi*s) 

Lachlne 

Lac'liuto 

LacoUe , 

Lambtou 

Ij'Aiige-tîardien 

I/Angi!-(tardien 

L' Ange-dardien 

Lanoraie 

I/Ansc  BU  Griiron,  (St-JIi.). 

l.'Anse  St-Jean , 

Laprairie  ...,.,,,  ^ 

Lajimirie 

La  PrésentatiQP , 

I  a  Kochrlle , 

L'  Alis<nnj}ti(in 

I L'Assomption 

Latcrrij^re , , 

LaureutidoB , 


1422 

1133 

4175 

263 


1793 
1460 
1520 
2486 
1673 

533 
2795 
1710 
2343 

575 

911 
2686 
1431 

398 


1613 
2235 
2124 
1066 
23''8 

720 
1204 

189 

8.53 
257» 
1036 

601 
1152 
2033 
1814 
220» 

622 
8540 
2114 

44S 

4325 

11264 

727 
1177 


1710 

263 

907 

686 

715, 

4942. 

1618 

1366 

869  j 

2415| 

17001 

21521 


3372 


Villes,  1',viioisskk,  io.  1 1/ 

Lauton 46 

Luvaltrie 13» 

L'Avenir '30 

La  Visitation |25 

liOeds :J3 

UnnoxnlU l37 

L'EpIpIiauie |I3 

Lealie,  etc |   1 

Lilvia lia 

Lingwiok i41 

Vlslct 54 

Lotbiniërc '45 

Locimlicr,  etc '  2 

Longue*  Pointe 16 

Longueuil,  (St-Autoiuo) 13 

Longrueuil 13 


I'0|1U- 

lation. 


Lorette. 


,51  i 


Louiseville '23 

Low I  2 


M 


Macnider 69 

Magog a5 

Magog,  (St- Patrick) 35 

Maisonncure ']5 

Mal  baie 6|i 

Malliaie 53 

Manieouagau 58 

Maniwaki,  (N.-D) 2 

Mann 61 

.Manbttfld,  etc 1 

Maroliand 2 

Maria 61 

MarUviîk 31 

.Mantden,  etc 41 

MaKliam 2 

i  Ma.skinongé 23 

Mastigoche 23 

I  Matane 5» 

I  Méeantina i58 

j  Melliourne,  etc ;3? 

I  .Mcta|H''dia '61 

j  Mile  Knd,  {St.Louis) ]15 

.Mille  Isles 3 

Mille  Vaches [53 

Millon,  (Stc-Cécile) 36 

Moisie '58 

Mont-Carmel '16 

Mont-Carincd 25 

Mont-Joli 5» 

Moût- Louis 60 

Montebello 2 

tfonlmagny 49 

Mnufininy 49 

MONTRÉAL 1 

Monn 3 

Mulgrave,  ctc 2 


55 

600 

2 

281 

39 

924 

39 

1636 

2 

35 

41 

1173 

n 

1668 

18 

608 

17 

1058 

17 

3761 

3 

1761 

11 

2628 

42 

1780 

2 

1364 

31 

1874 

52 

1137 

22 

1716 

60 

1030 

67 

761 

12 

1246 

12 

1674 

29 

1286 

26 

382 

18 

1275 

18 

1256 

57 

1006 

18 

980 

•r 


NapiervilU.. 
Natasluiuau. 

Neigettc 

Nelson 

New-Carliale . . . 
New-(iIasgow  . . 

New- Port 

New-Port 

New-Iîichmond 

Nloolet 

Nicolet 

Notre-Dame  de  Bon  Secours..    2 

N.-D.  de  Don  Secours 31 

K.-I).  de   ardas 15 

N.-D.  delà  Victoire 46 

N.-D.  de  Stanhridgc '33 

N.-D.  de  St-Hvaeintbc '29 

N.-D.  des  Anges 33 

N.-D.  des  Anges 50 

N.-D.  des  Neiges,  Ou°st 16 

N.-D.  des  Sept  Douleurs 5(1 

N.-D.  d'JIiibertville 57 

N.-D.  du  Lac '56 

N.-D.  du  Ijic  St-.Iean ;67 

N.-D.  duMontCamiel 25 

N.-D.  du  Portage JSO 


N.-D.  du  S.-C. 
Normandin,  etc . 

Northlield 

Nouvelle 

O 

Oka 

Onslow 

Orford 

OutremoiU.,,,. . 


36,-l 
1252 
1252 
1623 
2450 

962 
14.50 

»28 
7301 
1022 
2414 
1854 
1857 
2445 
11»4 
2757 
2444 
1740 
125i 


1881 

2869 

2100 

1226 

1827 

323» 

128 

966 

808 

1057 

414 

2433 

1266 

1117 

2099 

2021 

663 

2026 

341 

2756 

1273 

3537 

519 

1105 

1496 

269 

1075 

2042 

742 

896 

754 

1697 

1436 

216650 

471 

632 


860 

365 

247 

410 

991 

204 

1121 

1481 

2050 

2618 

1824 

792 

66» 

2305 

1496 

1245 

27»» 

376 

606 

933 

2»1 

23»6 

1393 

1040 

2042 

477 

C68 

£87 

431 

2160 

1466 

1936 

1097 

408 


VULKH,    PAUcilasK»,  kl-. 


Pabos 60 

IVsjtébiac 61 

l'atton,  etc !  t» 

Percd l'io 


Petite  Ifivière... 

l'hilipiburg 

Pierreville,  etc 

Pleninillc 

Pointc-au-Pic 

l'ointe. auxTrembles. . . 
Pointeaux-Trembles. . . 
Pointe-aux-K8i|uimaux  . 

Pointe-C'laii-e 

Pointe-du-Lac 

Pointe-des-Mouts 

Poiute-Kortune 

Ponsonby 

Porfaqe-Uu-Fortf   etc. 

Port-Dau'el 

Portland 

Portneuf 

Potton 

Prïstou,  etc 

Prineeville 


Q 


QTTËBEO  . 
(jnyou 


R 


Racine,  etc 

Itowdon,  (St- Patrick)., 
Uéi>entigny. 


Késcrve  Indienne |57 

Kestigouche 01 

Richmond 38 

Ilichdieu 31 

Rigaitd 5 

Uigaud 5 

Rimouski r>» 

îimouski 09 

Uipou 2 

Hiver  l'eaudette 6 

llivière-à-Pierrc 50 

lîivière-du-Loup 23 

Uivière-du-Loup 66 

Rivière  Ouelle 55 

Roberval 67 

Itomieux 59 

Hoxton 36 

Hoxton  Fatlê 36 


B 

Sacré-Cœur . , 42 

St-Adolplie 26 

St-Ai.  ien 38 

St-Albert 39 

Sts-Anges 42 

St-Agapit 16 

St-Ainié 28 

St-Alban IjO 

St-Alexandre [55 

St- Alexandre i:i2 

St-AIexis 120 

St-Alexis 57 

St-AIexis '23 

St-AIphonsc (21 

St-Al|,honse ;57 

St-Ambroise  de  Lorette 61 

St-Ambroise 2i 

St-Anadct 5» 

St-André 30 

St-AndnS 55 

St-André 3 

St-Anilre-Avelin 2 

St-Auicet 7 

St-Anselmc 47 

St-Antoine 14 

St- Antoine- Abbé 9 

St-Antoine  de  TiUy 45 

St- Antonin .      56 

St-Ap|iolinaire 46 

St-Armand,  Ouest 33 

St-Armand,  Ë.st 33 

St-Ar»èn« 66 

St-Athanase 32 

St- Aubert,  etc 64 

St-Augiistin 60 

St-Augustin 4 

St-Barnab< 24 

St-Barnabé 29 

Ht- Barthélémy , 22 


l'ojHl- 

latiun. 


1348 

174» 

682 

1800 

8S6 

230 

1297 

1323 

420 

876 

1240 

1751 

1337 

1366 

408 

322 

301 

741 

1977 

1S36 

18.55 

22.53 

24» 

837 


63090 
668 


536 

1186 

603 

434 

579 

2066 

530 

672 

1564 

142» 

1220 

1667 

238 

603 

20»» 

788 

1»72 

783 

236 

1765 

008 


1686 
362 
607 
737 
993 
1 001 
2481 

2090 

1741 
2101 
1231 
1680 
11»4 
1128 
1476 
3809 
1706 

942 
2064 
1398 
1702 
2548 
2093 
2002 
1473 

585 
1460 
1079 
1740 

999 
1049 
1213 
1028 
16,3 
1413 
1328 
2014 
lOOB 
3627 


CITES,  VILLES,  VILLAGES   ET  PAROISSES  DE  LA  PROVINCE  DE  QUEBEC.  --S.nVe. 


VlLLIUI,   l'AROISSEH,  &0. 


•  Ilasil" 

H<'iHilo-lo-(fmiid. 


Hpiioit  . 
R«noit  I.nbre . 
lieiioit  Labre. 

Bernard  

lîof  aventure  . 

Bruno 

Bruno 

Calixte 

■Cnniille 

Canut 

Casimir 

Célcstiu 


St-Cù 


St- 

st- 

St- 

st- 
st- 

St-' 

st- 
st- 
st- 
st- 
st- 

St- 

st- 

St 

st 

St- 

st 

St 
St- 

st. 
st 

St- 
St 

st 
st- 
st 
st 
st- 
st 
st 
st 

St- 

st. 

St- 

st- 

St- 

st- 
st- 
st- 

St- 

st- 
st- 

St- 

st- 

St- 
St- 

st- 

St- 

st- 
st- 
st- 
st- 
st- 
st- 
st- 
st- 
st- 

St- 
St- 

st- 

St- 
St- 

st- 
st- 
st- 
st- 
st- 

St- 

st- 

St- 

st- 
st- 

St- 
St- 

st- 

St- 
St- 
8t- 

st- 


Coloniban 

l'unie  de  Linière. 


Césaire 

Charles 

Charles 

Charles  de  Caplau 

Charles  Borroinée 

CbarU'H,  etc 

Christophe 

Clément 

Cléiueiit  de  Beauhnrnois. , 
Clet 


Constant 

Cuthber'. 

Cyprien 

Cyrinc 

Cyrille,  etc 

Daiiiase 

Dainnsr 

l>anm.se 

Damieii 

Dainien 

David 

David 

Denis 

Denis 

Diiloce 

Dominique 

Dominique 

Dûnat,  etc , 

Donat 

Dunstnn 

Kdouard 

Edouard 

Kdouard  de  Frampton . . . , 

Eleutlicre 

Elie 

Eloi 

Elphégc  

Elzéar 

Emile,  etc 

Eplirom  de  Triiig 

Ephrem  d'Upton 

Epiphaue  de  Vigor 

Esprit 

Etienne 

-Etienne  de  Lauzon 

■Etienne  des  Grès 

■Eugène , 

■Eugène 

-Eustache 

Sustacht 

-Evaristo 

-Fabien 

■  Faustin 

-Félicien,  etc 

-Félix  de  Valois 

-Félix  du  Cap  Bouge 

Fenéol 

-Fidèle 

-Flavien 

-Fortunat 

-François 

-François 

-François 

•  Fmnçois-de-Sales 

-François 

-François,  Bivière  du  Sud. 

-FiTiiiçois-Xavier 

■Frédéric 

-Fulgeuce 

-Gabriel  de  Valcartier. , . . 


Villes,  Pahoisseb,  &o. 


Gabriel 

Gabriel  de  Draudon  . 

Gabriel,  etc 

Gédéon 

Georges 


Popu- 
lation. 
~T»12  St-(ieorgc8. 

«s;)!  St-Cieorgcs 

ISH.Ijj.St-Georges  de  Windsor.. 

772i:St-(ierinain 

803:;.St-(!crmaiu  de  liiuiouski. 

15H2iiSt-lîervais 

12n(i||st-Giles 

7'-'l  l'St-Grcgoire 

filHiiSt-Grégoire  le  Grand. . .. 
lOUi'I.St-Guillauiiie  d'Upton.  . . 

flOli!  St-Heiiri  de  Lauzon 

(iSliKst-Henri  de  Mascoiiche . . 

2l)27:  St-Henri 

15;!:;i  .St-Hermas 

l(12-'t  St-Hilaire 

11121!  St-llilaire,  etc. 

»8ii 
207(1 

84(1 


St  Hilarion 

ISt-Ilcnot4 

St-Hypollte 

'St-Huliert 

421!  St-HuRUos 

107iii  3T-HYAOINTHB 
14iisl  St-Hyaciuthe  le  Confesseur... 
1771 1  St-Igiittcc. 

llfiri!  St-lgnace. 

3i>y  St-Iréiiée 

12711  St-lsidore 

8511  St-l.sidore 

I.'i72  St-Jacques  de  l'AcIiigau 

3 1 7!l  St-.Iacqlles  des  l'iles 

1 703  iSt-Jacqiies-lu-Mineur 

43.1  St-.Tanvier 

128ii  St-Jean 

171SI  St-.leaii-Bnptiste 

8ti3  St-Jeau-Baptiste 

ti24  St-Jean  Chrysostômc 

Sîii  St-Jean  ChrysostOme 

11  lia  St-Jean  de  Dieu 

2312!'St-Jeaii  de  Matha  

ii'2U  St-Jean  Deschailloiis 

(iii'.i  St-Jean  d'IberviUe 

22:'ii  St-Jeau  l'Evangéliste 

in.'i.l   -St-.lean  l'ort-Jôli 

iSii/ISt- Jérôme 

1477!'St-Jérômc 

S.^ljiSt-Jcrôme,  (Lac  St-Jeau> 

7tioj'St-Jéru8aIem 

21tiilSt-Joachim 

1290j[St-Joachini  de  Chatcauguay . . 

13.'iil|!St-Joseph 

le.ia'ist-Jaseph 

till 

8.3  .'i 

913 

712, 
1247 

37.'; 
2386 
21,53: 
1158' 
141il' 

982 

8031 
2166: 
1049! 
1  .^nol 
170ti| 

9i)fli 
1248; 


St-Joseph 

St-Joseph 

St-Joseph 

St-Joseph  d'Alma. . . . 
St-Joseph  de  la  Page. 
St-Joseph  de  Lévis. , . 

St-Jovite 

St- Jude 

St- Julien 

St-Justin 

St-I.ambert 

St-I.ambert 

St-Ijiureut 

Sl-Laurenl 

St- Laurent 

St- Lazare 

St- Lazare 

St-Léon 

1994  tSt-Léon  de  Standon.. 


088' 

2847J 

534! 

10411 

1068 

1717 

1024 

f)08 

860 

4022 

808 

22,5.') 

I.'>fi4 

990 

1814 

777 

.■104 

000 

9086 

3172 

937 

060 

3241 


St- Léonard  . 
St- Léonard  . 

.St-Liboire 

St-Liguori 

St-Lin 

St- Louis 

St- Louis 

St- Louis 

St-I  ouis 

St-Louis 

St-Louis 

St-Louis  de  Gouzague. 

St-Louis 

St-Luc 

St-Luc 

St-Mflgloire 

St-Malachie 

St-Malachie 

St-Mab)cllie 

St-Marc 

St  Marcel 

St-Alartiu 

St-Maitin 

St-Mathias 


l'opu- 

lation, 

Tl38 

309» 

1609 

300.5 

1220 

2072 

631 

1843 

1377 

2821 

2243 

2081 1 

13413 

1217! 

12,51 1 

1124 

109!)  ; 

312] 

856  f 

944^ 
2003 
7016, 

9401 
1102 
1270 
11.52 
1463 
2046 
2423 

791: 
1393 
1055 
127; 
15423 
1455] 
1802  [ 
2270! 
10.55 
2675 
2300 
4722 

875! 
2171 
2868 
1961 
1835 
1062 

897 
1560 
1210 

761 
11.53 
1440 
3163 
1031 

401 

351 
1114 
2197 
1530 
1677 
1433 

906 
1184 
1993 

702 
1322 
1325 
1875 
1602 
1734 
1166 
2353 
1170 
1541 

298 

804 
1050 

573 
1092 

722 
2187 
1155 

801 

79.5 
1065 

413 
2656 
1482 

897 
1169 
2678 

894 

725 


V1LLK8,  Fakoisseh,  &c. 


St-Mathicu 

St-Mathieu 

St-Maurice 

!  St-Médard 

;St-Mii;hel 

ÎSt-Michel 

St-Michel 

St-Mieliel  Archange 

iSt-Mirhel  des  Saints 

Irti-Modeste 

|St  Moisc 

iSt-Nari-isae 

'St-Narcisse,  (Beau-Rivage), . 

ijSt-Néré 

iSt-Norbert 

.St-Norbert  d'Arthabaska. . . . 

St-Nioola-s , 

iSt-Oetave 

jSt-Odilon 

St-Onésime 

iSt-Ours 

Sl-Ours 

St-  Pacômo 

iSt-Pampbilc 

St-Pascal 

;st.Patrick 

:St-Patrick  de  Kawdoii 

St-Paul 

;St-PauI 

Sl-Paul 

i  St-Paul  l'Ermite 

StPaulin 

St-Pbilipiie 

St-Pliilipiic  de  Néri 


St-Pie  de  GuètB 

jst- Pierre 

jSt-Pierre,  etc 

jSt-Picrrc 

St-  Pierre  de  Broughton  . . . 
iSt- Pierre  les  Becqueta, . , . 

!st- Pierre 

j  St-1'ierre  de  Sorel 

.^t- Placide 

St-Poly(-ar|>e 

St-Pohjcarpe .... 

St- Prime 

St-Prosper 

St-Prosiier 

St-Raphacl 

St-Uttymond 

St  Kénii 

St-Kémi 

St-Rémi 

St-Robert 

St-Roch 

St-Roch  de  l'Achigan 

St-Roch  des  Aulnets 

St-Homuald 

St-.^anmel 

St-Saiiiuel 

St-Sauveur 

St-Sébastien 

St-Sébastien  d'Aylmer. . . . 
ÎSt-Sévère 

St-Sévérin 

St-Sévérii 

St-Siméon 

St-Simon 

St-Simon 

jSt-Stauislas 

St-Stanisliis  Kostka 

St-Sulpice 

-  -Sylvèro. 

St-Sylvestrc 

St-Télesphore 

St-Télesphore 

St-Tliéodore  d'Acton ..... 

St-Théophile 

St-Thomos 

St-Thoinas 

St-Thomas 

St-Tliomas  de  Picrreville . 

St-Tiraotliée 

St-Tite 

St-Tite ,. 

St-Ubaldo 

.St-Ulric 

St-Urbain 

St-Urbain 

.St-Valentiu 

St-Valère 

St-Valérien 

StValérieu  . ., ,, 


Villes,  Pauoishks,  &c. 


Popu- 
Intion. 
~  233   St-Valicr 

846   .St-Victor  de  Tring 

3040   St-Vincent  de  Paul 

1505   St-W'enceslas 

1838    St-Zacharie 

832   St-Zt'phirin 

1747  St-Zoti(iue 

1619    Ste-Adèle 

591    Ste-Agathe 

764    Ste-Agathe  des  Monts 

537 1  Stc- Agnès 

11)50  Ste-Auatitaaie 

782   Ste-Aiigèlc 

1181  Jste-Angèle 

1478i!Ste-Angèlo  de  MOrici 

836  liste- Angélique 

1768   Ste-Anue 

2523   Ste-Aune 

997   Ste-Anne 

760j  Ste-Anue 

918!  Ste-Anne  de  Bellevue 

16541  Ste-Anne  de  la  Pérade 

1028  Stc-Aiiiic  de  la  Pocatièro. . , 
1041}  Ste-Anue  Pointeau  Père.. 
3109  i  Ste-Anne  des  Plaines 

988 1  Ste-Anne  des  Monls   

1186,  Ste-Anne  du  Bout  de  l'isle 

74.5'  Ste-Anne  de  Beaupré 

1876  Ste-Barlic 

1873!  Ste-Uéatriit 

1170J  Ste-Blandine 

14.53|  Ste-Brigitte 

1716   Ste-Brigitte 

104!i|  Ste-Brigitto  de  Laval 

3342'  Ste-Catherine 

1289  Ste-Cécile 

001    Ste-Cécile 

1115   Ste-Cécile  du  Bic 

772   Ste-Claire 

780   Ste-Clothilde 

2'274   Ste-Clothildc 

133l!.Stc-Croix 

402  Ste-Ounégonde 

9011   Ste- Dorothée 

1734,jSte-Elizabctli 

43li|Stc-Elizabetli 

105o!;Stc-EmiIie  de  l'Energie . . . 
13.58 ;|,Çte.A'mi7t>,  •LeckrcvilU). . 

674;  Stc-Eulalie 

2406  ;  Ste- Famille. 

3320 

1024 

1647 

1167 

1879 

1045 

2048 

1662 

3545 

200 


1460 
1495 

859 

872 
1068 

700 

968 
1782 

008 
2456 
1198 

622 

839 
1633 
1307 

233 
1855 

318 
2068 

608 
2849 
2121 
2104 

906 
2536 
1164 
1704 
1318 
1141 
1788 
1494 

814 
1906 


Ste-Félicité 

j.Ste-Flavie 

Ste-Flore . .    

Ste-Koye 

Ste-Françoise 

Ste-Gencïiève 

Ste-Geneviève 

Ste-Gcji£viivc 

Ste-Geneviève  de  Batiscan , . 

Ste-Gemiainc 

Ste-Gertnide 

Ste-Hélène 

Ste-Hélène 

Ste-lïélène 

Ste-Hénédino 

Ste-Jeaniie  de  Neuville 

Ste-Julie 

Ste-Julieune 

Ste-Justine 

Ste-Ju8tinc 

Ste-Louise 

Ste-Luce 

Ste-Lucie 

Ste-Miirgueritc 

Ste-Marguerite 

Ste-SIarie 

Stc-Maiie 

Sle-Marie  !MadcIeiuc 

Stc-Maric  du  Manoir 

Ste-Marie  Saloiuée 

Sle-Marthe 

Ste- Martine , 

S<:  Mélanie 

Ste-Moiiique. , , ., , . 

Ste-Moiiic[ue 

Stc-Perpétue. 

Ste-Pétronille 

Ste-Philomène 

Ste-Philomène 

Ste-Pliilomèno 

Ste-  Prudentiennc 

Stc-Rosalio 

Ste-Rose. , ,, ,,,, 

Ste-Rose , 


Popu- 
lation. 


1322 

2557 

2519 

1009 

6,53 

1632 

1062 

1493 

005 

1703 

1700 

1343 

1325 

1136 

1231 

2482 

688 

775 

1663 

1213 

1171 

2820 

2734 

324 

1717 

1762 

580 

1613 

.582 

1043 

505 

2083 

1012 

639 

1103 

1406 

1315 

1990 

1824 

1145 

845 

2300 

0291 

876 

2725 

628 

930 

1189 

891 

786 

1064 

1296 

1992 

1034 

704 

2222 

1205 

729 

1985 

1278 

1748 

1681 

1.526 

1518 

1049 

1289 

1299 

1150 

609 

1659 

979 

1375 

694 

126U 

725 

270 

2897 

936 

1367 

655 

1611 

jeoo 

1243 

2171 

1090 

833 

285 

830 

707 

1105 

1832 

isro 

800 
308 


I 


J 


CITES,  VILLES.  VILLAGES   ET  PAROISSES  DE  LA  PROVINCE  DE  QUEBEO.--S"(<« 


Villes,  Pauoiisses,  Itc. 


Sle-Rose 1« 

Ste-Itose l(i 

Ste-Scliolafltiquc    I  4 

ate-Scholastiqite 4 

Stc-Sophie <i» 

SteSu|iliic iltt 

St('-Tliccle, 

Slc-Tliondosiv 14 

8te-'l'liérèsi: 

Ste-TIuriae lii 

Sli!  l'rsule 

Sto- Victoire ]28 

Saliiberry |  8 

Suult-nu-Uflcollet. 
Siiillt   St-houis.  . 

SliaWiiliigHU 

ShairviUc 

Sliei'l 

.Slii'll'ord 

!<hciily 

Sherbrooke . . 
Slicrringtoii 


Popu- 
lation. 


15 
VI 
'H 
1 
1 
MU 
4-2 
M7 

11' 
Shi|itnn :I8 


14(18 
1057 
1770 

838 
llKi 
1255 
1101 

582 
1483 
1602 
24!IO 
1632 
551  f 
0820 
0'J3(i 
1328 

432 

771 
3241 
1578 
10110 
1815 
2318 


Villes,  I'ahoisseb,  ko. 


etc. 


Popu- 
lation. 


Sicottc, 

Sillcry 

Somerset  N.  &  S 

Sorel 

Horel,  (St-Picrro)..., 

Spaulding , 

Stanliridge 

Staubriilgc,  (Station) 

Stonfold 3U 

'SlansU'Oil  riain ;35 

Staiistefld,  (S.-C.  de  J) '35 

Htonelmm    51 

Stoke 38 

Strotford 38 

iStuckely 3« 

ISuirolk 2 

'Sulton 34 

Sweetaburg '33 


Tadonsac 5 

'IV'lniiletoil j  2 

Terrebonno 10 


350 

2flil3 

3110 

866» 

402 

183 

941 

8611 

2084 

600 

3685 

727 

1133 

723 

3130 

2964 

3362 

303 


2440 
2064 
1457 


Villes,  PAiioiesEs,  ko. 


Ti'HHicr 

'l'hctfoiil,  eto 

Thetford 

Tliorno 

Thurso 

Tiugwii'k 

Très  St.  Uédenipteur. . .. 

Tré.s  St.  Sacrement 

Trois  I^stolt-s 

TROIS-RIVIERES. 


Valloyfield 

Varennes,   (Ste-Anuc).. 

yareniug 

Vaudreuil,  (St-Jlichol). 

yaudreuil 

Verchèrei 

Verdun 

Victoriaville 


W 


Waba.see  . 


Popu- 
lation. 


661 

3414 

1682 

940 

B78 

97» 

526 

1925 

2495 

8834 


5B16 
1 500 

8112 
1548 

427 
2040 

296 
1300 


227 


Ville*,  Pakoihhes,  &a. 


Wakefteld. 

Waltham.. 

Warwick. 

Waterloo . . 

Waterville 

Weedou ;40 

Wcndovor 13» 

3 
41 
41 
3» 
38 
38 


Wcntworth 

Weutbury 

Whittou 

Wicklinm 

Windsor 

tVindsor  Mills 

Wiiislow ;41 

Woburn,  ctc 142 

W'ottoii 40 

Wright 2 


Vamacliiohe. . 

Vainacfiic/t* 
yavuiska. . , . 
York 


Pojiu- 
latinn. 
~Î852 

361 
1505 
1733 

516 
221» 
2300 

89S 

973 

»83 
1610 

967 
1591 
149» 

198 
1216 
1182 


2025 
908 
638 
350 


TwIlI.KAU    VI 

.— 

COMTES  DE  LA  PROVINCE  D'ONTARIO. 

8 

Comtés  ei 

<  lll.Fs-I.IKL'X. 

,l'"l'"- 
lation. 

"55545 
31434 

50659 
37180 
16318 
15315 
25131 
25505 
47718 
58172 
64604 
7623S 
84834 

i 

1-8 
1» 
211 
21 

22 
23 
24 

25 
26 
27 

|_)S 

CoMIÉr*    ET    CHEFS-LIEUX. 

l*o,.u-     5 
lation.  y, 
72742  34 
15382  35 
50473'; 

21086'  l'I 

7861 3M.'* 
2108ir3|l 
15472    m 

2413_';  Il 

58.',  13    I'.' 
3242h    43 
36048   44 
18802 
14yil2 
2415V  45 
32700  4ii 
48005'  47 

Comté»  et  Ciiefs-Likix. 

Popu- 
lation. 

1 

Ksacx 

Hanflwich 

Cliti/havl 

. , . ,    Cornti'all 

20132 

2 

Kent 

Cnrd weïl A  Ibion 

Cornwall  k 
Stormont 
(.leugarry 

27158 
22447 

3 
4 

Elgin 

Norfolk 

St-Thomas 

Siinfof 

Waterloo Jicrlhi 

^ lugnra    j 

Weutworth llamilton 

Halton                   . . .   Milton          

5 

24173 

fi 

Monck 

Wellaud 

Bothwell 

Kussell 

31643 

Wclln  iid 

Carlctou 

....    Ottawa 

59030 

S 

Pcel lirampton  , . . . , 

York ,    Toronto 

....   rcrlh 

39129 

0 

46077 

10 

Victoria  

IVterborough. . 
llastings 

....    Linthay 

....    Peter horoïKjh 

....    Jietkrille 

DISTRICTS. 

37304 

i: 

12 
13 

liruce 

(irey 

.Sinicoe 

MiddleHex 

Oxford 

U'alkrrlon 

Oiven-Hound 

Varrie. 

Dinhnin Cobourg 

Nortliumbt'rlîind. .. .   Cobourg 

37728 
59229 

14 

48.^r.''   31 
403521  32 

15 

Wuodsiock 

26515 

16 

Brant 

Perth 

Fronti'imc Kingston 

Lcods  et  Circnville  . .   Jfrockvillc 

41853 

17 

lîtiatf&rd 

4631l|l33 

Nipissinc 

13026 

ÏAin.EAU  VII.-OITES,  VILLES,  VILLAGES,  ETC.,  DE  LA  PROVINCE  D'ONTARIO. 


Villes,  Villages,  &c. 


Popu- 
lation. 


Abiiiger,  Ktlînghnin,   etc 

Aefon 

Adelîiide 

Aitjnla 

Adina.ston 

Adol]ibustown 

A  iUti  Craig 

Albcniarlc 

Albirin 

Aldborough 

Ahxandria 

Alfred 

Algnuia  Mills 

.Mgona  South 

Alice  k  Fnter 

Allan 

Alliston 

Almonte 

Ahnvick 

Alvinslon 

Amabel 

Amariinth 

Amelia-sburgh 

Amherstburgr 

Aniberst  lslan<l 

Aneaster 

Au(brdoii 

Anson  &  Hindou 

Applcby,  Hagnr,  Awrey,  etc. 

Arlova. 

Armour  k  Ityrsou 

Arniiiior 

Armn 

Arleinesia 

Art/iitr 

Arthur 

A&libnrnham 

Ashlield 

Asphodel 

Assigiuack 

Alhens 

Athol , 


870 
12001 
2616J 
245tf| 
2548| 

720 


Villes,  Villaurs,  &c. 


Augusta  . . , 
Anrora  .  . . , 
Aylmer- 

-iyr 


Villes,  Village»,  Jtc. 


lîagot  .^  ISlylbfudd 41 

lîangor,  MiClurc&.  Wicklow.  44 

732  (Barrie jl3 

1810:iliame 3 

3142  1)^117  '«linJ '•«i 

.5290  P.nrton 

1614':iia8tanl  k  liurgess  8out)i  . . 
30.'i»,/,v,W, 

620  lii.Uiurst 

10251  linxtir,  Gibsou  k  Freeniau 
192o|'/to,yttM 

317'  Hiiybam 


1371';/,V,,»i,Mi7fc 

3('7-   lliiiivcri  SiUer  Mountain. 

1321,  /;,  (i  verlon 

lOOCiilicckwith 

SSOdiiIli.dfoia 

r.,;loii 

l'i'lle  llirrr 

BELLE  VILLE 

Hi'lmont 


2801 

311S1 


03 


4O0S  llicntinck r. 

220; 


Popu- 
lation. 

'Ï635!|ffi;/(A ;t;.. 

1743  JMicaijgeon 

2167  llnllon 

1040!illonfield,  Cliisholm,  etc. 

i|Hosallquet 

iîBothwell 

1505  Bowtnan ville 

1020  Jlrdof'ritli/e 

5650  Uriulforil.  . 

670  Brampton 

200   lîranl 

4007  BRANTFORD 

3310i|!ii,Mlford 

630  illiighlon 

27:>)<'\  llrii/hton 

700   |lro,:k 

605:IBROOKVILLE 

3858;ilioiiiley 

OlliiUrooke 

685  !  Itroughain 


275 

1.55 

463 

2171 

.3341 

2013 

4092 

3224 

1296 

1674 

4010 

1866 

819 

905 

12641 


40 
31 
13 
1 
44 
43 
12 

Berlin I20 

lli'thune,  Perry  &  Proudfoot..l45 

Develly I22 

llexley 42 

liiildulph 14 

Itidwell 46 

Ihllings 46 

liiubiook 22 

lliitie 7 

Uiseotitsiiig,   Chapleau,  etc. . .  46 
Hlair,  lirown,  Uurtou,  etc. ...  46 

Hlanchnrd 17 

lilaiidford 16 

lilelibeini 16 

Pileiibeini 2 

lllezard,  McKini  k  Broder....  47 


8501 
1767J 
1837' 

771! 

657! 
9914 
2548, 
B323 
7425 
1704 
4636 


Itiuce  Mines 

Ilrudciiell 

lîrunel  k  Slephenson 

th-ussi  Is 

Iluchanau,  Wylic  i  Itolph... 

Burfoid 

lioileigli,  Austrn  iiei  k  Chan 

dos 

Ilurgess  North 

Ilurlinyton 


902!  liurpee  . 
2600] 
4.57 


635 
1674 
4222 
2280 
1119 
2928 
1911 
6606 
1708! 
2358' 


Popu- 
lation 
""927 
1018 

743 
2249 
2866 

807 
3377 
1410 

006 
32.52 
4920 
127.53 
6954 
301 
1479 
4071 
8793 
1933 
3874 

548 
3793 

750 
1104 
1728 
1204 
1034 
4939 

1621 

1117 

1335 

186 


etc. 


Caistor  

(  'aUulon 

Caledonio  .... 

Caledonia 

Calvin,  Lauder 

l 'ambridge 

Caniden 

Caniden 

Caïudin,  Dcacon  k  Fitzgerald 
Campbell 


2002 

6620 

1943 

968 

640 

4113 

4745 

2993 

242 

647 


Villes,  Villages,  ko. 


Campbelltord 

Cnnboro 

Cmiuington 

Carndoc 

Cardcn  

Cardiir 

Cardinal 

Oarleton  Place 

Carlow 144 

Carnavon j46 

Cariick !11 

Cartwright i27 

Cavan  

Cavondish 

Cayiiga  North 

Cayuga  South 

Cayufja 

Chiipnian  k  Croft 

Charlottcnburg 

charlotteville 

Cliatbani 

Ohathatn 

l-'lu'liuslord  k  Cartier. .  . 

Chesley 

CftestcrvilU 

Chippcxva 

Chiiigiiacoupy 

Clarenee 

Clareiidon  k  Miller 

Claïki- 

-liford 

OÙnton 

Clinton 121 

Oobourgr '28 


43 


Cnckburn  Island. 

ColVtorue 

I  Uilborue 

Coleliester 

Collingwowl 

OoUingwood 

Conger,  C'owper  &  Foley. 

Cornwall 

Corinvall 

Crniualie 


I  l'opu- 

lation. 

~2424 

1118 

1050 

4762 

815 

612 

060 

4435 

569 

600 

5.503 

2026 

3106 

94 

1894 

925 

822 

1301 

5657 

3037 

6150 

9052 

7.55 

1437 

775 

523 

4760 

4779 

929 

4427 

634 

2636 

2137 

4829 

240 

2216 

1068 

4547 

3032 

4041 

602 

6805 

6792 

2987 


CITES,  VILLES,  VILLAGES,  ETC.,  DE  LA  PROVINCE  D'ONTARIO.-- S«i<«. 


Vii.LKB,   Villages,  kc. 


Creemore  . . ,. 

CroHliy 

Crowlanil.  ... 

CuUross 

Cumburlaud . 


Dalliousie  et  Sherbrooke  North 

Daltcm 

Diirliiig 

Dnrlington 

DawKon 

Dawii 

Uay 

Dcluwnre 

Derl.y 

Dcivliani 

Deaeroiito 

UorchcsttT 

Douro 

Dover 

Downie. 

Dnijwr 

Drnyton 

Dresden 

Dnunfries  Soutli 

Druntmoiid 

Duck  Islnndfl 

Duinfries  North 

Dunimer 

Bundalk 

Dundas 

Dungannon  

Puuu 

Dunnvilh 

Diiiiwich 

Diirliam 

DxUton 


E 


Easthope 

Kastnor,    Lindsay    et    St-Ed- 

raunds 

ïlast  Wawniiosh 

Echo  Hiver , 

Edwardsburg , 

Eganville 

Egremont 

Ekfrid 

Etderslie 

Eldon 

ElizabetbtowD 

Elinn 

Ellice 

Eîmira 

Elmaley 

Klora 

Elzevir  et  Grimsthorpe  . . . 

Emhro 

Emily 

Enniâkillen 

Eiiiiismore 

Eraiiiosa 

Erin 

Erin 

Erncstow» 

Esqucsing 

Essa 

Essex    Centre 

Etobicok»' 

Kii[)hrasia 

Kuiihi'iiïia 

Extter 


l'opu- 
latinii. 


F 


Faraday 

Fciulou 

Fcncïwi  Faits 

Fcrgus 

F«igu&on,  Curling,  ctc  . 

Eerrie,  Mills,  etc 

Fiiich 

Finlayson  et  Teck 

Fitzroy 

Flainborough 

Floa 

Forest 

Fort  Erk 

Fort  Francis 

Frankford 

Franklin,  Sinclair,  etc.. 

Fredericksburg 

Fullartou 


YlLLEil,    ViLLÀURB,  &0. 


a 


Qainsborough 

iGalt 

;  Galway 

Qananoque 

I  Uarafraxa 

2142';''"'**'''"  /j/and 

rnu'^Gardi-n  Hiver 

..„  ,  ilcorgctown 

47'')8  i*^''"iK"'"  *^*  Gcorgina  Islaud  . 

,  tljlltiluiiiorgnn 

1  (ni,!  Gliinford 

Q.i ,  uUncoe 


Ul(m(e:iter 
Goilorich... 


Qoderich. 


220(1 
402,V 
33;!.s 


2];ji  liore  liay. .. 
441  ^  X'tistieUl  .... 
3281  1*'""'""*  ""V' 


10S2 

7!k; 


Goulbiiru 
Gowcr. 


205;- 


Cinimle  l'ointe 


-  Oninthnm  . 


220L' 

811 

2522 


Glattim 

;Gnivi'uhurst . 


iiOrceuock  , 


2,43  Grey..., 

61.0,:"".""''  • 


7.'i4 
981 

1770; 

38ii:V 

127;v 

838 


4700 


Griinsliy 

Gnelpli 

aUBLPH 

(îuni,  PrÏMglf  ft  l'atterioir. . 
Gwilliuibui-v  et  Siiuke  Isliinil. 


UagersviUe 

Hagerty  et  Joiu-s 

Haliliinand 

_„,,,!  Hallain  et  Grahftin  .... 

^«^:^  HAMILTON 

;,.|!llomiltou 

*.„,''  Harcoiirt,  Uudley,  etc. 
^;^5  iHarrlston 

Hanvick 


28 

304S 

3145 

472ti 

4231 

3384 

lOftli 

1233^ 

1304 

ISOli 

637 
2603: 
500ii: 

932  i 
3118 
4048 

594 
3597 
4435 
3592 
1709 

4n5>H, 

3567' 
2523: 
1809 


Uoitinga 

Hawk  Ijoke 

Hau'keabury 

Ha\¥kesbuiy 

Hay 

Ilead,  Maria  et  Clara 

UcspflcT 

Hibbert 

Hillier 

Hilton 

HimsMorth  et  Nipi^siiig 

Miiichinbrookc 

IloUniul 

HoUand  Landinfj 

Hope 

Hortoii 

Kuuglitoii 

Howard 

Howe  Islalld 

Ilowick 

llowlnud 

Ilullett 

lluinberstone 

Ilumiilirey,  Watt  etCardwell. 

Hurgerford 

Huntingdon 

Huiitley 

iluiitsville 

Hurou 


l*oim- 
lation. 


705 
2809 
1219 
1599 

481 

753 
3509 

204 
2^40 
«740 
3783 
2067 

931 
1339!:Kalndar  et  Anglesea 


IngersoU  . 

luiiislil  . .. . 
Iroquoia  . . . . 


Joly,  StrongetSuudridge. 
K 


633 
1776 
2686 
2611 


ICeewatin.. 
Kemptville 
Kennebec.  . 
KeiiyoD... 


46 


2683 
7636 

710 
3669 
5214 

412 

606 
1509 
1990 

MIS 
1744 

971 
3318 
6823 
2907 
3839 

456 

472 
4071 

239 
2784 

960 

13 
192» 
1724 
1848 
3389 
4022 

276 

883 

2705 

2464 

10539 

842 
7369 


Kepi^l 

Killamcy 

Ktncardliio 

KiiLcardiiie 

Kiiig 

l' iiigston 

KINOSTON 

Kintjsviile 

Kirkivood 

Kiiiloss 

Kirkiiatrick,  Hugel, 
Kitlcy 

L 


Vll.I.KI),  ViLI.Ar.EH,  &0. 


1068 
1608 
4484 

702 
3379 
48981 
4313 
1081 
1687 
1156 
6017 

812 

1 

2042 

763ti 

4244 

621 
1482 
26311 
189(1 

389 
1832 
146 
3602 

443 
3887 
1608 
2014 
3626 

422 
4439 
1254 
3281  j 
2842 
1836: 
4762 
2562 
2322 
1159 
4125 


4191 
5112 
1047 


1500 


1232 
1416 
1226 


Lakefitld 43 

Lanark 40 

Ijiiiark 40 

l-ancaster 36 

lAiiKasUr 36 

Laiisdowiie  et  l.ceds 33 

Laurier,  Machor  et  Kouiit ....  4 

Lavant 40 

La.xton,  Digby  et  Lougford...  42 

Uaminglon 1 

l-inieriek 44 

Lindsay 42 

Liatowell 1 

Lobo 14 

Lochiel 36 

Logan 1 

LONDON 14 

Loiidon 14 

LmdQn 14 

Longuenil |3; 

L'Orignal 

Lougbborough 

l.outh 

Liicùn 

Lucknow 

Lutber 

Luttenvorth 

I.yndoch 

M 

Mae^nlcy 

MncLean 

Madoc 

Madoc , 

Maidstone 

Malidiide 

Mal.len 

.Mamainsc 

iManvei-8 

Mara 

Mardi 

.Mariposa 

Markdttle 

Markham 

Markliani 

Marlborougb 

.Mannom  et  I-.akc 

.Maryborough 

Marysbnrg 

M.itawat(;nan 

Matchedasll 

.\latilda 

.Mat'awa 

iMayo 

McDougall,  Tarry  Sound,  etc. 

MrOiilivray 

McKillop 

MeKclInr  et  Hagerman. 

MrNab 

Meaford 

Medonte. 

Mcdora  et  Wood 

Melancthon 

Mnrickniîh 

Mcrrilttm 

Mersea 

Metcalfe 

Methuen 

Miehipicoton 

Middleton 

Midland ,  , 

Millhrook 

Millu 

Milton 

MUvnlon 

Minden 

Minto , 

MisHisSngua 

Mitchell 

]42dî:Monaghan 

5378!i»lonck 


Vll,LBS,    VlLI.AOKS,   ko. 


Monniouth. 

Mono 

Montagne. 


Popu- 
lation. 
^774 
602 
2631 

3618^  Monteaglect  Hershcll.. 

6067'  "■     ■   ' 

3349 

24269 

1335 

185 

2903 

536 

2336 


1120 
1904 

869 
4084 

700 
6780 
1177 

680 

874 
1910 

608 
6081 
2687 
2989 
601  (> 
3094 
31977 


Monteith,  Siieuce  et  Christiu 

Moore 

Mornington 

Morris 

Morrishurg 

Morri^on 

.Moua 

iMonltnn 

Mountain 

Mount  Porest 

.Mnlniur 

Mnrillo 

M  urmy 

Muskoka 


N 


760 

546 

2967 

1134 

3127 

3851 

1573; 

101 

4047 

3162! 

1264! 

4849! 

756 

6681 

1100 

1703 

2176 

3548 

3073 

446 

376 

4138 

1437 

518 

2337 

3607 

3086 

1186 

3614 

1999 

4614 

921 

3822 

1072 

i813 

3788 

1699 

260 

116 

3457 

2088 

971 

864 

189 

1450 

603 

1182 

3639 

78» 

2101 

2114 


Napanee 30 

Xasa^aweya 23 

Neelmig 46 

Nelson 23 

Xei>ean 39 

Scvhoro 33 

Xcrburq 31 

Xeirbltry 14 

.Vewcattle 27 

Xcie  Ediuburij 38 

Xe.ii'  Ihimburrj 20 

1464  4!:Newmarket 26 

191.V  Miagara 21 

1 1 72|  Niagara 21 

1002;  Xiaijiira  Falla 

221  Hi  îJiagara  Falls 

1774   Xieliol 18 

920  Nipiffon  et  l'aya  Plat 46 

12S5   Nipis.sing,  Springer,  etc 47 

4224   Nissouri  Kast 15 

649  Nissouri  West 14 

294  Norman 46 

Normanby 12 

North  liay,  Widdifield,  etc...  47 

North  (iower j39 

Xonvich i  1 5 

Norwich 

Xorwood 43 

Nottawasaga 13 


^akland 

Oakley 

OakviUe 

(Jil  Springs 

(Jhlen 

Omemec 

( Ineida  

Onondagn  

Ops 

Orangeville 

Orlllia 

Orilliu 

Oro 

Gsgooile 

Osha-wa 

Osnabruck  

Oso 

Osprey , .  , 

Otollabee 

OTTAWA 

i)Unva  Easi 

Olter  Tail 

Owen  Sound 

Gxford 

Oiford 

P 

PaiiUy 

Pakenbani  

Palmoraton 

Pabiierston  et  Canonto. , 

Papineau et  Mattawa. . . 

Paris 

Pnrkinil 

Peel 

Pelée  Isliind 

Pelhnui 

Pembroke 

Pembroko 

Penetangulshene . 

Percy 

Perth 

Peterborough 

Petewaw»  et  McKny  . . 


l'opii- 

lation. 

"648 

3618 

2232 

1652 

1087 

5080 

3509 

3263 

1859 

890 

24.60 

1894 

3422 

2214 

3661 

427 

3306 

797 


3434 

2809 

2175 

3269 

11406 

462 

648 

462 

787 

1673 

1335 

2143 

1846 

1349 

1179 

3349 

2067 

909 

1480 

3031 

3271 

727 

6006 

2210 

2382 

1255 

6632 

1010 

6060 


858 

386 

1835 

1138 

1002 

687 

2403 

1482 

2926 

2962 

4752 

3687 

4359 

4868 

4065 

5317 

1176 

3314 

3662 

44164 

741 

873 

7497 

3309 

3479 

1328 
2007 
2002 
1064 

694 
3094 
1680 
4255 

605 
2554 

801 
4401 
2110 
2389 
3136 
9717 

991 


i[ 


CITES,  VILLES,  VILLAGES,  ETC.,  DE  LA  PROVINCE  D'ONTARIO.-Sm»/«. 


Vll.I.KB,    ViLLAOKH,   kC. 

d 
11 

18 

12 

J7 

» 

II 

46 

7 

21 

4 

11 
411 
27 
31 
20 
4 
3 
:t2 

l'opu- 
lation. 

5998 
3287: 
liliil 

ViLLKS,  Villages,  lie. 

d 

1 
12 

9 

9 
U 
46 
48 
25 
2(i 
28 
10 
41 

5 
28 
31 
46 
12 

6 
40 
41 

4 

l'ofm- 

lation. 

■^021 

1352 

1201 

6693 

2937 

1813 

2414 

1019 

4028 

2342 

662 

2641 

710 

2231 

3509 

2355 

421 

1202 

430 

984 

692 

2674 

3864 

3045 

VlI.LF.a,  V1LLAUE8,  io. 

U 

1,1 

13 

11 

46 

46 

8 

9 

46 

26 

12 

7 

7 

44 

2 

2 

1 

1 

4 

13 

U 

39 

25 

24 

24 

13 

13 

4 

44 
23 
10 
44 
10 
16 
44 

17 
28 
38 

25 
42 
13 
3 

8 
11 

1 
8 
18 

I'M|m-  i 
liilidii. 

Vll.I.KS,  VlLLAORK,  ic. 

d 

1, 

8 

4 

14 

9 

22 

4 

20 

20 

9 

7 

20 

29 

41 

25 

14 

10 

20 

26 

26 

11 

41 

34 

14 

20 

7 

34 

34 

4 

1 

10 
32 
33 
44 
25 
4 
15 
42 
20 
46 
10 
9 

3 
33 

l'onu- 
lation. 

PetroUa 

T 

Tara        

606 
4714 

Wahiolc 

4922 

Walpole   iHland 

885 

Pioton 

4785 

Tnv 

WartUvilU 

380 

,'111(10 

732.'i 

3866^ 

1128 

405 

368; 

798 

616 

1160 

162», 

902| 

20351 

23151 

4817 

3033 

7201 

5100 

3644 

H.ni<f..i... 

Teesirnter 

IMyiiiptnii 

3929  Isault  St'e.  Marie! 

18,^2  !Siivaniie,  Ignace,  etc 

2(Î9H  i.'Jrarlmrougli 

ll.''i4\Scolt 

t<'J\i    S fMir                           

Watfrford 

1212 

i'onU  Edward»,  .  .    

Tt'uby  lUy    

Vraterloo 

7347 

Port  Arthur 

2941 

Port  (  \ilbortu 

Thtdford  ,           .                     , 

H'al/orU 

1 299 

Vort  Ifal/iouaie 

Tlu'HHnlon 

Welland 

2035 

l'ort  Ihver 

121  :i 

l(i5!i 

794 

5042 

2.'-.12 

KiON 

049 

(il(> 

1974 

Soaforth 

Tliomh 

Wellcsiey 

5609 

Port  EUjin 

555 

Tort  Kiiullny 

Si'iiecn 

Thorold 

Westineath 

3612 

Port  Hope 

Thorold        .... 

If'cittoH 

1196 

Portlniitl 

Slicllleld 

Thurlow    

WestliiiiiatfT 

8506 

2336 

Tilbury  Centre 

Whltby 

5031 

Port  Stan/etj 

Tilliniy  Wf.st    ... 

Whithv . . 

2786 

Shprl.ionl.n 

205   Whitchiirch 

4019 

Proacott 

Tilsonburcr 

2163 

47841 

550i 

1023i 

U'iarton 

1984 

-M 

1M:1 
■1297 
3015 

1059 
2010 

871 

49.',r. 

l-:|s 
■21)11-2 
l.SdO 

:i(;^J9 

419(1 

2011 

2898 

447 

743 

22.14 

1 90 

Tiny 

,Tiri-rton 

Torlinltnii . 

Willxrlorcc i-t  Algoiia  Nortli . . 

2877 

Putiliiicli   

18 

41 

5 
4(i 

2 
•JH 
411 
111 
44 
■2(1 
41 
30 
39 
25 

3 
28 
46 

1 
38 

2 
46 
41 
S5 
38 
28 

44 

22 
46 

Sinitli..          ..                  .      . 

43 
42 

8 

42 
29 
32 
11 

3 

4i; 

14 
41 

7 

42 
10 
13 
21 
14 
44 
45 
46 
17 
26 
17 
14 
24 

3 

12 
12 
13 
26 
12 
44 

WillianiB 

3570 

1014 
4207 
1940 
2344 
2285 
1437 
4766 

TORONTO 

18 1220' 
5.128' 
12471 
187(1 

Wiluiot 

54K7 

R 

Willonghliy 

1099 

ItiH'lnii  vt  Unilclîire 

[Soincrville       . .            ,    . 

Toronto 

Winchester 

3621 

'rossoroiitio . 

H^inchrsfer 

962 

585 
4291 
4364 

4252 

■Windsor 

10322 

>îo»tliwolil 

Trenton 

Wingfhani 

2167 

Hniiisiiy 

Hat  Portnj^ 

Itiiwdoii     

1401 

463 
1173 
2099 

583 
2470 
13,57 
9170 
4271 

850 
1372 

367 
3416 
1148 
9501 
3316 

695 

10370 

3494 

4164 

2772 

686 
3993 
41.62 

'rniliil^iir 

jTuokcrsinith 

4155, 
2867 

845i 
2452 
3228 

Wolt'e  Islund 

Wolford 

Wollaston      

2003 

Spriti^field 

2115 

StaiVoi-il 

St;mit'uMl         .      .      . 

iTudoi'  rt  (-'iishell.. 

771 

lii.acli 

iTmiilH'rry 

H'oodbritliit 

702 

StimlioiMi,  Shorlmnie,  etc  .... 

2508 

6136 
2529 

Woodatook 

8612 

Statjner 

U 

IJsborne 

H'oodrilh 

32» 

8T  OATHARINBS 

Slciihcd       •     . 

4838 

Hidgotown 

WookwHiuiikong 

1191 

liidout 

3461 
2023 

6294 

3291 

3022 

398 

2946 
3061 
933 
2726 
3239 

ll'roxeUr 

504 

Kobinson    

317 
2808 

JStistcd  et  MuMiirtich 

St.  JoscDh 

.Uxbridgre  .     . . 

ïi^yotiiing 

871 

Rovliettter 

V 

Y 

Yannoutli 

lîocit'ïand 

1  lO.I 
1.1:14 
,191 
2402 
473,1 

St.  Mary's .    . 

Stratford 

StrRthrmr 

5474 

Yonge  et  t)acott 

4270 

Russell.           ... 

3918 
612 

143 
2765 

ST  THOMAS 

w 

York  Eaat 

25 
25 

8 
15 

8854 

KvUc 

York  West 

16604 

Z 

S 

Walkerton 

Sabine,  Airey,  etc 

Sutlon 

WnlkiTvillo 

gallReet ■. 

Sydeulmm 

IValtacehurg 

1401 

72,10 

.SamlfleUl 

281 

'Sydney 

WalliH» 

Zorra 

Tahleau  A-Iir.-COMTES  DU  NOUVEAU-BRUNSWIOK. 


C'OMTtS   ET   CUEFS-LlEVX. 


Westnioreland Dorcheater . 

lent Richibitdo  . 

Nortliumberland..  ..  Ktvcastle . . 

Gloucester SalliurU.  . 

Urstigonche Dalhousie. 


l'opn- 
lation. 
41478 
23845 
26715 
24897 
8309 


S]  CoMTtS   ET   CHKF.S-LiiîUX. 

Vr,  ! 

i     O'AllKTt HopcmU 

I     7!St.  ,Iohn St.  John 

I     SiCharlotte -S(.  Andrcus . 

1     9  King'a Hamplon.. ., 

1  10'(^tieen*« Oatfetmtm  . . . . 


1  l'opu- 
lation. 


10971 
49574 
237.12 
23090 
121,52 


Comtés  ev  Chefs-Lieux, 


S 

ia 

1 1  Suiibnry Oromucio 

1  ■J  York Freilrricton  . 

laCarleton H'ootUtock . . . 

14jVictoria OrandFults.. 


l'opn- 
latiou. 


6759 
30979 
22532 
18217 


TiBLBAn  1X.-CITES,  VILLES.  VILLAGES,  ETC.,  DU  NOUVEAU-BRUNSWICK. 


Viii.FJi,  Villages,  &c. 


.Vlterdeen  . . 
\ddington 

.Mma 

Aliiuick. . . 
Andover  . . 


Bathurst . 

lieresfonl . . . 
Blackville... 
Blis.slield  . . . 
BlisMville  . . . 

Uotsford 

Uriglit 

lirigliton..  . . 
Brunswick  . . 
Burtou 


Cambridge.  . 
Campobello. . 


l'ojtu- 
Intion. 


1314 
2751 
1091 
2960 
1242 


4815 

4301 

2066 

896 

764! 

41601 

1601 1 

23851 

381 

1464 


1366 
1188 


Viii.ES,  V1LLA0ES,  kc. 


Canniug  , . . . 
Conterbury  . . 
(.'anx^uet. . . . 

Cardwell 

Oarlt'ton 

Ohatham. 
l')ii)iliian  .. . . 
(  'laifiidon  . . 
(-'olliurne. . . . 
(-"ovcrdalfc    . . 


l)alliou.sie  . . 

Dorby 

Dorclieater  . 
Douglaa.  . . . 
Dnuninond  . 
Onllfrin  .  . . 
IliiKilmrton  . 
Dniufries  ■ . . 

Uniidas 

Durhaïu.  . . . 


Vll.I.KS,  VlLl.A(lRS,  &e. 


l'opu- 
lation. 
8(Tfi  I 
2297 
40:10  IF.Idon  et  Kestigouche  River. 

l-.il>'   Klgin 

2235 
5844; 
1651: 
177, 
901 
1387 


E 


PREDERIOTON. 
Or 


Oapetown. 
Oludstonc. 
OUncIg... 


2532  j 

871 

6357' 

2880' 

2022 

334 

807 

689 

3296 

1973 


Gordon 
Grand  Falls  , , 
Orand  Manaii. 
Orceuwioh.    . . 


H 


flammond 

llanipstead 

Ilanipton 

Harcourt  et  Huskinsnn  . 


12 


l'oiiu-  '  I      ,-  „ 

lal.on.lj         Vj1,I,E.S,   AlLLAOES,    &c. 


iHardwicke  . . . . 

■'Hnrvey 

1.12   llavclock 

2422  lliUsboroiigb  ,. 
lloiH.\vell 


6502 


lukcrman. 


1029 
i(]li',Iohnstoii.  . . 

1382|! 

r<-i"icm 

159(_i  K„„t 

-•^''' j  K'i'gsclear  . 
''•'  Kingston  . . 


Lancaster  . 
767  ILepeaux  . 
Lincoln  .  . 
I.orne .... 
Liidlow  . . 


1130 
1883 
1309 


l'opli- 
Intion. 


1170 
1614 
2081 
2677 
1780 


2008 


1688 

50» 
2786 
1746 
1811 

4211 
423 
840 
309 
305 


CITES.  VILLES,  VILLAGES,  ETC..  DU  NOUVEAU-BRUNSWIOK.  -  J>«./«. 


VlLl.Ks,     Vll.l,A(ll!.S,    &U. 


M 


Mit<liiwnflkn 

MatlIKTif  SlittOII 

Murvsvillc 

MnugiTvilli' 

.Milllnwn 

MONOTON. 

Mulhtull 

Musi|uaah 


N 


NVImoii 

NtU'  It;UI<loil  .  .  . 

Newoastle .. 

New  Miiryliiiul.. 
Northiun|>to 


Noitli  Esk !  ;i| 


NoillilMil.. 
Nortlilakf 
Nortou  . . 


l'opii 
latioii. 


108» 

47.'> 
214<i 

87  W 

783 


liio7 
2450 

40U(i 

l.'iSii 

flU'J 

756 
1606; 


Vll.l.KS,    ViLLAOKS,    &U. 


l'eel 

I  l'eiiiit'ield 

l'prth 

l'ctcrMVille 

rriiii'f  William 


i^ueeiisbury 

i  'R 

;llichin«ii<l 

Itulubiicto 

Kogcrsvïlîe 

j  Uothcsay 


12 


Sackville 
Saltslittry .. . . 
;8:uiiuni«z  . . , , 

Slii'iliai; 

l-SheHicld  .... 


roim- 
latiuii. 


131S 
10H2 
17112 
li>U 
ia«8 


1540 


1880 
31)8(1 
137» 
1U53, 


11182 
;t(177 
2(133 1 
(1216 
7131 


Vil  I.V.S,    ViLLACIKH,  &0. 


,Slll|l|IIKUII  . 

Simoiiil»  . . 
SiiiioiurH  , , 


4 

13 
7 

Southaïuiitoii 112 

;South  Khk 

Siirinxlii'lil 

'St.  Auilrcw'B 

jSlaiiluy 

St.  Aiiuo 

!st.  Ilaail 

iSto.  Croix 

|St.  Dovid 

St.  Franoi» 

St.  Oeorge 

St.  Ihlnire 

St.  lauloie 

St.  Juciilics 

St.  .lami'H 

ST.  JOHN 

.st.  LcoiiatU's 

St.    1.0U18 

st.  Martiu's 

St.  Maiy'.s 


l'opu- 

'  tatioii. 

31K2 

7. Ml 

30(111 

23111 

in4ri 

18(15 

1778 

24(111 

il  7  3 

15.W 

074 

1654 

204(1 

2757 

0112 

872 

874 

2200 

3111711 

23113 

2120 

2330 

34211 


Vll,l,KH,    V1LLAUK8,  &C. 

St.   MaryV. '. 

St.  l'atrick'a 

St.  Stephen'a    

St.  Str|iheil'n 

SlKst'X 

i  u 


rpliaiii 

UVIKT  MilU 

w 

Wakcficld 

Watcrliorouiçli... . 

IWatiTlord 

Wtldford 

Wellington 

Wcatliild 

Weat  1hI««. 

Westiiiarulaiid. . . 

Wirkluim 

Wicklow 

Wilmot 

Woodatock  . 

Woodstoik 


» 

8 

! 

13| 
loi 

ni 

2 
2 

n 

s' 

1 

10 

131 

13| 


riipu. 

latloii. 

3354 

21 

2llau 

708 

3205 

1145 
260 

1760 
1352 
1177 
3501 
3861 
1172 
1044 
210,'i 
IKl.'' 
2240 
1028 
3288 
1707 


Tahi.kau  X.-COMTES  DE  LA  NOUVELLE-ECOSSE  ET  DE  L'ILE  DU  PRINCE  EDOUARD. 


t'OMlis    ET    t'ilKFsl.ll  I  X 


NOUVEI.I.E-ECOSSE. 

l'Digliy nir/hii 

2  .Viiiiaiiolia KcvtviUe 

3  Kiiig's A'intrille 

4  liants If'mdsor 

.'•  (  'olfhester Truro 

0  ('nniluM'Iand Amherst 


l'upu.   I  -> 
latiou.  '^ 


(.'O.MTÉ.S  ET   L'IIEFS-I.IEI  X. 


19890 


I  l'opu. 
;  lation. 


■;a 


l'o.MIÉ.'ï    1:1    Cllhl  .sl.lKl  .\. 


7  Ynniiouth Yarmoulli 1  22218  ,' 

8Sliplbunit) Shelbimu 1  14!ifp4 '"' 

0  i^ui'Oii'h Lncrponl 

19350!'1U  Ijtuioiiburg tituntlturt/  .... 

22480  11  Halifax llaltfiu- 

22152   12  0iiV8boiounli (riiij^liuioiujh.,  . 

27100  13  llichmond AricluU 


Victoria Batldeck 

Invcriicas l'ort  lloml 

]oi;i(i'<17'Aiitigoiiisli intiij'inish  .,.  . 

ai(i7(i  il»;l'ietuu ,....   l'idmi 

71.121  '     I  itK  nu  riMNi-K  kdoiaiii). 

17105  ;  10;  IviHg's Oeonjciouui. , . .. 

1440(ii  :20;l*riucc'a Summerside. . . . 


l'opu- 
latiou. 


2577» 
12387 
1(1112 
34541 

20034 

30471 

34620  14(;ap  llretoii Sydiuii 34223'  21  iQucen'a CharhlMoien  . I  45983 


Taiileau  XI. -CITES.  VILLES,  VILLAGES,  ETO  ,  DE  LA  NOUVELLE-ECOSSE  ET  DE  LILE  DU  PRINCE  EDOUARD. 


ViLi.K.'i,  Villages,  &c. 


l'opu- 

lation. 


17 


7I 


.MuTiTomliio 

,\(lvoiati'  Harbour 

Amherst 

-\mhi-rst 

.\uiIitTst  .iîioro 

Annapolis  Royal . 
Antigonisb 

Arrailia 

Argylr,  lîcllevill*',  ptc 7 

Arichat 13 

Arichat  East '13 

ArisaiR :17 

-\vonilalp I  4 

Ayloslord 1  3 


liaildcck 15 

Ilailcy's  lîrook 18 

liall's  Ciwk m' 


lianipy's  lîiver '!> 

Itamiigton 6 

It.irriiigtoii  l'assagc 81 

lïay  St.  I.awronct' 15 

liayswatiT lol 

Ilrav  lîiver 2 

liclh-lslc •: 

Itmvi.k 3t 

lîiglla.bbvk 15 

Big  l'ond 14 

lilack  Hiver !l3 

Ittockhouse ilU 

lioisdnle |H 

lloulardcrie '14 

lioularilerie 15 

lliiilucport 114 

lJiid(;i-tuwn I  2 

llridgi'WatiT ilO 

liroad  Cove  Manh !lO 

liiooklii<ld » 

lliooklyn 9 

lliooklyu 4 

llurliiigton 4 


C'aledoiiia. . 
Caledouia  , . 
(-'aiiard  . . . . 
Canuing. . . 

(  'ail-so 

Cai»  John. 


12 


Villes.  Villauks,  4c. 


Ca|ic  Noitli 

Cape  S.ililc  I.sl.tnd 

429  jCarilioo 

1152  [l'aileton 

3781  ,;(-^arletoirs  (.'orner 

2518  k'ntaloiio 

20n2i|t'eiilr('vilU' 

<.W.'  CHARLOTTETOWN 

0331  ,(he=UT 

1320  Clietieamp 

3145  .(-'Imrcli-Over 

87ii;|('Iare 

862  Clarcnce 

2414  cb-im-nts 

860;'Cli-inentHvnle 

3.526ii(.'lenieuts  West 

jjClirton 

j:(.'oni]iU'rall 

12S5l|Co\v  lli.y 

!*S7l!0ountry  Harbour 

12oSj|(;ro\v  llnrbour.': 

1026  'Curry's  Corner 

88o;i  jj 


Dalliousie. 
nnlliousie. 
l'alhousie.. 


625 

574.' 
008 

t;|::i 

lM,r,    i  p,.s,-nus.«e 

173^    Digliy 

68»:;l.)igbyNeck 

eîolj  B 

4163!lKagle  Hend 

934|T.ailloii ■ 

1304  iKasi  Uav 

124oiiKaBt  Hiver 

■JlOO'Kconouiy  et  Five  Islands  . 
b^nglishtowu 

F 


iils 

3937 

1085 

915 

614 

104O 

061 


214 
1037 
1290 
2989 
1824 
1652 


Faliuoutli 

Kive  Mile  lîiver 

l'orks 

Forks  St.  Mary'a 

Framboise 

Fra.ser's  Mountain  et  C'Inireli. 

ville  

Frenili  Hiver 


(jabarus 

(Jardin  of  Edeu. 


l'opu- 
latiuu. 

"jiir.i 

2117 

1 095 

74» 

846 

780 

2102 

11373 

3050 

3143 

630 

8124 

904 

087  i 

704 

467 

1017 

1418 

2103 

147 

788 

.532, 

I 

1 

402; 

»7»  ' 

265  ■ 

1 550 

3072  ! 

3510 


670 
1038 
1719 
114» 
1868 

616 


Villes.  Villaues.  &v. 


829 
380 
921 
863 
666 

1441 
632 


1347 
831 


0.i.speix'aux 

G-eorgetown 

(ilace  llay 

Glcnuoe 

(îore  

(lOHhen 

(InindMira 

(inind  Narrowa 

(Iniiid  Narrows 

liraud  Hiver 

Granville  Ferry 

(iranville  l,ower 

(Ireculleld 

(îrreu  Harbour 

(livou  llill 

(-luysborougli 

Ouysbonugli  lulervale, 

H 

HALIFAX 

Hauipton 

1Iant.s])ort 

Ilailiourville 

Ilaia«oo,l  llill 

Hawkeebury 

Ilil.ron 

HilUborongli 

Hilisboroiigli 

Ilillside  Mira 

Hopettell  et  l.ornc 

Hunt's  l'oint 


l'opu- 
lation.  ' 


Villes,  Villaoes,  lie. 


Indian  Ilitrliour. 

Ingonisli 

Iwuie's  Harbour. . 


Jordan  Bay 

Jordan  Fulls _ 

Judique 16 

K 


Kenipt 

Keinpt 

Keniiitown 

Keniptv'Uc 

Kemptviile  et  Caniuin. 

Loke  Aiuslie 

l-iakevllle 


990  ;  I.arry's  Hiver 

lOOoj  Lawreueetown  I.4iue. 
245ti''I.citcliea'  Cicck 


1055 

1217 

421 

758 
1283 
142(i 


Lei]uille. ., 

l.ingan 

I.iseniube 

I.ittle  liras  d'Or. 

I.itlle  Harbour.  . 
l.ittle  NalTowa..  . 


800'  Liverpool. 

905   l.orli  l.oniond 'l3 

923;'Lr.i:bloniond J4 

551  I  l.oekcport j  8 

087   l.onilonilerry 

767ijl'OUisburg 'I4 

154ol| Louis  llnid i  8 

842j|l.ower  Hortoii I  3 

i|l.ower  l'Ardoise il3 


llïiunenburiT- 

38566||  M 

374'! 

îilfiMacran 

1252  .Main-d-dicu 

iillii   -Miiitland 

dfilj  i.Mnitland 

7(i7  'Maitland 

17llci.|Maliigasli 

!)fl7"Manche.ster 

103SI  I  .Mar^-iretavillc 

IdO.s  : .Margario 

.Marie  .losepli 

I.MuLellau's  Mountain. 

Meadowvale 

Melford 

1260|  Melvern 

"'ijjliddle  Hiver.! 

.Middle  Hiver 

Middlelou 

Milfoid 

Mill  Brook ... 

Mill  Cove 

Mill  Village 

Miltou 

Mouut  Tliom 


42S 


707 


390: 

000; 

1914 


472 

1754 

293 

302 

2626 


1189| 
13401 


N 


New  AUiaiiy 

New  Annan 

New  Canipbellton.. . 

New  Qeriniiny 

New  Glasgow. 


10 


l'opu- 

lation. 

~901 

683 

1193 

922 

1868 

406 

813 

702 

89» 

2405 

414 

383 

1219 

6017 

1115 

1000 

1465 

8,58 

4894 


6 

1013 

14 

994 

2 

422 

4 

708 

/ 

958 

6 

748 

12 

1310 

2 

703 

16 

4 '271 

12 

024 

18 

1709 

2 

523 

12 

1497 

f 

687 

18 


801 
896 
740 
416 
687 
619 
773 
984 


278 

866 

384 

3338 

3776 


OITE8,  VILLES,  VILLAOES,  ETC.,  DE  LA  NOUVELLB-B0088B    ET  DE  L'ILE  DU  PRINOB  EDOUARD.— Suifa. 


Vi.i.eg,  V1LI.A0IS,  lie. 


Ni'w  lliirbour 

New  Ilavcii 

New  Luir^ 

Nfw  Itofu 

Nieliiiix 

Njii«  Milit  UivFt 

N<i«l 

Norlli  East  llmliour. 
Nortti  Mountain. . . . 

Nortli  Kiver 

Noilli.Sliore 

North  Sydney 

O 

Dhio 

Ohio 

Onslow 

Oxforil 


l'iirkcr's  Covc 

Parrsboro 

l'arntlioi'o 

l'arr^l'oro  nliore 

l'fMit  (le  (îrnt 

l'etitc  liiviire 

l'ictou  Islunil  ft  Fisher'.i 

(îi-nnt 

PiotOU 

rifitMint  Iliiy 


ro))u. 

Intum. 

.I.'pli 

fi» 

Vi 

112- 

77s 

ll:l(i 

l^iiii 

8;);i 

8(18 

«1:1' 
(i'JI 

2513 


VaLKH,   VlLLAOED,  &0. 


Il'oplarltrove. . 

jl'ort  Clyde 

'  l'ort  OeorRe  , . . 
Il'ort  llaHttngH. 
l'ort  Moinl. . , . 
l'ort  la  Tour. . . 
, l'ort  I.ornfi... 
l'ort  Mt'dwny. 
l'ort  Mouton .  . 

l'ulinico 

l'ulinii'  lli'od. 
l'ugwiu 


9117 
37:1 

2378 


Rawdon  CImrcli. 
Krd  Islumls  . .. . 
illitccy'»  t'ovc. . . 
jUiver  Honr^oia. 
liivcr  MciiniH.. . . 


MO' 
1001»' 

li'l'J 

3415; 


Hiver  lli'l«.n 

Itivor  InlialiitantH. 
dîivi-r  InhitliitantH. 

Hiver  .lohn 

liivi'r  l'iiili] 

Kockvillu 

'Kouud  Hill 


B77II 
•29m  Salnion  liivc 
'JM.'i  .Sandy  l'oint 


S 


l'ojiu- 

Itttion. 

lûlll 

1U(I4 

«84 

1«81 

16411 

10411 

tl7.'l 

943 

1474 

Idill 
21«(> 


8!; 

887 
11134 
UJUl 
10811  ' 
•JBlli 
1144 
1453| 
2114 
1(131  j 

7iir 

ilint 


VlLLEB,  VlLLAOEH,  io. 


7(13 

4  s:, 


.Scotch  ViUugo 

.Srlniali  

Sliau  llarliour 

ShrUiuriK-  IMntrict 

Sliprlirooko 

.Sliuhcniicadic 

Summerslde 

Sydney  Town 

Sydin-y  Forks 

SyiliM'y  Mine* 

SonierHet 

.Sontli  (iut 

.South   Maitinnd 

Soutli  lluwdnn  c^t  Uninckc. .. 

S|inn);lield 

SpringhlU 

Sjtnngliill 

.St.  Andrcw'a 

Ste.  Croix 

Stellurlou 

Sti'wiat'ke 

St.  l'clers 

Strathlorn 

Suninicrsido 

T 

Tancook  iHliind 

Tatanin^onche 

Tnicadif 

'l'raendie 


To|iu. 

lation, 
nTî 
583 
H28 

rmt 

10(13 

134V 

2882 

242fl 

l'22« 

2442 

031 

«45 

633 

857 

5811 

4813 

400 

4145 

1483 

2410 

3(i(l(l 

1211» 

1515 

1513 


.'■70' 
14(i« 

44» 
3'.".".' 


VlLlKH,    VlLLA(lK«,  4l,' 


i'rout  Ilrook... 

Truro 

Truro 

Tutkot 

Tiukot  Wedue. 
TuHket  I^kea. . 


u 


IJpiwr  l'Ardoi» 


Victoria 

Victoria 

W 

WoUace 

Wallon 

Waugli's  River. . . 

Wcutworth 

Weat  Arichat 

Westehcster 

U'fHivillr 

WcynKPUth 

Wliite  lliiveii . . . . 
Wliycftenniiigh. . , . 

Windsor 

Wc.llvilli. 

\V<»od'(i  llarliour. , 


Yarmouth. 


14 


l'-tu. 

lation. 

1100 

7480 

5102 

1«1>» 

1«18 

323 


1236 


«30 
843 

1«50 

687 

1427 

745 

1181) 

«71 

3152 

34110 

1086 

2281) 

2837 

19«3 

1135 


7005 


ÏADLBAu  XII.-OOMTES  DE  LA  COLOMBIE  ANGLAISE,  DU  MANITOBA   ET  DES  TERRITOIRES. 


No». 


CilMTÉs. 


<'llI.O.MniK   ANOLAlKK. 


Carihoo 

New  Westminster. 

Vancouver 

Victoria 

Vale 


l'opu  la- 
tion. 


inooo 

34000 
18220 
18.538 
12000 


No». 


C'l).MTÉ». 


MANITODA. 


Kiftgnr 

Mnniui.tte  . . 
l'roveiicher. 
Solkiik  . .  . . 


I't>|iuiil- 

tioli. 

Nos. 

221115 

10 

3«0li» 

11 

154(10 

12 

55158 

(.'OMTlts, 


LK8  TKiinn'oiiii'.s. 


lUherta 

Assiiiihoia 

SflHkatchewaii 

Non  organisé» 


l'opulà- 
tiou. 


2«123 
3I2S5 
111411 
32168 


Tableau  XIII. 


-OITBS,  VILLES,  VILLAGES,  ETC.,  DE  LA  COLOMBIE  ANGLAISE,  DU  MANITOBA   ET  DBS  TERRITOIRES. 


Villes,  Villages,  &c. 


Agazzi/. 

Allierni . . . . 
Alexandria  . 
Alkali  Lake 

Archie 

Argyle 

Arthur 

Assiuiboia.. 


Ilarleton 

Itiittlcford 

Ilelcourt 

Hig  llar 

liirtle 

Birtlo 

lllancliard 

Iloulton  et  Shell  River. 

Brandon 

UreniU 

Itroadview 

ISuriard  Iiilet 


Cache  Crci'k :   . . 

Oalgary  et  Rsd  Deer 
Carrot  River  et  Lake  Wiiiiji|H'g 

Cartier 

Chilliwnck 

Clanwilliani 

Clinton 

Coniox 

Comox  South 

Conwallis 

Cowichau 

Cyprès» 

D 

Doly 

Deloiaiue 

Delta 

Derby 

De  Saluberry 

Douglas 

Douglas  Lako 


Popu- 
lation. 


7«5 
101 
071 

534 
727 

2272 
66(1 

1237 


1484 
2700 
1010 

231 

SKI 

33.'- 

527 

4311 

37  7X 

1016 

13676 

1400 


667 

11199 

1484 

939 

1683 
596 

38e 

548 

140 

1254 

1334 

4108 


928 
1928 
1289 
1245 
1207 
4467 

303 


Ville»,  Villaoek,  4c. 


Dutl'eriu. 


E 

East  Selkirk. 

Kdlnonton 

Klin  River 

Bmerson 

KIton 

Haquinialt 

P 

Kairford 

Franklin 


(labrioh  Island 

(iiinli 

Gladstone 

(îlendale 

(Uenwood 

llolilatrenin  et  .Sooke. 
(inind  Prairie 


H 


llanover. . 
Ilarrison  . 
Hespeler  . 

1I0|H)  .... 


inchiquin 

K 

Kamloops 

Keithley  Creek . . 

Kitdonau 

Kooleuay 

L 


f.a  Broquerie 

Lac  I.a  Haihe 

Langley 

I^ko  et  High  l^nd. 

l.ansdowne 

I.iglitning  Creek... . 

l^illooet 

Lorue 


Poj)U- 

lation. 
~4835 


350 
6875 

567 

66(1 
l.^îl 

740 


1167 
1662' 


125 
1641 

378 

7.'-i2 
1473 
3270 

826 


VilIE»,  Vll.i.AOK»,  kr. 


Louise  . 
Ly  ttou . 


M 


Mncdonald 

Maple  Ridge 

Maple  Creek 

May  ne  Island 

McLeod 

Medieine  Hat 

Medora 

Metchoseu 

MiniotH 

Mlnnedosa. . .. 

MiHaion 

.Moo.se  .I;vw 

Mordeii 

Moiitcidin 

Morris 

Morris 

.Mountain 


1177 
437 


408 


N 


I  l'opu-  I 

'  lation. 

2651  i 

1338! 


Xinmiino 3 

Nanaimo 3 

Neepawa 

1122.  New  WESTMINSTER  2 

774    Nicola 5 

i  Norfolk 7 

North  Arm |  2 

O 


383 

738 

689 

107 

7203 

1316 

794 

215 

1068 

«14 

5fi8 

5884 

1176 

lfl88 

739 

286 

1626 


ViLLKs,  Villages,  kc. 


l'riuce  Albert. 


Qu'Appelle  . 
Quesuelle  .  . 


1517 
280 
571 

3406 


330 

207 
12«2 

335 
1037 

125 
1088 
2588 


Oakland 

Oak  River 

Odanah  

Okniiagan  Mission, 

(-Isoyoos 

Osprey 

P 


Pi^watone 

Plessis 

Portage  la  Pniirie 

Portage  la  Prairie. 

Priest's  Valley 

Princeton 

l'riuce  Albert 


1917 

4595 

774 

6678 
752 

3004 
650 


1456 
723 

1074 
348 
711 
664 


1100 
1296 

3882 

3363 

730 

220 

1360 


Rapide  Oity 7 

RBOINA 11 

Rhineland 7 

Hiidilield 1 

Uichuiond • 2 

Kidiiig  Mountain 7 

Itiverside 

Hwkwood 

Rosedate • |  7 

Rosabarn 

Uusaell 


S 


St.  Andrews 

St.   liouifiice 

St.  Bonifaoe 

St.    Clénieut 

||.St.  François  .Xavier 

[St.  Laurent  et  l'osen 

St.  Norbert 

St.  l'aul 

Ste.  Anne 

.Sa.inieh 

Suit  .Spriiig  Island 

Selkirk 

Saskiiteliewan 

.slioal  l.ftke 

Siftoii 

.SjxillunielM'en 

S|ienee's  Hiidge 

Springfield 

Sunias  ïlatsque 

Suriey 

Swift  Current 


Taché 

Tiirtle  Mountaiu. 


Popu- 
lation. 
~651« 


6806 
706 


543 
1681 
5093 

316 
1112 

976 
1330 
2901 
1608 

651 
1407 


2228 

251 

15.13 

1849 

1105 

1607 

96(1 

611 

1523 

610 

436 

950 

720 

1.137 

1503 

1342 

307 

1775 

896 

1209 

320 


910 
1571 


-^ 


1 


OITB8,  VILLES,  VILLAOB8.  DE  LA  COLOMBIE  ANQLAXSB,  DU  MANITOBA    ET  DBH  TBRRITOmES.-Siiifc. 


ViLLKH,  ViLLAUKs,  kc. 


VANCOUVER 

Vnn'inirs 

VICTORIA 


l'ii)"!- 

IbIioo. 


V11.LII.S,  ViLLAUKS  ko. 

Vicloiui 

Vtrden 


13709 

292', 
16H4l!!\V«llace. 


w 


1/ 

l'opu- 
latioii. 

4 

742 

7 

UU6 

7 

1474 

VlLLKH,    VlLLAlIKH,  lir. 


WeHt   »li<ir« 

WcrIImmimh' 

Wliiiflii'ivil 

WliilewiiUT 

\Villiiiin'>>  l.iikfl. . 
WINNIPEO 


,1 

rnnl- 
lutloll . 

3 

29utl 

1819 

1464 

1728 

408 

25639 

Vll.l.K»,   VlLLAlIKH,  kC. 


WnuilUiida  . 


Woo<lwortb. 


Yale 

Youvill*. 


d 

rolill- 

IlltlOll. 

e 

7 

1032 
1495 

6 
8 

382 
4112 

RESUME  DE  LA  POPULATION  (CoMPARf;  weo  les  Recensements  précAdents). 


riioviNCKs. 

1871. 

1881. 

Accroitifieiueiit. 

Tour  Cent. 

1891, 

Aocroiiwi'iiicnt. 

Tour  Cent. 

EST. 

Nmnvlli.Kcosw 

Notivrau-UriitiHwii'k 

387,800 

286,594 

94,021 

767, 4Ï6 

440,572 
321,2.13 
108,891 

62,772 
3.5,639 
14,870 

13,61 
12.48 
17.19 

450,623 
321,294 
109,088 

»,0S1 

81 

197 

2.25 
0.02 

Ile  du  rririrc  Kilouiinl 

0.18 

Totaux  pour  le  groui>e 

870,696 

103,281 

13.45 

880,906 

10,209 

1.17 

HT.    LAUltKNT. 

QuéWc 

1,101,616 
1,620,851 
2,812,367 

1,359,027 
1,112(1,022 
3,285,949 

167,511 
308,071 
473,.^82 

14.06 

18.88 

1,483,588 
2,112,989 

129,6.69 
186,067 

9.63 

Ontario 

9.65 

Totaux  pour  le  groupe 

16.83 

3,«U1,575 

315,626 

9.60 

OIIHHT. 

Mniiitobft 

25,228 

18,000 

33,586 
30,0(10 

62,260 

2.'i,515 

49,4.1» 
30,931 

37,032 

7,615 

ir.,873 
931 

146.78 

41.75 

47.26 
3.10 

154,442 

67,554 

92,767 
32,168 

92,182 

42,039 

43,308 
1,237 

148.06 

Afutiiiiboia          } 

AUtertft               [ 

164.76 

Snskatchewon     ) 

87.  .66 

Nou  orgauJHi-s 

4.00 

Totaux  pour  le  groupe 

Ui«,HI4 
3,686,596 

168,165 

61,351 

67.43 

346,931 

178,766 

106.30 

4,324,810 

638,214 

17.31 

4,829,411 

604,601 

11.66 

INDUSTRIES  MANUFACTURIERES. 


Ontario 

Québec 

NoUTelIc-Ecosse 

Nouveau-Bruuswiok 

Colombie  Anglaise 

Manitoba 

Ile  dû  Prince  Edouard 

Territoire»  du  Nord-Ouost 


Nombre. 


C.TpitaT 
{iliicé. 


32,028 

23,112 

10,373 

5,419 

755 

1,029 

2,677 

375 


176,603,339 

116,969,581 

19,007,614 

16,608,755 

14,342,149 

6,681,637 

2,010,663 

1,713,179 


Nombre 
(l'employés. 


165,326 

116,830 

34,265 

26,609 

11,473 

4,375 

7,900 

1,081 


Saliiircs  an- 
nuels. 


49,207,710 
30,6"0,991 
6,974,818 
6,938,021 
3,560,727 
1,894,241 
1,092,780 
425,163 


Valeur  de»  ma- 
tières premières. 


128,201,318 

85,871,928 

15,663,676 

12,443,043 

6,204,864 

6,668,306 

2,084,087 

846,017 


Valeur  des  arti- 
cles pio  Uiits. 


24(1,100,267 

163,195,189 

30,243,883 

23,685,630 

11,916,923 

10,126,082 

4,33.3,610 

1,844,410 


ALTITUDE  DES   PRINCIPALES  MONTAGNES 
DU  GLOBE. 


LONGUEUR  DES  PRINCIPALES  RIVIERES 
DU  GLOBE. 


Pieds.!                                                                                                                         Milles. 
Mont  Everest,  Himalaya,  Asie 29,000  Mississippi-Missouri,  Amérique  Septentrionale 4,100 


Dhawalahiri,  Himidiiya,  Asie 28,000 

Aconcngua,  Chili,  Amérique  Méridionale 23,000 

Tupurgnto,  Chili,  Ara(jri(|ue  Méridionale 22,000 

Sorata,  Bolivi<',  Amérique  Méridionale 21,300 

Chnquibam'in,  Pérou,  Amérique  Méridionale 21,000 

Hindou- Konth,  Caboul,  Asie 20,000 

KiIiniaiij<uo,  Monts  de  la  Lune,  Afrique 20,000 

Kenia,  Mouta  de  la  Lune,  Afrique 20,000 


Amazones,  Amérique  Méridionale 3,800 

Nil,  Afrique 3,600 

Mackcnzic,  Amérique  Septentrionale 2,600 

Lena,  Asie 2,600 

Niger,  Afri(iuo -',600 

Rio  de  La  l'Iats,  Amérique  Méridionale 2,250 

St.  Laurent,  Amérique  Septentrionale 2,200 

Pnniua,  Amérique  Méridionale 2,000 


^ 


